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De 926 à I/I18O, espace de 560 ans. 
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l'e MAISON D'ANJOU. 

De 12A5 à 1S87, espace de 142 ans. 

On se méprendrait étrangement; si l'on $e fîgu^ 
rail qu'à Tépoque où no5 récits sont parvenus , les 
peuples voyaient avec indilTérence ou résignation 
ces changements de dynasties que des mariages , 
des guerres ou des dispositions tes tam^en tairas ame- 
naient. La maison de Barcelonne était devenue po- 
pulaire en Provence, soit par TelTet du temps , soit 
aussi par quelques actions d'éclat, par un ceriaîn 
lustre littéraire , qui avaient signalé les derniers 
princes de cette noble famille. Les Provençaux 
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nourrissaient (le défavorables prévenlions contre 
la France , dont les empiétements successifs dévoi- 
laient , chez les rois capétiens , un plan bien conçu 
d'absorption graduelle des grands fiefs et surtout de 
ces états qui, placés aux extrémités du royaume , 
avaient une existence politique à part. La main 
de Béatrix, héritière de Raymond -Bérenger, qui 
venait d'être enseveli dans l'église de Saint- Jean 
d'Aix, était convoitée par plusieurs prétendants , 
tels que le comte de Toulouse, qui comprenait toute 
l'importance de l'union du Languedoc et de la Pro- 
vence; le neveu de l'empereur Frédéric II , et le fils 
du roi Jacques d'Aragon , qui ne pouvait se décider 
à voir sortir de sa maison cet ancien domaine. Les 
vœux des Provençaux se tournaient du côté du 
comte de Toulouse et surtout du prince héréditaire 
d'Aragon ; mais la France, soutenue par le pape et 
les évoques , aidée par l'argent qu'elle répandait, 
et l'influence d' un grand homme, de Romée de Ville- 
neuve, baron de Vence, devait l'emporter. Charles, 
comte d'Anjou , frère de Louis IX , parut aux fron- 
tières avec son armée, et l'année 1245 vit, en finis- 
sant , son mariage avec Béatrix et son installation 
sur le siège comtal. 

Charles trouvait des communes mécontentes , 
dont quelques-unes , fières de leurs droits , étaient 
résolues d'en défendre le maintien par leurs armes. 
Il y eut d'abord une lutte de jurisconsultes ; on pré- 
luda à des actes d'une nature plus belliqueuse par 
des arguments de droit. « Des troupes d'avocats , 
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dil Boniface de Castellane , infestèrent le pays , et, 
sans égard pour les droits des parties , allaient di- 
sant que toutes choses appartenaient au comte. » 
Arles soutenait énergiquement ses privilèges ; 
cette ville conclut avec Avignon, Marseille et le sei- 
gneur Barrai des Baux, un traité d'alliance offensive 
et défensive. Charles d'Anjou ne s'émut guère de 
ces symptômes de résistance républicaine , et se 
promit de soumettre les communes récalcitrantes, 
à son retour de la croisade où il accompagna ses 
frères Louis IX , le comte d'Artois et sa belle-sœur 
la reine Marguerite. 

Au retour de la croisade , Charles songea sérieu- 
sement à punir les villes où l'esprit d'une révolte 
légitime , entretenu par des souvenirs qui dataient 
des municipalités romaines, se maintenait de ma- 
nière à inspirer au prince des craintes pour la con- 
servation de son autorité. Arles dut défendre la pre- 
mière ses chères libertés ; mais sa résistance ne fut 
pas longue, etsasoumission décida celle d'Avignon. 
Arles signa sa capitulation le 29 avril 1251 , et Avi- 
gnon la sienne le 7 mai suivant. 

Marseille eut son tour. La lutte entre cette ville 
et le comte dura huit mois. Charles vint mettre le 
siège devant la ville inférieure , qui subit te sort 
d'Arles et d'Avignon. Marseille fut mieux partagée 
que les villes d'Arles et d'Avignon , dans la capitu- 
lation; elle ne perdit pas toutes ses immunités , et 
il fut convenu que le nom du comte serait associé à 
celui do la commune dans les proclamations ; ce qui 
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fut cause que l'exercice du pouvoir municipal se 
trouva déféré à un bailli ou à un juge comtal. - 

On décida que Marseille serait sous le domaine 
du comte de Provence aux conditions suivantes : 

Le comte nommerait , chaque année , un bailli 
(baille) , qui jurerait , en entrant en charge, devant 
le conseil et les cent chefs de métier réunis, de pro- 
téger et de défendre les Marseillais ; cet officier de- 
vait opérer la rentrée du revenu du prince. 

Le comte établirait aussi un juge annuel , soumis 
au même serment par le bailli et investi du droit de 
cassation , en cas d'appel , des causes civiles. 

Les Marseillais conféreraient à qui ils voudraient 
la charge de consul , de recteur, de viguier et de 
baille; le bailli et le juge du comte n'auraient pas à 
s'immiscer dans les affaires de la ville , conGées 
seulement aux officiers de la communauté, aptes à 
créer des notaires et des châtelains. 

Les autres conditions avaient pour but de déci- 
der que les proclamations se feraient , comme nous 
l'avons déjà dit, au nom du comte et de l'univer- 
iité magistrale ; que le comte et ses successeurs 
jureraient le maintien des franchises de la ville in- 
férieure; que la monnaie marseillaise aurait cours ; 
que les sujets du comte et les étrangers qui se ren- 
draient coupables, dans l'enceinte de la ville , d'un 
délit ou d'un crime, seraient justiciables de la jus- 
tice marseillaise ; que les juges et consuls connaî- 
traient , mère et mixte, des causes civiles et crimi- 
nelles ; qu'on ne pourrait appeler de leur sentence 
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que devant le juge des appellations de Marseille ; 
que le comte ne pourrait imposer aucun subside sur 
les habitants de Marseille et les étrangers reçus dans 
cette ville; que ni lui ni ses successeurs n*y pour- 
raient faire bâtir une citadelle , encore moins démo- 
lir les murs et combler les fossés de la cité ; et que 
cette convention serait confirmée par le pape. 

Ce traité fut passé en présence de l'archevêque 
d'Embrun , de Benoît , évêque de Marseille , de Bo - 
niface^ évêque de Digne, de T évêque de Fréj us , 
du podestat de Marseille , du seigneur de Soliers, 
de Barrai des Baux , du prévôt de Grasse , de Ros- 
tan d'Agout , d'Albert de Tarascon , de Pons et de 
Bertrand d'Allamanon , de Boniface de Galbert , 
de Guillaume de Pichiniaco , de Guillaume Despar- 
ron , de Pierre Yétuli , d'André de Port , juges de 
la communauté , de Jean Vivaux , de Philippe An- 
celme , de Guillaume Dieudé, de Roolin Drapier, 
de Raymond Candole, d'Hugues Ricau, d'Hugues 
Rostan et de plusieurs autres. 

Charles avait consenti, en attendant mieux , à 
de tels avantages pour les Marseillais ; sa libéralilé 
manquait de franchise, et il était présumablc qu'à 
mesure que son pouvoir se fortifierait, il songerait 
à réduire des privilèges que l'orgueil de sa race et 
les vues ambitieuses de sa maison ne pouvaient 
guère approuver. Il attendit un prétexte pour se 
brouiller avec Marseille , qui se croyait pour long- 
temps en possession d'un régime où le vainqueur 
s'était fait une part si modeste. Ce prétexte déri- 
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soire fut consigné dans une espèce de manifesle ou 
le comte reprochait aux Marseillais d'avoir reçu des 
hommes d'armes, en violation des conventions. 

La marche que nous suivons dans Tordre des 
matières dont notre ouvrage se compose-, nous 
force d'interrompre notre récit historique au mo- 
ment qui vit les libertés municipales de notre ville 
menacées par une nouvelle attaque de Charles 
d'Anjou ; avant de raconter d'autres événements , 
nous avons à mettre sous les yeux de nos lecteurs 
les fameux statuts de Marseille , où respire , dans 
toute sa vérité, cette vertu municipale qui avait 
amené la chute des vicomtes et une résistance sé- 
rieuse aux empiétements de la maison d'Anjou. Un 
rapide aperçu sur l'administration intérieure de 
notre ville , telle qu'elle fut comprise aux diverses 
époques de notre histoire antérieures à la domina- 
tion régulièrement établie des princes de la maison 
d'Anjou , nous a paru devoir précéder la fidèle re- 
production des Statuts Marseillais, 



Il est peu de ville en France qui aient éprouvé 
autant de variations dans la forme de leur admi- 
nistration intérieure, que la ville de Marseille. Ce 
fait s'est clairement manifesté à mesure que nous 
avancions dans les sentiers de notre histoire lo- 
cale. Suivre ces variations en même temps qu'elles 
se produisaient , raconter les événements qui les 
ont amenées , telle est la longue et difficile tâche 
que nous avons dû entreprendre , et Ton nous 
permettra de croire que quelque prix sera atta- 
ché à l'œuvre patiente d'une exploration faite dans 
le but d'introduire un peu de clarté dans le chaos 
qu'il a fallu débrouiller à l'aide d'événements sou- 
vent mal présentés , et d'appréciations rarement 
inspirées par un sage esprit de critique. 

Nous avons dit dans le premier volume (i) que 
Marseille, cité Phocéenne, passa par l'oligarchie 
avant d'arriver à une démocratie asez mitigée; 
qu'administrée, d'abord , par les descendans des 
premiers colons , au nombre desquels figuraient 
les Protiades (2), elle fit ensuite participera Texer- 
cice du pouvoir un grand nombre de citoyens 



(i) Page 34 et suiv. 

(2) Ainsi nommés dcTrolis, chef de leur race. 
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qu'ils nommèrent Timouques ou Ttmouchos (i); ces 
administrateurs , au nombre de six cents , con- 
servaient le gouvernement de la cité pendant leur 
vie (2). Nous avons fait connaître les conditions 
qu'il fallait réunir pour être admis aux élections 
des Timouques, et nous avons ajouté que sur ces 
six cents citoyens formant le grand conseil de la 
cité, on en choisif^sait quinze auxquels, dans le 
but d'imprimer plus d'unité et de promptitude à 
l'administration, la direction des affaires étaient 
confiée. Le Conseil des quinze se reposait lui- 
même, pour les soins journaliers, sur trois d'en- 
tr'eux en qui résidait une autorité semblable à 
celle des consuls de Rome (3) . 

A ce sujet nous avons rappelé que la masse plé- 
béienne se divisait en tribus ; qu'à l'exemple des 
Ioniens , il était placé dans Marseille , sur les pla- 
ces publiques , des tables sur lesquelles les lois de 
l'état étaient gravées; que ces lois infligeaient 
deux peines : l'infamie et la mort (4) ; que la vente 
du poison était interdite , le suicide défendu , mais 
que celui à qui la vie était à charge , obtenait 
pourtant la faveur de boire une liqueur véné- 
neuse (5) gardée soigneusement , lorsqu'il avait 



(1) Tcjixoeoj^oç, c'est-à-dire, possédant les honneurs. 

(2) Strab. 1. 4 , c. 1. 

(3) Idem. 

(4) Slrabon, liv.4, cl. 

(5) La Ciguë. 
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convaincu les six cents de la justice des motifs qui 
le décidaient à se donner la mort. 

Nous avons encore dit que deux bières, dont une 
pour les hommes morts en liberté et Tautre pour 
les esclaves , étaient constamment placées aux 
portes de la ville (i) ; que Ton n'y pleurait point 
aux funérailles , terminées , au contraire , par un 
festin ; que nulle personne n'était admise , en ar- 
mes , dans la ville ; que les jours de fête on s'y 
livrait à la joie ; que le maître pouvait revenir 
trois fois sur l'affranchissement accordé à son es- 
clave ; que les mimes , les musiciens et les men- 
diants étaient bannis de son enceinte (2); que 
cent écus d'or y formaient la dot la plus riche ; que 
cinq écus de la même monnaie y étaient le prix de 
la plus somptueuse parure d'une femme ; que le 
vin était défendu aux femmes (3); que Diane l'Éphé- 
sienne , qu'Apollon Delphinien et Minerve étaient 
les trois grandes divinités honorées par les Mar- 
seillais ; nous avons mentionné, à cette occasion , 
la coutume barbare qu'avaient nos pères de pré- 
cipiter dans la mer , toutes les fois qu'il s'agis- 
sait d'écarter un fléau de la ville , un pauvre que 
l'on avait délicatement nourri pendant un an. (4) 

(1) Alhcnée, liv. 7. 

Ces bières étaient appelées Libytines du nom de Libytine , divinité 
qui présidait aax funérailles. 

(2) Massilia severitatis custos acerrima est, nullum aditum in 
scœnam mimis dando. Val. Max. 1. 2 , cap. 7. 

(3)Bodin, Hv. 1. 

(4) Lucan. lib. 3. Tbevet, lib. 4 , c. 9. 
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En esquissant rapidement la pliysionomie payen- 
ne de la colonie Phocéenne, nous dîmes, enfin, 
que Marseille se fit une telle renommée dans les 
premiers siècles de son existence , que la tem- 
pérance, Taffabilité et la gravité de ses habitants 
furent exaltées partout, et que ce proverbe : 
mcsurs de Marseille, mores Massilienses , signifia Ti- 
déal de la probité. 

Persuadés qu'on nous saurait gré de faire pré- 
céder le plus important document de la législation 
communale de notre ville, d'un aperçu rapide et 
complet sur les diverses manières dont l'adminis- 
tration intérieure avait été exercée dans Marseille, 
nous avons dû , pour suivre la marche logique 
du récit, rassembler les faits qui se groupent 
autour de l'existence communale de notre cité , 
depuis l'établissement Phocéen sur le rivage Gau- 
lois jusqu'à l'époque à laquelle remontent nos 
statuts. Le lecteur pourra ainsi, d'un coup d' œil, 
saisir, depuis la première forme que d'après les 
historiens , les fugitifs de l'Ionie donnèrent au 
gouvernement Massaliote , jusqu'à celle dont la 
date se lit dans les monuments du \\V^^ siècle, 
l'administration sous laquelle notre ville naquit 
et traversa l'antiquité et les premiers temps du 
moyen-âge. Aujourd'hui , cet essai sur la muni- 
cipalité marseillaise s'arrêtera au moment qui vit 
les statuts municipaux devenir notre code com- 
munal; plus tard, nous le reprendrons, à me- 
sure que les documents dont se compose notre ou- 
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vrage , indiqueront les modifications et les (rans- 
formalions que la commune Marseillaise a subies. 

Parmi les coutumes et le rit du culte massaliote, 
il faut distinguer ce qui a un rapport direct avec 
la législation ; nous dirons donc que la polygamie 
futsi sévèrement interdite à Marseille, qu'on n^eût 
jamais à la punir, et que le divorce introduit à 
Rome environ 500 ans après Tépoque de sa fon- 
dation, y fut toujours inconnu. 

Le luxe de la table était proscrit à Marseille : 
des inspecteurs appelés Gyneconomes étaient char- 
gés de s'assurer si le nombre des conviés et la 
dépense du festin ne dépassaient pas les chiffres 
fixés par le règlement (i). Il paraîtrait que les dis- 
positions de ce règlement furent perdues de vue 
et que les repas , principalement celui que les fa- 
milles avaient la coutume de faire la veille du jour 
d'un mariage, devinrent si dispendieux du on- 
zième au treizième siècle , à cause du nombre des 
convives et peut-être , aussi , à cause des scènes 
de désordre que la fréquence des libations devait 
entraîner, que l'autorité crut devoir intervenir et 
fixer à trente le chiffre des invités (2). 

Il est impossible de déterminer l'époque précise 
de la première compilation des lois qui formaient 
le droit commun de Marseille ; tout ce que nous 
pouvons affirmer , après avoir lu attentivement 

(l)^lian. de var, hist. lib. 2, c. 38. 

(2) Hitt de Jlfar», par Ruffi , 2«*édUion , l. 2 , liv. XIV , c. V, § II, 
pag. 391. 
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tous les auteurs qui ont écrit sur notre ville , c'est 
que les ordonnances qui composaient le droit 
commun étaient la base du gouvernement de la 
cité , et qu'elles avaient été sanctionnées par le 
peuple. 

Ruffi prétend que la rédaction ou la compilation 
de ces lois aurait été faite par des jurisconsultes 
célèbres, entr' autres par Ménécrates, Carmoleus 
et Zénothème père et fils (i). 

Démosthènes, suivant Simon Chardins, fit Féloge 
des Lois Nautiques de Marseille, 

Un fragment d'inscription trouvée dans les caves 
de Saint-Sauveur et dont voici la copie : 



r 



Colle Apoll. Flamin 

atre orum 

et de 

Dendroph Massil. 

Jus statue impendium 
redderet dedicationis XII 
sportularum corporitatis dédit. 



prouve qu'il existait à Marseille un collège de 
charpentiers appelés dendrophores (2). 



(1) Hist, de Marseille , par Ruffi , 2e édil. , t. 1 » liv. i , c. m , 
Svi,p. 14. 

Il est probable que RufD n'ayant trouvé que les noms de ces Mar- 
seillais, cités par les historiens qui ont raconté les premiers événcmen is 
de notre Histoire , a jogé à propos de les transformer en législateurs. 
Marseille adopta d'abord, comme de raison , les lois ioniennes; son 
origine le voulait ainsi. 

(2) Ut suprà, 2e part. . liv. xiii, c. m, g v, p. 318. 
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Parmi les règlements que César imposa à Mar- 
seille tout en lui conservant son autonomie , c'est- 
à-dire le droit de se gouverner elle-même , il s'en 
trouvait un sur l'usure , par lequel les possesseurs 
de créances reconnues et hypothéquées pendant 
la guerre étaient obligés de ne pouvoir rien exiger 
au-dessus de la valeur fixée aux propriétés par 
l'ancienne estimation des héritages. Ce règlement, 
jugé très-sage , ne tarda pas d'être observé à 
Rome (i). 

La conduite généreuse de César envers Mar- 
seille n'obtint pas tous les suffrages : la 8® Philip- 
pique de Cicéron atteste que le célèbre orateur 
romain eut à défendre notre ville contre Furius 
Calenus qui demandait avec instance l'anéantisse- 
ment de ses libertés. Cicéron , que nous avons vu 
vanter le gouvernement des Marseillais (2) , s'é- 
cria à cette occasion : neminem illi civitati inimicum 
ésse arbitror qui amicm sit huic civitati (3) . 

Toutes les institutions de Marseille furent donc 
respectées par les Romains , et malgré les asser- 
tions de Papon (^) tendant à faire penser qu'il 
n'existe aucun fait qui permette de supposer que 
Marseille ait été privée de son indépendance à 



(1) Echard , Abrégé de l'HisL Rom, , lom. 3 , liv. 3. 

(2) Voy. lelervo!., pag. 36. 

(3) II n'est pas possible qu'on puisse aimer Rome et être en même 
temps l'ennemi de Marseille. 

(4) Hist. gén. de Prov., tom. 1. 

//. 2 
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celte époque, nous nous rangeons plus volontiers 
au témoignage certain d'Agathias (i) , qui dit que 
Marseille ne cessa d'être grecque que pour de- 
venir barbare. 

Il nous paraît donc démontré que Gharibert , 
à qui la province de Marseille échut à la mort de 
Clothaire I®' , roi des Francks (2) , est le premier 
qui y établit des gouverneurs particuliers , désignés 
sous les noms de patrices , préfets , ducs et juges , ce 
qui ne signifiait quune même chose (3). 

Saint-Bonnet , le premier préfet et juge de la 
province de Marseille, défendit la vente des escla- 
ves encore en usage dans cette ville (4) ; Loup , 
qui lui succéda , ne prit que le titre de Duc de 
Marseille (5). 

Mais si Marseille réunie au royaume des Francks, 
ne put être gouvernée avec ses anciennes lois , 
il est à peu près certain qu'elle suivit celles 
qu'Alaric II , roi des Goths , rassembla pour les 
Gaulois ; ces lois furent publiées en 506 , sous le 
nom de Code Théodosien (6) , et chacun sait que 
c'est de ce recueil de lois et des constitutions des 
empereurs que fut composé, en 530, le CodeJusti- 
uien . 



(1) Agathias, liv. 1 , c. 2. 

(2) En 562. 

(3) HisU de Mars, , par Ruffî , tom. 1er, |iv. n , c. v , g ii , p. 48. 

(4) Idem. 

(5) Ibidem, 

^&) .Introduction aux Institutions, par M. de Fcrriéres, chap. 27. 
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Les lois composant ces codes ne nous paraissent 
pas avoir été les seules suivies à Marseille à cette 
époque : certaines ordonnances semblables, quant 
aux peines pécuniaires qu'ellesprononcent, àcelles 
des Douze Tables (i) , les lois appelées des Frisons, 
qui remplacèrent là Loi du Talion (2), et les lois des 
Ripuaires y auraient été en partie, si ce n'est en 
entier, observées, d'après le témoignage de cer- 
tains auteurs dignes de foi. 

Il paraîtrait également que les lois des Visigoths 
auraient été suivies à Marseille. On en trouve la 
preuve dans une sentence rendue dans un concile 
tenu en Dauphiné au IX® siècle , et par laquelle il 
fut ordonné que Ton continuerait d'observer dans 
la Gaule Narbonnaise la loi des Visigoths qui dé- 
fend de saigner une femme sans la présence de 
ses parents (3). 

Nous avons dit dans le premier volume (4) 
que Marseille se divisait en trois parties, la cité 
épiscopale , la cité vicomtale et la cité abbatiale , 
à l'époque où nos pères acquirent successivement 
les droits que leurs vicomtes avaient sur la cité 
vicomtale ou ville basse, administrée par des consuls 
appelés recteurs de la ville vice-comitafe ou recteurs 



(1) Grégoire de Tours,!, m, c. 35. 

(2) Esprit des Lois. 

(3) tnstit, du Droit Français, par M. deBotaric, I. 4, t. 4; Hard. 
Concil. , tom. 6, p. 198. 

(4) Pag. 146 cl suiv. 
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delà confrérie du Saint-Esprit ydu nom de Thôpital du 
Saint-Esprit (1) , à côté duquel THôtel de Ville 



(1) L'hôpital du Saint-Esprit est le plus ancien des établissements 
de charité de Marseille : il a été fondé vers la fin du XUfi siècle. 

D'abord institaé dans nne maison qui fut cédée par les religieuses 
de Saint-Sauveur , au prix de quarante sous et sons nne censive an- 
nuelle de quinze sous royaux couronnés (À) , il devint bientôt insuf- 
fisant, même aux hommes et aux enfants trouvés, auxquels seulement 
dans le principe il devait servir d'asile (B); on songea donc à l'agrandir , 
ce qui fui fait avec la maison qu'un citoyen nommé Hospinel (C) ou 
Hosimel (D) donna à cette intention en décembre 1188 (E) . Barrai, 
vicomte de Marseille , accorda un privilège à l'hôpital du Saint-Esprit 
en Janvier 1188 ; Hugues de Baux , aussi vicomte de Marseille , le mit 
sous sa protection en 1211 (F). 

Les recteurs des hôpitaux du Saint-Esprit et de Saint^Jacques de 
Galice distribuaient encore le vendredi de chaque semaine , au com- 
mencement du Xyit« siècle , le revenu d'une rente créée en 1394 par 
Julien de Casaulx , marchand de Marseille (G). 

Les personnes qui se dévouaient au service de l'hôpital du Saint- 
Esprit , sous le nom de frère ou de tœur , vivaient en communauté ; 
elles portaient nn habit monastique sur lequel se trouvait , à l'endroit 
de la poitrine , nne croix double blanche. La prise d'habit avait lieu 
avec pompe dans la chapelle de la maison. Les trois vœux de religion 
étaient prononcés devant le directeur de l'hôpital , à qui des actes de 
la fin du XIII« siède donnent le titre de commandeur. 

Yoici la formule des actes de réception de ces religieux , usitée dans 
le XïVe et le XV» siècle: 

Anno Domini 1306. Notum sit quod N, . . dedicavit »e et sua , 



(A) Hist, de Marseille, par RufA , tom. 2, pag. 91. 

Les 60 sous couronnés valaient, en 1215, un marc d'argent fin. 

(B) Documents statistiq. sur les Uâpitaux et Hospices civils et militaires 
de Marseille , pag. 3. 

(G) Hist, de Mars,, parRuffl , tom. 2. pag. 91. 

(D) Docum, Statist., sur les Hùp. et Hosp. de Marseille, pag. S. 

(E) Hist de Marseille, par Ruffl, tom. 2, pag. 91. 

(F) Idem. 

(0) Ibidem, pag. 93. 
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OÙ ils siégeaient étail établi. Les recteurs, dont 
le nombre variait , étaient nommés par le Conseil 

hospiiali S, Spiritus Massiliœ seu iV. . . hoc anno^ constituto ad 
gubernandum dictum hospitale et dictus iV. . . predietum iV. . . et 
tua recepit in fratres dicti hospitalissub modo et forma et conditione, 
quibut cUiifratres sunt adseripti et non aliter, prout de dicta forma 
plenè eontinetur in qiwdam libro seu caterno dicti hospitalit dieto 
N. . . particulariter leeta et declarata , quod dictus N. . . promisit 
dictoN... a modo esse bonus, obediens et pdelis et damna dicti 

hospitalis et commodum proeurare pro posse suo 

ita attendere juravit supra sancta Dei evangelia ab eodem corporor- 
liter spontè manu tacta et dictus N, . . nomine dicti hospitalis 
reeepit dietum N, . . sub tali condicione quod ipse observet omnia 

et sinffula contenta in registro dicti hospitalis voluit N,., 

quod dictus frater iV. . . . gaudeat a modo omnibus libertatibus et 
privilegiis dicti hospitalis quibus omnes alii fratres gaudere poS" 
sunt; aotum Hassiliœ in dicto hospitali, 

Ànno Domini 1530 ego offero et trado me ipsum Deo Patri et 
Filio et Spiritui Saneto , ae Beatœ Mariœ Virgini , et Dominis 
nostris infrmis ut omnibus diebus vitœ meœ sim servus illorum : 
promitto eastitatem Dei auxilio servare, et sine proprio vivere tibi- 
que firairi commendatori hospitalis Sancti Spiritus Massiliœ et suc- 
eeuoribus tuis obedientiam tenere , bonaque ipsorum pauperum 
fidêliter eustodire , si Deus me adjuvet et ad hœc Sancta Evangelia 
promitto etjuro. 

Les aumônes sur les fonds de l'hâpital étaient faites, au nom de la 
maison, par des dames désignées par le conseil de \ille ; ces dames, 
appelées Dames gouvernantes de l'Hôtel-Dieu en 1590, reçurent le 
titre de Dames rectoresses à partir de l'époque de la nomination de 
la femme et de la sœur de l'assesseur Pierre Cordier, c'est-à-dire 
à partir du 28 octobre 1590^ 

La reconstruction des anciennes bâtisses de l'édifice actuel date de 
1593 ; la première pierre en fut posée le 8 septembre de la même année 
par Louis d'Ail et Charles de Casauli. 

Guillaume du Vair laissa en mourant à l'hôpital du Saint-Esprit de 



— 22 — 

de Ville ; il en était élu tantôt deux , tantôt trois , 
et quelquefois jusqu'à douze. Le pouvoir des 

Marseille , la somme de treate-six mille livres , à condition que les 
pauvres de cette maison prononceraient une fois par jour, dans leurs 
prières , les mots : Dieu fasse miséricorde à Guillaume du Voir . 

Voici la copie de l'inscription qui fut gravée sur le cénotaphe que les 
Recteurs du Saint-Esprit , reconnaissants, s'empressèrent d'ériger 
dans la chapelle de l'hôpital , à la mémoire de M. du Vair : 

Messire Guillaume du Vair , évesque et comte de Lisieux, garde 
des sceaulx de France , personnage incomparable en totite sorte de 
vertu , monté par tous les degrés d'honneur et par le seul respect de 
son mérite, à ceste première charge du royaume , se ressouvenant 
d'avoir passé vingt de ses meilleures années en cette province, ayant 
été mandé par le feu roy Benri-le-Grand , de glorieuse mémoire , 
pour exercer par comission la charge de présidant en la chambre 
de justice establie pour deux ans en ceste ville de Marseille , et despuis 
fait premier présidant au parlemant d'Àix , voulant prendre ung 
tesmoignage insigne de sa charité et de la singulière affection qu'il 
pourioit à ceste ville, par son testament du i2« juing iGi20 » fait en sa 
maison de Villeneufve-h'-Roy près Paris , a légué à cest Hospital 
trente^six mille livres qui sont esté employées en acquisition de rente 
pour la noarriture des pauvres qui à chasque your et perpétuelle- 
ment prieront Dieu pour son ame, en disant ces paroles : Dieu fasse 
miséricorde à Guillaume du Vair , qui est la seule charge d'ung si 
ample légat; néantmoins les recteur s et administrateurs de ceste mai- 
son ne pouvant assès dignement tesmoigner le récentimentqu'ilz ont 
d'une telle bénéficence , bien que le corps repose aux Bernardins , à 
Paris, lui ont dressé ce monument , marque perpétuelle de leur 
gratitude, et après lui avoir faict de magnifiques obsèques, ont fondé 
un anniversaire solemnel au jour de son trépas f qui feust le troi- 
sième aoust 1621 , et une messe chaque jour de la semaine, 

VA , PASSANT , PRIE POUR LB DÉFUNT , HONORB ftA MÉMOIRB , 
LOUB SON ACTION , BT IMITB SA CHARITÉ. 

La pose de la pierre angulaire des bAtisses modernes de l'hâpital 
du Saint-Esprit ne remonte qu'au 4 septembre 17«(3; cette pierre 
contient une plaque de cuivre sur nn c6té de laquelle le pian de l'édifice 
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vicomtes sur la communauté se bornait , à peu 
de chose près , à la perception de certains droits 
de douane. Une sentence désignée sous le nom 
de sacré jugement, rendue , en 1005 , parl'évêque 
Pons , pour fixer et garantir les privilèges de 
Tabbaye de Saint-Victor , porte que cette fixation 
et cette garantie se faisaient avec le consentement 
de TEmpereur , du Comte de Provence , du 
Vicomte de Marseille , et du peuple et du clergé 
de la ville , unà cum consemu D. Rodulphi rex 
Alamanorum $eu Provinciœ, seu etiam cum prœcepto 
et connibentia D. Apostolici Papœ urbis Romm , cum 

voluntate etiam D. Rodbaldi comitis 

comentiente eciam pariterque rogante clero ac populo 
S. Eccles. Massiliensis (i). 



a été gravé avec ces. mots : Hasce pauperum œdes , fides suscepit , 
fundat spes , charitas œdificabit. L'autre côté de la plaque contient 
rinscription suivante : 

Régnante Ludovico XV, Massiliensium epîseopo Benrico^Fran- 
ciseo-'Xaverio de Belsunce de Cattelmoron; provinciœ pro rege 
prefeeto Honorato et Àrmando duce de Villart, civitatis gubernatore 
nobilistimo Tussano deFortiadePillesconsuîibus et politiœ prœfecti» 
Joanne-'Baptista Latil , Jeanne Carraire , Joanne-Angelo Porry , 
et Petro Thulit. Xenoeochii rectoribus G, Âillaud, F.-D, Bertrand , 
J. Cairac , B, Fouquier, P. Gouffre, J.-B. Seguier, A. Brethoux , 
X-J.-JIf. Camoin, J,-B, Granier, G. Maurin, A, Hey, iV. Samalan.. 

Anno Domini 1753 , idibus septembris. 

Les deux escaliers en marbre sont d'une date plus récente; une 
inscriptiont sculptée an bas de chaque rampe. Tait connaître que celui 
à couchant a été fait en 1785 par les Trères Galinié , et que celui à 
levant est dû au ciseau de P. Harmilte, en 1781. 

(i) Statistique du département des Bouche s-du-Bhône , tom. 2, 
pag. 345. 
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Les vicomtes de Marseille qui disaient tenir leur 
seigneurie de la grâce de Dieu , reconnaissaient la 
suzeraineté des comtes de Provence , envers qui 
ils n^étaient obligés qu'à un simple service de che- 
vauchée (i). 

Lajurisdiction de la cité épiscopale appartenait 
à Févêque qui ne se reconnaissait vassal que de 
Tempereur. 

La cité abbatiale était placée sous l'autorité 
du prieur de Saint-Victor. 

L' évoque et le prieur ne pouvaient rien sans 
le concours de leur chapitre (2). 

Dès que les Marseillais eurent acquis les droits 
de leurs vicomtes , la cité fut administrée , à 
l'exemple de quelques républiques d'Italie , par 
un magistrat suprême , appelé Podestat ( 3) , 
et dont le lieutenant ou viguier que les titres 



(1) La chevauchée était un service militaire que devaient au sou- 
verain , à des époques déterminées, les communautés et les seigneurs 
féodaui. 

(2) La délimitation de chacune des trois cités de Marseille au 
Xllio siècle, est indiquée dans le 1er vol. , pag. 146 et suiv. 

(3) Le Podestat devait être étranger ; son traitement s'élevait à la 
somme de 1,800 livres royales couronnées C) ; il recevait, en outre, 
37 livres de la même monnaie , à titre d'indemnité de logement et de 
chauffage. 

Voici les noms des Podestats qixi ont gouverné la ville de 1223-29; ce 



(*) La livre royale couronnée représente une valeur de HJràncs de notre 
monnaie. 
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nomment Vicaire, uicarim (i) , exerçait le pouvoir 
en son nom concurremment avec deux consuls 



(1 ) Nous croyons devoir insérer ici la liste des viguiers de 
Marseille , que nous extrayons presque en entier de V Histoire 
de Marseille par Ruffi (1). 

4120 Hugues Fer. 

1180 

1201 

1205 )» Hugues Fer, fils du précédent, 

1208 

1210 

1213 Pierre de Saint- Jacques. 

1214 Guillaume Vivaud (2). 

1 225 André de Surexina. 

1226 Hugolin Donedame. 
1229 Guillaume Âugier. 
1 233 Jourdan de Lautar. 
1 236 Rostang de Puibaut. 



sont les seuls que nous ayions pu trouver dans les archives. 

1223 — 122i Reforciat , 

1224 — 1225 Jacques Carlavaris de Orzano , 

1225 — 1226 Spinus de Surreiina , 

1226 — 1227 Hugolin , 

1227 — 1228 Robertus , 

1228 — 1229 Marratius de Saint-Nazaire. 



(i) Tom. 2, liv. xii, c. 1, §xxvi, p. 219etsuiv. 

(2) Gaillaume Yivaad et ses prédécesseurs n'étaient, à vrai dire , que 
les intendants des vicomtes; le titre de viguier ou de vicaire ne leur aurait 
donc été donné que parce qu'ils représentaient nos roitelets dans la percep- 
tion des impôts. 
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OU syndics (i) choisis parmi les habilanis de la 
ville basse (2) . Le podestat , le viguier , les syn- 



1240 Raymond Porcelet. 
4 242 Rostang de Puihaut. 
1243 Louis de Nayo. 



1 
1 



Fulco de Barreiria. 



Bertrand de Cardaillac. 



1244 
1245 
1246 
1247 

1248 Raymond de GandoUe. 

1 249 Arnaud de Marmande. 

1257 Raymond de Candolle. 

1258 Odouard de Bret. 

1258 — 59 Robert de la Nayo, jurisconsulte. 

4259—60 Triand. 

1 262 Isnard d'Entrevènes , seigneur d'Olières. 

1269 Isnard d'Entrevènes, seigneur d'Âgout. 

1 270 Gérard Adhémar. 

1271 Pierre Lemangeur. 

1 273—74 Grégoire de Vicedominis. 

1276 Grégoire de Vicedominis. 

1277 Gaucher de la Roche , seigneur de Ceyrestre. 

1278 Isnard d'Entrevènes, chevalier d'Âgout. 

1279 Mathieu de Ballolio. 

1 281 Rainaud de Courtlieu , chevalier {miles)^ 

1283 Pierre Guittard. 

1284 Elzéard d'Oraison. 

(1) Il en fut plus tard nommé trois. 

(2) Le \igaier et les syndics recevaient chacun annuellement 20 liv. 
royales couronnées pour la nourriture et l'entretien obligé de leur 
palefroi. 
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dics , ainsi que tous les officiers de VUniver'sité 
Marseillaise , ne pouvaient recevoir le plus petit 

1286 Gaucher de la Roche , seigneur de Ceyrestre. 

1287 Louis de Forcalquier. 

1 288 Bertrand de Gourtlieu , chevalier, 
Raymond de Montdragon, chevalier, 
Jean Gornillan. 

1289 Barras de Barras , chevalier, seigneur de Saint- 

Etienne. 

1 290 Âlphant de Soliers. 
Isnard d'Entrevènes. 

1291 Reynaud Porcelet, seigneur de Senas. 

1 292 Ricaut Corvi , chevalier. 

1 293 Guillaume , seigneur de Cadenet (1 ). 
Pierre de Gornillan. 

1 294 Barras de Barras. 

1 295 Arnaud de Villeneuve , seigneur des Arcs. 

1 296 Raymond d*Ësparron , chevalier. 

1297 Raymond de Baux , chevalier, seigneur de Puy- 

ricard. 

1298 Guillaume, chevalier, seigneur de Cadenet. 

1299 Isnard d^Entrevènes, seigneur d'Agout. 

1 300 Amiel Gassoli , chevalier. 
1300-02 PaulFabri. 

1303 Adhémar de Nangansa, damoiseau. 

1 304 Rostang de Sabran . 

1305 Pierre Audibert. 

1 306 Guillaume Feraud , seigneur de Torame. 

1 307 Guillaume du Puget. 

1 308 Audibert de Barras (2). 

(1) Il fut nommé par Charles II, comte de Provence. 

(2) Destitué par le comte de Provence de Vernis et consentement du conseil 
de la communauté^ Conrad de Brayda fut nommé à sa place par les lettres 
patentes émanées de Charles II , le 25 décembre 1307. 
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présent. Le Podestat , seul, dans le principe , avait 
)a faculté d'accepter des chiens , des oiseaux de 



1308 Conrad de Brayda, vigoier subrogé. 

1 309 Raymond Blanchi . 

Âdhémar de Negausio ou de Nagansa. 

1310 Gabriel Sauvage. 

1311 Pierre Raymond . 

1313 Adhémar de Nagansa , damoiseau . 

1314 — 16 Guiran de Simiane , seigneur d'Apt. 

1 31 7 Raymond Bianchi , damoiseau. 

1318 Raymond de Villeneuve . 

1319 Pierre Audibert. 

1 320 Raymond de Villeneuve (1 ). 

1321 Bertrand de Grasse , seigneur de Bar. 

1 322 Sigibald de Flisco , comte de Lavagra (2). 

1 323 Guillaume de la Voûte. 

1 324 Rostang de Sabran , chevalier, seigneur de Châ- 

teau-Neuf. 

1 325 Raijnond Gantelmi . 

1326 Pierre Audibert. 

1 327 Gabriel Sauvage. 

1 328 Angelin de Grimaldis , de Gênes (3). 

1329 Bertrand, seigneur de Boulbon, chevalier (4). 

1 330 Raymond d'Agout , seigneur de Sault. 

1 331 Rimbaud de Grasse , chevalier , seigneur de Bar. 

1 332 Guillaume de Sabran , chevalier (5). 



(1) Il fut nommé par le roi Robert , comte de Provence. 

(2) Utauprà. 

(3) m suprà. 

(4) Utsuprà. 

(5) l\ fut nommé par Philippe de Sanguinetto, sénéchal de Provence. 



— Pio- 
chasse et quelques objets bons à manger ou à boire 
de la valeur de cinq sous. Plus tard cette faculté 



1334 Boniface de Castellane. 

1335 Jacques , seigneur d'Oraison. 

1336 François Raymond. 
Guillaume Âugier, sieur de Viens. 

1337 Pierre Ermengaud de Sabran (1). 

1 338 Guillaume du Puget. 

1 339 Rostang Gantelme , seigneur d'Aiguières. 

1340 Elion de Villeneuve, seigneur de Trans*(2). 

1 341 Bérenger Audibert. 

1342 Reforciat d'Agout, seigneur d'Orgon. 

1343 Isnard de Glandevès, seigneur de Cuers. 

1 344 Bérenger Audibert. 

1 345 Guillaume Jordan , seigneur de la Bastide-des- 

Jordans. 

1346 Jacques Artaud , seigneur de Venelles. 

1347 François Raymond, d'Avignon (3). 

1348 Méoillon de Saint-Savournin (4). 
Octavian de Cavalcantibus (5). 

1349 Flotte de Flotte. 

1350 Guillaume Féraud, chevalier, seigneur de la 

Garde-Théonier, noble damoiseau. 

1 351 Guiran de Simiane , chevalier, seigneur d' Apt et 

de Caseneuve. 



(1) Il fut nommé par Philippe de Sanguinctto , sénéchal de Provence. 

(2) Utsufirà. 

(3) Utsuprà. 

(4) Il fut nommé par Raymond d'Agout , seigneur de Sault , sénéchal 
de Provence. 

(5) Il fut nommé par Jean Barrilis , sénéchal de Provence. 
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s'étendit au viguicr , mais pour des articles ne 
valant, au plus , que trois sous. 



1352 Raymond de Barriaco, chevalier. 

1353 Paul de Villeneuve, seigneur de Vence. 
Raynaud de Montauban , chevalier, seigneur du 

Val d*Ardène. 
\ 354 Guillaume de Barras , chevalier, seigneur de Cas- 
tellar(l). 

1 355 François Guidon ( Guidonus ) . 

1 356 Raymond de Barriaco , chevalier. 

1357 Jacques d'Âgout , seigneur d'Olières (2). 

1358 Geoffroi Lercaro, seigneur du Luc. 
1359—60 Jacques Carasuli , de Naples (3). 

1361 Âmiel Gassoli. 

Jean de ÂmicisdeCaramanico, chevalier, docteur 

en droit. 
Mathieu de Gisvaldo. 

1 362 Pons de Monteil , baron d'Idronte (4). 

1 363 Jacques Albe , chevalier, seigneur de Roquemar- 

tine (5). 

1 364 Landulf de Brancas , chevalier, de Naples (6) . 

1 365 Guillaume de Remusat. 

1366 Elzéard , seigneur d'Oraison (7). 



(1) Il fut nommé par Fouqaet d'Âgout, grand-sénéchal de Provence. 

(2) Utsuprà, 

(3) Il fut nommé par Mathieu de Gisvaldo, son oncle, grand-séné- 
chal de Provence. 

(4) Il fut nommé par Roger de Saint-Séverin , grand-sénéchal de Pro- 
vence. 

(5) Il fut nommé par Fouquet d'Agout, grand-sénéchal de Provence. 

(6) Utsuprà. 

(7) 11 fut nommé par Fouquet d'Agout, grand-sénéchal de Provence. 
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Le conseil de ville, appeléconsei/ général, se com- 
posait de 83 membres, dont 80 bourgeois, négo- 



1 367 Raymond d'Âgout , seigneur du Val d'Oule (1 ) . 

1 368 Gérard Âdhémar,cbeYalier, seigneur de Grignan . 

1 369 Barrai de Ponlevès. 

1370 Isuard de Glandevès, seigneur de Cuers. 

1371 Thomas de Aquaviva. 

1 372 Laurent de Fracassinis. 

1 373 Pons de Laguac . 

1374 Guignes Flotte. 

1 375 Florens de Castellane , seigneur d'Ândon. 

1 376 Blacas de Pontevès, seigneur de Château-Renard . 

1377 Gautier de la Roche , seigneur de Geyrestre. 

1378 Âmiel d^Âgout, seigneur de Claret. 

1 379 Raymond de Villeneuve. 

1380 Isnard de Glandevès, seigneur de Cuers. 

1 381 Jean de Sabran , seigneur d' Ansouis (2^. 

1382 Pierre Boslang, chevalier, seigneur de Saint- 

Crespin (3). 

1 383 Pierre de Lanchac (4) . 

i 384 Pierre Guittard , seigneur de Pierrelatte, damoi- 
seau (5). 

1385 Raynaud Bresilhe. 

1 386 Gautier de la Roche. 

i 387 Georges de Montemalo , seigneur de Cadarache . 

1 388 Louis de Forcalquier, seigneur de Ceyrestre. 
Raymond de Mondragon. 

(1) II fut nommé par Raymond d'Agout, grand-sénécbal de Provence. 

(2) U fut nommé par Fouquet d'Agout, grand-sénéchal do Provence. 

(3) Utsuprà. 

(4) Utsuprà, 

(5) Utsuprà, » 
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ciants ou msircbands , et 3 docteurs en droit pris 
aiinuellement dans les six quartiers ou sixains de 

1 389 Fouquet d'Agout , seigneur de Forcalquier. 

1 390 Guigonet Flotte , seigneur de Gurbans. 

1391 Nicolas Michel , de Venise . 
Guillaume de Sault^ damoiseau. 

1 392 Ëlion de Villeneuve. 

1393 Ritius de Âmanatis. 

\ 394 Lambert Âdhémar, seigneur de Monteil et de la 
Garde. 

1395 Gauthier de la Roche , chevalier. 

1396 Jean Lausardi. 

1397 Bernard Arcamoni, de Naples, chevalier, maré- 

chal du royaume de Sicile. 

1 398 Fouquet d'Agout , seigneur de Forcalquier. 

1 399 Raymond de Montdragon , chevalier. 

1400 Fouquet d'Agout, seigneur de Forcalquier. 

1401 Reforciat d'Agout, seigneur de Vergons. 

1402 Guillaume Pierre de Lascaris, fils du comte de 

Tente et de Vintimille. 

1 403 Jean Gonsalvi , chevalier. 

1404 Guillaume -Pierre de Lascaris , des comtes de 

Vintimille et de Tende. 

1405 Jean de Grimaldis. 

1 406 Mathieu de Beauvau. 

1407 Arnoux Jocale , maître d'hôtel du roi-comte. 

1 408 Pierre de Bornan (1 ) . 
1 409 — 1 Arnoux Jocale. 

1411 Pierre de Bornan, maître d'hôtel du roi-comte. 

1412 Bernard de Grasse, seigneur de Bar, chambellan 

du roi-comte. 

(1) La communauté fit présent à sa femme de douze tasses d'argent , à 
pied doré; elles pesaient 17 marcs, 7 onces et 6 deniers. 



— sa- 
la cité. Pour être nommé conseiller il fallait être 
citoyen de la ville inférieure, y avoir un domicile 



U13 Jean Louvet, seigneur d^Âig^lières, conseiller 
du roi-comte. 

1414 Pierre de Venterol . 

1415 Rolland de la Goye-Blaye , cheyalier, conseiller 

du roi-comte, 

1416 Mathieu de Laval . 

1417 Jean de Chamassé , chambellan du roi-comte. 

1418 Guillaume de Forcalquier, seigneur de Viens. 

1419 Guillaume de Forcalquier, fils du précédent. 
14^0 Bernard Gornaldi, chev., seigneur deGardanne. 
1421 Guillaume Seignet , seigneur de Vaucluse , con- 
seiller du roi-comte. 

4422 Nicolas de Grimaldis , seigneur d'Antibes. 

1423 Raymond d'Âgout , seigneur de Sault. 

1 424 Arnaud de Villeneuve , seigneur de Trans. 
Aïcard Brot, viguier subrogé. 

Hector de la Peyre , seigneur de Trets. 
4 425 Pierre de Glandevès , seigneur de Châteauneuf. 

1 426 Elion de Glandevès , seigneur de Faucon , cham- 

bellan et conseiller du roi-comte (1). 

1427 Geoffroi de Venasque , seigneur de Modène. 

1 428 Raymond d'Agout , seigneur de Sault. 

Jean d'Arlatan , seigneur de Gignac , maître 
d'hôtel du roi-comte. 

1429 Guillaume, bâtard de Poitiers, chambellan et 

conseiller du roi-comte. 
Jean Arlatan, seigneur de Gignac, 

(1) La communauté le gratifia de 100 florins en sortant d'exercice. 

//. 3 
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réel et non interrompu depuis cinq ans au moins, 
et posséder 50 marcs d'argent fin en biens immeu- 



A430 Louis de BoUiers , vicomte de Raillanne, gouver- 
neur de Provence (I). 

1431 Jean Duplessis, chambellan et conseiller du roi- 

comte. 

1 432 Bremond Bermond . 

1433 Jean de Quiqueran , chevalier. 

1434 Jean de Saint-Michel. 

4435 Louis de Boliers, vicomte de Raillanne. 
H36 Antoine Hermentier, sieur d'Orgon, chevalier 
et chambellan du roi-comte. 

4437 Gaubert de Massuet, damoiseau. 

4438 Guillaume, bâtard de Poitiers, conseilier du 

roi-comte. 
1439 Louis de Boliers, vicomte de Raillanne. 

Honoré de Lascaris , des comtes de YintimilUe , 

l'un des écuyers du roi-comte. 
Guillaume , seigneur de Yillemus. 
4 440 Jacques , seigneur de Yillemus. 
4 442 Louis de Bornan , chevalier, seigneur de Coudrai . 
4443 Fouquet d'Agout, conseiller et chambellan du 
roi-comte. 

1447 Antoine Calvi , conseiller du roi-comte. 

1 448 Jean de Sebancuria . 

4 449 Surléon Spinola , conseiller et chambellan du 
roi-comte. 

4450 Antoine de Forcalquier. 

4451 Jean d'Arlatan , sieur de Ghâteauneuf. 
Jean de Yillages, seigneur d^Alençon. 

(1) La ville lui donna 200 florins et une galère appelée Galea Gobina. 
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bles (1) ; les réélections ne pouvaient avoir lieu 
qu'après un espace de trois années. 



\ 452 Fouquet de Forcalquier. 

1453 Honoré de Berre, sieur d'Entrevènes. 

1454 Elias de Ponievès, sieur de Cotignac et de la 

Vallée. 

1 455 Pierre de Meoillon , sieur de Ribiès. 

1 456 Daniel Enigii , sieur de Bouc. 

1457 Surléon Spinola. 

1458 Jean de Villages, sieur d^Alençon, maître d'hô- 

tel du roi-comte. 

1459 Jacques de Passis, conseiller du roi-comte. 

1460 Jean de Villages , sieur d'Âlençon , maitre d^hô- 

tel du roi-comte. 

1 46 ! Honoré de Berre , seigneur d'Entrevènes , maître 
d'hôtel du roi-comte. 

1 462 Jacques de Passis , maitre rational du roi-comte. 

1465 Georges de Fontanilles, maître rational et con- 
seiller du roi-comte. 

1464 Jacques de Passis. 
1465—67 Pierre de Tronhon , seigneur de Lancia. 

1A68 Antoine de La Tour, dii Lobrau , seigneur de la 
Colle. 

1 469 Jean de Vaux , conseiller du roi-comte. 

4470 Barrai de Pontevès. 

4 471 Robert Crespin . 

1 472 Fouquet d^Agout , sieur de Sault , grand-cham- 

bellan du roi-comte. 

1 473 Robert Crespin , conseiller du roi-comte. 

(1) Le marc d'argent fin valait environ 52 fr. de notre monnaie. 
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Les conseillers n'étaient dispensés d'assister aux 
séances du conseil, que dans les cas de légitime 



1 474 Jean Duplessis , conseiller et chambellan du roi- 

comte. 
Jean de Villages , maître d'hôtel du roi-comte. 

1 475 Antoine Boissii , chambellan et conseiller du roi- 

comte. 
Hugues d' Alamanon , chambellan du roi-comte. 

1 476 Louis Duranti , seigneur du Castellet de Sausses, 

conseiller du roi-comte. 

1 477 Jean Duplessis , conseiller et chambellan du roi- 

comte. 

1478 Jean de Vaux, sieur du Breuil, conseiller du roi- 

comte. 

1479 Poncet Rasaud , maître d'hôtel du roi-comte. 

1480 Visian de Loménie. 

1481 Antoine Gimel. 

1482 Honoré de Glandevès, sieur de Gréoulx. 

1 483 Alphonse de Vègue, de Gastille. 

1 484 Vesian de Loménie. 

1485 Honoré de Glandevès, sieur de Gréoulx et de 

Cuers. 
4486 Jean Benselin. 

1 487 Charles de Castellane , sieur de Salernes. 

1 488 Jacques Mazuy et . 

1489 Georges de Castellane. 
U90 Jean Taurel. 

1491 Jean d'Arlaian , sieur de Ventabren , maître 

d'hôlel du roi. 

1492 Bertrand de Marseille , des comtes de Vinli- 

mille (1). 

(1) n fut nommé par François de Luxembourg, gouverneur et lieute- 
nant-général en Provence. 
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empêchement , sous peine de se voir condamnés à 
une amende de deux sous (1) ; ceux qui arrivaient 



1492 Jean Cottier (a), viguier subrogé. 

1 493 Balthazard de Sado. 
4 49 4 Pierre d'Ârlalan . 

1496 de Jean Orfuelh, seigneur d'Orfuelh. 
Bertrand de Marseille, des comtes de Vintimille^ 

seigneur d'OUioules, viguier subrogé. 

1497 Jacques de Brono , sieur de Varennes (b). 

1 498 François , seigneur de Cholex. 

1499 Fouquet de Castillon , sieur de Cucuron. 

1 500 René Matheron. 

1501 Jean Joannis. 

1502 Reynaud d'Altoviti. 

1 503 Pierre de Vente. 

1 504 Christophe Gamot. 

1 505 Pierre de Grimaldis , seigneur de Châteauneuf. 

1506 Jean Ghaunalha . 

1 507 Charles de Forbin. 

1 508 Bertrand de Marseille , des comtes de Yintimille , 

seigneur d^Ollioules. 
Dominique Ancelme, viguier subrogé. 

1509 Jean Clou. 

Andréa de Andréa, viguier subrogé. 

1 5 10 Christophe Camot. 



(1) Le sou d'alors valait 14 ou 15 sous de notre monnaie. 



(a) Il fut nommé, en même temps c[ae Bertrand de Marseille, par Ay- 
mar de Poitiers, grand-sénéchal de Provence. 

(b) Il fut nommé par Philippe de Hocberg , marquis de Rhotelin , 
grand-sénéchal de Provence. 
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quand la séance était commencée ne payaient que 
douze deniers. 



1 5 H Olioman A igre , chevalier . 

1512 Bernard de Ceriaso. 

Î5<3 Pierre Guiramand , seigneur de la Pêne. 

1514 Jean deForbin. 

1515 Jean de Fabri, sieur de Fabrègues. 

1516 Charles de Forbin . 

Louis de Vente , viguier subrogé. 

1517 Antoine de Glandevès. 

1518 Pierre de Baissan . 

1519 JeanBlacard. 

1522 Jean de Saint-Martin . 

1525 Antoine de Glandevès, sieur de Cuges (1). 

1526 Christophe Camot , sieur d'Aygualades. 

1 527 Fouquet Nouveau . 

1528 — 29 Quintin de Lascaris , seigneur de Châteauneuf. 

1530 François de Forbin , seigneur de Gardanne. 

1531—32 Jean Hue. 

1 532 Nicolas de Cossils , viguier subrogé . 

1533 Jacques de Caradet de Bourgogne. 

1 534 Pierre de Ceriaso , sieur de la Salle. 

1535 Nicolas d'Arène (2). 

1536 — 39 Germain d'Urre , sieur de Molaux. 

1 540—42 Fouquet d' Agout. 

1 542 — 43 Nicolas d'Arène , viguier subrogé. 

1544 — 45 Germain d'Urre, sieur de Molaux. 

1 546—47 Charles de Vente. 

1548 Jean de Lusignan. 

1549 Charles de Vento. 

(1) La villo lui accorda doux gratifications, dont uno de vingt-cinq écns 
et l'antre do cent florins. 

(2) l\ fut nommé par le comte de Tende, gouverneur de Provence. 
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L'exclusion du conseil était prononcée contre 
tout membre de l'assemblée qui se serait permis de 



1550 Jean de Benaat , sieur de Villeneave. 

1551 Jean de Lusignan. 

1552 Louis d'Âncesune. 

1 553 Claude de Lascaris, seigneur de Ghâteauneuf. 

1554 Poncet Bellon. 

1555 Pierre d'Abeilles, de Tarascon. 

1556 Gaspard Garret dit Catin. 

1557 Michel de Redon . 

1 558 Antoine Mouton . 

1 559 Michel de Redon. 

1 560 Joachim de la Croix. 

1561 Christophe Camot. 

1562 Jean de Forbin , de Lambesc 

1563 Honoré Murot. 

1 564 Honoré de Nas. 
1565—67 Pierre de Sado. 

1568 — 70 Antoine de Bisso, sieur de Tournon. 

4 571 Rostang de Beccaris. 

1572 Jean Gautier, sieur de Grambois. 

1573 Claude de Duano , sieur de Rigaud. 

1574 François du Canet. 

1 575 Jean-Etienne Chaussegros , sieur de Mimet. 

1 576 Henri de Castelanne , sieur de Biosc. 

1577 François de Morineau, de Tarascon. 

1 578 Claude de Duane ., sieur de Rigaud. 

1579 Pierre de Guiran. 

1580 Jean de Bourg. 

1581 Jean de Bouquier, du Martigues. 

1582 Gaspard du Puget , seigneur de Bouc. 
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rapporter le contenu d'une délibération qu'il aurait 
été jugé nécessaire de tenir secrète ; le coupable 



1583 Barthélemi de Boyer. 

1 584 René de Castellane , sieur d'Aluis. 

1 585 Honoré de Castillon , sieur du Castelet. 

1586 Antoine de Rolland , sieur de Reauvillc. 

1587 René du Bousquet , sieur du Buisson. 

1588 Rolland de Castellaue , sieur de MontmeyaD. 

1 589 Louis-Honoré de Castellaue , sieur de Bezaudun. 
Antoine de Laurenci , viguier subrogé. 

1590 Vincent de Forbin , sieur de Labarben. 

1 591 Louis-Honoré de Castellane , sieur de Bezaudun. 
1592—95 Louis d'Aix. 

1596—97 Pierre de Liberlat. 

1 598—00 Barthélémy de Libertat. 

1601 Pompée de Pontevès , sieur de Buoux (1). 

4 602 Antoine de Boyer. 

4 603 Palamède de Valvoire. 

1604 Gaspard de Sabran , baron d'Ansouis. 

1 605 Balthasard de Pontevès, sieur de Ste. -Catherine, 
4 606 Gaspard d'Autric , sieur de Baumettes. 

1 607 Jean- Jacques de Villeneuve, sieur de Villevieille. 

1608 Jacques de Quîqueran , sieur de Vers. 
4 609 Jean de Barras , sieur de Mirabeau. 
4610 Arnaud de Villeneuve, baron des Arcs. 
4 64 4 Antoine de Pontevès , sieur de Buoux. 
4642 Melchior de Forbin, sieur de Janson. 

4 64 3 Gaspard de Forbin , sieur de Soliers. 

4614 Jean de Castellane , sieur de la Verdière. 



(1) La ville lui ût présont d'un cheval, acquis par clic au prix de cent 
cinquante écus. 
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était aussi condamné à une amende qui variait sui- 
vant le dommage occasionné par son indiscrétion, 



1615 Rolland de Casteilane , sieur de Montmeyan . 

1616 Madalon de Vinliraille , baron de Torves. 

1617 François de Raynaud , sieur d'Aleins. 

1618 Jean de Perler, seigneur d'Argen. 

1 619 Gaspard de Brancas , baron d'Oise. 

1 620 Drac de Villeneuve , marquis des Arcs. 

1 621 Ange de Pontevès , sieur de Buous. 

1622 André , marquis d'Oraison. 

1 623 Pierre de Castillon , sieur du Castellet. 

1 624 François de Villeneuve , sieur d'Espinousse. 

1625 Henri de Castelanne , sieur de Mazaugues. 

1 626 Jean de Sabran , sieur de Baudînard. 

1627 Gaspard de Forbin , marquis de Janson. 

1 628 Pierre de Vallevoire , sieur de Vallevoire. 

1629 Paul de Marin , sieur de Saint-Michel. 

1 630 Dominique de Mistral , baron de Crose. 

1631 François de Galiens, sieur des Aissarts. 

1 632 François de Rainaud , sieur d'Allen. 

1 633 Palamède de Forbin , sieur de Rians. 

1634 Gaspard de Forbin , sieur de La Barben. 

1 635 Pompée de Barras , sieur de Mirabeau. 

1 636 Sixte de Scalis , baron d' Ansouis. 

1 637 Jean-Baptiste des Martins , sieur de Puyloubier. 

1 638 Jean de Scalis , baron de Saint-Martin. 

1 639 Jean-Baptiste de Doni , sieur de Gau. 

1640 François de Damian , sieur de Veruègues. 

1 641 Madalon de Vintimille , baron de Torves. 

1 642 Gaspard de Foresta , baron de Trets. 

1643 Jean de Demandolx , sieur de Demandolx. 

1644 Jean de Villeneuve , baron de Flaïosc. 



i 
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Les séances du conseil annoncées adsonum cam- 
panarum n'étaient point publiques, pourtant il était 
loisible au conseil d'admettre toute personne dans 
la salle de ses débats. 

Le conseil général avait la discussion des ques- 
tions législatives, et la surveillance des magistrats 
et des fonctionnaires dont il pouvait provoquer 
la destitution, le cas échéant. 

Trois clavaires et trois archivaires remplissaient 



1 645 François de Rascas , sieur du Mai. 

1 646 Annibal de Grasse , sieur de Moans. 

1647 Paul de Maistral , sieur de Moutdragon. 

1648 François de Vintimille , seigneur du Luc. 

1649 Dayid de Hugues, baron de Beaujeu. 

1 650 Jean-Baptiste de Castellane, sieur de la Verdière . 

1651 Jacques de Forbin , sieur de La Barben. 

1 652 Dominique de Castellane , sieur d^Âmpus. 

1653 Laurent de Forbin , marquis de Janson. 
1654—59 0). 

1 660— 1 3 juin 1 682. Paul de Fortia, seigneur de Pilles, gou- 
verneur -viguier. 
1 682 Alphonse de Fortia, marquis de Forvilles- Pilles, 
gouverneur-viguier. 

1 707—90 Toussaint-Alphonse de Fortia, marquis de Pilles, 

duc des Beaumes (Comté Venaissiu), baron 
de Pertuis, seigneur de Pieuzin, Auges, Mont- 
fort, chevalier des ordres de Saint-Louis et de 
Saint-Jean-de-Jérusalem , capitaine , gouver- 
neur-viguier et commandant de Marseille. 

(1) Il no fut point nommé de vigoier pendant ces années-là. 
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les fonctions , les premiers de trésoriers , les se- 
conds d'archivistes ; les archivaires avaient , outre 
la garde des archives, le soin des procès de la com- 
munauté. Les uns et les autres tenaient leur charge 
du conseil de ville qui se réservait , en les nom- 
mant, le droit de leur faire rendre compte de leur 
conduite et de les destituer lorsqu'il le jugerait 
convenable. Les clavaires et les archivaires rece-, 
vaient, comme le viguier et les syndics , 20 livres 
royales couronnées, pour la nourriture et l'entre- 
tien obligé de leur palefroi. 

Six prud'hommes avaient l'administration et la 
surveillance de l'état militaire et maritime de Vu- 
niversité (1); la salle d'armes, renfermée dans la 
Maison commune, était gardée par un archer et 
un arbalétrier, sous la surveillance de deux inten- 
dants appelés gouverneurs des armes. Les armes qui 
s'y trouvaient provenaient, ainsi que nous l'avons 
dit dans le premier volume (2) , de l'impôt de deux 
batistes prélevé sur chaque navire qui entrait dans 
le port. 

L'administration des affaires de la ville était 
encore confiée, à tour de rôle et habdomadaire- 
ment , à six personnes prises parmi les cent chefs 
de métiers désignés à cet effet. Ces six personnes 



(1)' Ces prud'hommes tenaient leurs assemblées dans une maison 
située sur le Port , désignée dans les actes sous le nom de Domus 
officij guerrœ, 

(2) Page 356 et suiv. 
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avaient le droit de siéger au conseil général avec 
voix délibéralive. 

Toutes les élections se faisaient le 29 octobre ; 
on y procédait de la manière suivante : 

Les syndics , les clavaires et les six chefs de 
métiers , assistés d'un notaire qui remplissait les 
fonctions de secrétaire, désignaient dans THôtel 
de Ville, en présence du viguier, après avoir juré, 
les mains appuyées sur les saints Evangiles ( 1 ) , 
d'agir avec bonne foi et sans tromperie, de n'être 
guidés ni par Tamitié ni parla haine, ni par 
des influences de parenté, douze citoyens pro- 
ies et discrets de la ville dont deux par sixain. 
Ces douze citoyens se réunissaient incontinent , 
pour prêter un serment semblable à celui de ceux 
qui venaient de les choisir, et nommer, sans dé- 
semparer, les 71 autres personnes qui, jointes à 
eux, devaient former le conseil de la commune. 

L'élection du podestat, du viguier, des juges, 



(1) Aucune prestalion de serment , à celte époque , n'avait lieu sans 
l'attouchement des livres Saints. Cet usage venaient de l'antiquité. 

Les Grecs et les Romains accompagnaient quelquefois leur serment 
des plus terribles imprécations ; dans les affaires civiles, quand les 
plaideurs comparaissaient devant le juge, celui^i jurait d'abord 
qu'il prononcerait suivant la loi, et, ensuite, les deux parties prêtaient 
par son ordre le serment de calomnie , c'est-à-dire que chacun affir- 
mait que ce n'était point dans la vue de frustrer ou de vexer son ad- 
versaire qu'il plaidait , mais seulement pour faire valoir ses préten- 
tions qu'il croyait justifiées par les lois. Calumnia signifiait quel- 
quefois contestation > dispute. 
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des syndics, des clavaires et de tous les autres ma- 
gistrats et officiers de V université (1), était faite im- 
médiatement , toujours dans l'Hôtel de Ville , par 
les douze, les sept premiers conseillers nouvelle- 
ment nommés par eux, et par les chefs de métiers . 
Le notaire qui assistait les douze et les sept qu'ils 
s'adjoignaient, étaient à la nomination des cent 
chefs de métiers. 

Les nominations n'étaient faites que pour un 
an et devaient être tenues secrètes jusques à la 
Toussaint, jour de l'installation de la nouvelle 
administration. 

Les cent chefs de métiers étaient également élus 
toutes les années , mais par les corporations et 
du 24 au 30 juin , c'est-à-dire, pendant l'octave 
qui suivait la fête de Saint-Jean-Baptiste ; nul ne 
pouvait être nommé chef de métier s'il n'était 
marseillais de la ville basse , s'il ne justifiait d'un 
domicile réel et non interrompu de trois années 
dans la cité inférieure, et s'il ne possédait une 
livre royale couronnée. Les réélections ne pou- 
vaient avoir lieu qu'après une année d'intervalle. 

Les chefs de métiers avaient la police des rues 



(1) Les autres orficiers étaient : les censeurs de la curie, les arbitres, 
les deux prud'hommes préposés pour le mesurage et la vente des 
draps , le héraut public , les deux inspecteurs des chemins , le gardien 
des dépôts et consignations , les douze intendants ou surveillants pour 
la vente et le poids des comestibles , les quatre intendants pour la 
vente du pain et de la farine , etc. etc. 
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et des établissements publics ; ils juraient sur les 
saints Évangiles, en entrant en fonctions, de défen- 
dre et de garder de bonne foi les droits et les libertés 
de Vuniversité , ainsi que de découvrir clairement 
sur-le-champ au podestat ou à son vicaire, ce 
qu'ils apprendraient devoir porter tort à ces mê- 
mes droits et libertés de la commune. 

Le podestat , avant de prendre possession du 
pouvoir, prêtait deux fois serment, d'abord de- 
vant tous les officiers nouvellement élus, réunis 
dans la grande salle de l'Hôtel de Ville appelée 
salle verte ( aula viridis) , ensuite , en présence du 
peuple convoqué à cet effet dans le cimetière des 
Accoules, sur le balcon de la maison commune 
donnant sur ce cimetière. Le podestat jurait, com- 
me plus tard le recteur (1) , de défendre et de sau- 
ver les lois de Vuniversité, de ne gouverner que 
par elles, de respecter les secrets d'état, de pro- 
téger tous les citoyens et de soutenir tous et 
chacun en particulier, les marchands {merca- 
toribus) qui arriveraient dans la commune par 
mer ou parterre. Il jurait aussi de faire en sorte 
que la justice fût rendue impartialement, de main- 
tenir les chefs de métiers , de poursuivre et de 
faire punir ceux qui attenteraient aux droits et 
à l'honneur de la cité , de n'ouvrir et de lire les 
dépêches à son adresse ou à celle du conseil, 



(2) Voyez les Statuts municipaux , chap. 1. 
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qu'en présence des syndics , des clavaires et des 
chefs de métiers de service, enfin de n'écrire per- 
sonnellement au sujet des affaires de la répu- 
blique , qu'avec l'assistance des mêmes fonction- 
naires. 

Les quinze jours que le podestat était obligé de 
rester à Marseille pour justifier de sa conduite et 
pour satisfaire à toutes les demandes qui pour- 
raient lui être faites, s'appelaient faire syndicat (1). 
et ce n'était qu'après cette époque que la com- 
munauté lui fesait payer ses honoraires. 

Quand toute Yuniversité ( tota universitas ) était 
réunie, l'assemblée vraiment populaire, alors, se 
tenait dans l'ancien cimetière des Accoules. C'était 
donc à la vue de la iour de sauve-terre , dont la 
base supporte encore le clocher des accoules , 
seul débris d'une église gothique oïl le moyen- 
âge revivait dans une architecture merveilleuse , 
que les habitants de la ville inférieure assistaient 
à des délibérations dont l'importance exigeait le 
concours de toutes les volontés. Il paraît , d'a- 
près la disposition actuelle des lieux , que ce ci- 
metière de nostra senhora de las accuas (2) qui 
commençait vis-à-vis remplacement occupé, de 
nos jours, par le palais, suivait , en s' élevant. 



{i) Histoire de Marseille par RafB, tom. 2, Uv. XII, cbap. i, pag. 
208, S VII. 

(2) Des arcs ou arceaux. 
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toutes les ondulations du terrain, jusqu'à l'endroit 
où se trouve maintenant Thôpital. Ce lieu funèbre 
s'étendait donc de la chapelle de l'hôpital jusqu'au 
seuil de l'église des Accoules. En creusant , ré- 
cemment , le terrain destiné à recevoir les fon- 
dations de la salle de dissection , on a trouvé 
des rangées assez méthodiquement placées d'os- 
sements et de têtes, qui, à défaut de la tradition 
et de l'histoire , auraient suffi pour désigner 
l'existence d'un vaste ossuaire. Chaque coup de 
pioche a mis à jour ces anciennes générations 
marseillaises qui reposaient dans une terre au- 
dessus de laquelle , par une alliance symbolique 
d'idées religieuses et municipales , s'agitaient les 
intérêts de la vie , en face des tombeaux. 

La justice était rendue pubUquement et gratui- 
tement (1) dans trois tribunaux, dont deux connus 
plus tard sous le nom de tribunaux de Saint- 
Louis et de Saint-Lazare, pour les affaires ci- 
viles et criminelles , et le troisième composé de 
prud'hommes pêcheurs pour prononcer sur les 
délits concernant le fait des pêches et des pê- 
cheries (2). 

Marseille, qui s'était complètement affranchie 



(i) Ruffl , Histoire de Marseille , t. 2 , liv. XII , c. 1, § 8, p. 209. 

(2) Les archives actaelles de ce tribunal ne remontent qu'à l'époque 
de la confirmation de leur institution par René, c'est-à-dire à Tannée 
143». 

Nous nous faisons un devoir de consigner ici nos rémerctments à 
M. Arnaud, secrétaire delà prud'bommic, pour l'empressement qu'il 
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des vicomtes , régularisa son régime municipal. 
Les statuts que Bonafossom védigesi ou recueillit, et 
dont la trace se fait indubitablement reconnaître 
dans ceux que le comte de Provence approuva, 
tout en les modifiant, en 1257, formèrent un 
véritable code communal. Cette municipalité qui 
avait tantôt par des voies détournées , tantôt à 
force ouverte , absorbé peu à peu le pouvoir des 
vicomtes , a dû pénétrer de son esprit les statuts 
qui nous sont parvenus ; bien que ceux-ci por- 
tent une date qui ne les feit remonter qu'à Té- 
poque où Charles d'Anjou avait soumis Marseille, 
il ne faut pas , néanmoins , les confondre avec 
ceux que notre ville se donna pendant la durée 
de son régime républicain : il est très-probable 
que, dans une foule d'articles , la législation de 
la cité obéissant au Comte dût rappeler celle de la 
cité souveraine. Ces statuts, connus en partie par 
l'analyse étendue qu'on fit François d'Aix , dans 
le XVII® siècle, n'ont jamais paru en entier (1); 



a mis à nous rendre faciles les recherches que nous avons dû faire 
dans les documents conûés à sa garde. 

(1) L'ouvrage de François d'Àix est ainsi intitulé : 

Les Statvts mvnicipavx et covstvmes anciennes de la viUe de 
Marseille. Divisez en six livres , et enrichis de cvrievses recherches, 
auee diverses décisions et autres pièces : utiles et nécessaires en 
fait, tant de police que de iitstice. 

Par noble François d'Aix aduocat en Parleinent, et iurisconsulte 
de Marseille, 

A Marseille, chez Claude Garcin, Imprimeur du Roy et de la ville, 
MDCLVi, Avec Pemission et Privilège de la Cour, 1 fort vol. in-4o* 

4 
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François d'Aix, indépeDdamment du reproche mé- 
rité qu'on peut lui adresser d'avoir embrouillé le 
texte par des raisonnements dépourvus de sens 
et de style , ainsi que par des citations étrangères 
même au sujet , en aurait quelquefois altéré le 
texte, à moins de supposer qu'il n'avait pas sous 
les yeux le manuscrit que nos archives possèdent 
et qu'une copie peu exacte lui eût servi de guide 
dans un travail auquel on a eu si souventrecoQrs(i). 
Nous n'avons pas besoin d'insister sur l'impor- 
tance de ce document; il nous a été permis de 
voir le légiste , l'archéologue, l'amateur des ma- 
nuscrits, se recueillir devant ces pages en par- 
chemin, remarquables par la netteté de l'écriture, 
les arabesques et les enroulements enluminés du 
copiste , ainsi que par des vignettes d'une belle 
conservation. Les statuts municipaux forment un 
manuscrit in f^ de 160 pages, connu sous le nom 
de Livre Rouge , à cause de la couleur de sa re- 
liure (2). 



(1) Celte supposition peut être vraie , car il eiislaitplasiears copies 
de nos statuts. Depping , dans son Histoire du Commerce imprimée 
en 1830, dit, tome 1er, page 285, qu'il s'est servi d'un mantuerit 
de la bibliothèque du Roy : Statuta civitatis Hassiliœ, in fr N^ 4660 
B, lequel contient aussi les Statuts faits postérieurement à la rédaC'- 
tion du corps des Statuts, c'est-à-dire après l'an 1255. 

(2) Un reste de chaîne fixé à la couverture du livre atteste le prii 
que nos pères lui donnaient. On sait que les manuscrits rares étaient 
arrêtés par une petite chaîne de fer , afin d'en empêcher l'enlé^'ement ; 
le nôtre était ainsi placé sur le pupitre qui se trouvait dans la salle 
du conseil mnnicipal. 
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N'est--ce pas un livre vénérable que celui où 
Tesprit municipal qui animait nos pères, revit à 
chaque ligne , où Ton peut so faire une idée com- 
plète de cette administration qui embrassait avec 
tant de sagacité tous les détails dont se compose 
Texistence d'une cité , de sorte que les mœurs , 
la justice , le bon ordre , la propreté des rues , la 
sécurité des citoyens , trouvaient dans des articles 
soigneusement élaborés , les plus minutieuses ga- 
ranties. Rien de ce qui contribue au bien-être 
d'une ville n'avait échappé à nos pères. Un code 
communal doit étendre ses prévisions à une foule 
d'objets dont une législation générale n'a pas à 
s'occuper. Celle-ci pose des principes dont celle-là 
poursuit l'application dans les replis multipliés , 
les ramifications infinies de la vie sociale. Ceux 
qui rassemblèrent ces statuts (1) à la coordonnalion 
totale desquels nous croyons pouvoir assigner la 
date de 1255 , profitèrent, sans doute , de l'expé- 
rience de leurs pères , et se pénétrèrent de la 
sagesse de ces lois romaines , vénérables sources 
du droit municipal en Europe ; ils avaient vu 
Marseille s'essayer avec succès , au milieu des 
rivalités voisines , à un régime républicain ; le 
triomphe qu'elle obtint sur les vicomtes, dut déve- 
lopper en elle une énergie administrative qu'elle 



(1) Le célèbre jnrisconsalte Jean Biancfai , Guillaume Bolan , 
Bertrand de Bucco et Guillaume Busselin. 
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employa àrégulariser une existence dont elle n'eut, 
|)endant quelque temps, à rendre compte qu'à elle- 
même. Il est vrai de dire que la vertu municipale 
s'est toujours conservée dans notre ville , car celte 
vertu , qui se fait jour au milieu des plus grands 
désordres , n'abandonna jamais ce grand centre 
de population : mais il y eut une époque où Mar- 
seille put déclarer qu'elle ne relevait plus que de 
Jésus-Christ ( Jesu-Christo régnante ) . Celte courte 
existence du régime populaire profita incontesta- 
blement à l'esprit municipal , qu'il dut retremper 
et étendre ; et bien que nous voyions dans nos 
statuts figurer les noms des princes de la première 
maison , personne ne niera que ces statuts , échos 
fidèles des délibérations du XII® siècle , ne soient 
un legs de Marseille un instant républicaine. 

Afin que l'on puisse se faire une idée complète 
de l'importance de nos statuts , nous croyons de- 
voir terminer la première partie de notre aperçu 
sur l'administration intérieure de Marseille , en in- 
diquant le sujet de chacun des cinq livres que ren- 
ferme le volume. 



Le premier livre est relatif aux mesures concer- 
nant : 

Les fonctions et le serment du recteur ou soit du 
vicaire de la cité. 
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Le serment du vicaire et du sous-vicaire 



Uoffice du juge du palais. 



Les deux cours qui devaient ôtre étaljlies ou or- 
données. 



La translation des juges dans la cour de Marseille 
et rinstallation d'un juge. 



Le tribunal de la commune , relativement à Tappel 
des causes, et qui est appelé et par qui on est 
appelé. 

Le serment des juges tant des causes principales 
que des appellations. 



L'élection et le serment des conseillers 



Le changement des officiers. 



L'élection des chefs de métiers 



Les syndics soit les acteurs (défenseurs) de la com- 
mune annuellement élus. 
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L'élection et le serment des clavaires (trésoriers) 



L'élection des conseillers du conseil secret. 



L'office de celui qui recevait les gages des assem- 
blées (tribunaux). 



Le rassemblement et la conservation des chartes 



Les personnes qui devaient être écartées de Tof- 
fice de la communauté. 



Le châtelain du château de Saint-Marcel. 



Les consuls à établir hors de Marseille. 



Les notaires-chanceliers des consuls 



Le salaire des avocats. 



Ceux qui n'étaient pas admis à postuler, si ce n'est 
dans certains cas. 



Ceux qui ne pouvaient pas avoir des avocats. 
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Les appels. 

Le serment que les avocats devaient prêter à la 
commune. 

Les procureurs. 

Les notaires et les postulants au notariat. 

Le salaire que les notaires devaient recevoir de 
leurs actes. 

Les notaires qui voulaient abandonner leurs offices». 

Les cartulaires et autres écritures publiques des 
notaires. 

Les messagers ou censeurs (huissiers ) et les bâ- 
tons marqués dé la curie. 

Les maîtres des pierres (maçons) qui devaient être 
choisis pour juger certaines constestations. 

Les trois autres hommes qui devaient être nom- 
més pour juger les contestations relatives aux 
limites et aux issues dans le territoire. 
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Les observateurs des passages. 

Les deux honnêtes hommes établis pour la vente 
et le mesurage des draps. 

La caution que les chargeurs devaient fournir au 
conseil de la commune. 

L'établissement de trois hommes probes sur le mi- 
nistère (capitainerie) du quartier de Blanquerie* 

Le héraut public. 

Les corratiers (courtiers). 

Les inspecteurs du blé , de la farine , des boulan- 
gers et du pétrin. 

Les chemins publics hors de la ville. 

La table de la mer ( le bureau des douanes). 

Le paiement du dacita (droit de claverie ou de 
douane). 

Le poivre que Ton donnait aux maisons reli- 
gieuses. 
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Les instrumenls employés pour la mise à l'eau des 
navires. 

La baliste que les navires venant d'outre-mer 
étaient obligés de donner à la commune. 

Les chaînes de fer que Ton plaçait à travers les 
rues. 

Le blé , la viande et les poissons qui ne pouvaient 
être vendus qu'aux lieux indiqués par la com- 
mune. 

Les poissons frais et bons qui devaient être ven- 
dus à la halle. 

Le bois qui ne pouvait se vendre si ce n'est sur 
les quais. 

Les tuiles. 

Les poids et mesures. 

Le poids du lauret. 

Les meuniers , les ouvriers meuniers et les mu- 
letiers. 
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L'argent qui ne devait être fait si ce n'est par la 
commune. 

Les biens des étrangers. 

La fermeture des patis ( cloaques). 

L'eau de Jarret. 

Les offices qui ne pouvaient être obtenus à prix 
d'argent. 

Les charges publiques dont nul ne devait être ex- 
cusé. 

Les honneurs publics dont les possédants ne pou- 
vaient être exemptés. 

L'eau de Jarret qui devait être détournée du 
port. 

L'acceptation des offices dans la ville supérieure, 
ce qui ne pouvait avoir lieu sans le consente- 
ment de la curie. 

Ceux qui s'obligeaient pour la commune. 
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Le blé qui ne pouvait être extrait de Marseille, ni 
revendu sur la place du Temple. 

Le vin qui ne devait pas être apporté dans Mar- 
seille. 



Le maintien de la liberté qu'avaient les hommes 
de Marseille. 



Le salaire des juges , des notaires , des syndics , 
et des clavaires de la curie de la commune. 



Le second livre renferme les lois relatives : 

Aux mesures à prendre pour forcer les débiteurs 
à payer leurs dettes. 

A Toblation du libelle. 

A l'estimation des choses réclamées dans les li- 
belles. 

Aux délais à accorder. 
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Aux gages à donner à la curie lorsque la justice 
devait être rendue par elle. 

Aux choses de ceux qui n'étaient pas de Marseille, 
jusqu'à ce qu'ils eussent satisfait. 

Aux actes qui devaient être inscrits dans le carlu— 
laire de la curie. 



Au salaire des notaires et des autres écrivains au 
sujet de la transcription de ces actes. 

A la forme dans laquelle devaient être produits les 
témoins dans Marseille et hors de Marseille. 

A ceux qui n'étaient pas admis en témoignage. 

Aux témoins qui pouvaient être ou non contraints. 

A la preuve par un témoin seulement. 

Aux personnes d'esprit sain qui ne pouvaient être 
excusées de témoigner pour cause de vieillesse 

A la publication des témoins dont on craint la mort 
ou l'absence. 
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A la foi à donner aux témoins et aux autres , les 
trois ans étant écoulés , et à ces trois ans qui 
pouvaient être prorogés par la volonté des par- 
ties. 

A la foi des actes. 

Aux actes faits hors la ville. 

Aux chartes de reconnaissance des dots et à la ré- 
cognition des dots acceptées ou dues à quel- 
qu'un. 

Au (aux de Tusure. 

Aux sentences à exécuter. 

Aux appels. 

Aux dépenses devant être restituées dans la cause 
des appels et des causes principales. 

Aux gages qui devaient être restitués à celui qui 
avait obtenu gain de cause. 

Aux estimations qui devaient être faites par les es- 
timateurs de Marseille et perpétuellement ad- 
mises 
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Aux actes faits devant Ricaud et les consuls. 

Aux actes faits devant des arbitres. 

A la faculté qu'avait un citoyen de Marseille de se 
servir contre un étranger dans une autre juri- 
diction, du droit dont un étranger lui-même se 
servait contre un citoyen de Marseille. 

A ce qu'un citoyen de Marseille pouvait recevoir , 
sous quelque titre , une possession à une con- 
dition telle qu'il fût tenu de répondre ailleurs 
que devant les tribunaux de la commune de 
Marseille . 

Aux notaires qui devaient dresser les actes des 
possessions situées dans la ville vice-comitale. 

Au laud ( droit de représailles ) à accorder aux ci- 
toyens de Marseille. 

Aux choses volées ou furtivement soustraites , en 
ce qu'il était loisible au maître de les retirer 
jusqu'à ce qu'elles eussent été présentées à la 
curie. 

Aux vignes et aux jardins desquels le cens était 
retiré annuellement. 
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Aux marchés de viande . 

Aux calefats et aux maîtres de hache ( charpen- 
tiers), relativement à la taxe qu'ils percevaient 
pour manger et pour boire ( per pan et beourre ) . 

Aux médecins ou physiciens et aux chirurgiens 
( de medicis , physicis et chirurgicis ) . 

Aux apothicaires . • 



Aux armuriers ( fabricants d'armures ) et aux or- 
fèvres . 



Aux tailleurs . 

Aux drapiers . 

Aux opérations des blanqueriers ( tanneurs ) et des 
curatiers ( corroyeurs ) . 

Aux noces et aux brandons ne devant être portés. 

A ce qu'un homm^ ne puisse avoir deux ^ponses 
et une femme deux maris. 
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Aux mariages avec une fille de famille. 

Aux tuteurs et curateurs adjoints par la curie. 

A ceux qui ne pouvaient être tuteurs et curateurs. 

Aux testaments et aux dernières volontés. 

Aux substitutions et aux restitutions. 

Aux posthumes. 

A ceux qui mouraient hors de Marseille. 

A ceux qui mouraient sans avoir testé. 

A ceux qui étaient entrés dans un monas'tère ; 
comment ils succédaient. 



Aux femmes mariées par leurs parents ; comment 
elles leur succédaient. 



Aux femmes mariées par^leurs frères , comment 
elles'étaient admises à la succession ou aux 
biens des parents. 
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Les dispositions du troisième livre ont rapport : 



Aux servitudes des édifices . 

Aux dépenses ou améliorations faites chez autrui. 

Aux conduits d'eau faits au bas des maisons. 

A la chose mobile obligée au gage et devant être 
vendue. 



Au gage donné sur les navires pour quelque 
somme . 

Aux marchés et aux ventes ; comment ils devaient 
être observés . 

A ceux qui devaient être préférés dans les ventes. 

A ceux qui ne pouvaient être forcés de vendre leurs 
possessions à la commune . 

Aux chairs salées devant être vendues au poids. 
//. 5 
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A rétain ne devant être vendu qu'au quintal de 
Marseille . 

A ceux qui avaient Vhonneur ( propriété ) libre et 
qui pouvaient le vendre librement. 

Aux cuirs . 



Aux chanvres . 

Au mesurage du blé et du sel. 

Aux charges de bois ( de saumatis lignorum ) , ne 
devant être changées ni refaites. 

Aux cordes qui ne pouvaient être faites si ce n'est 
avec du chanvre femelle. 

Aux tonneaux ; comment ils devaient être faits et 
vendus. 

Aux pierres ; comment elles devaient être ven- 
dues. 

« 

Aux sociétés et commandites. 
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A la manière dont les sociétés et commandites 
pouvaient être répétées. 

Aux donations faites par les parents aux en- 
fants de frères devant être révoquées. 



A la cession de la peine défendue d'après la vente 
du nom. 



Aux portes des inquilins ( locataires ) , devant être 
fermées lorsqu'ils ne payaient pas leur loyer. 

Aux choses données en emphy théose - 

Aux possessions cédées pour un certain cens. 

Au fonds vendu à quelqu'un, lequel fonds pouvait 
n'être pas remesuré. 

Aux fachériens ( locataires ) des vignes ( pièces de 
terre complantées en vignes ) et des champs. 



Aux mêmes à qui , pendant la durée de leur bail , 
on ne pouvait imposer de nouvelles servi- 
tudes. 
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Au Irézain qui devait être payé pour la chose cen- 
sale remise eu acquittement de dot. 

Aux trézains donnés aux viguiers ( vicariis) de 
Marseille pour les honneurs. 



Le quatrième livre contient les décisions con- 
cernant : 

Les navires, barques, etc., qui ne pouvaient 
rester pleins d'eau dans le port. 

Les réservoirs ( barquilibus ) qui devaient être 
établis au bas de chaque rue aboutissant au port 
pour recevoir les eaux sales . 

Lejet de l'eau sale, des excréments et du fumier 
qui ne pouvait avoir lieu par les fenêtres dans 
les rues de Marseille. 

Le fumier, la terre et les balayures qui ne devaient 
être portés qu'en certains lieux hors de Mar- 
seille . 
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L'enlèvement , tous les trois ans , du fumier et des 
ordures apportés dans le port par les navires. 

Les navires qui ne devaient la latte (1) dans le port 
de Marseille. 



Les navires loués pour les nolis ; 

Les navires qui devaient être tenus dans le port 
de i?a^one//e ( Ratoneau ) si ce n'est en certain 
temps. 



Les navigants ; comment ils devaient se compor- 
ter envers les Marseillais. 



Les Génois qui ne pouvaient naviguer sur les na- 
vires de Marseille . 



Le drapeau avec la croix de la commune de Mar- 
seille qui devait être porté par les navires à 
l'exception de tout autre. 



(1) On enteDdait par ce mot , le droit perçu sur les navires à rai- 
son des ordures qu'ils jetaient dans le part. Le droit de latte s'appe- 
lait en français : droit de telaige. 
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Les vivres à fournir aux mariniers étrangers , le 
temps pendant lequel ces vivres devaient être 
fournis , le temps pendant lequel ils pouvaient 
rester sur les navires de Marseille. 

Les armes dont les navires devaient être pourvus. 

Les marchandises qui ne devaient être placées sur 
le pont des navires, et celles de la détérioration 
desquelles il devait être tenu compte. 

Les mariniers qui perdaient les marchandises des 
autres. 

Les Juifs ; combien chaque navire devait en 
porter. 

La conserve (1) des navires qui devait être con- 
servée. 



Les maîtres et les conducteui-s des navires ; com- 
ment ils devaient se comporter envers les étran 
gers. 



(1). — Escorte. — On entend par vaisseaux ou navires de conserve 
ceux qui font route ensemble. Les marins disent dans ce cas aXXw de 
conserve , c'est-à-dire marcher sans se quitter. 
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Les places affectées aux pèlerins . 



Les écrivains des navires . 



Les chargeurs ( armateurs ) des navires . 

Les écrivains des navires qui ne devaient rien 
exiger des voyageurs pour leurs cartes ( écri- 
tures ) . 



Les étrangers qui devaient être portés au-delà des 
mers. 



Le jet des marchandises dans la mer . 

Les navires qui devaient être inspectés par la curie 
pour savoir s'ils étaient en bon état, et s'ils 
étaient pourvus de ce qui était nécessaire aux 
voyageurs pendant la traversée. 



L'hommage qui ne devait être prêté. 
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Le cinquième livre embrasse les décisions ayant 
irait : 



Aux maléfices et aux plaintes des blasphèmes. 



A la défense faite de se plaindre des coups reçus 
par un maître , et aux serviteurs qui n'avaient 
pas rempli leur charge pendant le temps voulu. 



A la punition encourue pour cause d'injures. 



Au châtiment encouru par ceux qui, après le son 
de la cloche (Theure du couvre-feu) , allaient 
sans lumière. 



Au châtiment mérité pour défaut de caution. 



Aux conjurations ( conspirations , assemblées illi- 
cites ) qui ne devaient avoir lieu. 
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Aux conjurations illicites qui devaient être brisées 
( De conjurationibus illicitis infrigendis, ) 



Aux Juifs qui opéraient les jours prohibés. 



Aux jeux et au châtiment de ceux qui s'adon- 
naient aux jeux. 



Aux courtisannes 



A la défense faite aux Juifs et aux courtisannes 
de se rendre aux étuves , les jours prohibés. 



Au signe que devaient porter les Juifs. 



Aux lépreux qui ne devaient être tolérés à Mar- 
seille qu'en certain temps. 



Au ban des cunicules (1). 



(1) C'est-à-dire à la chaise dei lapins. Cunicularia, vivarium 
cuniculorium , gallis, lapinière, garenne. 

(Glossaire de Dacange). 
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Au bois des vignes ne devant être apporté (De 
soccis vinearum non afferendis. ) 



Au ban. 



Au ban rompu et au dommage fait devant être 
punis. 



Aux marchandises altérées ou sophistiquées. 



A la teinture des plumes. 



A ceux qui prenaient un autre nom que le leur 



Aux peines encourues par ceux qui produisaient 
de faux témoins ou de faux actes. 



A la manière dont les homicides devaient être 
punis. 



Aux bannis. 
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A ceux qui, écartés d'une charge, ne pouvaient y 
être rappelés. 



Aux parents ne pouvant être punis pour leurs fils 
et vice versa. 



A ce que chacun pouvait être entendu par le 
recteur , dans la défense de son droit. 



A ce que le recteur ne pouvait forcer quelqu'un 
à fournir des gages en monnaie d'or, d'argent 
ou en tout autre chose. 



A ce qu'aucun officier de la commune de Mar- 
seille ne pouvait être confirmé. 



A ce qu'une caution ne pouvait être donnée à 
celui qui avait offensé un citoyen de Marseille. 



Aux objets appartenant aux étrangers qui de- 
vaient être payés. 
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AU délai de 20 jours accordé aux marchands 
qui se trouvaient à Marseille » au moment 
d'une déclaration de guerre (1). 



Aux petits enfants ne devant être rachetés. 



A ce que des otages ne devaient être donnés. 



A ce qu'il n'était pas permis de bâtir dans les 
lieux prohibés. 



A ce que des forts ou autres machines de guerre 
ne devaient être élevés dans Marseille. 



(1) Les chapitres XXXIII et XXXini sont , sans contredit , ceui 
du volume qui honorent le plus notre \ille , car ils établissent , en 
principe, que lors même que l'on est en guerre avec une ville ou ud 
état, il faut respecter les propriétés particulières des sujets de cette 
\ille ou de cet état : quod pr opter illam guerram nichilominus res 
predicte sint salue forestaneis dictis cum utilius sit ciuibu^ Meusilie 
res et pecuniam forestaneorum possidere et cum eisdem lucrutn 
facere quam predictis rébus carere. Ce louable exemple de justice et 
de bonne politique fut suivi par plusieurs communes du midi : Avi- 
gnon , dans ses statuts , déclara inviolable les propriétés des étranger» 
tant en paii qu'en guerre , salue remeneant eis res illœ tempore 
pacis et guerre rwque a curia neque ab alio capiantur. 
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A la présomption de la filiation , de la paternité 
et de la mort, qui est invoquée le plus souvent 
dans les jugements et souvent aussi niée entre 
les plaideurs. 



A la fermeture des cloaques et à la repurgation 
des rues . 



Au salaire des messagers et des ambassadeurs de 
la ville de Marseille. 



A la forme des condamnations. 



Au refus de prêter des lits ou des draps au recteur 
ou à tout autre de sa famille. 



A la garde des prisons . 



A la garde des vignobles 



A la peine de ceux qui chassaient dans les vignes 
d' autrui. 
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A la peine de ceux qui , par des moyens illicites, 
empêchaient les ouvriers de travailler. 

Au mode de la brusque. 



A ce que Ton ne devait pas descendre devant 
les dames ou les femmes. 



A la falsification de la monnaie. 



Au salaire des ouvriers . 



A la criée défendue . 



A la division de la dot . 

Aux sentences et interlocutions prononcées par un 
autre . 



A la mutation des emplois. 

A ce que ceux qui seraient de nouveau au nom- 
bre des six hommes probes , par le conseil des- 
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quels les élections auraient eu lieu , ne pour- 
raient après, pendant trois années, être investis 
des mêmes fonctions , mais il était permis de 
leur donner les autres charges comme aux 
autres citoyens. 



STATUTA JlEAiHilUE. 



(i 



STATUTA MASSILIE. . 



Index rubricamm Statatorum Massilie. 



IilBEB PBI911T0. 

Capat. 

I De officio et iuramento rectoris ciuitalis 
Massilie. 

II De iuramento vicarij et subuicarij. 

III De officio judicis palatij. 

IIII De duabus curijs statuendis seu ordi- 
nandis. 
V De translatione judiciorum in curijs Mas- 
silie de uno iudice ad alium facienda. 

VI De comunis curia Massilie causarum 

appellationum ordinanda et quis et a 
quo appellentur. 

VII De iuramento omnium judicum curiarum 

comunis Massilie tam causarum prin- 

cipalium quam appellationum. 
VIII De consiliarijs et alijs de quibus hoc sta- 

tutum loquitur eligendis et iuramen- 

tum ipsorum. 
VIIII De offioialibus mutandis. 

X De capitibus ministeriorum eligendis. 
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Caput. 

XI De syndiois seu actoribus comunis Mas- 

siiie annuatim creandis. 
XII De clauarijs comunis Massilie eligendis 

et iuramento ipsorum. 
XIII De consiliarijs consilij secreti eligendis. 
XIIII De officio eius qui pignora curiarum re- 
cipit. 
XV De cartis communis recoUigendis. 
XVI De quibusdam personis prohibitis ah 

ofBcio regendi ciuitatem Massilie. 
XVII De Castellano castri sancti Marcelli. 
XVIII De consulibus extra Massiliam consti- 

tuendis. 
XVIIII De eodem. 

XX De salarie aduocatorum. 
XXI De illis qui non admittuntur ad postu- 

landum nisi in casibus. 
XXII De illis qui non possunt habere aduo- 

catos. 
XXIII Quod nullns possit esse aduocatus in 
causa appellacionis contra eum pro 
quo dédit sententiam in causa prin- 
cipali. 
XXIIII Quod omnes aduocati teneantur de co- 
munis consilio prestando. 
XXV De eodem. 
XXVI De procuratoribus. 
XXVII De notarijs qui seu quales et qualiter 

creari debeant. 
XXVIII Qualiter notarij debent suum officium 
cxercere. 
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Caput . 

XXvniI Quantum debeant accipere notarij de 

instrumentis. 
XXX De tabellionibus indifferenter admittendis 

ad omnia instrumenta. 
XXXI De notarij s qui officium suum deserere 
voluerunt. 

XXXII De cartularijs et alijs scripturis publicis 

notariorum reponendis etcollocandis. 

XXXIII De nuntijs seu cursoribus curie et ba- 

culis curie signatis. 
XXXIIII De tribus magistris lapidum eligendis ad 

dirimendas quasdam contenciones de 
quibus fit mentio in presenti statuto et 
de alijs tribus uiris eligendis ad diri- 
mendas contenciones limituum et exi— 
tuum in terri torio ciuitatis Massilie. 
XXXV De obseruatoribus passagij in singuli& 

passagijs eligendis. 
XXXVI De duobus probis uiris constituendis ad 
pannes uendendos et canerandos. 

XXXVII De satisdatione a campsoribus comunî 

seu curie Massilie prestanda. 

XXXVIII De statuendis tribus probis uiris super 

ministerio blancarie. 
XXXVIIII De publiée precone. 
XXXX De corraterijs. 

XLI De illis qui preerunt super-facto panis 

blado et farine et fornerijs et pastijs. 

XLII De stratis publicis extra ciuitatem uiden- 

diset alargandis. 
XLIII De tabula maris. 
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Caput . 

XLIIII Qaod nemo ieneatar bis dacitatem près* 
tare pro auere eodem. 
XLV De pipere dando religiosis domibus. 
XLVI De vasis nauium a comuni habendis. 
XLYII Quod unaqueque nauis de ultra mari 
ueniens afferat unam balistam comuni. 
XLVIII De chathenis ferreis perpétue observau- 

dis. 
XLVIIII De blado camibus et piscibus non uen- 

dendo nisi in locis statu tis a comuni. 
L Quod pisces boni et récentes vendantur 

in piscateria comunis. 
LI De lignamine non uendendo nisi in sca- 
ribus comunis et de tegulis uenden- 
dis in Massilia. 
LU De ponderibus et mensuris conseruandis. 
LUI De pondère laureti. 
LIIII De eodem. 
LV De molnerijs et motnaironiset mulaterijs 
et duobus officialibus super hoc eli- 
gendis. 
LVI De argento non faciendo nisi in esmero 

comunis. 
LVII De honoribus extraneorum inquirendis, 
LVIII De patuis infra Massiliam claudendis. 
LVIIi De aqua laureti (1) adducenda. 



(1 ) Bien que l'orthographe du nom de ce cours d'eau nous paraisse 
devoir être Jarreti ( il est d'ailleurs écrit ainsi dans le Titre du Chapitre 
LXUI du même livre) , nous avons cru devoir reproduire le nom tel 
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LX Quod nullus habeat of&cium pro pecu- 

nia. 
LXI Quod nullus excusetur a muneribus pu- 
blias. 
LXII Quod nulle possessiones Massilie ab ho- 

noribus publicis excusentur. 
LXIII Quod aqua Jarreti non intret portum 

Massilie. 
LXIII Quod nullus accipiat in uilla superiori 
Massilie of&cium sine consensu curie. 
LXY De illis qui pro comuni se obligant in 

dempnibus conseruandis. 
LXYI De blado non extrahendo de Massilia nec 
reuendendo in platea templi et vino in 
Massilia non afTerendo. 
LXYII De libertate conseruanda quam habent 
homines Massilie in clauaria uel alibi et 
de pena statuta contra uiolatores illius 
libertatis. 
LXVIII De salarijs iudicum notariorum et syndi- 
corum et clauariorum curie communis 
Massilie. 



qu'il a été tracé ici, dans l'espoir que plus tard , aidé des dirrérenles 
manières d'écrire cette appellation , nous parviendrions, peut-être, à 
pouYoir eo établir Télymologie. 



IMCnPlT I.1BE1I SECmiDIJS. 

Gapat. 

I Qualiter debitorescogendisuntin debitis 

liquidis ad soluendum. 
II De libelli oblacione. 
III De extimacionibus rerum petitarum in 

libellis ponendis. 
IIII De dilacionibus dandis. 
V De pignoribus curie dandis pro iusticia 

curia prestanda. 
VI De rébus eorum qui non sunt de Massi- 

lia donec satisdederint saziendis. 
VU De omnibus aciis in cartulario curie 
scribendis et quantum inde accipere 
debeant notarij et alij scriptores. 
VIII De forma in qua debent produci testes in 

Massilia uel extra Massiliam. 
VIIII Qui non admittantur ad testimonium. 
X De eodem^ 

XI De testibus cogendis et non cogendis. 
XII De probacione per unum testem. 
XIII Quod nemo sane mentis ratione senij a 
testimonio excusetur. 
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Capot. 

XIIII De publicacione testium de quorum mor- 
te uel absencia timetur. 
XY De fide danda testibus et alijs actitatis 
elapso triennio et de triennio pro ro- 
gando de parcium uoluntate. 

XVI De fide instrumentorum. 

XVII De instrumentis factis per paganumde 

puteo ratis habendis. 
XVIII De cartis confessîonis dotium et recogni- 
tionis docium acceptarum uel etiam 
debitarum cuilibet. 
XVIIII Pro qua quantitate usure adiudicentur. 
XX De sententijs executioni mandandis. 
XXI De appellacionibus. 
XXII De expensis in causa appellacionum et 
causarum principalium restituendis. 
XXIII De pignoribus ei qui obtinuit in causa 

restituendis. 
XXIIII De extimationibus ab extimatoribus Mas- 
silie factis perpétue ratis habendis. 
XXV De actitatis coram Ricauo et consulibus 

de turribus ratis habendis. 
XXVI De actitatis coram arbitrijs ratis haben- 
dis. 
XXVII Quod ciuis Massilie possit uti contra ex- 
traneum in alia iurisdictione de jure 
quo ipse extraneus contra ciuem Mas- 
silie uteretur in Massilia . 
XXVIII De aliquis ciuis Massilie accipiat aliquo 
titulo possessionem aliquamsub tali 
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CapQt. 

coudicione quod alibi respondere te- 
neatur preterquam in comunis curijs 
Massilie. 
XXVIIII Per quos notarios fieri debeant instru- 
menta possessionum sitarum in ci— 
uitate uicecomitali Massilie et eius 
territorio et ubi de eis agi debeat. 

XXX De laudo concedendo ciuibus Massilie . 

XXXI De rébus raptis uel furtiue subtractis 

quod liceat eas domino retinere donec 

curie fuerint presentate. 

XXXK De vineis et ortis talatis de quibus an- 

nuus census prestatur. 

XXXIII De macellarijs. 

XXXllII De calafatis et magistris assie quan- 

tuum debeant accipereper pan e beure. 

XXXV De medicis, physicis et chyrurgicis. 

XXXVI De apothecarijs. 

XXXVII De pictoribus armorum et aubergarijs et 

aurifabris. 

XXXIII De Sartoribus. 

XXXVIlIIDe eodem. 

XL Dedraperijs. 

XLI De operatoribus blanqueriorum et cura- 

teriorum. 

XLII De nuptijs non faciendis et brandonibus 

non por tandis. 

XLIII Quod nemo habeat duas uxores uel mu- 

lier duos uiros. 

XLllU Ne aliquis contrahat matrimouium cum 
aliqua filia familias uel e conuerso. 
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Capat. 

XLY De tutoribus et curatoribus dandis et 
per curiam adiungendis. 
XLVI De hijs qui tutores uel curatores dari 

non possunt. 
XLY II De testamentis et ultimis voluntatibus. 
XLYIII De substitucionibus et restitjucionibus. 
XLYIIII De postumis preleritis. 

L De hijs qui moriuntur extra Massiliam. 
LI De decedentibus ab intestate. 
LU De ingressis monasterio qualiter et quan- 
tum succédant. 
LUI De mulieribus maritatis a parentibus qua- 
liter eis succédant. 
LIIII De mulieribus maritatis a fratribus qua* 
liter ad successionem seu bona pa- 
rentum admittantur. 



IWCIPIT IilBER TKRTllJtt. 

Caput. 

I De seruitutibus hedificiorum. 
II De expensis uel melioracionibus in alienis 

factis . 
m De aquarijs infra domos faciendis. 
IIII De re mobili pignori obligata uendenda. 
V De pignore dato in nauibus pro aliqua 

peccunia. 
VI Qualiter mercata facia seu uendiciones 

debeant obseruari. 
VII De hijs qui potiores in rébus uendendis 

habeantur. 

VIII De non cogendis aliquibus ad uendendas 

possessiones suas communi Massilie . 

VIIIl De carnibus saisis uendendis ad pondus. 

X De stangno non uendendo nisi ad quin- 

tale Massilie. 
XI De hijs qui habent honorem liberum quod 

libère possunt eum uendere. 
XII De corijs becunis pro ialibus quales emp- 
te sunt uendendis et de affoUatis non 
immiscendîs. 
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CapuT . 

XIII De canabacijs audis non uendendis nisi 

per centenaria. 
XIIII De percuciendis uno itu eminis cum bla- 
dum uel sal mensurabunt. 
XY De saumatis lignorum non mutandis uel 

reficiendis. 
XYI De sarcia non facienda nisi de canabo 

femello . 
XVII Quibus modi bote fieri et uendi debeant 

a boterijs. 
XVIII Quibus modi lapides uendi debeant. 
XVIIII De societatibus et comandis. 
XX De eodem capitule. 
XXI De eodem capitulo. 
XXII De eodem capitulo . 
XXIII De eodem capitulo. 
XXIIII De eodem capitulo. 
XXV Qualiter societas et comanda repeti pos- 

sunt. 
XXVI De donacionibus a parentibus in filios 

fratris reuocandis. 
XXVII De cessione pêne prohibitaex uendicione 

nominis . 
XXVIII De portis inquilinorum claudendis pro 
pensionibus non solutis. 
XXVIIII De rébus in emphiteosim datis. 

XXX De possessionibus ad certum censum 

datis . 
XXXI De fuudo alicui dato non remensurando 

uel iterum dextrando. 
XXXII De facherijs uinearum et agrorum. 
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Caput. 

XXXIII De non imponendis nouis seruitutibus 

facherio. 
XXXniI De eodem. 
XXXV De trezeno non dando pro re censuali 

data in solutum pro dote. 
XXXVI De trezenis datis vicarijs Massilie pro 
honoribus mascaratorum alienatis et 
alijs debitis eorum. De solutis iterum 
non sôluendis. 



IMCIPIT IilDKR OrARTUS. 

* 
Caput . 

I Quod omnia ligna aqiia plenaleuentur de 

poriu, 
II De barquilibus faciendis in singulis Iran- 

. uersijs portas Massilie. 
III De aqua. turpi uel stercora uel fimus iu 

carrerijs Massilie prohicianlur. 
IIII De fimo uel terra uelscobilis non probi-* 
ciendis nisi in certis locis extra Massi- 
liam . 
V De fimo portas ter in anno a caupoIeriJ9 

aportando. 
YI De nauibas que dabuntur latus in portu 

Massilie. 
YII De nauibas conductis ad naulum. 
VIII Deeodem capitulo. 
VIIII Deeodem capitulo. 
X De eodem capitulo. 

XI De nauibus non tenendis in portu Ra- 

tonelli certis temporibus . 

XII De omnibus nauigantibus Massilie qua- 

liter se habere debeant erga Massi- 
lienses. 
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Cnput . 

Xni De januensibus non nauigantibus in portu 
Massilie per pelagus in nauibus Massi- 
lienses. 
XIIII De uexillo eu m cruce eomunis Massilie 
portando in nauibus et de alio uexillo 
non portando. 
XV De marinarijs . 
XVI De eodem capitule. 
XVII De eodem capitule. 
XVIII De cybarijs marinariorum prestandis et 
e quo tempore prestari debeant et 
quo marinarij extranei portari debeant 
in nauibus Massilie. 
XVIIII De garnizonibus in nauibus portandis. 
XX De aueris super coopertam non ferendis 
et de aueris peioratis qualiter resti- 
tuantur. 
XXI De hijs qui auera aliorum dissoluunt. 
XXII De ludeis quot uehi debeant in singulis 

nauibus. 
XXIII De conseruagijs conseruandis. 
XXIIII Qualiter domini et rectores nauium se 
habere debeant erga peregrinis. 
XXV De placijs perigrinorum constituendis. 
XXVI De scriptoribus nauium et aliorum ligno- 

rum. 
XXVII De cargatoribus nauium. 
XXVIII Quod scriptores nauium nichil exigant a 
peregrinis pro cartis faciendis . 
XXVIIII De peregrinis. omnibus modis ultra mare 

portandis. 
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Oapnt. 

XXX De iactii mercium facto in mari. 
XXXI Quod omnia ligna que peregrinos porta- 
bunt in singulis passagijs inspiciantur 
per curiam an sint ydonea et opéra 
similiter que in eis fient. 
XXXII De homagio non faciendo. 



IMCIPIT lilBER 9IJINTIJS. 

Caput . 

l De maleficijs et de querimonijs iuramen- 

tum. 
II Ne alicui liceat conqueri de domino suo 
pro uerberibus sibi ab eo illatis et 
de seruientibus quod recedunt tem- 
père non complète qui debent mer- 
cedem restituere. 
m Qaaliter quis puniatur in causa injuria- 

rum. 
IV De pena iUoram qui post sonum campane 

uadunt sine lumine. 
V De pena illorum qui non permittunt se 

pignorari ab ofBcialibus. 
YI De coniuracionibus et rassis non facien- 

dis. 
VII De coniuracionibus illicitis infringendis . 
VIII De Judei operentur diebus prohibitis. 
VIIII De trichatoribus. 

X De tricharia in Massilia non tenenda. 
XI De pena illorum qui iurant ad iudum. 
XII Demeretricibus. 

XIII De prohibicione facta judeis et meretrici- 
bus né sint in stuphis diebus prohi- 
bitis. 
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Caput. 

XIIII De signo quod debent portai e iudei. 
XV De leprosis nisi in certis temporibus 

Massiiie non toUerandis. 
XVI Debannocuniculorum. 
XVII De soccis vinearum non afferendis. 
XVIII De soccis arborum uel nemorum non 

extirpandis. 
XVIIII De banno. 

XX De bànno fracto et dampno date emen- 

dandis. 
XXI De auera aiiqua in camerentur sine so^ 

phisticentur. 
XXII De pénis uarie tingantur. 
XXIII De illis qui aliud nomen quam habent 

sibi imponunt. 
XXIIII De pénis producencium falsos testes uel 
falsa instrumenta. 
XXV Qualiter homicidia debent puniri. 
XXVI Debannitis. 

XXVII De remotis ab officio non restituendis. 
XXVIII De parentibus pro filijs et e conuerso non 

mulctandis. 
XXVIIII Ut quilibeiaudiatus a rectore dô iure suo 

ad sui deffencionem. 
XXX Quod rector non possit compellere ali- 
quem ad prestanda pignora in auro 
uel argento uel peccunia numerata 
uel alijs rébus. 
XXXI Quod aliquis officialis comunis Massi- 
iie non recipiatur pro firmacia. 
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r.nimt. 

XXXII De guidagio non prestando alicui qui 

ciuem Massilie offenderit. 
XXXIII De reb^s forataneorum soluendis. 
XXXIIII De spacio XX dieruin dando mercatori- 

bus qui essent in Massilia temporc 
guerre. 
XXXV De non redimendis filijs paruuiis. 

XXXVI Dehostagijs non dandis. 

XXXVII Ne aliquis hedificet in locis prohibitis. 
XXXVIII De forcijs seu municionibus infra Massi- 

liam non faciendis. 
XXXVIIII De presumpcione filiacionis eipaternita- 

tis et mairimonij et mortis que in iudi- 
cijs plerumque proponuntur et iter 
litigantes sepenegantur. 
XL De claudendis patuis et carreijs pur- 

gandis. 
XLI Quod salarium accipere debeant nuncii 

et ambaxatores ciuitatis Massilie. 
XLII Qua forma condempnaciones a modo fieri 

debeant. 
XLIII De non acomodando lectos uel pannes 

alios rectori uel alij de sua familia. 
XLIIII De custodia carceris. 
XLV De gardia uinearum qua forma accipi 

debeat. 
XLVI De pena uenancium inalienis vineis. 
XLVII De pena illorum qui illicite prohibent 

operarios operari. 
XLVIII De modo bruscandi. 
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Capai. 

XLVIIII De non decendendo pro dominabus uel 
mulieribus. 
L De monetanoQ trabucanda. 
LI De fabris quantum debent acci pere. 
LU De prohibita preconizatione. 
Lin De dote propheticia qualiler post mor- 

tem filie familias diuidatur. 
LIUI De sentencijs et interlocucionibus per 
alium recitandis. 
LV Deofficialibus mutandis. 
LVI Quodiili qui fuerint denuo sexproborum 
cum quorum consiiio fiunt elecciones 
non sit postea de tribus annis in ipso 
officio în alijs uero officijs possit esse 
sicut alij ciues et cœtera. 

Expiiciunt tabule quinque librorum statutorum 
Massilie. 



Actibus immensis urbs fulget Massilliensis . 
Massiliam uere dues uictor ciuesque tuerc. 



Leguntur in legenda beati Cassiani sequentia : 

nobilis Gallie ciuitas Massilia mater Prouincie. 
Circuindare cum tuis ciuibus pro piguore con- 
seuso celiius, Cassiani cum sanctis millibus. 



STATUTA lIAfililIilE. 
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STATUT! MASSILIE. 




,D (1) honorera Dei et omnium Sanctorum or- 
(linamus présent! statuto seruandum deinceps quod 
quicunque fuerit vicarius ciuitatis uicecomitalis 
Massilie pro inciito et serenissimo principe ac 



(1) Entête de ce livre se trouve le premier dessin colorié; il re- 
présente la cérémonie de la prestation du serment du vicaire de la 
viUe vice-comitale de Marseille, Une estrade s'élève au fond , sur- 
montée par une tapisserie bleue semée de fleurs de Us. Sur cette 
estrade sont assis huit personnages chaperonnés, vêtus de longues ro- 
bes échancrécs sur les Jambes; celui de ces personnages qui porte une 
robe Jaune maintenue par une ceinture dorée, avance la main sur le 
livre des évangiles que soutient l'archivaire de la ville et qui s'appuie 
sur les genoux du comte de Provence ou de son représentant. 
Le personnage placé à l'extrémité droite, élève un petit bâton doré. 
An dessous de l'estrade , un greffier écrit sur une table où son 
manuscrit et son écritoire sont étalés. Dans l'espace ménagé entre 
l'estrade et le reste de la salle, plusieurs individus dont l'un est enca* 
puehonné, prêtent une grande attention à la cérémonie; tous ces pcr- 
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domino nostro domino Ludouico secundo Dei gra- 
tia Jérusalem et Sicilie rege Ducatus Apulie et 
Ândeganie duce principatus Capue prouincie For- 
calquerij cenomame et ronciati comité ac do- 
mino predicte ciuitatis Massilie pro regenda et gu- 
bernanda ciuitate Massilie iuret et iurare debeat in 
principio sui i egiminis primo in concilie generali 
Massilie ut moris est congregato et postea in pri- 
mopublico parlamento ciuium ethominum Massilie 
uniuersaliler ad sonum campanorum more solito 
congregato présente uniuersitate eiusdem ciuitatis 
ad sancta Dei euuangelia ab ipso corporaliter tacta 
quod ipse bona fide et sine fraude et absque malo 
ingénie reget gubernabit et defendet et saluabit 
ciuitatem Massilie et omnes ac singulos ibi residen- 
tiam facientes et hec omnia faciet infra ciuitatem 
Massilie et extra ubique pro posse suo in personis 
et rébus seu bonis ad eos simul uel separatim 
pertinentibus. 

sonnages portent des souliers extrêmement pointus et longs. Ce dessin 
est parfaitement conservé , les couleurs en sont tr^s-pea altérées ; les 
figures donnent une idée exacte de !a coiffure du temps et du costume 
porté dans les cérémonies publiques , à cette époque. 

Cette première page a reçu tout le luxe en usage dans les manuscrits 
du moyen- Age ; au bas , deux anges agenouillés portent les armoiries 
de la ville (1). 

La lettre A , la première de la page est écrite sur un fond d'or; un 
oiseau aux ailes déployées tient la barre du milieu de l'a et une tète 
de chimère saisit do ses dents la ligne gaachc de cette lettre , laquelle 
s'épanouissant en Jets dorés, en raies bleues, pousse autour de la 
page une délicate végétation de fleurs et de feuilles. 

(1) I^ croix d'azur sur un fond d*argeiit. 
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Et quod ornnia quecumque ad honorem et com- 
modum seu utilitatem dicte ciuitatis Massilie per* 
tinebunt uel pertinere uidebuntur tractabit faciet 
et complebit pro posse suo. 

Et quod nunquam erit ià consilio uel facto scien- 
ter quod ciuitas Massilie et cives eiusdem ciuitatis 
amitant uel perdant honorem suum uel iura aut 
suum bonum statu tum. 

Nec erit aliquo tempôre dicte ciuitati in damp- 
num de suis secretis uel iuribus aut de alijs que ad 
honorem et utilitatem et comodum eorumdem ui- 
debuntur in aliquo pertinere. 

Nec id bonum quod leuiter ad utilitatem et 
honorem dicte ciuitatis facere poterit faciet eîs 
difficile. 

Nec illud quod erit possibile reddet eis in pos- 
sibile. 

Et in super iurabit seu eodem iuramento com- 
prehendet quod reddat et reddi faciat ius omnibus 
hominibûs predicte ciuitatis suppositis iuridictioni 
Massilie et omnibus alijs tam mercatoribus quam 
peregrinis in dicta ciuitate uenientibus et habitan- 
tibus conquerentibus coram eo aut coram iudicibus 
Massilie aut coram ofBcialibus de omnibus quibus- 
cumque personis alienigenis secundum iura et spe- 
cialiter secundum statu ta ciuitatis Massilie facta 
tanc et facienda tempore sui regiminis. 

Item que omnes libertates et immunitates et 
franquesias ad dictam ciuitatem pertinentes et 
que pertinerunt uel pertinere debent pro posse 
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suo (leffendct et saluabit prout radius poterit fidc- 
liter et bona fide. 

Item que consilia sécréta et credencias que- 
cumque erunt sécréta habebit et tenebit eaque 
nulli pandet uel reuelabit toto tempore sui re- 
giminis uel postea nuaquam ad detrimentum sen 
lesionem dicte ciuitatis uel alicuius ipsius ciuitatis 
et quod omnia consilia que semet in scriptis redi— 
genda faciet scribi in cartulario et quod semper in 
generalibus et priuatis consilijs habebit secnm 
et faciet adesse unum notarium publicum Massilie 
ad minus uidelicet unum de illis duobus qui de- 
putati erunt ad tabulariuni palacij ante iudicem qui 
scribat illa consilia secundum quod ea sumentur 
uel in quo maior pars consiliariorum conueniet. 

Item que pacem et conuencionem que facta est 
inter illustrera dominura Karolum coraitem prouin- 
cie et dominam Beatricera uxorera suara coraitis- 
sara prouincie et ciuitatera uicecoraitalera Massilie 
non irapediet per se uel per aliura yrao pro posse 
suo dabit consilium et adiutoriura ut dicta pax 
eonuencio conseruetur. 

Item quod si aliquis uel aliqui undecumque 
inuenirentur in Massilia uel alibi sub posse et 
iurisdictione eiusdera Vicarij qui pacera predictam 
uolent perturbare uel irapedire uel destruere illum 
uel illos puùiet uel raultabit iuxta uoluntatem et 
consilium suorum iudicura. 

Itéra quod omnes et singulos mercatores apud 
Massiliam undique intrantes seu uenientes per 



mare uel per terrain et res eorum et merces et 
eorum familiam et nuDcios in rébus et personis 
saluabit et deffendet custodiet et seruabit bona fide 
intrandoin Massiliam stando et exceundo exceptis 
tamen illis personis et casibus et rébus qui uel que 
per aliquod statutum Massilie factum uel facien- 
dum inuenirentur ob aliquam causam exceptati 
uel excipiendi uel qui per consilium générale Mas- 
silie uel maioris et sanioris partis illius causa utili- 
tatis uniuersitatis Massilie exciperentur in futu- 

rum. 

Item quod dictus Vicarius orania et singula in 
sacramentali suo contenta bona fide et sine dolo 
et malo ingenio remoto attendet et complebit et 
obseruabit et attendi compleri et obseruari faciet 
pro posse suo a iudicibus et subuicario suo et 
officialibus Massilie sine aliquja retencione secun- 
dum modum et formam statutisue sacramentalis 
sui nulio additamento in orc eius uel corde retento 
recitato uelrecitando. Ita quod ipse uicarius sub 
toto regimine ciuitatis Massilie stare et inherere 
debeat sacramentali suo et in omnibus et per 
omnia suum regimen adimplere et excercere. 

Item quod hereticos et ualdenses et omnes qui 
maie secte fuerintpersecutores fidei pro posse suo 
firmiter prosequetur infra termines sue iurisdictio- 
nis modis omnibus quibus poterit ipse uel per 
alios bona fide. 

Item quod omnia statuta et singula que facta 
sunt et ad hoc facta manent et que in posterum 

8 



fient et approbabunlur tempore sui regiminis per 
consilium Massilie obseruabit inuiolabiiiter et at- 
tendet et posse suo attendi et obseruari fàciet bona 
fide per totum tempos sui regiminis. 

Et hoc de statutis in telligi turque non sunt et non 
essent contra dictam pacem factam inter dominom 
Karolum comitem prouincie et ciuitatem Massilie. 

Item quod omnes preconisationes quascunque 
fieri faciet in Massilie per totum tempus siii regi- 
minis attendet complebit et obseruabit et attendi 
et obseruari faciet pro posse suo bona fide salua 
tamen et retenta uoluntate consilij generalis uel 
maioris et sanioris partis eorum circa obseruancia 
uel super mutacione aut emendacione uel modéra- 
cione dictarumpreconisaçionum. 

Item quod nullum munus guizardorum uel en- 
cennia aliqua recipiet ab aliquo uel ab aliquibus 
per totum tempus sui regiminis uel recipi faciet et 
alius recipi non permittet nisi essent canes uel 
aues aduenandum uel res pertinentes ad esculen- 
tum uel poculentum ualentes usque ad quinque 
solides ad plus. 

Et illud idem non recipiet uel recipi faciet in 
fraudem dolum dampnum uel detrimentum ciui- 
tatis Massilie uel aliquorum de ciuitate Massilie. 

Et in super quod omoia supradicta et singula in 
hoc statuto comprehensa bona fide et sine dolo et 
fraude et absque malo ingénie remotis inde ami- 
eiciaet inimicicia et parentela precio precibus pro- 
Hiissis timoré odio et amore in integrum faciet 
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attendet obseruabit eî complebit inaiolabiliter pro 
posse suo per totum tempus sui regiminis. 

Item quod ipse uicarius eciam leneatur post 
exitum sui regiminis moram facere in Massilia per 
quindecim dies continues causa per soluendi dé- 
bita et maluersaciones si quas debuerit et subierit 
tempore sui regiminis uel post quamdiu fuerit in 
Massilia donec soluerit uel solui fecerit débita que 
tune temporis debebit in Massilia et manuleua- 
mentauel alius seu alij pro eo et nichilominus se- 
cum retineat intérim omnes illos qui pro eo aliquid 
manuleuassent tempore sui regiminis quod tamen 
Dondum esset solutum. 

Item quod hoc sacramentale specialiter teneatur 
uicarius seruare in omnibus et per omnia illa sta- 
tuta que loquuntur de coniurationibus et rassis 
non faciendis et de coniurationibus illicitis infrin- 
gendis . 

Huic eciam statuto addimus ut illa diequa uica- 
rius supradictus suum faciet iuramentum in mo- 
dum supra scriptum. Postea incontinenti in eodem 
loco et coram dicto uicario subuicarius et iudices 
sui iurent ad sancta Dei euangelia quod ipsi pro 
posse suo bona fide saluabunt et custodient toto 
tempore dicti regiminis predictam ciuitatem Mas- 
silie et omnes et singulos de iuridictione Massilie 
in personis et rébus adhonorem et utilitatem Mas- 
silie . 

Hoc autem statutum supra scripte forme sacra- 
tnentalis vicarij faciet sibi vicarius publiée legi in 
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fient et approbabuntur tempore sui regiminis par 
consilium Massilie obseruabit inuiolabiliter et at- 
tendet et posse suo attendi et obseruarî fâciet bona 
fide per totum tempus sui regiminis. 

Et hoc de statu tis intelligitur que non sunt et non 
essent contra dictam pacem factam inter dominom 
Karolum comitem prouincie et ciuitatem Massilie. 

Item quod omnes preconisationes quascunque 
fieri faciet in Massilie per totum tempus siii regi- 
minis attendet complebit et obseruabit et attendi 
et obseruari faciet pro posse suo bona fide salua 
tamen et retenta uoluntate consilij generalis uel 
maioris et sanioris partis eorum circa obseruancia 
uel super mutacione aut emendacione uel modéra- 
cione dictarum preconisacionum. 

Item quod nuUum munus guizardorum uel en— 
cennia aliqua recipiet ab aliquo uel ab aliquibus 
per totum tempus sui regiminis uel recipi faciet et 
alius recipi non permittet nisi essent canes uel 
aues aduenandum uel res pertinentes ad esculen- 
tum uel poculentum ualentes usque ad quinque 
solides ad plus. 

Et illud idem non recipiet uel recipi faciet in 
fraudem dolum dampnum uel detrimentum ciui- 
tatis Massilie uel aliquorum de ciuitate Massilie. 

Et in super quod omnia supradicta et singula in 
hoc statuto comprebensa bona fide et sine dolo et 
fraude et absque malo ingénie remotis inde ami— 
cicia et inimicicia et parentela precio precibus pro- 
missis timoré odio et amore in integrum faciet 
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attendet obseruabit eî complebit inaiolabiliter pro 
posse suo per totum tempus sui regiminis. 

Item quod ipse uicarius eciam leneatur post 
exitum sui regiminis moram facere in Massilia per 
quindecim dies continuos causa per soluendi dé- 
bita et maluersaciones si quas debuerit et subierit 
tempore sui regiminis uel post quamdiu fuerit in 
Massilia donec soluerit uel solui fecerit débita que 
tune temporis debebit in Massilia et manuleua- 
menta uel alius seu alij pro eo et nichilominus se- 
cum retineat intérim omnes illos qui pro eo aliquid 
manuleuassent tempore sui regiminis quod tamen 
Dondum esset solutum. 

Item quod hoc sacramentale specialiter teneatur 
uicarius seruare in omnibus et per omnia illa sta- 
tuta que loquuntur de coniurationibus et rassis 
non faciendis et de coniurationibus illicitis infrin- 
gendis . 

Huic eciam statuto addimus ut illa die qua uica- 
rius supradictus suum faciet iuramentum in mo- 
dum supra scriptum. Postea incontinenti in eodem 
loco et coram dicto uicario subuicarius et indices 
sui iurent ad sancta Dei euangelia quod ipsi pro 
posse suo bona fide saluabunt et custodient toto 
tempore dicti regiminis predictam ciuitatem Mas- 
silie et omnes et singulos de iuridictione Massilie 
in personis et rébus ad honorem et utilitatem Mas- 
silie . 

Hoc autem statutum supra scripte forme sacra- 
mentalis vicarij faciet sibi vicarius publiée legi in 
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audiencia consilij generali^ de tribus in tribus 
inensibus durante suo regimine. 



Sequitur Sacramentale SitliiiicfiriJ (1), 




[tatuimus quod subuicarius Massilie quando 
iurabit uicarius ut in precedeuti statuto continetur 
iuret in consilio generali se bona fide in omnibus 
agereea que suo incumbunt officio siue ex generali 
uel speciali comissione seu iniunctione vicarij siue 
alio modo et expressim et nominatim obseruabit 
omnia et singula capitula que circa honorem et 
utilitatem ciuitatis Massilie et ciuium singulorum 
in sacramentaliuicarij superius continenturetquod 
ipse per se seruabit et attendet in omnibus et per 
omnia sacramentale dicti vicarij secundum quod 
in sacramentali dicti vicarij continuetur et opem 
et consilium pro posse suo dabit dicto vicario ut 
sacramentale suum obseruetcompleat et attendat. 
Et quod omnia consilia et credencias priuata et 
priuatas habebit per totum tempus regiminis uir- 
carij et ultra et quod ea in dampnum uel perniciem 



(i) L'office ûttoui^icairê dont il est question au sujet de la presta- 
tion du serment dans ce chapitre, parait avoir été supprimé dans le 16e 
siècle ; il dépendait, ainsi que son titre l'eiplique, du vicaire d9 la ville 
vice^omitale qu'il remplaçait dans les cas d'absence et de maladie. 
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et destruccionem ciuitatis Massilie nunquam mani- 
festabit. 

Item quod nuUum minus iiel guizardonium uel 
encennia aliqua recipiet ab aliquo uel aliquibus 
per totum tempus dicti regiminis uel recipi faciet 
nisi essent canes et aues aduenandum uel res per- 
tinentes ad esculentum uel poculentum ualentes 
usque ad très solidos ad plus et illud idem non 
recipiet in -dampnum uel fraudem dolum uel detri- 
mentum ciuitatis Massilie uel aliquorum ciuitatis 
Massilie et quod dictum sacramentale sibi legi 
faciet ab aliquo notario Massilie quater in anno 
scilicet de tribus in tribus mensibus. 



Sequitur Sacnumentale iitdicitiii (l)* 




[tatuimus firmiler obseruandum quocies iudi- 
ces curiarum Massilie qui in palacio seu iu alijs eu- 
rijs Massilie erunt pro tempore occasione regiminis 
dicte ciuitatis uel curiarum eiusdem debeant cum 
assumentur ad sua officia iurare et iurent annis 
et singuli ad saucta Dei euangelia ab ipsis iudici- 
bus corporaliter tacta et in consilio Massilie ad so- 
num campane congregato per Deum omnipotentem 
et filium eius unigenitum dominum et dominum nos- 
trum Jeshum-Cbristum et Spiritum Sanctum predicta 
et quatuor euangelia quocies ipsi puramente et 
conscienciaconseruabunt in curiauel curijs predic- 
te ciuitatis Massilie in suis officijs omnem iusticiam 
et equitatem omnibus hominibus etpersonis coram 
eis causantibus et litigantibus quandocunquo et 
undecunque fuerint et quod in omnibus causis uel 
lilibus que coram eis uentilabuntur in dictis curijs 
uel alibi tam quam coram iudicibus in tantum quan- 
tum ad officium iudicature spectabit secundum loges 
etius etpresertim secundum statuta dicte ciuitatis 
Massilie omnia facient pro ut melius eis uisum 
fuerit atque justum. 

(1) Du serment des juges. 
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Et similiter quo ipsi uicario ciuitatis Massilie 
seinper sanum et rectum consilium dabunt et pres- 
tabuut seu consulent et fideliter et bouafide pro ut 
eis melius iustius et fidelius uisum fuerit consulen- 
dum scilicet in hijs que dictus uicarius ipsos requi- 
sierit occasione regiminis supradicti et in omnibus 
alijs in quibus ipsi motu proprio consulent dicto 
uicario ad utilitatem et comodum dicte ciuitati. 

Item quod iam dicti indices per se seruabunt et 
attendent in omnibus et per omnia sacrameatale 
dicti uicarij secundum quod in sacramentali dicti 
uicarij continetur. 

Et similiter quod ipsi indices dabunt uel presta- 
bunt pro posse suo opem et consilium et auxilium 
et iuuament predicto uicario ut ipse compleat in- 
uiolabiliter et conseruet sacramentum quod fecît 
uel faciet dicte ciuitate Massilie pro regimine dicte 
ciuitatis pro officie seu uicario et quod per eos iùdi- 
ces nuUatenus fiet scienter quod imo dictus uicarius 
ea que iuraueritattendat et compleat et inuiolabili- 
ter obseruet per totum tempus sui regiminis. 

Et hec omnia supradicta et singula permittant 
et iurent supradicti indices et singuli eorum ut dic- 
tum est âd sancta Dei euuangelia se fideliter bona 
fide et légitime absque omni dolo et fraude et malo 
iiigenio factures actensuros et completuros inuiola- 
biliter per totum tempus sui officij remotis semper 
omni amicicia et inimicicia ac parentela precibus 
et promissis ac timoré odio amore et precio. 

In predicto autem sacramento iudicum uolomus 



comprehendi et etiam ad omnem ordinarium et 
delegatum dicte ciuitatis extendi quod mandate 
uel précepte aut precibus alicuius non denegent 
audienciam alicui in iure sue nec pretextu talis eau* 
sas incepta uel incipienda coram eis ullatenus dif- 
férant tenninare. 

Decernentes prêter ea quod nichilominus dicti 
iudices comprehendant et dicant in eodem sacra- 
mento quod ipsi consilia sécréta et credencias que* 
cunque celanda eruut que eis patefient uel dicent 
autipsi audient sécréta habeantet teneant ea quod 
nulli pandaût toto tempore sui officij nec unicui- 
quepostea ad detrimentum et lesionem ciuitatis 
Massilie uel alicuius consulentis seu cuiuscunque 
alterius ciuis Massilie. 

Decernentes similiter quod dicti iudices omnis et 
singuli durante ofQcio uel post infra nuUatenus 
possint aliquo modo non liceat eis per se uel per 
alios siue iudeos uel cbristianos aliquam remu- 
nerationem uel guizardonum uel aliquod seruicium 
uel donum sea encenia aliquapostulare uel accipere 
aquocunque seculari uelecclesiastico nec ab aliquo 
monasterio uel domo religiosa ualens unum dena- 
rium uel plus precium esculencium et poculencium 
ualens in super très solides regales nec tracture 
per se uel per alium quod ultra unum annum in 
of&cio iudicature remaneant. Nec cum suisnotarijs 
uel aliquo ipsorum aliquam super lucrum ipsorum 
participacionem habebunt. 

Item quod dicti iudices teneantur dare consilium 
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et consilia et patrocinia dicto uicario et ciuilati 
Massilie et eosdem in causis et litibus deffendere 
infra ciuitatem sine àliquo salarie et extra si im- 
pense fuerit cum remuneracione tamen salarij. 

Item qnod dicti iudiceô existendo indices non 
prestabunt in curijs Massilie patrocinium uel aduo- 
cacionem in àliqua causa uel lite nisi predicto ui- 
cario et ciuitate Massilie ut supra dictum est nec 
erunt arbitri uel assessores arbitrorum inter ciues 
Massilie sine licencia uicarij et tune sine omni sala- 
rie et spe salarij nisi an te quam electi fuissent iudi* 
ces taie officium in se recepissent sed in illis causis 
que coram ipsis uentilabant aut uentilate esseni 
coram suis predecessoribus possint de uoluntate 
parcium se subiciencium uoluntati eorum manda- 
menta seu arbitria proferre sed quia plerumque et 
sepe contingit quod aduocati iurisperiti dicte ciui- 
tatis qui pro tempore eliguntur indices curiarum 
Massilie antequam eligantur ad officium iudicature 
suscipiunt causas sub suis patrocinijs gubernandas. 

Concedimus eisdem ad utilitatem suarum parciùm 
et causa implendi fidem sue aduocacionis promisse 
seu suscepteut absque perturbacione et retarda- 
cione sui of&cij iudicaturum causas illas tamen ante 
officium iudicis susceptas ualeant iuuare fouere et 
manutenere dando ibi consilium suum preponendo 
defacto et disputando de iure ita tamen quod prop- 
ter hoc non ueniant illi existendo indices in curia 
coram indice Massilie nisi forsitan a indice qui 
cognosceret de illa questione super hoc uocaren- 
tur. 
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Statuentes in super quod post quam aliqua lis 
uel causa coram dictis iudicibus uel aliquo eorum 
fuerit finaliter dispuiata que postea infra mensem 
sequentem qui super est de tempore sue iuridictio- 
nis teneantur diffinitiue pronunciare uel manda- 
menta ut dictum est proferre nisi iustum impedi- 
mentum interuenerit uel nisi remauserit deparcium 
uoluntate expressa et dicti iudices non possint 
petere aliquid uel accipere pro consilio uel pro 
consilijs alicuius sentencie diffinitiue uel inter lo- 
quiorie nisi illud receperint a partibus de uolun- 
tate ipsarum parcium uel alterius earum pro ba- 
bendo consilio expendendum. 

Item quod bereticos ualdenses et omnes alios 
persecutores fidei quocunque nomine nuncupen- 
tur persequantur pro ut melius poterunt bona fide 
dando consilium et auxilium dicto uicario per- 
sequendi eos in personis et rébus uiriliter et po- 
lenter . 

Indices autem suo sacramento concludant quod 
quandiu erunt in Massilia intrent omni die curiam 
pro iure reddendo semel ad minus nisi dies fuerit 
feriatus uel pro corporis sui necessitate uel pro 
facto dicte ciuitatis uel de uicarij licencia remane- 
rent. 




In iMmine Domiitl ii«»0ti»l SwMxmv X.<i ineâpât 
lilier primufl de oneio et âmiraiiieiito [Rec- 
tori0 ClTitatlfl HiMHiUle. 



ET PRIMO (1) 

|d hoQorem Dei et omnium sanctorum ordina- 
mus presenti statuto seruandum deinceps quod 

(i) C'est an commencement de ce chapitre relatif aai fonction» et au 
tvrment du reeteur ou soit du vicaire de la cité viee^omitale de 
MarêeiUe, qne se trouve le second dessin colorié: il représente, 
comme le précédent, la cérémonie de la prestation du serment du 
premier magistrat de la ville. La différence qui eiiste entre ce dessin 
et celui dont nous avons parlé plus haut, consiste dans le change- 
ment de couleur du fond de la tapisserie fleurdclysée qui recouvre les 
murs de la salle, et le costume des personnages. 

Dans le premier dessin , le fond de la tapisserie est rouge et le 
vicaire ou recteur y est revêtu d'une robe jaune sans chaperon , serrée 
à la taille par une ceinture dorée; dans le second, le fond de la tenture 
est bleu et le recteur est représenté portant une longue robe écarlate 
échancrée à l'endroit des jambes , ce qui laisse entrevoir la couleur 
blanche du vêtement de dessous ; les parements de cette robe ainsi 
que le chaperon sont d'un gris donnant sur le bleu *. 

La robe du représentant du comte est bleue ; son chapeau est 
rouge. 

Les personnages qui assistent à la cérémonie sont au nombre de 

* Le costume des administrateurs de la ville a souvent varié; un tableau 
que Ton voyait encore dans la grande salle de niôtel de Ville en 1790, repré- 
ientait les consuls vêtus d'une robe d'écarlate , à manches étroites. 

Bouche ( tome 2 , page 5G7 ) nous apprend que les consuls et Passesscur 



quicunque fueril uicarius ciuitatis uice-comitalis 
Massilie pro comuni et uniuersitate eiusdem ciui- 

yingtrun dans le dessin que nous décrivons; ils sont tous vétns d'une 
tonique de couleur différente; un seul porte à la main une loDgae da«i 
gue , dont la pointe est tournée vers la terris. Beoi autres per^n*^ 
nages, dont Tun assis auprès du représentant du conite.et l'autre de* 
bout au milieu du premier plan , tiennent un rouleau de parchemin 
à la main ; celui qui est debout a , en outre y un petit b&ton dans la 
main gauche. 

Il parait que la cérémonie de la prestation du serment avait lieu, 
du moins à en juger par le dessin qui nous occupe , dans la SiUe 
de l'ancien hôtel de ville ( palaiium communis HassUiœ * ) dé9i|ui 
dans quelques vieux titres sous le nom de Chapitre des Rêcteurt 
( GAPiTULUH REeTORUSi ) , car l'on voit au bas de l'estrade sur la- 
quelle le recteur à genoux prête serment , les mains appuyées sur les 
saints évangiles que tient, sur ses genoux, le représentant du combe, ■ 
la table de pierre ( Lapis parlatorij) sur laquelle montaient les mem- 
bres du conseil delà cité, lorsqu'ils avaient à se faire entendre dan9 
les assemblées ihunicipales; le conseil de ville, alors appelé con««t7 
général, était toujours convoqué ad sonum campanarum. Ce n'est 
guère qu'à partir du quatorzième siècle, que les conseils de vijle ont 
été tenus dans la grande salle du palais communal , la salle verte 
{aulaviridis.) 

La lettre A , la première du chapitre , est encore ornée d'arabes- 
ques dorées sur un fond bleu ; le feuillage qui encadre la page est 
d'un goût assez agréable, quoique moins délicat que celui qui orne la 
première page du livre. 

étaient habillés de velours noir avec des chaperons bleus, lors de Tarrivëe 
de la reine Eléonore d'Autriche (24 octobre 15SS). 

Une délibération du conseil de ville de Tannée 1576 , fait connaître que les 
consuls devaient porter aux processions , une robe de damas au lieu de celle 
en drap d'écarlate qu'ils avaient en hiver. 

Lors de la venue de Charles IX , les consuls étaient vêtus de ntbes de ve- 
lours cramoisi. (Ruffl, tome 1er., livre VIII, chapitre 1er., fol. 545). 

A la réception de Louis xm , laquelle eut lieu le 8 octobre 1622 à la plaine 
Saint-Michel , les consuls avaient des robes d'écarlate. 

* On sait que le vieil Hôtel de Ville éuit situé à peu près sur l'emplacement 
occupé de nos jours par la chapelle et la cour de l'Hôtel-Dieu. 
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tatis cuiuscumque nominis in regimine censeatur 
pro regenda et gubemanda ciuitate Massilie et 
commuai Massilie iuret et iurare debeat in principio 
sui regiminis primo in consilio generali tam con- 
siliariorum quam capitumministeriorum in aulaui- 
ridi palacij Massilie ut moris est congregato et post 
ea in primo publiée parlamento ciuium et hominum 
Massilie uniuersaliter ad sonum campanarum more 
solito congregato présente uniuersitate eiusdem 
cioitalis ad sancta Dei euuangelia ab ipso corpora- 
liter tacta quod ipse bona fide et sine fraude et 
absque malo ingenio reget et gubernabit et def- 
fendet et saluabit ciuitatem Massilie et comune 
eiusdem ciuitatis et omnis ac singulos ibi resi- 
denciam facientes et bec omnia faciet infra ciuita- 
tem Massilie et extra ubique pro posse suo in 
personis et rébus seu bonis ad eos et ad dictum 
comune simul uel separatim pertinentibus et quod 
omnia quecunque ad honorem et comodum seu 
utilitate dicte ciuitatis Massilie et comunis eius- 
dem pertinebunt uel pertinere uidebuntur tractabit 
faciet complebit pro posse suo et quod nunquam 
erit in consilio uel facto scienter quod ciuitas Mas- 
silie et ciues eiusdem ciuitatis Massilie amitant nec 
perdant honorem suum uel iura sua aut suum bo- 
num statum nec erit aliquo tempore dicte ciuitati 
Massilie seu comuni eiusdem ciuitatis Massilie in 
dampnum de suis secretis uel iuribus aut de alijs 
que ad honorem et utilitatem et comodum eorum- 
dem uidebuntur in aliquo pertinere nec id bonum 
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quod fuerit ad utiliiatem et honorem dicte ciuitatis 
Massilie el comunis eiusdem impossibile (1). 

Item quod omnis redditus et obuenciones et in 
tratas et res et pro cassia et aduenturas ad dictam 
ciuitatem Massilie etcomune eiusdem ciuitatis Ma»* 
silie pertinentes qui et que in posse eius uel suo*- 
rum aut alicuius uel aliquorum mandato eias uel 
nomine alieno quocunque modo peruenient quan— 
docunque tradet uel tradi faciet ciauarijs comunis 
Massilie ipsa die uel sequenti qua ea récipient uel 
in eos peruenerint. Ita quoddicti clauarij reponent 
secundum iuramentum sui ofBcij ea omnia in ardia 
seu in archijs que sunt in clauaria scilicet pecu- 
niam et denarios . 

Et si pignora fuerint reponent ea omnia in cla- 
uaria de quibus archis predictis clauarij teneant 
omnis claues et hec omnia scribant per publicum 
notarium Massilie in ofBcio clauarie electum et 
constitutum in cartulario et cartularij clauarie. 

Et de hijs omnibus reddet uel reddi faciet corn— 
putum et plenam racione illis qui ad audiendum 
illum computum et illam rationem fuerint speciali- 
terconstituti. 

Et in super iurabit seu in eodem iuramento com- 
prehendet quod reddat et reddi faciat ius omnibus 
hominibus predicte ciuitatis Massilie suppositis 

(1) En marge du livre et à la suite d'un signe correspondant avec l§ 
renvoi placé entre eiusdem eft impossibile il est écrit en petits caractères 
modernes : pacere poterit faciet eis difficile nec illud quod 

BRIT P08SI1ILE REDDET BIS. 
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inrisdictioni comuDÎs Massilie et omnibus alijs tam 
mercatoribus quam peregrinis in dicta ciuitate 
uenientibus ethospitantibus conquerentibus coram 
eo aut coram iudicibus comunis Massilie au tceteris 
officialibus de omnibus quibuscum que personis a— 
lienigenis et indigenis secundum iura et specialiter 
secundum statuta ciuitatis Massilie facta tune et 
facienda tempore sui regiminis . 

Item quod omnis libertates et immunitates et 
franquesias ad dictam ciuitatem Massilie et comune 
eiusdem ciuitatis Massilie pertinentes et que per- 
tinoenint uel pertinere debent pro posse suo def- 
fendet et saluabit prout melius poterit fideliter et 
bona fide. 

Item quod consilia sécréta et credencia» que- 
cumque celanda erunt sécréta habebit et tenebit ea 
que nuUi pandet uel reuelabit toto tempore sui re- 
giminis uel postea nunquam ad detrimentum seu 
lesionem dicte ciuitatis Massilie et comunis eiusdem 
nel alicuius ipsius ciuitatis Massilie et quod omnia 
consilia que sumet in scriptis redigenda faciet 
scribi in cartulario. Et quod semper in generalibus 
et priuatis consilijs habebit secum et faciet ad esse 
unam notarium publicum Massilie ad minus uide- 
licet unum de illis duobus qui deputati erunt ad 
tabularium palacij ante iudicem qui scribat illa 
consilia secundum quod ea sumentur uel in quo 
maiorpars consiliariorum conueniet. 

Item quod rector custodiet et saluabit et defifen- 
det par totum tempus sui regiminis capita minis- 

9 
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teriorum Massilie omnium omnes et singulos qui 
nunc sunt in Massilie creati uel electi et alios simi- 
liter qui in annis preteritis in eodem of&cio constî- 
tuti fuerint et electi et omnis fautores et coadiuto- 
res et consiliarios eorumdem capitum ministërio- 
rum in rébus et personis. ; . 1 i ,^ 

Item quod nunquam tractabit per se uidhiiper 
alium nec tractari uel fieri pacietur pro posse suo 
dampnum uel detrimentum dictorum capitum mi- 
nisteriorum uel fautor coadiutorum seu consilia- 
torum eorumdem in rébus uel personis. 

Item quod ipse reget et gubernabit ciuitatem 
Massilie et comune eiusdem ciuitatis Massilie et 
omnis tam habitantes in ipsa ciuitate Mas^jlie 
quam uniuersos et singulos alios ad iurisdiçtîo- 
nem regiminis dicte ciuitatis Massilie pertinentes 
et faciet régi et gubernari a iudicibus suis et 
comunis Massilie et milite suo seu vicario (i) se- 
cundum uoluntatem et disposicionem et ordina- 
cionem et consilium consilij generalis Massilie et 
capitum ministeriorum seu maioris et sanioris par- 
tis eorumdem et hec presertim secundum formam 
statutorum Massilie confirmatorum et confirman— 
dorum pro consilium super dictum et eis pro posse 
suo forciam et adiutorium dabit seu prestabit in 
omnibus que pertinebunt ad bonum statum civita- 
tis et comunis Massilie. 



(1) Le mot SuBUicARio est interligné en petites lettres an dessus de 

YlCARIO. 
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Item qood nunquam faciet uel procurabit seu 
tractabit per se uel per alium seu alios aliquo tem- 
pore quod capita ministeriorum aliquo tempore de 
officio suoremoueantur. 

Item quod omnia capitula que tamen non erunt 
contra composicionempacisfactam inter Dominum 
Karolum comitem prouiucie etcomune Massilieuel 
contra statuta uel statutum comunis Massilie uel 
contra iusticia que septimanarij capitum ministe- 
riorum tradent ex parte consilij capitum ministe- 
riorum uel consignabunt eidem seu ostendent uel 
dîcentinscriptis aliquahorauel die ipsius septimane 
ipse rector iuxta requisitionem ipsorum septiïna- 
niorum procurabit producere ad effectum et ipsa 
adimplere uel ipsa capitula seu aliqua ex eis in 
consilium générale deducere et proponere incou- 
tinenti ad requisitionem ipsorum septimaniorum 
si ea ipse per se sine alio consilio noluerit produ- 
cere ad effectum ut ea super quibus dubitacio seu 
contencio aliqua sub orta fuerit explanentur et 
iuxta uoluntatem dicti generalis consilij more solito 
congregàti reformentur et affectui mancipentur. 

Item quod pacem et conuencionem que facta est 
inter illustrem dominum Karolum comitem pro- 
vincie et dominam Beatricem uxorem suam comi- 
tissam prouincie et ciuitatem uice€omitalem Mas- 
silie non impediet per se uel per alium imo pro 
posse suo dabit oônsilium et adiutorium ut dicta 
pax et conuencio conseruenlur. 

Item quod si aliquis uel aliqui undecumque in- 
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aenirentur in Massilia uel alibi sub posse et iuris- 
dictione eiusdem vicarij qui pacem predictam uel~ 
lent perturbare uel impedire uel destruere uel qui 
tractarent seu uellent iractare quod capita minis- 
teriorum non essent in Massilia uel remouerentur 
de officie eorumdem illum uel illos puniet uel mulo- 
tabit iuxla voluntatem et consilium eonsilij gène- 
ralis Massilie et capitum ministeriorum Massilie. 

Item quod omnis et singulos mercatores apud 
Massiliam undique intrantes seu uenientes per 
mare uel per terram et res eorum et merces et eo- 
rum familiam et nuncios in rébus et personis sal- 
uabit et deffendet custodiet et seruabit bona fidé 
intrando in Massiliam stando et exeundo exceptis 
tamen illis personis in casibus et rébus qni uel que 
per aliquod statutum Massilie factum uel facien- 
dum inuenirentur ob aliquam causam exceptati uel 
excipiendi uel qui per consilium générale Massilie 
tam consiliariorum quam capitum ministeriorum 
uelmaioris et sanioris partis eorum causa utilitatis" 
uniuersitatis Massilie exciperentur in futurum. 

Item quod dictus vicarius omnia et singula in 
sacramentali suo contenta bona fide et sine dolo 
et malo ingenio remoto attendet complebit et ob— 
seruabit et attendi et compleri et obseruari faciet 
pro posse suo a iudicibus et subuicario suo et of- 
ficialibus comunis Massilie sine aliqua retencione 
secundum modum et formam sacramentalis suj 
nulle additamento in ore eius uel corde retento 
recitato uel recitando ita quod ipse vicarius sub 
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toto regimiDe cioltatis et comunis Massilie stare et 
inherere debeat sacramentali suo et in omnibus et 
per omnia suum regimen adimplere et exercere. 

Item (i) quod hereticos et ualdenses et omnes 
qui maie secte fuerint persequ tores fidei pro posse 
suo firmiter prosequatur infra termines sue iuris- 
dictionis modis omnibus quibus poterit per se uel 
per alios bona fide. 

(1) CORTRA HBRBTICOS. 

Les hérétiques ont été poursuivis avec vigueur à Marseille , princi- 
palement dans le 14e et le 15e siècle; les Frérots appelés FrcUrieetti en 
Italie Y furent, surtout, recherchés : quatre de leurs prosélytes, reli- 
gleax du tiers ordre de Saint-François, impénitents et persévérant 
dans leur hérésie, furent condamnés et brûlés vifs dans le cimetière 
des Àccoules, le 7 mai 1318, après avoir été exhortés par Raymond , 
étèqne de Marseille, à reconnaître la doctrine orthodoxe écrite et 
signée dutang de J.-C. Le jugement fut prononcé par le frère Michel (1), 
inquisiteur, en présence de Raymond, évèque de Marseille; de Escot, 
évèquede Cominges ; de Àndini , abbé du monastère de l'HuveauBe; 
de Raymond , abbé de Sylvacane; de Rertrand , prieur de Montrieu ; 
de Hugues, prieur des Dominicains; de Rertrand , gardien des frères 
mineurs ; de Jean, sous-prieur des Augustins ; de Artaud, sous-prieur 
des Carmes ; de Raymond , archidiacre de Marseille ; de Rertrand , 
sacristain de Cavaillon et officiai de Marseille; de Guillaume, prév6t de 
Riez; de Jacques, sacristain de Marseille; de Raymond de Villeneuve , 
chevalier et viguier de Marseille ; de Geoffroy Rérenger , juge du pa~ 
lais; d'Albert de Sison, juge; d'Albert Curatier, juge des appelle- 
tloDs; de Hugues Pandulphi, juge de la ville supérieure; d'Etienne 
Martin , juge des terres de Tévéché de Marseille , des Frères Jean de 
Yeronis, Jacques Roduffi et Jacques de Campis, lecteurs des frères 
mineurs, et d'une foule d'autres ecclésiastiques et de personnes de 
disUnction. 



(i) Le Frère Michel appartenait è Tordre des Frères mineurs; ses pouvoirs 
comme inquisiteur, s*étendaient sur les comtés de Provence et de Forcolquier, 
eLturles évèché8d*Aix, d'Arles, d'Cmbrun et de Vienne. 
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Item quod oinnia staiuta et singula que facta sont 
et ad hœc facta manent et que in postërum fient 
et approbabuntur teinpore suis regiminis per con— 
silium et per capita ministeriorum Massilie obser- 
uabit inuiolabiliter et attendét et posse suo attendi 
et obseruari faciet bona fide per totum tempus sui 
regiminis et hoc de statuti intelligitur que non sunt 
et non erunt contra dictam pacem factam in ter 
Dominum Karolum comitem prouincie et ciuitatem 
Massilie. 

Item quod omnes preconizaciones quascumque 
fieri faciet in Massilia per totum tempus sui regi- 
minis attendét complebit et obseruabit et attendi 
et obseruari faciet pro posse suo bona fide salua 
tamen et retentur uoluntate cousilij generalis et 
capitum ministeriorum uelmaioris et sanioris partis 
eorum circa obseruanciam uel super mutatione aut 
emendacione uel nK>deracione dictarum preconiza— 
tionum. 

Item quod nullum munus guizardonum uel ex- 
cennia aliqua recipiet ab aliquo uel aliquibus per 
totum tempus sui regiminis uel recipi faciet et alius 
recipi non permittet nisi essent canes uel aues ad 
uenandum uel res pertinentes ad esculentum uel 
poculentum ualentes usque ad quinque solidos ad 
plus. Et illud idem non récipient uel recipi facient 
in fraudem uel dolum dampnum uel detrimentum 
ciuitatis Massilie uel aliquorum de ciuitate Massilie 
et insuper quod omnia supradicta et singula in hoc 
statuto comprehensa bona fide et sine dolo et frau- 
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de et absque malo ingenio reinotis inde amicicia et 
iDimicicia et parentale precio et precibus et pro- 
missis timoré odio et amore in integrum faciet et 
attendet et obseruabit et complebit inuiolabiliter 
pro posse suo per totum tempus sui regiminis. 

Item quod ipse uicari us teneatur post exitum 
sui regiminis moram facere in Massilie per quin- 
decim dies continuos causa per soluendi débita et 
manuieuaciones si quas debuerit et subieril tem- 
pore sui regiminis uel post quam diem fuerit in 
Massilie donec soluerit uel solui fecit débita que 
tnnc temporis debebit in Massilie et manuleua- 
menta uel alius seu alij pro eo et nichilominus se- 
cum retineat intérim omnes illos qui per eo aliquis 
manuleuassent tempore sui regiminis quod tamen 
Dondam esset solutum. 

Item quod hoc quod dictum est de numéro 
quindecim dierum obseruetur nisi intérim prius 
satisfacto ab eo seu per eo solidum de uniuersis in 
quibus ipse uel alius per eo teneretur comuni Mas- 
silie seu alicui uel aliquibus ciuibus Massilie uel 
nisi inde prestita idonea caucioue de soluendo ad 
uolantatem consilij tam capitum ministeriorum 
quam ceterorum consiliariorum licencia recedendi 
eidem prebeatur in consilio geuerali tam consilia- 
riorum quam capitum ministeriorum ad sonum 
campane more solito congregato. 

Item quod hoc sacramentali specialiier teneatur 
vicarij (i) seruare in omnibus et per omnia illa 

(1) Le mot HECTOR se trouve écrit en marge et en petites lettres» 
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statuta que loquuntur de coniuracionibus et rassis 
non faciendis et de coniuracionibus illicitis infrin- 
gendis. 

Huic et statuto addimus ut illa die qua nica- 
rius ( 1 ) supradictus suum faciet iuramen tam 
in modum supra scriptum postea in continenti 
in eodem loco scilicet in palacio subuicarius et 
coram dicto rectore sui milices et indices et ceteri 
omnes de sua familia in Massilia iurent ad sancta 
dei Euuangelia quod ipsi pro posse suo bona fide 
saluabunt et custodient toto tempore dicti regimi- 
nis predictam ciuitatem et comune Massilie et om- 
nis et singulos de iurisdictione comunis Massitie 
in personis et rébus ad honorem et utilitatem comu- 
nis Massilie. 

Hoc autem statutum supra scripte forme sacra- 
mentalis uicarij faciat (2) sibi uicarius publiée legi 
in palacio et in audiencia consilij generalis de tri- 
bus in tribus meusibus durante suo regimine. 



(1) Le mot rector se trouve écrit en marge et en petites lettres. 

(2) Ut Suprà. 



CAPIJT II. 

De iuramento vicarij uel subuicdrij (i }. 




[TATumus quod subuicarius rector comunis 
Massilie iurabit uicarias ut in precedenti statuto 
continetur iurel in consilio generali se bona fide in 
omnibus agere ea que suo incumbunt officio siue 
ex generali uel speciali comissione seu iniunc- 
cione uicarij siu§ alio modo et expressim et nomi- 
natim obseruabit uniuersa et singula capitula que 
circa honorem et utilitatem comunis et ciuitatis 
Massilie et ciuium singulorum in sacramentali 
uicarij et superius continetur et quod ipse per se 
seruabit et attendet in omnibus et per omnia sa- 
cramentale dicti uicarij secundum quod in sacra- 
mentali dicti uicarij continetur et opem et consi- 
lium pro posse suo dabit dicto uicario ut sacra- 
mentale suum obseruet compleat et attendat. Et 
quod omnia consilia et credencias priuata et priua- 

(1) Da serment da yicaireet da soas-yicaire. 

Ce chapitre n'est en grande partie qu'une répétition da paragraplie 
inséré plus hant, relatif an serment da sons-Yicaire ; ce paragraphe 
fait partie des pages qai précèdent le chapitre premier. Il est ainsi 
intitulé : sequitur saeramentale subuicarij. 



— 138 — 

tas habebit per totum tempus regiminis ea uicarij et 
ultra et quod ea in dampnum uel perniciem et des- 
tructionem comunis ciuitatis Massilie nunquain 
manifestabit et quod omnis redditus et obuenciones 
et intratas et res et procassias et aduenturas ad 
dictum comune et ad dictam ciuitatem pertinentes 
qui et que in posse eius peruenient siue ex con- 
dempnacionibus siue ex aiia quacumque causa et 
quocumque modo tradet et tradi faciet clauarqs 
comunis Massilie ipsa eadem die qua ea recipiet 
uel in eum peruenerint uel sequenti die si eadem 
die non potuerit iusta euidencia causa. 

Item quod nullum munus uel guizardonum uel 
encennia aliqua recipiet ab aliquo uel aliquibus per 
totum tempus dicti regiminis uel recipi faciet nisi 
essent canes et aues ad uenandum uel res perti^ 
nentes ad esculentum et poculentum ualentes us- 
que ad très solidos ad plus et illud idem non re- 
cipiet in dampnum uel fraudem uel dolum uel de— 
trimentum comunis ciuitatis Massilie et quod dic- 
tum sacramentale sibi legi faciet ab aliquo notario 
Massilie quater in anno scilicet de tribus in tribus 
mensibus. 



CAPIJT ni. 

De officio judicis paladj (<). 




\au per Dei graciam aucto populo comunitalis 
Massilie oporteat numerum iudicum ampliari ut 
undique copiosius in curijs Massilie ius reddatur 

(1) De l'office da jage da palais. 

Les chapitres 9 et 68 da présent livre font connaître qae les juges 
n'étaient nommés qae pour un an, qu'ils n'étaient rééligibles qa'après 
one année d'intervalle et que leurs appointements s'élevaient à 60 livres 
royales couronnées; la livre royale couronnée valait environ 13 francs 
de notre monnaie. 

La justice était administrée publiquement et gratuitement devant 
la porte de l'église de Notre-Dame-des-Àccoules ; plus tard , c'est-à- 
dire de 1258 et jusques vers la fin du 15^ siècle , les juges rendirent la 
justice dans l'hôpital du Saint-Esprit , fondé en 1188. La construction 
d'un palais de justice à la rue, connue de nos jours, sous le nom de 
Vieux Palais (1), doit être reportée à la fin du 14« siècle ou aux premiè- 
res années du siècle suivant. Cet édifice menaçant ruine en 1745, les 
tribunaux furent transportés dans l'ancien h6tel de Jarente, situé à la 
rue de la Miséricorde (2) , en attendant que la ville eût fait édifier 
le palais de justice actuel. 

Les archives de la ville possèdent encore une certaine quantité de 
registres provenant des anciennes judicatures de Marseille : ce sont 
ceux des tribunaux de Saint-Louis et de Saint-Lazare, lorsqu'ils sié- 
geaient à l'hApital du Saint-Esprit et au palais de justice de la 

(1| La me du Vieux-palais va de la rue des Grands-Carmes à la Plate-forme. 

(2) Cette me n'existe plus; elle allait, en longeant l'Hôtel de Ville, de la rue 
de la Loge à celle des Olives ; le sol qu'elle occupait fait partie, depuis 1830, 
époque de sa suppression, de la place de l'Hôtel de Ville. 
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statuimus ut in palacio cornu nis Massilie ubi uica- 
rius sedet pro tribunali et generalia consilia secun- 
dum morem solitum celebrantur debeat quisque 
illorum qui pro tempore fuerit rector Massilie ha~ 
bere ibidem in palacio sub expensis et sub salario 
eiusdem rectoris unum iudicem non tamen ciuem 
Massilie. 

Et iste predictus iudex per totum tempus r^gi- 
minis dicti rectoris sit assessor illius rectoris et 
iudex comunis Massilie maior omnibus alijs post 
rectorem.Adofficium autem predicti iudicis palacij 
omnium negociorum inquibus iure aut statutis Mas- 
silie iudex requiritur seu est adeundus et omnium 
questionum tam criminalium quam ciuilium au*- 
dienciam cognicionem et deBnicionem tam latis- 
sime uolumus pertinere ut recte soluendo seu ex- 
plicando officium tam assessoris (i) quam iudicis 

rtie du Vieux^Palais. Le pins ancien des registres en question f ) 
remonte à l'année 1285. Le nom de Pierre Àycard, Tan des notaires 
de Marseille, greffier da juge-mage, se lit dans presque tons les 
actes qu'il renferme. Le dernier volume de la collection est coté : Livre 

du palais — 1429; la formule des actes qu'il contient, témoigne qae 
Jean Arlatan remplissait les fonctions de \ignier, qu'Honoré Henani 
était lieutenant du viguier, et que Jean Elesan ou Elesen, était investi 
de la dignité déjuge du Palais: Jacques Albert occupait l'emploi de 
greffier du tribunal. 

Le juge du palais décidait, en dernier ressort, les causes portées de- 
vant le juge ordinaire et le juge-mage, 

(1) l\ est écrit dans la marge du livre, et en regard de cette 
ligne : Nota. — Que en l'an 1S64, le Roi Charles 9 a aboly les 
iudicatnres de Marseille et les a vnies an lieutenant du Séneschal. 

(*) Ces registres sont tous écrit» sur du papier coton fabriqué à Marseille ^ 



sibi comissum et secundum ius et maxime et ^e- 
candum statuta Massilie obseruando fidem iura- 
menti quod prestitît seu prestabit secundum for- 
mam statuti contenti in hoc uolumine sub rubrica 
de iuramento iudicum (i) possit omnes indifïeren- 
ter actus siue iudiciarips siue accessorios exer- 
cere et efficaciter peragere debitum sui officij ad 
implendo tam super causis uel litibus uel querelis 
accusacionibus de nunciacionibus inquisiclonibus 
et ceteris quibuscumque negocijs apud tribunal 
uicarij uel subuicàrij seu rectoris uel consilium 
uel judicis palacij in preterito iam deductis et ad- 
hue pendentibus quam eciam de cetero dedu- 
cendis. 

Salarium uero rectoris comunis Massilie et 
salarium huius iudicis palacij iuxta composicionem 
pacis factam inter dominum Karolum comitem 
prouincie et comune Massilie soluet comune Mas- 
silie de parte sua communium redditum dicti do- 
mini comitis. 

Preterea statuimus que omnes cause seu lites 
que prêter causas appellacionum mote sunt seu 
mouerentur de cetero coram domino Fraissio indice 
nunc curie comunis Massilie deferantur ex ui pre- 
sentis statuti audiende examinande et terminan- 
de ad predictum iudicem palacij ex ea die in 
antea qua computabitur. 

(i) La note sniTante est écrite en marge da IKre : Nota. - Que 
despnis le roi Henry à présent et longuement régnant a restably les 
dites jadicatures apert le dict liure dez priuilleges, f» 267. 



Millesimo ducentissimo quinquagesimo tercio 
quarto nonas aprilis recitatum et confirmatum est 
supra scriptum statutum in consilio generali Mas- 
silie. 



CAPUT un» 



De duabus curijs statuendis seu ordinandis (4). 




|uoNiAM parum est ius esse in ciuitate Massilie 
nisi essent qui iura redderent id circo ordinamus 
hoc presenti staiuio deinceps obseruandum quod 
due curie ordinentur et statuantur in Massilia sub 
iurisdictione comunis Massilie in quibus reddatur 
ius omnibus conquerentibus secundum leges et 
secundum iura et presertim secundum statuta ciui- 
latis Massilie facta et facienda prêter curiam supe* 
riorem palacij quarum duarum curiarum una ordi— 
netur et statuatur in illo loco ubi modo regitur 
inferius et alla iuxtaillam eamdem curiam inferio- 
rem in quibus quidem curijs sint et statuantur duo 



(1) Des deux cou» qai devaient être établies oa ordonnées. 

11 est question dans ce chapitre des deux antres degrés de jaridic* 
tien établis à Marseille pour l'administration *de la justice. Le juge 
de première instance était appelé juge ordinaire on premier juge, et 
le juge d'appel juge-mage. Le premier pouvait être choisi parmi les 
citoyens de Marseille, mais le juge-mage, ainsi que le juge du palaisf 
devaient être étrangers. Il paraît pourtant qu'il n'en fut pas toujours 
ainsi, du moins au dire de Ruffi, puisque les Marseillais finirent 
par être préférés aux étrangers. 
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iudices in iure ciuili periti dues et habitatores 
ciuitaiis uille uicecomitalis Massilie scilicet in qua- 
libet ipsarum curiarum unus iudex et duo notarij 
publici dues et habitatores eiusdem ciuitatis quo- 
rum notariorum unus sit ad discum iuxta iudicem 
pro scribendis sicut consuetum est omnibus acti- 
tatis causarum in dicta curia seù curijs uentilata- 
rum et alius notarius deputetur et statuatur ad 
testes redpiendos in eadem curia seu curijs supra- 
jîctis. Decernentes simili ter quod predictorum iu- 
dicum predictarum curiarum et cuiuslibet eorom 
sit potestas dandi tutores et confirmandi tulores 
et curatores prout plerumque confirmari oporteat 
et eosdem compellere ad administrandum ut res 
quandoque exigit. 

Item personis et bonis habentibus tutores et cu- 
ratores alium seu alios prout nécessitas uel uti- 
litas quandoque postulat dare seu adiungere et 
décréta interponere et de suspectis tutoribus et 
curatoribus cognoscere et iudicare et nichilominus 
apud quemlibet eorumdem iudicum possint fieri 
emancipaciones et testamentorum publicaciones et 
prout res exigit testium productiones seu recep— 
ciones secundum ius et secundum statuta Massilie 
in formam publicam ante litis contestacionem et 
omnes causas ciuiles quantecunque fuerint quan- 
titatis audire et iudicare et res iudicatas seu aliter 
terminatas execucioni mandare secundum ius et 
maxime secundum statuta ciuitatis Massilie citra 
penas tamen corporales ictibus seu uerberibus in- 



fligendas per exsequeionem. Quia huiusmodi pe- 
narum exsequcio ad uicarium ia Massilia domini 
comiiis prouincie iuxta composicionem pacis facté. 
digDOScitur pertinere et demum omnes actus in 
quibus aucthoritas iudicialis uel decretum seu 
coDcensus iudicis sunt necessaria siue sint actus 
pertinentes ad contenciosam iurisdictionem siue 
ad uoluntariam explicari apud quemlibet dictorum 
iiMicum recte possint exceptis tamen criminalibus 
questionibus seu questionibus maleBciorum et in~ 
iuriarum in quibus per modum accusacionis seu 
denunciacionis uel inquisicionis procederetur quia 
huiusmodi questiones specialiter officio tanquam 
maiori curie palacij reseruamus. 

Statuentes similiter quod si aliquis corruperit 
uel atemptauerit corrumpere aliquem iudicem Mas- 
silie in aliqua causa debeat ille cadere ab illa causa 
si illud probatum fuerit per ipsum iudicem et per 
testes alios fide dignos et nichilominus pro sola at- 
temptacione corrumpendi arbitrio rectoris Massilie 
puniatur. Et si quis index çorruptus fuerit pecunia 
uel aliomodo ab aliquo ab officio sit penitus exclu- 
dendus et ultra puniatur arbitrio rectoris etconsilij 
Massilie et capitumministeriorum. Et quodquisque 
iudexteneatur compellere partes et satisfaciendum 
de iudicaturis earumdem curiarum quibus presunt 
seu preerunt ad requisicionem clauarij pignorum 
siue moratorijs dilacionibus post res iudicatas uel 
aliter diffînitas. 

Item quod iudices dictarum curiarum non te- 
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neantur sacramento consilijs interesse nisi spe- 
cialiter fuerint requisiti a rectore uel a syndicis uel 
septimanarijs nemo autem predictorum iudicum 
in tempore quo erit index dicte curie transmittatar 
ob aliquam cansam extra ciuitatem Massilie nisi 
eadem die in ciuitatem reuerteretur et hoc dicimus 
quia illius iudicis absencia posset litigatoribus esse 
dampnosa. 



CAPUT V. 



De translacione judicionim in caria Massilie de 
uno indice ad alium facienda (i). 




luM in tenorecuiusdam precedentis statu ti quod 
est sub rubrica de duabus curijs statuendis conti- 
neatur duos indices dues Massilie debere eligi de 
anno in annum qui in illis duabus curijs funganlur 
ofBcio iudicandi acper hoc sepeconlingat quod de 
numéro iurisperitorum ciuium Massilie qui sunt 
aduocati et patrocinium prestant in causis que uen- 
tilantur in dictis duabus curijs eliguntur indices et 
iili iudices electi de numéro illorum aduocatorum 
qui assumpti sunt ut iudicent in illis tribunalibus 
dictarum duarum curiarum ubi causas suas foue- 
bant priusquam ad illa tribunalia ipsi eligerentur iu- 
dices postea tamen in illis causis seu lilibus quibus 
antequam essent iudices apud illa tribunalia patro- 
cinabantur non ualent de iure esse iudices quia 



(i) De la translation des juges dans la cour de Marseille et de 
l'installation d'un juge . 
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adnocacionis sue memorcs incorrupti iudicis non 
possent nomen perferre et licet in huiusmodi casi- 
bus contingent sepe hinc rétro fuisse prouisum 
per generalia consilia Massilie quid super ialibus 
seruareturideo tam precedentibusquamfuturisne- 
gocijs formam dantes presenti statuto decernimus 
de cetero obseruandum utquandocumque de cetero 
accident quod aliquis sit index in dictis duabus 
curijs ille quidem oinnes cause et singule que ante 
iam deducte fuerant apud tribunal ubi de cetero 
illum iudicem oportebit iudicare et suscepto officio 
iudicandi statim ipso iure et sine alio facto hominis 
exui presentis constitucionis mittentur et transfe* 
rantur ad tribunal alterius iudicis ipsarum duarum 
curiarum sine débite terminande ethecmutaciosiue 
translatio fiât sine erit iudicium ceptum siue non 
ita tamen quod iudex illius tribunalis a quo fiet iila 
mutacio teneatur ad requisicionem parcium litiga- 
torum seu alterius eorum literis significare alteri 
iudici tribunalis ad quod transibit causa per huius- 
modi mutacionem causam legitimi impedimenti 
quare ipse a quo fit ista mutacio audire seu cognos- 
cere uel iudicare impeditur et nichilominusille lltere 
expressim contineant nomen iudicis a quo fiet illa 
mutacio et nomen illius ad quem et causam seu li- 
tem que transferetur et annum et diem quo littere 
dabuntur. Ille autem iudex ad quem fiet huiusmodi 
cause translacio poslquam illas litteras receperit 
faciat subanno et die recepcionis litterarum incon- 
tinenti tenorem earum redigi in cartulario publico 
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gestorum seu actorum curie permanumillius pu- 
bliai nolarij qui eo anno erit officialis et scriba 
apud tribunal iudicis adquem fiet transitus cause 
huius seu per alium publicum notarium si ille offi- 
cialis non esset ibi tune et huiusmodi mutaciones 
iudiciorum dicimus faciendas uieissim de uno indice 
ad alterum iudicem predictarum duarum curiarum 
non per modum delegacionis sed ex uigore huius 
presentis constitucionis hoc etiam addito quod si 
forte ambo indices dictarum curiarum eodem impe- 
dimento tenerenturautforsamsuspecti haberentur 
tune illa causa transeat eodem modo ut supra ad 
superiorem curiam palacij per maiorem iudicem 
palacij sine débite terminanda. 



CAPUT VI. 



De comunis curia Massilie causarum appellacio- 
num ordinanda et quis et a quo appelle tur (i). 




iCBT in precedenti capitulo superius sit cous- 
titutum quod due curie ordinentur in quibus duo 
iudices ciues Massilie presideant conquerentibus 
ius reddendo ad hue tamen quia ad ius reddendum 

(1) Jhi tribunal de la commune de Marseille , touchant l'appel des 
causes , et qui est appelé et par qui on est appelé. 

Les juges oe poaTaient être nommés arbitratears ou arbitres dans 
les affaires portées devant le tribunal auquel ils appartenaient; l'arbi- 
trateur ou amiable compositeur est celui qui est désigné par les parties 
pour terminer leurs différends à l'amiable , sans être obligé de suivre 
les régies et les formalités de justice; Il prononce exœquo etbono. 
L'arbitre est celui qui esl tenu d'observer les formalités de procédures 
et les lois. L'arbitre ou les arbitres ne sont pas toujours nommés par 
les parties , ils tiennent même assez souvent leur commission des 
tribunaux. 

Il fallait être Agé de vingt-cinq ans au moins, pour pouvoir être 
nommé arbitrateur ou arbitre. Les femmes , excepté les reines et les 
princesses , les abbés, les prieurs conventuels et les moines claustraux 
ne pouvaient procéder à des arbitrages; les femmes parce qu'elles 
étaient jugées incapables , et les abbés , les prieurs conventuels et les' 
moines claustraux parce qu'ils étaient morts au monde (compromitti 
in reliffiosum tanquam in arbitrum non potest)> 
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in hac ciuHate putamus esse necessarium ordina- 

mus presenti stalulo ul prêter illas duas curias 

superius nominatas alia curia ordinetur supra eas 

scilicet in illo solario ubi hinc relro iuxla came- 

ram pignorum curiarum consueuerunt cause seu 

placita uenlilari uel alibi ubi consilio generali Massi- 

lie pro comuni Massilie uideretur alibi siatuenda 

in qua quidem curia esse debeat nomine coibu^ 

iaitatis Massilie prêter iudices curiarum aliarum 

comunis Massilie unus index appellacionum uide- 

licet unus extràneus de illis duobus iusrisperiiis 

extraneis quos rector huius ciuitatis secum adr 

ducel uel alius iurisperitus qui ad hoc ofBcium per 

comune Massilie statueretur ita uidelicet quod îUe 

qui erit index in dicta curia appellacionum sit 

cognilor et index causarum appellacioiium tan- 

tum habens eciam potestatem iurisdictioDis cum 

cohercione in omnibus et per omnia que circa 

explicanda effîcaciter appellacionum négocia per- 

tinebunt et sic deinde de anno in annum in eadem 

curia index statuatur non tamen ciuis Massilie 

sed unus de illis iurisperitis quos rector qui dein- 

ceps pro tempore erit in regimine huius ciuitatis 

Massilie secum adducet uel alius extraneus qui 

per comune Massilie ex comuni placito generalis 

consilij Massilie in huiusmodi iudicem eligerentur. 

Huic autem iudici appellacionum rector debeat 

et teneatur tam in suis salarijs quam in omnibus 

alijs uictualibus de proprio ipsius rectoris salario 

prouidere. 
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In bac autem curia duo notarij dues cl ha- 
bitatores Massilie uiile uicecomilalis statuanlur 
quorum unus stet ad discum iuxta iudiccm pro 
scribendis sicut consuetum est omnibus actitatis 
causarum appellacionum et alius notarius depu- 
telur ad testes in eadem curia recipiendos et 
statuantur et nichilominus in eadem curia duo cur~ 
sores statuantur sub mercede eis constituenda 
et soluenda. 



Liceat eciam eidem iudici qui est aut erit in 
dicta curia appellacionum pro tempore in futurum 
nnnc aut deinceps sicut bono uiro similiter eisdem 
causis appellacionum pendentibus coram eo ami- 
eabiiiter componendo suum proferre arbitrium seu 
mandamentum si forte de comuni consensu partes 
voluntate spontanea siue cum pena siue sine pena 
se supponerent arbitratui seu mandamento eius- 
dem. De exsequcionibus uero faciendis dictus 
iudex appellacionum non se intromittat quia hoc 
uolumus per alios indices curiarum Massilie co- 
munis expediri debere. 



Statuimus similiter de cetero obseruandum 
quod in omnibus causis in quibus non erit pro- 
hibitum iure uel consuetudine uel per statutà 
Massilie appellari appelletur seu liceat appellari 
ab inde in antea a sentencia seu sentencijs cuius- 
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libet iiidicanlis sub iurisdictione comunis Massi- 
lie laia seu latis deinceps siue feratur a iudice uel 
a iudicibus ordinarijs presidentibus in dictis dua-* 
bus curijs de quibus fiel mensio in precedenti sta- 
tu to siue a delegato seu delegatis siue a uicario 
huius ciuitatis siue ab illo iudice qui est aut pro 
tempore erit cum rectore index in iudicatura pala- 
cij constitutus appelletur in quam seu liceat appel- 
lari tanquam ad ordinarium iudicem curie comunis 
Massilie ad illum iudicem qui nunc est seu pro 
tempore erit in bac dicta appellacionum curia 
index appellacionum constitutus et hoc idem 
dicimus de appellacionibus que interponerentur 
in iilis casibus in quibus iure ciuili permiltitur 
appeliari. Et bec nisi forte aliquo statu to Massilie 
esset prohibitum appeliari aut non esset iure uel 
consuetudine appellacio recipienda. Ita eciam 
quod licet appellans non exprimeret in appellan- 
do ad quem nominatim appellet ad banc curia- 
rum appellacionum siue ad iudicem supradictum 
in eadem curia siue causis appellacionum presi- 
dentem. 



Quanquam autem superius dictum si quod 
predictus index appellacionum debeat esse index 
causarum tantum appellacionum tamen uolumus 
eum nichilominus teneri per fidem sui sacramenti 
in omnibus et per omnia ad dandum consilium tam 
dicto rectori quam iudici comunis palacij Massilie 
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quandocumque ab eis fueritinde requisitus uel suo 
motu proprio moueretur super regimine ciuitatis 
Massilie et specialiter super questionibus malefi- 
ciorum seu quorumcumque negociorum in quibus 
par dictum rectorem seu iudicem palacij uel 
uicarium dicti rectoris occasione regirainis dicte 
ciuitatis Massilie procederetur per modum accusa- 
ciouis uel iuquisicionis seu denunciacionis uel 
alio quocumque modo. 



CAPIJT TIf • 

De iuramento omnium iudicum curie comunis 
Massilie tam causarum principalium quam 
appellacionum (i). 




Itatuimus firmiter obscruandum quod omnes 
iudices curiarum comunis Massilie qui in palacio 
seu in alijs curijs Massilie erunt pro tempore 
occasione regiminis dicte ciuitatis Massilie uel 
curiarum eiusdem debeant cum assumenlur ad 
sua officia iurare et iurent omnes et singuli ad 
sancta Dei euuangelia ab ipsis iudicibus cor- 
poraliter tacta in consilio Massilie ad sonum campa- 
ne congregato in palacio per Deum omnipoten- 
tem etFiliumejus unigenitum Deum et Dominum 
nostrum Jhesum-Christum et Spiritum-Sanctum 
et per dicta quatuor euuangelia quod ipsi pura- 
mente et consciencia seruabunt in curia uel in cu- 
rijs in suis officijs predicte ciuitatis Massilie omnem 
iusticiam et equitatem omnibus hominibus et per- 

(1) Du serment de loua les Juges du tribunal de la commune de 
Marseille , tant des causes principales que dès appellations. 
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sonis coram eis causam habentibus et litigantibus 
quicunque et undecunque fuerint et quod in omni- 
bus causis uel litibus que coram eis uentilabuntur 
in dictis curijs uel alibi tanquam coram iudicibus 
in tantum quantum ad officium iudicature spec- 
tabitur secundum leges et ius et presertim secun- 
dum statu ta dicte ciuitatis Massilie omnia agent et 
facient prout melius eis uisum fuerit iustum et 
similiter quod uicario ciuitatis Massilie semper 
sanum et rectum consilium dabunt et prestabunt 
seu consulent ei fideliter et bona fide prout eis me- 
lius et iustius et fidelius uisum fuerit consulendum 
scilicet in bis que dictus rector requisierit occa- 
sione regiminis supradicti et in omnibus alijs in 
quibus ipsi motu proprio consulent dicto uicario 
ad utilitatem et commodum dicti comunis et ciui- 
tatis Massilie. 



Item quod dicti indices per se seruabunt et 
attendent in omnibus et per omnia sacramentale 
dicti vicarij continetur et similiter quod ipsi indices 
dabunt uel prestabunt pro posse suo opem et con- 
silium et auxilium et iuramentum predicto uicario 
ut ipse compleat inuiolabiliter et conseruet sacra- 
mentum quod fecit dicto comuni dicte ciuitatis 
Massilie pro regimine dicte ciuitatis pro officie 
sue rectorie et quod per eos indices nuUatenus fiet 
scienter quod minus dictus uicarius ea que iuraue- 
rit attendat et compleat et inuiolabiliter obseruet 
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per lotum tempus sui regiminis et hec ômnia supra- 
dicta et singula promittant et lurent supradicti 
iudioes et singuli eorum ut dictum est ad sancta 
Dei euuangelia se fideiiter boaa fide et légitime 
absque omni doio et fraude et malo ingenio factu- 
res attenturos et completuros inuiolabiliter per 
totum tempus sui officij remotis semper omni 
amicicia et inimicicia ac parentale precibusque et 
promissis ac timoré odio et amore et precio. 



la predicto autem sacramento iudicum uolu- 
mus comprebendi et eciam ad omnem ordinarium 
et delegatum nostre ciuitatis Massilie extendi quod 
mandato uel précepte aut precibus alicuius non 
denegent audienciam alicui in iure suo nec pretex- 
tu tali causas inceptas uel incipiendas coram eis 
ulia tenus diiferant terminare. 



Decernentes preterea quod nichilominus dicti 
judices comprehendant et dicant in eodem sacra- 
mento qnod ipsi consilia sécréta et credencias 
cpiecanque celanda erunt que eis patefient uei 
dicentur aut ipsi audient sécréta habeant et te- 
neant eaque nulli pandant toto tempore sui officij 
uec unqpiam postea ad detrimentum et lesionem 
duitatis Massilie uel alicuius consulentis seu cu- 
iuscunque alterius ciuis Massilie. 
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Decernentes simililer quod dicti iiidices omo«s 
et singuli durante officio uel post in fraadem 
nuUatenus possint aliquo modo nec liceat eis per 
se uel per alios siue iudeos uel christianos ali- 
quam remuneracionem uel guizardonum uel ali- 
quod seruicium uel donum seu encennia aliqaa 
postulare uel accipere a quocunque seculari uel 
ecclesiastico nec àb aliquo monasterio uel domo 
religiosa ualens unum denarium uel plus prêter 
esculentum et poculentum ualens usque très sol. 
regalium nec tractare per se uel per alium quod 
ultra unum annum in officio iudicature remaneant 
nec eciam in consilio generali uel priuato aliquo 
dicte ciuitatis quicquam inde deducent uel tractari 
facient nec dicto comuni nec alij cuicunque 
dicte ciuitatis Massilie nec cum suis notarijs uel 
aliquo ipsorum aliquam super lucro ipsorumpar- 
ticipacionem habebunt et si aliquidad ipsos indices 
de rébus dicti comunis et ciuitatis Massilie per- 
uenerit quoquo modo prêter suum salarium uel 
aliud sine causa iusta retinendi illud quantum citius 
poterunt reddent et reddi facient dicto comuni seu 
clauario uel clauarijs eiusdem comunis dicte 
ciuitatis qui pro tempore fuerint in dicta ciuitate. 



Item que dicti iudices teneantur dare con- 
silium et consilia et patrocinia dicto uîcario et 
comuni ciuitatis Massilie et eosdem in causis et 
litibus deffendere infra ciuitaiem sine aliquo sala- 
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rio el extra si necessitate fuérit cum reraaneracione 
tamen salarij. 



Item que dicti iudices existendo iudices non 
prestabunt in curijs comunis cinitatis Massilie pa- 
trocinium uel aduocacionem in aliqua causa uel 
lite nisi predicto uicario et communi ciuitatis 
Massilie ut supra dictum est nec erunt arbitri uel 
assessores arbitrorum inter dues Massilie sine 
liciencia uicarij et tune sine omni salarie et spe 
salarij nisi antequam electi fuissent iudices taie 
ofQcium in se recepissent sed in illis causis que 
coram ipsis uentilabuntur aut ùentilate essent 
coram suis predecessoribus possint de uoluntate 
parcium se subijciencium uoluntati eorum manda- 
menta seu arbitria proferre. 



Sed quia plerumque sepe contingit quod ad- 
uocati iurisperiti dicte ciuitatis qui pro lempore 
eliguntur iudices curiarum Massilie antequam eli- 
gantur ad officium iudicatus suscipiunt causas sub 
suis patrocinijs gubernandas concedimus eisdem 
nunc ad ulilitatem suarum parcium et causarum 
implendi fidem sue aduocacionis promisse seu 
suscepte ut absque perturbacione et retardacione 
sui officij iudicatus eas illas tantum ante officium 
iudicis susceptas ualeant fouere et manutenere 
dando ibi consilium suum preponendo de facto 
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et disputando de iure ita tamen quod propter hoc 
non ueniant illi existendo indices in curia coram 
indice comnnis nisi forsitan a indice qni cognosce- 
ret de illa questione snper hoc nocarentur. 



Statnentes insnper qnod prinsquam ahquaHs 
nel causa coram dictis iudicibns nel aliquo eorum 
fuerit finaliter disputata quod pro ea infra mensem 
sequentem qni super est de tempore sue iurisdic- 
tionis teneantur def&nitiue pronunciare nel manda- 
monta ut dictum est proferre nisi iustum impedi- 
mentuminteruenerit uel nisi remanserit de parcium 
uohmlale expressa. Et dicti indices non possint 
aliquid petere uel accipere pro consilio uel consilijs 
alicuius sentencie diffinitiue uel interlocutorie nisi 
illud receperint a partibus de uoluntate ipsarum 
parcium nel alterius earum pro habendo consilio 
expendendum. 



Item quod hereticos et ualdenses et omnes 
alios persecutores fidei quocunque nomine noncu- 
pentur persequentur prout melius poterunt bona 
fide dando consilium et auxilium dicto uicario 
persequendi eos in personis et rébus niriliter et 
po tenter. 



Indices autem suo sacramento concludanl 
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quod quamdiu erunt in Massilia inlient omni die 
curiam pro iure reddendo semel ad minus nisi dies 
fuerit feriatus vel pro corporis sui necessitate uel 
pro facto ciuitati comunis Massilie uel de uicarij 
licencia remaneret. 



CAPUT Wlll. 



De consiliarijs et alijs de quibus hoc slalulum 
loquitur eligendi etiuramento ipsorum (i). 



■»»•« 




[resenti capitulo ordinamus obseruandam 
quod deincéps annuatim tercia die ante festum 
omnium sanctorum eligantur et creentur LXXXIIJ 
consiliarij in Massilia inler quos sint et esse de- 
beant ires iurisperiti ad consulendum uicario et 
comuni Massilie qui omnes sint discreti boni et 
légales et ydonei ac prouidi et fidèles ciues tamen 
ciuitatis uicecomitalis Massilie et ibidem stagiam 
facientes et qui sint apparessentes qui sint et esse 
debeant consiliarij Massilie per totum annum sci- 
licet a festo omnium sanctorum usque ad unum 
annum continuum. 



Qui omnes et singuli supradicti consiliarij iu- 
rabunt tactis euangelijs sacrosanctis fidèle consi- 

(1) De i'élecUoaet du serment des conseillers et autres. 
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lium et rectum dare uicario ciuitatis Massilie 
super hijs de quibus fuerint requisiti et que ipsi 
proprio motu consuluerint gracia timoré odio et 
amore et parentela postpositis et tenere creden- 
ciam seu secretum de omnibus consilijs que eis 
iniungentur teneri sécréta nec eciam non sécréta 
consilia pandent in dampnum uel lesionem dicte 
ciuitatis Massilie et quod uenient ad palacium uel 
ibi ubi consilium congregabitur ad sonum campane 
que ad conuocacionem consilij pulsari consueuit 
oel quandocumque super eo per nuncios uicarij 
Massilie fuerint requi&iti si erunt citra fossata noua 
Massilie nisi iusto impedimento i émanèrent. Est 
autem iusta excusacio seu impedimentum si tune 
minuti erunt uel medicinam receperint uel infirmi 
fuerint uel a uicario habuerint parabolam remanen- 
di que quidam parabola remanendi a dicto uicario, 
dari non possit nec ex quo uenerint ad consilium 
recedendi nisi iusta et racionali ardua et necessaria 
causa nec tune eciam donec super capitulis super 
quibus congregatum erit consilium suum consilium 
prebuerint. 

Item si ad missam uel nupcias uel exequia» 
mortuorum fuerint uenire non tenenlur donec illa 
fuerint finita quibus finitis uenire tenentur nisi iam 
consilium fuerit terminatum. 



Si quis uero non uenerit ad consilium nec se 
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poicrii excusareex causis supradictis super quibus 
suo sacramento stabitur duos solidos nomine pêne 
soluere compellatur si uero uenerit consilio iam 
incepto nec habeat ut dictum est iustam excusa- 
cionem duodecim denarios nomioe pêne per soluat. 



Sane si quis secretum consilium sine rectoris 
licencia reuelauerit certam penam non duximus 
statuendam quoniam interdum consilij reuelacio in 
tocius ciuitatis perniciem posset inflecti sed prout 
consilij qualitas et persone condicio exegerit leuius 
et grauius consilij generalis et rectoris arbitrio 
puniatur a consilio tamen modis omnibus exclu- 
dendus. 



Addimus eciam huic capitule quod quando- 
cumque negocium de quoteneatur consilium respi- 
ciet priuatum comodum uel incomodum alicuius 
de consiliarijs uel de alijs ille consilio non intersit 
possit tamen ius suum proponere coramuicario (i) 
et consiliarijs antequam recédât et eo proposito 
teneatur exire et idem dicimus si negocium sit 
filij et pater sit consiliarius uelconuerso (2). 



lUud eciam ordinamus ne rector secum ha- 

(1) Le mot rectoris est interligné au-dessus de uicario. 

(2) Il faut lire uel è conuerso. 
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beat aliquem in consilijs gencralibus secrelis uel 
alijs de socijs suis prêter uicarium seu subuicarium 
qui audiet accusacioues et iudicem palacij et ap- 
pellacionum curie comuiiis Massilie et notariés 
quos consuetuin est adhiberi. 



Decerneotes insuper quod electio dicti gene- 
ralis consilij fieri debeat ut inferius subsequitur 
uidelicet quod syndici et clavarij Massih'e et septi- 
manarij capitum ministeriorum qui tune erunt sep- 
timanarij quando dicta electio dicti generalis consilij 
fiet iste quippe persone dumtaxat nominate cum uno 
notarié capitum ministeriorum eis associato cum alia 
persona et uoce a secreto tractatus illius electionis 
exclusa debeant eligere et eligantbona fide duode- 
cim probes uiros et discrètes ciuitatis uicecomi- 
talis Massilie duos scilicetde quolibet sexeno qui 
probt uiri duodecim sic electi sint et esse de- 
beant et comprehendantur in numéro dictotonim 
LXXXIIJ consiliariorum dicti generalis consili} 
ipsique duodecim taliter electi debeant eKgere et 
eligantbona fideLXXJ consiliarios ethos possint 
eligere tam de illis qui nunc sunt seu tune existè- 
rent consiliarij quam de capitibus ministeriorum 
qui in anno tune proxime preterito erunt capita 
ministeriorum quam eciam communiter de alijs pro- 
bis uiris per ciuitatem Massilie et per sexena eius- 
dem ciuitatis et sic statuimus dictes consiliarios 
eligi et creari annis singulis in fulurum. 
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Adijcientes preterea huic capitulo quod nul- 
lus eligatur uel creetur pro consiliario in dicto ge- 
nerali consilio qui ad minus non habeat in posses- 
sionibus in Massilia uel eius territorio ualens quin- 
quaginta marchas argenti, etnisi stagiam fecerit in 
Massilia tanquam ciuis stando et cohabitando ibi 
per quinque annos ad minus. 



Uerum quia omnia que geruntur super hu- 
iusmodi omni debent suspicione carere idcirco 
statuimusdeinceps obseruandum ulpredicti syndici 
etclauarij et septimanarij dictorum capitum minis- 
teriorum qui electionem dictorum duodecim pro- 
borumuirorumfacient iurentad sancta Dei euan- 
geiia quod ipsi bona fide et sine fraude prout 
diligencius poterunt remotis omni amicicia et ini- 
micicia et parentela ac odio et timoré et amore et 
inuidia et mala uoluntate et omni malo ingenio et 
dplo et omni alia persona a secreto eorum re- 
mota. Et illa electioneut dictum est eligent dictes 
duodecim probes uiros duos scilicet de quolibet 
sexeno bonos et discrètes légales et ydoneos ac 
sufficientes ad consulendum rectori in regimine 
dicte ciuitate et comunisMassilie talesque et quos 
ipsi credent uelestimabunt aut scient meliores, 
utiliores et curiosiores ad honorem et commodum 
uel utililalem comunis Massilie. 
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Et dicli xij a predictis ut dictum est electi 
lurent eodem modo in consilio generaii présente 
dicto consilio eiigere dictes LXXJ consiliarios dieti 
generalis consilij ut déeorumdem eiectoribus et 
syndicis scilicet et clauarijs et septimanarijs su- 
perius et expressum et incontinent! facto et prestito 
dicto iuramento dicti XIJ includantur in aliqua 
ex cameris paiacij causa eligendi consiliarios sicat 
superius continetur et ipsis inclusis licencietur 
consilium uetus ut ad pulsacionem consilij uenire 
non teneantur nisi primitus a rectore super iura- 
mento noui consilij fuerintrequisiti. Etpost modum 
subsequenter ac proxima dicta electione facta 
predicti consiliarij taliter electi post recitacionem 
predictorum consiliariorum que eadem die uel 
crastina débet fiericoram rectore et septimanarijs 
requisiti per nuncios comunis Massilie iurent in 
modum supradictum in hoc capitule denotatom. 



Et quod omnes et singuli predicti electores 
incontinenti cum electi fuerint uel coadunati pro 
utraque dictarum electionum facienda faciant et 
compleant ipsas electiones antequam discedant a 
loco ubi propter hoc conuenerunt. 



Similiter decernimus quod de dicto consilio non 
debeant esse duo uel plures unius hospicij nisi 
unus tantum. 



Addentes eciam huic capitulo quod aliquis 
non ualeat intéresse consilio generali Massilie nisi 
sit de numéro consiiiariorum uel capitum ministe- 
riorum uel nisi de uoluntate generalis consilij foret 
uel forent ad diclum consilium requisitl. 



Qui predicti XIJ probi uiri qui predictum con- 
silium elegerint incontinenti antequam recédant 
de illo loco in quo elegerint consilium supradic- 
tum eligantet eligere debeant bona fide prout me- 
lius et utilius eis uidebitur adutilitatem comunis 
Massilie septem probes uiros prouidos et discrètes 
scilicet très de illis nouis consiliarijs quos tune ele- 
gerint et quatuor de capitibus ministeriorum nouis 
qui predicti VU taliter electi incontinenti conuo- 
centur secrète ad palacium et inde duodecim non 
recédant quousque dicti VU fuerint congregati et iu- 
raueritcoramrectoreipsis presentibus et presenti- 
bus septimanarijs de eligendis omnibus officialibus 
sicutnisacramentali dictorum duodecim continetur. 
Quo quidemsacramento facto includantur in eadem 
domo in qua facta fuerit dicta electio consilij cum 
uno ex notarijs capitum ministeriorum omni alia 
persona exclusa et de aliqua electionum predicta- 
rum recedere non ualeant quousque omnia fuerint 
effectui mancipata. Qui predicti omnes officiales 
scribantur in una cartapapica (i) per dictum nota- 
Ci) n faut lire paptrtca. 



rium et sigilletur ad minus cum tribus sigillis eligen- 
ciumdictos officiales et comunis Massilie et onmia 
intérim scilicet usque ad recitacioncm dictorum of- 
ficialium sint sécréta. Que recitacio fieri debeat in 
nouo consilio et coram capitibus ministeriorum 
ante prandium in die festi omnium sanctorum et ibi 
ad minus syndicîet clauarij indices iurareteneantur 
présente dicto consilio sicut in eorum sacramenta- 
libus continetur constituentes quod septimanarij 
non recédant de palacio ex quo predicti XIJ electi 
fuerint quousque omnes predicte electiones consi- 
liariorum et officialium fuerint terminate. 



CAPVT IX « 



De officialibus mutandis (l). 




}ac présent! constitucione decernimus firmiter 
obseruandum ut omnes et singuli officiales palacij 
curie et œmunis Massilie quicunque fuerint quo- 
cuuque functi fuerint officio annis singulis penitus 
commutentur ita quod aliquis predictorum officia- 
liumnon possit reuertiuel statui in aliquo predicto- 
rum officiorum nisi ad minus abstinuerint per unum 
annum de omnibus et singulis supradictisoffîcijs. 
Sed alij prouidi et discreti in singulis predictorum 
officiorum statuantur eteligantur ab electoribus 
sicut superius in proximo statuto continetur. Et sic 
uolumus et decernimus obseruari annis singulis in 
futurum statuentespreterea quod aliquis non possit 
habere simul in Massilia duo officia curie uel comu- 
nis officium autem in hoc casu scilicet de mutandis 
officialibus non appellamus consiliarios générales 
nec capita ministeriorum . 

(1) Du changement des offlciers. 
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Decernentes eciam ne aliquis stando in aliquo 
predictorum officiorum uel aliquis qui siet in pa- 
lacio uel in clauaria pro scriptore uel nnncio debeat 
uel possit emere aliquod debitum quod comune 
debeat alicui persone nec in eam aliqno titulo uel 
causa quandiu fuerit in officio ipso debitum quod 
comune alicui débet peruenire possit nec possint 
inoantare uel incantari facere aliquan gabellam uel 
aliquos redditus uel usatica quam uel quos seu que 
comune accipiatinfraMassilieuel eius territorium 
nec aliquod lignum quod armaretur a comuni. 



Licet autem inter officiales curiarum uel co- 
munis Massilie intelligamus nuncios curiarum ex- 
cipimus tamen in hoc casu uidelicet de predictis 
officialibus commutandis currerios palacij et cu- 
riarum. 



Decernentes insuper quod omnes et singuli su- 
pradicti officiales lurent ad sancta Dei euangelia 
in inicio sui officij et in sacramentali quod facient 
de officio suo comprehendatur quod ipsi in alio anno 
proxime subsequenti aliquatenus non remanebunt 
in aliquo ex officijs supradictis. 



Item statuimusquod illi duo notarij qui statuti 
erunt inpalacio debeant habere et tenere quandiu 
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erunt in illo officio buUam et sigilla omnia cum qui* 
bus hue usque consuetum est bullari et sigillari 
instrumenta et lilteras que fiunt in palacio et mit- 
tuntur extra et nuUus alius nisi dicti duo notarij 
possit literas sigillare in palacio ipsique notarij 
recipiantet legantet teneant infra palacium tamen 
omnes literas quocunque ab aliquibus personis uei 
pariibus destinabuntur et mittentur rectori uel 
consilio Massilie uel curie eiusdem decernentes 
insuper quod dicti notarij non possint nec debeant 
aliquid petere uel exigere ab aliquo ciue ciuitatis 
inférions Massilie nec de litteris sigillando cum 
sigillo magno uel paruo comunis Massilie nec de 
litteris que cum paruo sigillo comunis sigillabuntur. 



Addentes eciam quod illi notarij qui hue usque 
steterunt in palacio teneantur tradere et consignare 
predictis duobus nofarijs que de nouo in palacio 
statuentur omnia cartularia et instrumenta et lit- 
leras et alia scripta omnia ad curiam Massilie et 
comune et ad usum palacij pertinencia seu spec- 
laneia. Ab hoc tamen capitule de officialibus 
commutandis excipimus commutandos tabelliones 
officiales palacij clauarie et curarium Massilie. 



Decernentes quod illi tabelliones uel quidam ex 
illis prout electoribus uisum fuerit complète eorum 
anno possint de illo officio in aliud officium com- 
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mutari et eligi et alij similiter qui nune sunt uel 
tune non essent in officie possint poni eligi ac 
statui in officijs prout electoribus uisum fueril fa- 
ciendum. 



Addentes huic statuto quod notarius uel no- 
tarij qui pro tempore fuerint ad tabularium non 
possint nec debeant accipere decartis comunis et 
pro utilitate comunis aliquid siue sint syndicatus 
siue sint consulatus siue sint uendicionis fundico- 
rum siue alicuius messaiarie (i) siue mutui facti co- 
muni siue alterius contractus facti comuni et pro 
utilitate comunis exceptis uendicionibus gabella- 
rumet reddituûm de quibus possint accipere usque 
ad summam quinque solides tamtum inter sigillum 
et cartam et omnia. 



(1) Métayer. 



CÀPUT X. 



De capitihus ministeriorum eligendis (i). 




loNSTiTuiMus hoc capitulo perpetuo firmiter 
obseruandum ut in posterum comune Massilie in 
meliorem statutum reformetur quod centum capita 
miDisteriorum fiant et statuantor ia Massilia an- 



Ci) De l'élection dei chefs de métiers, 

Harie de Biois , régente des états de Louis ii son flis , roi de Sicile 
et comte de Provence/ changea les dispositions de ce statut; elle établit, 
entr'aotres choses, par ses lettres patentes de l'année 1385, que les 
eoDsals et les autres officiers de la yille dont elle ne détermine point 
le DOttihre , seraient élus annuellement par la voie du sort. Ces lettres 
patentes ont été elles-mêmes modifiées par le passage suivant de la 
fuwue/la forma del gouuernament de aquesta eieutat per mettre la 
dieka cientat en bona polissa et union : 

« /teM |i«^ nquettous tais doze ( les douze conseillers qui devaient 
avoir le gouvememenl de la ville) elegiran tous los officiers de Van de 
leur régiment à nomination de monsur lo viguier a balotas sensso 
eolour que non puescon mètre en offici fils ni fraires e quea Vintrada 
ie leur offici deian iurare prometre de ben e iustament eligir e gou- 
vernar e entreuenent cas de mort que Diou garde que lo demorant de 
aqueUatàl dozena puesca eUgir un autre en luego daquelh o daquels a 
hahtas a nomination de monsieur lo viguier. 

La nouuella forma delgouuernamentei été approuvée en 1475, au 
nom du roi René, par le grand sénéchal de Provence, en présence de 
l'évéque de Marseille , de Bonifhce Y ivaud, grand juge de la province 
et de diverses autres personnes de distinction. 



— 178 — 

nuatim qui eligantur per ipsa ministeria et per 
probos homines ipsorum minisieriorum et qui eli- 
gantur taies bona fide quos cognoscent bonos et 
fidèles et utiliores ad opus ciuitatis Massilie et qui 
eligantur per dicta ministeria annuatim infra oc- 
tauas post festum sancti Johannis-Baptiste et que 
capita ministeriorum intrent et incipiant annuatim 
in festo sancti Saluatoris et quod predicta capita 
ministeriorum teneantur speciali sacramento uo- 
care et requirere sua ministeria ad eligenda pre- 
dicta capita ministeriorum infra predictas octauas 
et qui predicti centum capita ministeriorum habeant 
potestatemconueniendi et teneantur conuenire sin- 
'gulis |diebus dominicis in domo hospitali sancti 
Spiritus Massilie uel alibi infra Massiliam ubicum- 
que uoluerint et ad hoc faciendum et conuenien- 
dum se in dicto loco uel alibi ad pulsacionem cam- 
pane ipsorum uelcum per nuncios requisiti fuerint 
teneantur speciali sacramento uenire. 

Si uero aliqua utili causa et necessaria uideretur 
septimanarijs ipsorum capitum ministeriorum quod 
conuenirent dicta capita ministeriorum infra ebdo- 
madam quod liceat eis hoc facere eciam omnibus 
uicibus quibus eis uisum fueritetplacueritubicum- 
que uoluerint septimanarij de nocte uel die scilicet 
omnia capita ministeriorum uel partem ipsorum 
mixtim cum alijs probis uiris ciuitatis Massilie uel 
siue alijs ad sonum campano eorum uel sine cam- 
pana quocunque modo uoluerint etibi tractare ea 
que eis uidebuntur utilia comuni Massilie et insuper 
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ea super quibus concordauerunt omnes uel maior 
pars eorum possint rectori Massîlie ostendere seu 
propôhere qui rector eis uisis uel intellectis te- 
nealur luxtaformam sui sacramentalis ea adimplere 
et adimplèri facere aut ia consilio proponere et 
ostendere infra predictam ebdoniadam omnibus 
ipsis capitibus ministeriorum in iilo consilio et in 
omnibus generalibus consilijs Massilie semper con- 
«enientibus et exislentibus. 



Statuentes însuper quod predicta capita mi- 
nisteriorum teneantur et debeant mutari de anno 
in annum et quod aliquis non possit uel debeàt 
esse de numéro capitum ministeriorum nisi esset 
ministerio uel de arte maris et qui non habeat tam 
ffi possessiotiibus quam in mobili ualens quinqua- 
ginta librorum regalium coronatorum ad minus et 
nisi stagiam fecerit in Màssilia per très annos. 



Item quod predicti septimanarij eligantur sin- 
gttlis diebus Dominicis secundum quod septima- 
ftàrijd utilius uisum fuerit expédire. 



Item quod si aliquis de capitibus ministeriorum 
esset adstrictus alicui uel aliquibus personis sà- 
cramento aliquo uel conùencione uel quod sit uel 
esse posset contra bonos mores et bonum statum 
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ciuilatis Massilie et libertales ipsius ciuitatis reti- 
nendas fouendas et manutendas illudsacramentum 
et illa conuencip seu uotum per hoc sacrameninm 
quod faciet penitus dissoluatur et huic sacramento 
quod nunc de nouo faciet adhereat et ad illud 
seruandum specialiter teneatur. 



Item quod dabunt coDsilium sanum rectori 
Massilie quandocunque ab eo fuerint requisiti et 
quod intendent toto posse suo ad bonum statum 
et tranquilitatem regiminis ciuitatis et ciuium et 
comunis Massilie et quod sécréta omnia et creden- 
cias que celanda erunt et iuiuucta eorum celanda 
sécréta habebunt et tenebunt et nulli ea pandent 
absque uoluntate ipsorum capitum ministeriorum 
uel generalis consilij Massilie per totum tempus 
sui offîcij nec postea aliquo tempore ad dampoum 
uel detrimentum comunis Massilie uel alterius ali- 
cuius de comuni. 



Item quod omnes discordias ciuium Massilie 
et scandala ciuitatis Massilie pro posse suo pacifi— 
cabunt et predicta omnia et singulapredicta capita 
ministeriorum iurabunt ad sancta Dei euangelia 
attendere et complere bona fide et iura et liberta- 
tes comunis Massilie deffendere et saluare et ma- 
nutenere pro uiribus toto posse. 
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Item si scirent quod aliquod Iractalus fient 
contra comune Massilie uel contra ipsa capita mi- 
nisteriorum quod esset ad dampnum uel lesionem 
comunis Massilie uel ipsorum capitum ministe- 
riorum quod illud reserabunt et manifestabunt 
rectori et septimanarijs ipsorum capitum ministe- 
riorum incontiuenii sine mora et illum tractatum 
in quantum poterunt et uidebunt et auxilium rec- 
tori et capitibus ministeriorum dabunt euitandi 
illud quod fieret uel traciaretur contra comune 
Massilie uel contra ipsa capita ministeriorum. 



Predicta autem omnia et singula iurabunt ad 
sancta Dei euangelia ab ipsis et singulis eorum 
corporaliter manutacta attenderc et obseruare 
bona fide et contra quo uis ingenio non uenire 
remotis odio amoreprecio etprecibus etaffectione 
consanguinitatis et affinitalis et alio sacramento 
uoto et conuencione et octaua die post exitum regi- 
minis ipsorum capitum ministeriorum ipsa eadem 
capita ministeriorum iurent ad sancta Dei euan- 
gelia et iurare omnes H singuli teneantur nouis 
capitibus ministeriorum et per consequens omnes 
et singuli homines ac tota uniuersitas hominum 
Massilie de ipsis capitibus ministeriorum nouiter 
creatis saluandis et custodiendis in rébus et per- 
sonis cum eorum coadiutoribus et complicibus 
contra quamcunque personam secundum formam 
iuramenti que solet in talibus obseruari. 



CAPVT XI. 



De syndicis seu actoribus comunis Massilie 

annuatim creandis (i). 




;rdinamus presenli constilucione firmiter obser- 
uandum ut singulis annis eliganlur et constituau- 
lur bona fide secundum formam statut! de eligendis 
ofBcialibus actores siue syndici duo probi homines 
prouidi et disçreti ac légales ciues ciuitatis uice 
comitalis Massilie et habitantes in ea non tamen 
iurisperiti ad inquirenda et petenda ac deffendenda 
légitime iiomine uniuersitatis Massilie et pro ea 
iura et raciones et res et possessiones comunis seu 
uniuersitatis Massilie aduersus quascumque perso- 
nas perinde agendo uel deffendendo seu exigendo 
quecumque sint et de electione eorum quando 
suscipieut ipsum officium et iurabunt debeat fieri 
per publicum notarium Massilie publicum instru- 
mentum siue scriptura publica in cartulario publico 



(1) Des tyndics soit des acteurs (défenseurs) de la commune de 
Marseille annuellement élus. 
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coraunis Massilie et curia Massilie que cognoscet 
de controuersijs seu litibus uel factis seu racio- 
nibus uel iuribus predictis occasione dicti coma- 
uis uentilatis aul exaiiiiDatis ioquisita tamen et 
cognita ueritate teneatur postea ex quo eidem de 
ea causa liquebit terminare et diffinire causam 
illam infra meusem uaum post iuquisita iode et 
recognita ueritate nisi iusto impedimento re- 
maneat et similiter dicti duo uiri teneantur res- 
pondere pro comuni Massilie cuicunque conque- 
renti de comuni seu uniuersitate Massilie ipsum 
que comune seu uniuersitatem dictam légitime 
defendero et similiter ipsi teneantur inquirere et 
producere légitime uel secundum formam statuto- 
rum publicando testes qui nouerint uel scient ali- 
quid de racionibus et iuribus ad comune Miassilie 
pertinentibus et hoc faciant quam cilius et melius 
poterunt bona fide et sine fraude omni que odio 
et timoré et amore prece et precio muneribusue 
penitus pretermissis et adimpleant uel adimpleri 
faciant faciendo bec eadem cum consilio sapien- 
tum et bec fiant et inquirantur ne ipsis testibus 
deficientibus ius comunis seu uniuersitatis Massilie 
ualeat deperire et si forte quod absit dicti syndici 
uel alter eorum in dicto officio suspecti iuuenti 
fuerint amoueantur inde a rectore quam citius cum 
sciencia et uoluntate consilij generalis tam consi- 
liariorum quam capitum ministerioruui et alij tune 
in loco illius uel eorum secundum predicta sine 
mora subrogentur et predicta fâcienda que dixi- 
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mus a dictis syndicis faciant ipsi eo anno in quo 
erunt constituti et noD ultra nisi essent deuuo 
coDstituti ad idem attamen ista faciant eo sahio 
quod dicti syndici uel actores non possint uel 
debeant aliquam controuersiam seu causam mouere 
nomine uel occasione dicti comunis ex qua dis- 
cordia uel pelegia maxima creariposset in Massiiia 
uel oriri ut puta occasione domorum que sunt inter 
lilus portus et uiam inferiorem Massilie uel pro 
aliqua earum domorum. 



Addentes eciam huic capitulo quod predicti 
«yndici teneantur uenire ad palacium Massilie 
quandocunque requisiti fuerint per nuncium rec- 
toris uel septimanariorum uel quandocumque eciam 
non requisiti eis uidebitur esse necessarium uel 
utile ueniendum esse nisi iusto irapedimento re- 
maneret nec inde separabunt se sine licencia 
rectorts eiusdem uel eius locum tenenlis et quod 
omni mense logent uel legi facient sibi hoc sta- 
tu tam. 



Item statuimus quod a modo predicti syndici 
uel alter ipsorum cum clauarijs comunis Massilie 
uel saltem cum uno ex ipsis clauarijs teneantur et 
debeant audire computum et racionem expensa- 
rum que fient per nuncios comunis Massilie infra 
X dies et postquam redierint dicti nuncij inMassilia 
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et générale coraputum et racionem omnium ob- 
uencionum et expeu^arum comunis Massilie et hoc 
facere debeant de quatuor in quatuor mensibus 
cum sex probis.uiris de consilio et sex capitibus 
ministeriorum qui ad bec audienda electi fuerint 
et slatuti. 



Item statuimusquoddicti syndici omnes pro- 
prietates et possessioues pertinentes ad dictum 
comune Massilie uel que dudum pertinuerinl 
maxime que a XII annis citra fuerint alienate uel 
usurpate per aliquem uel aliquos teneantur recu- 
perare et récupèrent ex officie suo inquisita iameii 
primitus ueritate a predictis syndicis présente 
maiori indice palacij per officium summaria cogni- 
cione. 



Item sacramento dictorum uolumus compre- 
hendi quod eis non liceat per se uel per alium , 
uel per alios aliquam remuneracionem uel gui- 
zardonum uel aliquod seruicium uel donum seu 
xenia aliqua postulare uel accipere uel accipienti 
pro se consentire a quocunque seculari uel eccle- 
siastico nec ab aliquo monasterio uel domo reli- 
giosa ualens unum denarium uel plus prêter es- 
culentum uel poculentum ualens usque ad XII 
denarium regalium coronatorum et quod predic- 
torum syndicorum officium non est absque labore 
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graui statuimus ul causa honoris dentur unicuique 
syndicorum uiginti librorum regaliumcoronaiorum 
per aDoiim Domine salarij et quod ipsi teDeantur 
et tenere debeant unusquisque quandiu fuerint 
syndici unum palafredum ad honorem suum et 
comunis Massilie et si palafredom non teDuerint uel 
bestiam sufficieutem ad equitaDdum illi uel illis 
qui in hoc déficient predictum salarium pro ilio 
anno adimatur et predicta omnia et singula iurent 
predicti syndici uel actores qui creabuntur ut supra 
dicitur se bona fide et sine dolo et absque malo 
ingenio factures et completuros inuiolabililer re- 
raotîs inde omni amicicia etparentelaprecibusque 
et precio uel muneribus et timoré. 



CAPUT XII. 

De clauarijs Massilie eligendis et iuramento 

ipsorum (i). 




[tatuimus pro uiilitate comunis Massilie quod 
eligantur et consiituantur secundum formam sta- 
tuti de eligendis oflicialibus ires clauarij boni et 
légales et fîdeles qui iurent in consilio generali 
taetis sacrosànctis euangelijs quod injunctum sibi 
officium peragant bona fide iura et obuenciones 
tabule maris et ceterarum archarum clauarie et 
omnes alios reditus et obuenciones et intratas et 



^1) De l'élection et du serment des clavaires de Marseille. 

Les clavaires de Marseille étaient , au XIII» siècle , non-salement 
les trésoriers de la commune, mais encore les gardiens des archives ; 
plus tard , vers le milieu du XY^ siècle probablement , cette dernière 
attribution leur fut retirée et confiée à un Archivaire , choisi de pré- 
férence parmi les notaires de la cité. Le notaire^effier de la com- 
mune a quelquefois cumulé les fonctions d'archivaire et de notaire- 
greffier. 

L'emploi d'archivaire ou d'archiviste de la communauté était devenu, 
sous Louis XIV, une charge à la nomination du roi. 

Voyez le chapitre XV du présent livre. 
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aueniuras comunis Massilie accipiant dicli clauarij 
diligenter et fideliter inquirendo et mittendo in 
archam tabule maris uel in alijs eiusdem crauarie 
archis quibus debebunt presentibus et uidentibus 
ipsis mercatoribus a quibus dicte obuenciones seu 
denarij tabule per soluentur et quod de dictis 
denarijs seu solucione eorura nuUi persone fa- 
cient sostam siue credenciam nec inde fiirtam 
aliquod facient'uelfieri consentient uel pacientur 
uel aliquam diminucionem in fraudem comunis 
nec archam ipsam clam uel latenter aperient in 
fraudem aliquarum personarum nec alias similes 
illis facient uel fieri pacientur nec claues sibi com- 
missas alijs dabunt uel credent et mercatores ex- 
pédient in clauaria comunis Massilie tamen causa 
non alibi. 



Item quod pignora que in clauaria mitientur a 
ciuibus uel extraneis pro maleficij uel excessibus 
uel alias de mandato rectoris ex ofGcio fieri iubentis 
etmandanti custodientet saluabuut bona fidenec 
in eis aliquam diminucionem uel corrupcionem 
facient aut fieri permîttent. Et quod hec omnta 
supradicta timbre et amore et odio prece et precio 
postpositis. Et si quid in fraudem horum fieri uide- 
rent scient uel intelligerent protinus rectori syndi- 
cis uel septimanarijs nunciabunt. 



Item sacramento dictorum clauariorum uolu- 
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mus comprehefidi quod eis non liceat per se uel 
per alium uel per alios aliquam remuneracionem , 
uel encennia aliqua postulare uel accipere seu 
guizardonum uel aliquod seruicium uel donum seu 
accipienti pro se consentire a quocumque seeulâri 
uel ecclesiastico nec ab aliquo monasterio uel domo 
religiosa ualens unum denarium uel plus prêter 
esculentum et poculentum ualens usqué ad XII 
denarium regalium. 

Et quod predictorum clauârionim oflScium non 
est absque labore graui stâtuimus ut causa honoris 
detur unicuique clauariomm oiginti libr. reg. co- 
ronat. pro salarie per annam et quod ipsi teneantur 
et debeant unusqnisque eorum tenere quamdiu 
fuerint clauarij unum palafredum ad honorem 
suum et comunis Massilie. Et si palafredum non 
tenuerint uél bestiam sufficientem ad equitandum 
illi uel îlfis qui in hoc deficerent pro illo anno pre- 
dictnm datarium adimatur. Addenteshuic statuto 
in super quod dictas intratas non percipiant nisi 
présente illo notarié qui in dicta clauaria fuerit 
constitutus et quod de quatuor in quatuor mensi- 
bus teneantur reddere racionem syndicis et illis qui 
ad audiendam racionem fuerint constituti. 



CAPVT XIII. 



De consiliarijs secreli consilij eligendis (\). 




[HDiNAMus présent! consûtucione deinceps fir- 
miter obseruanda quodquandocunque uisum fuerit 
rectori Massilie cum suis officialibus scilicet syndi- 
cis et clauarijs et septimanarijs secretum consi- 
lium eliger^îpsum eligant bonai fide. 



(I) De VélecUon des conseillers du conseil secret. 
Ces conseillers étaient au nombre de 24; leurs fonctions consistai^t à 
•astruire toutes les affairesqui devaient être soumises au conseil générât 

//. 13 



CAPUT XIIII. 



De offido eius quipignora curiarum recepit (< )• 




[tatuimcs quod ad recipienda pignora curia- 
rum cum ea pro causis seu litibus reddi contigerit 
unus probus et bomo legalis et sufficiens et ciuis Mas- 
siliestatuatur qui scribere noueritet spéciale subeat 
sacramentum quod pignora sibi tradita uel tradenda 
bona fide custodiet et saluabit nec in eis aliquam 
fraudem uel commutacionem uel deterioracionem 
faciet uel per alium fieri pacietur et quod scribet a 
quibus personis et pro quibus causis pignora re- 
cepit et annum et diem et pro bis scribendis habeat 
cartularium spéciale presenti eciam capitulo duxi- 
mus adjungendum quod nullus procurator uel eau- 
sidicus illa pignora recipiat hoc est ad recipiendum 
illa pignora numine constituatur in oflicialem et 
quod habeat iste oflicialis pro salarie quindecim 
librorum tantum. 



(i) De l'office de celui gui reçoit les gages des assemblées (tri- 
bonaui). 
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Item quod illa pignora uel aliqua ex eis non 
mutuel seu commodet alicui de palacio uel (radet 
nec alicui uel alicuibus alijs nec denarios quos re- 
cipiet occasione pignorum et quod de quatuor in 
quatuor mensibus teneatur reddere racionem syn- 
dicis et illis qui ad audieudam racionem fuerint 
constituti. 



CAPIJT XV. 



De car lis comunis recolligendis rubrica (i). 




[ecernimus inuiolabiliier obseruandum quod 
syndici comunis Massilie omnes qui pro tempore 
erunt inquirant diligenter uel faciant diligenter 
inquiri et recolligi omnes cartas et instrumenta 
omnia que pertinent uel pertinere uidebunt ad 
comune Massilie siue in quibus iura comunis dicti 
contineantur uel continentur aliquo modo qui- 
cunque eas uel ea habeant uel haberent prêter 
clauarios dicti comunis et ea in simul collecta in 
tuto loco et securo bona fide et sine fraude repo- 
nantur. 



Statuentes insuper quod dicti sjndici tenean- 
tiu* similiter recognoscere cartas et instrumenta 

(1) Des chartes de la commune devant être recueiUies. 

Les dispositions contenues dans ce chapitre se lient à celles du 
chapitre XII concernant Yélection et le serment des clauaires ; elles 
font connaître entr'autres choses, ce qui n*est pas sans intérêt, que 
les clavaires n*aTaient, outre la charge du trésor, que le soin de con- 
server les titres de la ville, sans être dans l'obligation, réservée aux 
syndics de la commune, de les rassembler. Les clavaires n'avaient 
qu'une des clés des archives; l'autre clé était gardée par les syndics. 
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post eoram coUectionem semel in anno et quod 
promissis nonobstaniibus ipsi faciant fieri si factos 
a predecessoribus non inuenerint duos libros de 
pergamenis in quibus scribantur ab aliquo publico 
notarié Massiiie tenores omnium cartarum et ins- 
trumentorum omnium predictorum quibus factis fiât 
predicta recognicio ab eisdem. 



Statuentes similiter quod in alîo libre specia- 
liter inde facto scribantur omnes redditus comunis 
Massiiie scilicet lesde macellum annonariapiscaria 
et simiiia. 



Et similiter scribantur in eisdem iibris nomina 
et cognomina omnium notariorum Massiiie seu 
tabellionum presencium et futurorum et preterito- 
rum et dies remocionis uel interdictionis eorum 
quibus iilud officium fuerit uel erat interdictum 
et quod iibri illi seu registra taliter facta io tuto 
et securo loco reponantur et commitantur et tra- 
dantur duobus probis et legalibus uiris Massiiie 
custodienda pro dicto comunis. 



Et ad hoc faciendum teneatur rector eligere 
unum bonum notarium publicum Massiiie qui pre- 
dicta bona fide adimpleat cum salarie sibi dando 
competenti. 
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Addentes eciam supradictis quod cumclauarij 
comuDÎs Massilie déponent suum ofBcium claua- 
rie aut deposuerint tune sine mora reddant et 
consignent predictas cartas et instrumenta que- 
cunque ad eos peruenerint et habebunt accasione 
dicti comunis alijs ciauarijs eis succedentibus tune 
inofScio clauarie dicte. 



Et dictam restitucionem faciant dictis ciauarijs 
alijs succedentibus presentibus illis duobus uiris 
qui habebunt predicta registra in quibus erunt 
scripta dicta instrumenta comunis que dicta ins- 
trumenta cum restituta erunt ut dictum est reco- 
gnoscantur carta per cartam cum dictis registris 
et carte uel instrumenta empcionum et alia dicti 
comunis instrumenta cariera alibi quam in clauaria 
in tuto tamen loco et secreto reponantur et custo- 
diantur a ciauarijs qui pro tempore erunt sub dua- 
bus clauibus custodita quarum unam habeat unas 
ex dictis ciauarijs et aliam alter ex eis qui registra 
tenebunt. 



Quod autem superius diximus de predictis et 
nominibus notariorum et creacionibus eorumdem 
in eisdem libris scribendi fiant semel ad minus et 
eciam amplius si illud tamen uisumfueritrectoribus 
faciendum. 



CAPCJT XVI. 



De qmbusdam personis prohibitis ah officio 
regendi ciuitatem Massilie (i). 




}j cmpciones acapia et acquesia que retrorsum 
facta sunt a coiuuni ciuitatis iDferioris Massilie 
de dominio et segnoria ipsius ciuitatis et extra 
alicubi ab illis dominis qui solebant dominari ipsi 
ciuitati et qui partes habebant ia dominio et se- 
gnoria ipsius ciuitatis uel ab alijs rate firme et in- 
conçusse in perpetuum habeantur et in aliquo ullo 
tempore non possint irritari pro bono et utilitate 
comunis Massilie et omnium et singulorum in 
eadem ciuitate habitancium et pro retinendis li- 
bertatibus et franchisijs ipsius ciuitatis ideo pre- 
senticonstitucione decernimu s perpétue inuiolabi- 
liter obseruandum quod aliquis qui unquam fuerit 

(i) De certaines personnes qui doivent élre écartées de V office de 
la communauté de Marseille. 

Ce chapitre n'a été observé que pendant l'époque où Marseille était 
divisée en viUe haute et en ville basse ; lors de la réunion des deuii 
villes tous les citoyens purent être admis à l'office de la commu- 
nauté. 
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dominus ciuilatis inferioris Massilic uel partem 
aliquam habuerit in dominio et segnoria ipsius ci- 
uilatis Massilie et qui jus dominium et segnoriam 
quod et quam habebant in ciuitate Massilie comuni 
eiuddem ciuitalis uendiderunt uel in ipsum comune 
ex quacunque causa transtulerunt uel quisit uçl fue- 
rit dégénère seu progenie illorum dominorum nul- 
latenus possit eligi statui uel poni in regimine uel 
uicaria ciuitatis inferioris Massilie nec possit esse 
uicarius uel subuicarius uelbajulus rector aut con- 
sul eiusdem ciuitatis et quod aliquid noui non fiât 
ordinetur uel statuatur deinceps in ciuitate Massilie 
per quod dominium et segnoriam quod et quam 
.habet et habere débet comune ciuitatis Massilie 
in eadem ciuitate Massilie uel alibi in aliquo minua- 
tur et ut hec perpétue ita inuiolabiliter obser- 
uentur. 



Statuimus quod uniuersi et singuli homines 
ciuitatis inferioris Massilie sacramento trinico et 
incommutabili ad bec obseruanda specialiter te- 
neantur. 



CAPVT XTU. 

De castellano sancti Marcelli (i). 



ii » i»9» w 




RDiNAMus presenti capitule deinceps firmiter 
obseruandum quod qaiciinque est uel faerit cas- 
tellanus castrî Sancti-Marceili possit et debeat illud 



(1) Du châtelain du château de Saint-Marcel, 

La place et le château de saint-Marcel ont été possédés par les 
vicomtes de Marseille de qai la commune en fit l'acqaisition ; mais 
Charles, comte de Provence, et Béatrii, son épouse, ayant manifesté 
le désir de les avoir, les syndics de Marseille les leur cédèrent en 1262 (1). 
Cette cession ne fut pas de trés-Iongue durée, car nous voyons au 
mois d'octobre lStf7, Ptiilippe , prince de Tarente, lieutenant et gou- 
verneur de Provence, donner les mêmes lieux aux Marseillais, au 
nom de la reine Jeanne (2). Dans les lettres expédiées le 9 mars 13t(8 (3) 
à leurs ambassadeurs Bernard Boniface et Jean Joli, notaire, la reine 
Jeanne et le roi Louis, son mari , s'expriment ainsi au sujet de cette 
donation : que faisant réflexion à la foi inviolMe et au zèle sincère 
de leurs chers sujets de Marseille qui , durant le règne de leurs pré^ 
décesseurs avaient donné des marques éclatantes de leur fidélité en 
laquelle ils avoient continué jusqu'alors , ils avoient cru devoir leur 
faire ressentir les effets de leur gratitude (4). 

Il paraît que la seigneurie de Saint-Marcel fut reprise par le comte 

(1) Manuscrit appartenant à Tun des auteurs. 

(2) Archiv. de la préfecu des Bouclies-du-Rhône 

(3) Manuscrit appartenant à Pun des auteurs. 

(ft) Histoire dé Marseille , par Ruffl, 2« édit. tome 1 » liv. 5 , page 183,X1U. 
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caslrum lènere et custodire pro comuni Massilie 
quamdiu fuerit de uoluntaie generalis coDsilij 
ciuitaiis Massilie tam coasiiiariorum quam capi- 
tum ministeriorum uel maioris partis eorum. 

Ita tamen quod dictus castellanus teneatur spe- 
ciali sacramentoillud castrum non tradere uel red- 
dere alicui alij sine uoluntate et licencia expressa 
dicti consilij Massilie tam consiliariorum quam ca-* 
pitum ministeriorum uel maioris partis eorum et 
castellanus ille singulis annis de huiusmodi tenea- 
tur facere specialiter annis singulis sacramentum 
et ipsum castrum firmare sub certa pana ad cogni- 
cionem rectoris et syndicorum Massilie secundum 
quod consuetum est et consilij supradicti. 



de Provence ou \endae de nouveau par Marseille, puisque René la 
comprit dans la vente qu'il fit, au mois de novembre 1437, de la baronie 
d'Anbagne à Charles de Castillon (1). René racheta la baronie d*Àii- 
bagne h la mort de Charles de Castillon, arrivée en 1451, pour en faire 
don À la reine Jeanne , son épouse ; mais il la reprit le 20 février 1473 
pour réchanger avec d'autres seigneuries appartenant à Jean Àllardel 
ou Allardeau , évéque de Marseille, contre les terres de saintrCannat, 
Àlen et Valbonnette (2). 

La jurisdiction de Saint-Marcel , des Camoins et de la Reynarde fut 
cédée À la commune, le 21 mai 1647, par Etienne de Puget, évéque de 
Marseille , moyennant la somme de 15,000 livres tournois , lesquelles 
devaient être employées à la reconstruction du palais épiscopal (3). 



(1) Manuscrit appartenant à Tun des auteurs. 

(2) Histoire de Marseille, parRuffl, 2« édit. , totne2, liv. 10, page 32, lAXIV. 

(3) Archiv. de la Préfect. des Boucbes-4u-RhOne : livre vçrt de Tévéché de 
Marseille. 



CAPVT X¥IO. 



De consulibus extra Massiliam constituendis (i). 



*OiH>* 




[oNSTiTuiMus Ut a modo quandocunque aliqui 
consules fient uel constituentur in uiagijsSurie aut 
Alexandrie uel Cepte uel Bogie uel alicubi alibi ex- 
tra Massiliam quod illi eligantur a rectore cornu- 
nis Massilie etcreentur et constituantur similiter 
semper taies quod illi consules sint de melioribus 
facundia et discrecione et probitate et honestate ad 
honoremet utilitatem comunis Massilie ex illis qui 
tune temporis ad dictas partes traficarent et quod 
illi fiant et constituantur cum fient a rectore Massi- 
lie qui pro tempore fuerit cum consilio et assensu 
syndicorum ^t clauariorum comunis Massilie et 
septimanariorum capitum ministeriorum Massilie 
uel maioris partis eorum et eodem modo dentur 
et constituantur eis consiUarij. 

Et dicti consules omnes qui ad partes predictas 
ire debebunt uel sunt ituri iurent ad sancta Dei 
Euangelia quod nuUatenus meretrices mittant uel 

(1) Des consuls à établir hors de Marseille, 
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niitti pacianlur ab aliquo in fundo iUius terre cui 
preerunt stagiara ibi adiciis mereiricibus faciendo. 



Et quod uinum aliquorum non Massiliensium 
non facient uel permittent uendi uel mitti in dictis 
fundicis quandiu erit ibi uinum Massiliensium ad 
uendendum et quod non conducent uel conduci 
permittent aut alias qualitercumque haberi sus- 
tinebunt botigas aliquas extraneis scilicet non 
massiliensibus aliquibus sine uoluntate expressa 
habita licencia dicti fundegarij fundici supradicti. 
Et quo dicto fundegario non impedient uel imbrin- 
gabunt uel fieri facient aliquid uel aliqua que con- 
traria sint his que dicto fundegario a rectore 
Massilie sunt uel erunt concessa uel conuenta. Et 
similiter quod non compellent dictum fundegarium 
a se uel alijs quibuscunque emere uinum aut res 
alias aliquas majori precioquam ualerentin ea terra 
uinum aut res ille aut res similes. 



Item eciam quod bannum alicui\ion imponent 
nec aliquem condempnabunt illi consules sine con- 
silio et assensu consiliariorum. 



Si uero imposuerint bannum uel penani uel 
condempnauerint aliquem cum consilio consiliario- 
rum suorum uel maioris partis eorum statuimus 
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quod ratum habeatur et firmuni eo saluo quod 
rector qui pro tempore fuerit in Massiiia infra 
mensem unum post aduentum illius uel illorum cui 
uel quibus banaum aliquod uel pena aliqua impo- 
sita esset uel fuerit uel condempnatus fuerit ut supra 
dicitar si consul presens fuerit et ille cui bannum 
impositumest uel condempnatus est conquestus fue- 
rit iode possit de dicto banno uel condempnacione 
cognoscere et dictum bannum uel condemphacio- 
nem reuocarê si rectori uidebitur inique fuisse pro- 
cessum consul uero ex quo bannum imposuerit nihil 
peoiius relaxare uel immutare présumât sine con- 
sensu consiliariorum suorum uel maioris partis 
eorum latam uero sentenciam nullatenus ualeat 
reuocarê. 



Et si forte contigerit quod alicubi sint decem 
uel uiginti homines de Massiiia uel plures ubi non 
sint consul uel consules statu ti ut supra dicitur tune 
authoritate huius capituli liceateis et possint con- 
cordiler omnes uel maior pars eorum aut illi qui ab 
eis uel maiori parte eorum ad eligendos consules 
uel coQsulem electi fuerint per se consules Massilie 
eligere qui super eis et Massiiiensibus alijs ibi ad- 
uenientibus habeant eandem potestatem quam ha- 
berent alij consules et supra dicitur a rectore Mas- 
silie constituti donec alij consules in Massiiia 
constituti sécundum quod predictum est ibiuene- 
rmt et non ultra. 
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Uerum si ipse qui eleclus faerit consul a maîori 
parte hominum Massilie recuset uel nollet recipere 
consulatum puniatur in decem libris regalium co- 
ronatorum nisi iusto impedimento recusaretur ae- 
runtamen predicti consulesqui in eo officio eligen- 
tur ut dictum est extra Massiliam a Massiliensibas 
eiiganturmeliores facundia et discrecione ethones- 
tate et dilectione et probitate erga coraune Mas- 
silie de iilis qui ibi de Massilia inuenirentur. Etilli 
qui sicelecti einint iurent coram alijs tune ibi pre- 
sentibus quod bona fide et sine dolo et fraude 
remotis inde odio et aniore et timoré prece et precio 
predictum regant consulatum et teneant omnibus 
coram eis conquerentibus pro posse suo iusticiam 
exhibenles. 



Siquiautem consulum supradictorum omnium 
aut aliquis ex eis quod absit contra hoc uel aliquid 
horum temerario ausu fecerint uel uenirepresump- 
serint fidem suam circa hec quam promiserint né- 
gligentes puniantur inde singuli eorum delinquen- 
eium a rectore Massilie in XXV librorum regalium 
coronàtorum, 



Statuantes similiterobseruanduminuiolabiliter 
a modo quod nemo Massiliensium uel alius unde- 
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cunqiie sit uel fuerit qui maiori libertate uei fran- 
chisia gaudeat uel utatur in Suria uel alicubi alibi 
quam céleri homines de Massilia c<immuniier nul- 
latenus possit uel debeat unquam fieri uel constitui 
consul in Suria uel alibi ubi predicta libertate ute- 
retur. Si tamen alius uel alij boni uel ydonei illuc 
euntes tune inuenirentur uel ibi essent uel qui 
uideantur tolerandi ad peragendum officium dicti 
consulatus. Sed nec magister qui uulgariter nau- 
cberus appellatur uel aliquis dominus uel domini 
major uel maiores alicuius nauis possint esse consul 
uel consules extra ciuitatem Massilie in illo uiagio 
quo ibit nec possit uel debeat unquam fieri uel 
constitui in Suria si tamen alij inueuirenturiu dicte 
officie tolerandi. 



Similiter statuimus ne aliquis fundegarius uel 
nabetinus uel qui suum uinum uendit uel uendi 
faciat ad minutum nec aliquis qui prêter mercada- 
riam ministerium suum uel corrateriam exerceat in 
terra illa possit fieri uel constitui illic consul. Sed 
et illud adiungimus quod qui consules sunt uno 
anno in alio non sint consules nisi in illo casu in 
quo alius non inueniretur sufficiens. 



Adjicientes preterea obseruandum quod si ali- 
quis fundegarius uel nabetinus uel aliqui quando- 
cunque facient contra sacramentum quod fecerint 

//. 14 
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uel facient reclori Massilie ia redempcione dicli 
fundici perdant incontiDenti omne ius quod tuDc 
haberent in dicto fundico et ab inde non sint fun- 
degarij fundici supradicti. 



OAPIJT XIX* 



De eodem capitula (l), 




[rdinamus présent! capitulo ut consules extra 
Massiliam constituti secundum formam capituli 
quod est supra de consulibus huiusmodi consti- 
tuendis in causis audiendis et examinandis hanc 
habeant diligenciam ut secum assumant et habeant 
in earum examinacione et decisione duos de con- 
siliarijs suis melioribus et discrecioribus uel unum 
ad minus cum quorum consilio peragant uniuersa 
sed etquendamnotarium publicura secum habeant 
ad acta omnia scribenda et precipue notarium Mas- 
silie si eum habere poterunt. 



Si uero nuilum habere poterunt habeant se- 
cum scriptorem nauis qui spéciale subeat sacra- 
mentum de his que audiet cum fide et diligencia 
conscribendis et habeant consules cartularium in 
quo acta uniuersa scilicet peticiones posiciones 
responsiones et testium et instrumentorum pro- 

(1) Du même Chapitre et relativement au notaire-chancelier des 
consuls. 
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ductiones sentencie et mandamenta scribantur et 
alla omaia que pertinebunt ad causam sic tamen 
ut nullum mandamentum proferantur inter Dolen- 
tes sed inter eos duntaxat qui gratis eorum se 
subjecerunt mandamento. Inter alios uero lus 
dicatur secundum quod eis uidebitur cum suo con- 
siliofaciendum. 



Sane que acta fuerint coram huius modi con- 
suiibus rata perpétue esse uolumus ac si in curia 
Massilie facta essent saluo tamen adhuc beneficio 
mensis de quo fit mencio in proxima precedenti 
statu to 



Uerum ne occasione iusticie liliganles a consuli- 
bus pergrauentur statuimus quod de omni ques- 
tione que corara eis uentilabitur si sit deeem 
bisanciorum uel supra nomine iusticie ab eo qui 
succumberit decimam partem tantum accipiant si 
uero infra decem bisancios fuerit terciam habeant 
iustitie nomine ab eo qui succumbet et huius ius- 
titie medietas sit consuluin et altéra sit comunis 
Massilie nec liceat eis aliquid inde remittere. Et 
post reditum suum infra dies octo restituere te- 
neatur comuni Massilie medietatem ad dictum co- 
mune pertinentem et cartularium de actis causarum 
confectum ut dictum cartularium cum alijs actis 
curie reseruetur. 



OAPIJT XX 



De saiario aduocatorum (i). 



'O S »»" 




[RDiNAMus presenti capitule firmiter obser- 
uandum ut nulii causidici seu aduocati admittantur 
in curia uel curijs Massilie pro alio postulando nisî 
prius iurarent semel ad minus coram rectore comunis 
Massilie aut nisi iurauerint retrorsum se de aliqua 
causa uel lile in curia uel curijs comunis Massilie 
uentilanda nullatenus petituros uel exacturos per 
se uel per alios ultra sex denarios per libram de 
tali moneta de qua esset causa uel lis seu estima- 
cio litis et hoc si causa illa uel eius estimacio erit 
sexaginta libriô usque ad quingentas libras rega- 
lium coronatorum et si ultra quingentas libras erit 
non pètent uel exigent inde plus nisi tantum pro 
quingentis libris uel si infra sexagintas libras erit 
quantumcunque erit illa causa tune liceat eis acci- 
pere uel pascisci secundum quod inter eos et clien- 
tulos conuenerint. Ita tamen quod tune non liceat 
eis inde petere uel exigere ultra triginta sol. Et 
predictos sex denarios de quibus supra facta est 

(1) Du salaire det Avocats, 



mencio nomiae salarij habeant et habere debeant 
secundum quanlitatem in libello conlentam seu 
estimacionem rei que peteretur cum libello uel sine 
libello. 



lUi uero qui leges et décréta ignorant et pu- 
bliée patrocinari uolent non aliter admittantur in 
placitis nisi semel in anno iurarent patrocinium 
suum bona fide prestare et pro patrocinio tutela 
uel cura uel actoria uel procuracione uel qualiier- 
cunque occasione cause non recipere ultra duos 
denarios pro libra et hoc si causa sit usque ad 
ducentas libras. 



Si uero a ducentis libris supra causa fuerii 
quantocunque non liceat recipere ultra quadraginta 
solidos regalium eo nomine si uero sit causa 
quindecim lib. tantum uel infra possint inde acci- 
père eo nomine très solidos et non ultra et omnes 
supradicli causidici tam iurisperiti quam laioi qui 
leges et décréta ignorant iurent uel comprehen- 
dantur in supradicto sacramento nisi tamen iilud 
sacramentum hinc rétro fecerint supradicti iuris- 
periti ut supra dicitur quod bona fide et sine dolo 
et fraude causas et lites illorum quos in suo 
patrocinio suscipient uel susceperunt in Massilia 
ut supradictum est foueant et protegant et défen- 
dant et quod ab aduersariorum parte munus 
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nullumue seruicium in fraudem partis uei parcium 
pro quibus aduocabunt recipianl uel recîpi fa- 
ciant et duIIus predictorum leges et décréta igno- 
rancium possit intéresse in causis in curijs comu^ 
ois Massilie tatorio uet curatorio procuratorio aut 
actorio nomine nisi pro quatuor personis tantum. 
Et hoc capitulum non obstet memoratis personis 
que in causis appellacionis uel appellacionum ea- 
rum causarum patrocinium susceperint possint 
interesse et aduocare usque quo penitus sopiantur. 
Et nullus predictorum aduocatorum iurisperitorum 
uel aliorum possit uel debeat pascisci cum aliqua 
parcium de certa parte cause habenda pro salario 
nec debeat uel possit pascisci uel sacramento as^ 
tringere aliquam parcium quin dedicta causa pos^ 
sint transhigere uel dictaUa causam deserere uei 
inde finem facere siue uoluntate predictorum 
aduocatorum eo intellecto in hoc capitule quod 
nullus predictorum aduocatorum laïcorumuel iuris- 
peritorum possit uel debeat aliquam causam seu 
iitem patrocinandam uel fouendam suscipere ad 
periculum suum et ad suas expensas nec pacisca- 
tur sibi dari salarium in casu uictorie. 



Item predicti aduocati laici nullam societatem 
uuUum monopolium uel certum pactum uel con- 
ueocionem habeant cum aliquo iurisperitorum de 
dicto officio peragendo. Si uero alicui ex predic- 
tis contra predicta uenirent quam citius curie 
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boc coDStabit ipsos a limiae iudiciorum procul 
pellat tanquam periuros et infâmes et quod simi- 
liter hoc idem ad eternam memoriam in cartulario 
curie redigatur et deinceps ad postulandum pro 
alio nullatenus admittantur insuper puniator in 
decem libris regaiium coronatorum si ab ipso eas 
extorquere poterunt uel habere alioquin fustigetar 
per ciuitatem. 



Uerum si iile qui contra predicta commisil a 
rectore uel recloribus uel consulibus baberi non 
poterit in potestate sua quod ultra infamiam et 
periurium supradictum in decem libris regaiium 
coronatorum uel amplius ad uoluntatem rectoris 
debèat publice condempnari et quod ab inde non 
audiatur in curia uel curijs Massilie in aliqua causa 
pro aliô. 



Addentes huic eciam capitulo quod nonobs- 
tantibus premissis aduocati tam iurisperiti quant 
laici si receperint aliquas causas in se tanquam 
arbitri uel arbitratores quod de illa causa uel causis 
quam et quas in se susceperint non accipiant uel 
accipere possint seu liceat eis accipere pro iosticia 
uel iudicatura nisi tantum quantum possent uel 
posset accipere si essent aduocati ueladuocatus 
illius cause seu illarum causarum in curijs Mas^ 
silie. 
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Adijcientes quod quiiibet aduocatus uel laicus 
et iurisperiius adstringatur specialiier sacramento 
iofra annum et mensem unum post introitum rec- 
toris comunis Màssilie dare et ponere terciam 
partém sui mobilis in possessîonibus posiiis in 
Massilia uel eius territorio prêter de libris et ues- 
tibus et armis et pannis et scyphis argenteis et 
omnibus ustensilibus de quibus in acquisto posses- 
sionum predictarum nihil ponere leneatur. 



Et insuper iuret stagiam et habilaculum uille 
inferioris Màssilie nec aliter ad postulandum in 
curijs Màssilie admittantur. 



Addenles eciam liuic capitulo quod aliqui 
causidici literari seu procuratores uel laici ad- 
uocati non debeant esse uel stare iuxta clientulos 
suos uel in principales personas cum eis fient 
posiciones in causis donec responsum dederint et 
si qui moniti per iudiceni contra fecerint arbilrio 
iudicis puniantur. 



Sed quia olim statutum fuit in Massilia hoc 
quod infra sequitur renouamus statuentes quod 
si qua persona litigans in curia çomunis Màssilie 
perdiderit causam suam per libellum seu occasione 
libelli maie dictati ille qui fuit dictator libelli te- 
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neatur illi perdenti reddere quod nomioe saiarij 
inde acceperat et nihil pro dictamine libelli seu pro 
patrocinio illius cause habere debeat et omne 
quod accepit npmine saiarij in denarijs uel pignô— 
ribus reddat illi a quo accepit infra decem dies a 
die late sentencie et iudex qui illam sentenciam 
feret teneatur illi qui perdiderit illam causam oo- 
casione predicti libelli maie dictati expressim dicere 
quod ob huiusmodi occasionem perdidit caosam 
illam. 



Prêter hec statuimus quod si quis aduocatas 
litteratus uel non litteratus conueuiet cum aliqua 
persona obligando se de près ta ado patrociuio ei 
super aliqua causa agendo uel defendendo pro 
certo salario uel sine salario postea non audeat 
in illa causa esse uUatenus in predicta causa contra 
illam partem seu contra illam personam uel eias 
heredes sine expressa licencia illius persone uel 
heredum suorum cui conuenerat patrocinari et si 
aliquis de predictis aduocatis repertus fuerit contra 
hoc facere aut aliquid dolose agere seu pati fieri 
in preiudicium seu deterioracionem iuris partis 
sue sine uoluntate expressa dicte sue partis per 
officium iudicis illius cause aut per of&cium rec— 
tons comunis Massilie comdempnetur super hoc 
couquerenti et probanti in tanta pecunie quantitate 
quanta et summa illius cause seu extimacio eias- 
dem et eo amplius interdicatur ei perpetuo a rec- 
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tore dicti comunis ofticium aduocandi seu cciam 
procurandi in curijs comunis Massilie et si dictam 
penam pecunariam soluere non poterit expellatur 
a ciuitate Massilie sine spe reuertendi seu resti- 
tuendi et infamia sit nolatus ab hoc tamen statuto 
excipimus et superiorem esse uolumus autoritatem 
iudicis que est circa dandum aduocatum uel distri- 
bucionem aduocatorum pro ut aliquando occurrit 
dacio aduocatorum uel distribucio intcr partes uel 
secundum statutum ciuitatis Massilie iudicis ofQcio 
facienda. 



CAPUT XXI. 



De illis qui non admittantur ad postulandum 
nisi in certis casibns (\). 




EoNSTiTuiMus ut HuUus clericus qui habeat uel 
teneat aliquam ecclesiam uel prioratum alicujus 
ecclesie uel preposituram aut sacristiam uel ope- 
ramuel archidiaconatum in ciuitate Massilie uel 
eius episcopatus contra aliquem ciuem Massilie 
possit in curia uel in curijs comunis Massilie aduo- 
care nec eciam extra ciuitatem Massilie uel eius 
territorio quod si facere uolet nullatenus audiatur 
nisi illud faceret pro sua ecclesia uel suo facto pro- 
prio aut parentum suorum et proximorum infra 
tercium gradum constitutorum uel nisi dicto eccle- 
siastico beneBcio prorsus renunciaret eo tamen de 
eis excepto quodnichilominusad utilitatem comu- 
nis uel pro comuni Massilie ualeant aduocare. 

Statuentes simililer ut nemini alij clericali 
gaudenti priuilegio seu qui uiuat uel se habeat 



(1) De ceux qui ne sont pas admis à postuler, si ce n'est dans 
certains cas. 
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modo clerioali liceat in curijs Massilie quando- 
cunque pro alijs aduocare nisi in casibus in hoc 
capitulo expressis uel nisi ilii clerici taies sint uel 
essent qui haberent domicilium suum in ciuitate 
Massilie habenies et facientes ibi stagiam suam 
quod si facere uolent nuUatenus audiantur illi uero 
qui domicilium suum uel stagiam suam habebunt 
uel faciant in predicta ciuitate supposita iurisdic- 
tionis comunis Massilie audiantur et admittantur 
pro alijs postulantes in dictis curijs quandiu tamen 
ibi habebunt uel facient stagiam suam que ad mo— 
dum alij aduocati laici seu non clerici admittentur 
et in illis casibus in quibus permissum est quibus*' 
cunque clericis aduocare ut supra dicitur tenean*- 
tur ipsi semper iurare semel tantum antequam 
admittantur ea omnia que superius dicta sunt io 
proximo capitulo precedenti iuranda ab alijs ad- 
uocatis . 

Uerumptamon premissis nuUatenus obstantibus 
liceat eis omnibus pro comunis Massilie quaodo- 
cumque uolent légitime aduocare. 



Item statuimus ut nuUus presbiter uel dya- 
conus occasione alicuius syndicatus secularium 
personarum admittatur aduocare in curijs Massilie 
contra aliquem ciuem Massilie. 



CAPVT 



%.1 I 



De illis qui non possunt kahere advocatos (4). 




[tatuimus ut si aliqua persona in curijs comunis 
Massilie de aliqua persona reclamacionem seu pe- 
^âcionem fecerii aut facietfacturusue erit que aduo- 
catum uel aduocatos de Massilia habere non possit 
uel dixerit uel dicet quod de illis aduocatis quos 
habet sufficientes non habeat postulans aduocatum 
aliquem uel aliquos sibi dari a curia uel concedi 
aot parem distribucionem aduocatorum fieri inter 
partes et hoc curie uisum fuerit faciendum tune 
bona fide et sine fraude aduocati inter partes a 
curia comunicentur et dentur petentibus usque 
ad duos ad plus si reo tôt habere placebit uel actori 
et si curie uidebitur aliquem aduocatum dandum 
esse uel addendum petenti et ille aduocatus illam 
partem cui dandus uel addendus uidebitur admo- 
nitus inde a curia eam partem nollet adiuuare de- 
negando ei suum patrocinium postulanti dato ta- 



(1) De ceux qui ne peuvent pas avoir des avocats. 
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raen sibi aut conuento inde competenti salario a 
petente ab illa die usque ad annum lune proximum 
in curia ubi uertitur illam causam placitare uolens 
pro alijs postulando nuUatenus audiatur nisi forte 
posi modum aduocatus ille super eo admonitus a 
curia infra très dies tune proximos resipuerit et 
parti que eum petierit suum patrocinium se pres- 
taturum promiserit uel prestare uolet pro salario 
competenti . 



Ab bac autem constitucione excipimus ne ali- 
quis aduocatus compellatur aduocare contra sdi-* 
quem uel aliquam qui uelqueiungantur ei pareatèû 
consanguinitatis uel affiinitatis usque ad qaartum 
gradum inclusiue uel qui eidem expensas in scolis 
fecerit aut cum quo certam causam uel iustam 
amicicie idem aduocatus se habere allegabit qaà- 
rum excusacionum cognicio sit in arbitrio curie ut 
per officium huiusmodi disceptentur et si curia 
super prediclis dubitaret excusacionibus an uere 
sint an ficte tune possit curia a dicto aduoeato 
inde exigere sacramentum ueruntamen in distri- 
butione et coequacione aduocatorum supradicta 
liceat illi parti cui tune aduacatus auferetur per 
curiam quemeunque uolet de aduoeatis cum qui- 
bus conuenerit retinere. Itemque alios liceat ei 
habere quos curia alteri parti nollet uel curareret 
concedere uel assignare. 



CAPVT XXHI. 



Quod nullus possit esse aduocatus in causa ap- 
pellacionis contra eum pro quo dédit senten- 
ciam in causa principali (1). 



-♦^^^OIOJO^**^ 




[ecernimus inuiolabiliter obseruandum ut cui- 
cumque causidicus in aliqua causa in qua aduo- 
cacionem prestiterit aut prestabit aliter in Massilia 
in qua causa senlencia lata fuerit si forte postea 
ab illa sentencia fuerit appellatum quod ille aduo- 
catus nullatenus possit in causa illius appellacionis 
pro parte aduersa aduocare uel iltius partis cousi- 
liarius esse aduersus eum iiiiusue successores quem 
antea in principali causa defenderat aduocando., 
Et similiterdecernimus obseruandum ne quis index 
uel arbiter possit in causa appellacionis alicuius 
facte a sentencia a se lata in causa alicuius contra- 
dictionis facte ab arbitriouel mandamento a se 
dato in Massilia esse aduocatus uel consiliarius 

(1) De ce que nul ne peut être avocat dans la cause de Vappel 
contre celui pour lequel il a donné une sentence dans la cause prin- 
cipale, 

H 15 
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illius partis aul hereduni eius conlra qûam dictam 
seûtenciamaut atbitritim uel mandamentum pre- 
'dictùm ;protulit aut dixerit seu dicet. Qui supra- 
*âicti si contra hec forsaa uenire présumèrent nul- 
latenus audiantur. Et insuper punianlur proinde 
in uiginti quinque libris regalium coronatorum et 
si eas non liaberent puniantur inde arbitrio rec- 
toris iudex tanien uel arbiter tjui tulit uel ferret 
sentenciamaqua appellatum esset uelarbitriumuel 
mandamentuin ase datumpossitdefenderesi uellet * 
et sustinere aduocando scilicet pro eo pro quo et 
in quo dictam sentenciam aut arbitrium seu man- 
damentum promulgauerit aut dederit. 



CAPUT XXIIII* 



Quod omnes aduocati teneanturde comuni 
consilio preslando (^). 



i^»«< 




[ONSTïTuiMus ut quilîbel aduocatus residens in 
ciuitate Massilie stagiam suam ibi faciendo sciencia 
legum aut decretalium decoratus teneatur prestare 
patrocinium suum et cousilium et auxilium suuin 
legitimum in causis et in litibus tam in agendo 
quam in defendendo rectori uel consulibus et syn- 
dico uel actori uel procuratori oorumdem pro co- 
muni Massilie contra omnes personas exceptis his 
quibus quisque ex aduocatis predictis iungeretur 
parentela consanguinitatis uel affinitatis et quod 
predicta faciant bona fide predicti aduocati ex 

(1) Sur le serment que les avocats doivent prêter à la commune 
de Marseille, 

Les dispositions de ce chapitre n'ont plus été observées à partir du 
22 avril 1413 , époque à laquelle » ainsi qu'il a été dit plus haut , Louis 
M autorisa l'élection annuelle d'un avocat qui assisterait les consuls 
à la manutention des priuiléges et libertés de la ville. Cet avocat ne 
prit le titre d'assesseur qu'en 1456. 
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quo tamen inde admoniti fuerint a comuni uelab 
alio pro comuni accipiendo tamen inde a dicto 
comuni certum et competens salarium hoc tamen 
saluo et retento quod si comune Massilie causam 
seu lîtem haberet contra aliquem ciuem ciuitatis 
Massilie uel ciuis aliquis eiusdem ciuitatis contra 
diclum comune ille ciuis possit habere in causa 
iila de aduocatis Massilie usque ad duos aduocatos 
si uolet inde tôt habere uerumptamen si dictus 
aduocatus clericus esset non teneaturnec compel- 
latur pretextu huius capituli contra suam ecclesiam 
uel eam a qua haberet beneficium aduocare et 
similiter nuUus clericus compellatur pretextu huius 
capituli in causis aliquibus sanguinis pro aliquo 
postulare uel aduocare uel consilium dare. 



CAPVT XXV. 



De eodem capilulo 




[rdinamus présent! statuto quod si comune- 
Massilie rector aut consules eiusdem indigebunt 
consilio siue consilijs causidicorum qui sunt uel 
pro tempore erunt stagiam facientes in Massilia 
sicut in conficiendis instrumenlis principaliter pra 
dicto comuni Massilie uel alijs causis seu nego- 
cijs necessarijs comunis predicti dicti causidici 
et iurisperiti quandocunque tamen requisiti fuerint 
uel admoniti a dicto comunis uel ab eo seu alijs 
pro eo consiiium et consilia palam uel secreto bona 
fide et sine fraude teneantur inde dare si uero cle- 
ricus esset uel non clericus ille a quo hec peteren- 
tur fieri tune ille nisi forte esset iudex curie palacij 
minime in causis sanguinis teneatur consiiium im- 
pertiri. 



CAPUT HLWi. 



De procuratoribus (0. 




[TATuiMus quod nuUus procurator constitutus 
in aliqua causa uelcausis uentilanda seu uenlilan- 

(f ) Des procureurs, 

Noas croyons devoir mentionner ici quclque:î-nnes des mesures ob~ 
servées en Provence au sujet des procureurs, depuis la mort de Char- 
les d'Anjou. 

Les procureurs n'étaient plus admis après un ou deux ans , à «Te- 
mander le paiement de leurs honoraires. 

— Ordonnances de Louis XII , — 1507 , art. 115 , 

et de François 1er, — 1535, Chap. 5, art. 32. 

Ils ne pouvaient, à peine de suspension de leur état, communiquer 
irlears clients avant le jugement , les pièces qui leur avaient été confiées 
par l'avocat de la partie adverse ou par la partie adverse elle-même. 

— Ordonnance de François U'r. — 1 539 , art. 6. 

Il leur était défendu de se présenter aux enchères sans connaître les 
facultés de la personne ou des personnes au nom de qui ils agissaient, 
et d'être porteurs de l'argent nécessaire , à moins d'en répondre per-> 
^«onnellement. 

Ils devaient remettre aux parties , dans le délai de 5 ou 10 ans , les 
pièces de procès. 

— Ordonnance d'Henry IV. — 2 décembre 1597. 

Le parlement de Provence réduisit ce délai à. trois ans, par arrêt du 
30 décembre 1602. 

Ils étaient obligés de se faire délivrer un récépissé des sommes qu'ils 
comptaient au nom de leurs clients , sous peine de nullité. 

La création des offices de procureur date, pour la Provence, du 5 
novembre 1023. 
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dis in curia comiinis Massilie factus procurator 
ciim instrumento uel sine inslrumenlo uolens pro- 
cedere prociiratorio nomine admittatur in causa 
illa seu lite nisi suscipiendo itlud officium iurauertt 
aul priusquam suscepit iurarel ad sancta DeiEuan- 
gelia coram indice illius cause se bona fide in illa 
causa omnidolo postposito et sine calumpuia actu- 
rum et responsurum seu processurum et quod nihil 
penitus calumpniandi animo dicet uel faciet née 
dici uel fieri faciet in tota illa causa uel causis 
quarum subierit procuracionem nec fieri substine- 
bit in lesionem iuris partis sue quam citius inde 
curie constabit ipsum a limine iudiciorum curia 
procul pellet uelut suspectum et pariurum et quod 
simililerhoc idem incartulario curie ad eternam 
memoriam diligenler redigatur et ab inde ad pro- 
curacionem alicuius nullatenus admittantur et hoc 
de procuratoribus duximus statuenda ut in lili- 
bus seruetur honestas et uerecundia castis mo- 
ribus perseueret. 



CAPUT XXVI I. 



De notarjis qui seu quales et qualiter creari 

debent (0. 




loNSTiTumus ut omnia nomina et cognomiaa 
notariorum publicorum quicunque nunc sunt in 

(1) Des notaires ou même de ceux qui doivent être créés notaires. 

Les foDCtioDS des notaires (1) et des tabellions n'étaient pas les 
mêmes ; les notaires faisaient et recevaient les minâtes des actes qu'ils 
pouvaient remettre en brevet aux parties; mais quand la livraison des 
pièces leur était demandée autrement, les notaires devaient porter les 
actes aux tabellions pour les garder et les délivrer en grosse aux per- 
sonnes intéressées. 

Les notaires étaient punis de mort lorsqu'ils passaient des actes 
faux. 

— Ordonnances du mois d'avril 1531 
et du mois d'octobre 1535. 

Us oe pouvaient recevoir des actes des personnes illitérées en faveur 
de leurs parents, jusqu'au degré de cousin germain inclusivement, à 
peine de faux, privation de leur office, etc. 

— Règlement du 18 mars 1719. 

Les notaires de Marseille célébraient annuellement leur fête de 

(1) On sait que le mot notaire vient du latin notœ qui veut dire titres, écri. 
tures ou chiffres , parce que ceux qui recevaient anciennement les actes à 
Rome les écrivaient ordinairement avec des abréviations ou avec des chiffres. 
Quelques personnes prétendent, cependant, que cette appellation vient de ce 
que ceux qui passaient des actes y mettaient leurs cachets , marque, chiffre r 
notes ou noms en abr<-gé. 
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Massilia et quiciinque retorsum similiter fueruikt et 
annus et mensis et dies quibus quisque illorum: 



corps le 2 février, jour de la Purification de la Vierge, dans la cba- 
pelle qu'ils possédaient dans l'église souterraine de N.-D.-Hle5-«Accoules. 
Grosson , dans son Àlmanach historique de Marseille , devenu fort 
rare aujourd'hui , année 1782 , page 165 , nous a conservé le noël qui. 
depuis un temps immémorial, était chanté ce jour là et à cette occa- 
sion, dans ladite chapelle; nous croyons bien faire en reproduisant 
ici ce noël qui n'a d'autre mérite que celui de se rapporter à une fête 
locale : 



C'est en ce jour glorieux, 
Qu'on présenta dans le temple 
Le petit Enfant Jésus , 
Après ravoir circoncis, 
Suivant la loi de Moyse 
Gravée dans ses écrits. 

Le saint vieillard Siméon , 
S' étant rendu dans le temple 
A cette intention 
11 prit et reçut l'enfant 
Avec les deux tourterelles 
Qu'on lui offrit pour présent. 

Ayant fait sa fonction 

Touchant ce sacré mystère 

De la Présentation , 

Le bénit et loua Dieu 

De s'être, dans ce rencontre , 

Ainsi trouvé sur le lieu. 

II prophétisa enfin 
La restauration d'Egypte. 
Par cet agneau tout divin , 
Sur quoi Marie et Joseph , 
Entendant telles nouvelles 
En furent émerveillés. 

Le furent encore plus, 
Lorsqu'ils apprirent qu'Hérodo 
Cherchait le petit Jésus : 
C'était pour le mettre à mort ; 
Mais l'ange leur donna guide. 
Leur dit de fuir d'abord. 



En effet cet inhumain 
Fut par toute la Judée 
Le coutelas à la main , 
Commandant absolument 
Passer au fil de l'épée 
Jusques au moindre innocent. 

Bachcl voyant ses enfants 
Etre compris au massacre, 
Gémissait incessamment : 
EJle en avait bion raison ; 
Car ce funeste spectacle 
Est hors de comparaison. 

Quelle désolation I 
Glorieuse Vierge-Mère 
De purification , 
D'entendre tels hurlements 
Du père et de la mère ,. 
Sur la mort de leurs enfants. 

Jérémie avait prédit 

Aux anciens ce sanglant meurtre 

Ordonné par cet édit : 

Rama entendra des plaintes , 

Lamentations et complaintes , 

Saint-Mathieu , chapitre deux. 

Très- sainte mère de Dieu , 

Obtenez de lui la grâce 

Pour tous ceux de ces bas lieux , 

De vivre dorénavant 

Et mourir dans l'innocenco , 

Comme ces petits enfants. 



Les fêtes chômées par les notaires étaient , conformément aux arrêts 
de la Gourde Provence du 18 mai 1583 et du 24 juin 1724 , celles de 
de la Circoncision , 
des Rois, 
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facti fuerunt uel creati publici notarij Massilie sci i- 
bantur in cartulario curie Massilie ab aliquo nota- 



de la Purification de N.-D.» 

de l'Annonciation de N.-D. , 

la Ire et la 2me fête de Pâques , 

de l'Ascension , 

la Ire et la 2B»e fête de Pentecôte , 

la Fête-Dieu , 

le Sacré-Cœur de Jésus , 

l'Assomption , 

la Toussaint , 

la Conception 

et les trois fêtes de Noël. 

Les fonctions de secrétaire-greffier de la communauté ont été rem- 
plies pendant fort long-temps et jusques à la révolution de 1790, parles 
notaires de Marseille. Nous aurions bien voulu nous assurer de la 
date de l'introduction de cet usage , déjà considéré comme un droit au 
16e siècle, mais malgré les recherches les plus minutieuses il nous a été 
impossible de trouver quelque chose de positif à cet égard. Nous nous 
bornons, en conséquence, à donner la liste des secrétaires municipaux 
qui ont dressé les délibérations des conseils de ville et reçu les contrats 
de la communauté (\). 



Années. 

1878 
1579 
1580 
1581 
1582 
1583 
1584 
1585 
1586 
1587 
1588 
1589 
1590 
1591 
1992 
1593 
1594 





Années 




Sauzéde . 


1595 


D'Ail. 


Bodier. 


1596 


Dille. 


Decazaulx et Arnaud . 


1597 


Prat. 


Les mêmes. 


1598 


Dupré. 


De Ruffy et Delascourt. 


1599 


Brunet. 


Les mêmes. 


1600 


Ferrier . 


Blanc. 


1601 


Benoit. 


Bernier etLenière. 


1602 


Albaye. 


Dupré. 


1603 


Bérardy . 


Decazaulx. 


1604 


Le même. 


Decazanh et Dupré. 


1605 


DeBastiannc. 


Decazaulx et Bodier. 


1606 


Feris. 


Bodier et Mittre. 


1607 


Baldouin. 


Mittre. 


1608 


Poetle. 


Delascourt et Blanc. 


1609 


Le même . 


Blanc et Boyer . 


1610 


Roubaud . 


Bodier et Bover. 


1611 


Taxil. 



(i) Nous devons celle l«sle à robligeancc de M. Clément , secrétaire de la 
Chambre des Notaires, et notaire lui-mômc. 
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rio publico Massilic ad cternam memoriam inde 
relinendam et ca fiant ex hijs tantum que inde sciri 



Aniiéfs 


, 


Années 




1612 


Arnaad. 


1660 


Poney. 


1613 


Piquet. 


1661 


Lombard. 


1614 


Carlon . 


1662 


Lebon. 


1615 


Boyer. 


1663 


Charpuis. 


1616 


Bayn. 


1664 


Mallet. 


1617 


Turcaty. 


1665 


Rampai. 


1618 


Parat. 


1666 


Boyer. 


1619 


Bernier. 


1667 


Compian. 


1620 


Brunct. 


1668 


Audier. 


1621 


Àubergy. 


1669 


Emeric. 


1622 


Pelissier. 


1670 


Jossin. 


1623 


Mille. 


1671 


Laure. 


1624 


Piquet. 


1672 


Lombard. 


1625 


Giraudon . 


1673 


Carféuil. 


1626 


Compian . 


1674 


Roquemaurc. 


1627 


Rivier. 


1675 


Juge. 


1628 


Poney. 


1676 


Roquemaure. 


1629 


Verguini. 


1677 


Bezaudin. 


1630 


Bernier. 


1678 


Emeric. 


1631 


Lobet. 


1679 


Barrelier. 


1632 


Mille. 


1680 


Mabilly. 


1633 


Prat. 


1681 


Jullian. 


1634 


Arnaud. 


1682 


Boyer. 


1635 


Le même. 


1683 


Carfeuil. 


1636 


Sopin. 


1684 


Roquemaure. 


1637 


Benoit. 


1685 


Sossin. 


1638 


Vachier 


1686 


Amoreux. 


1639 


Icard et Vachier. 


1687 


Emeric. 


1640 


Le même. 


1688 


Gourdan. 


1641 


Gabriel. 


1689 


Bezaudin. 


1642 


Le même. 


1690 


Piscatoris. 


1643 


Le même. 


1691 


Boues. 


1644 


Vachier. 


1692 


Ponchin. 


1645 


Arnaud. 


1693 


Rampai. 


1646 


Compian. 


1694 


Reynier. 


1647 


Gazel. 


1695 


Jaubert. 


1648 


Piquet. 


1696 


Girard. 


1649 


Jaubert. 


1697 


Mabilly. 


1650 


Prat. 


1698 


Bezaudin. 


1651 


Bezaudin. 


1699 


Cuzin. 


1652 


Jossin. 


1700 


Maillet. 


1653 


Boyer. 


1701 


unis. 


1654 


Bezaudin. 


1702 


Amoreux. 


1655 


F. Bezaudin. 


1703 


Rampai. 


1656 


Chaulan. 


1704 


Fabron. 


1657 


Compian. 


1705 


Le môme. 


1658 


Bezaudin. 


1706 


Seguin. 


1659 


Berardy et Miltre. 


1707 


Giraud. 
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ucl inueniri poterunt uei aciter per eosdem notarios 
autpercartas uel instrumenta publica ab eisdcm 
tabellionibus uel alijs scripta retorsum et idem si- 
militer fiât de omnibus et singulis notarijs qui a 
modo fient uel creabuntur in Massilia. Et si post 



Anncn» 

1708 Remazat. 

1709 Fougasse. 

1710 Cozin. 

1711 Bezaudin. 

1712 Natoire. 

1713 Blanc et Reynier. 

1714 Reynier. 

1715 Moisson. 

1716 Rongier. 

1717 Mouret. 

1718 Le même. 

1719 Rampai. 

1720 Gourdan. 

1721 Bernard. 

1722 Le même. 

1723 Le même. 

1724 Rongier. 

1725 Grosson. 

1726 Bezaudin. 

1727 Sibon. 

1728 Fabron. 

1729 Gneyrard, 

1730 Olivier. 

1731 Bezandin. 

1732 Boyer. 

1733 Sibon. 

1734 Girard. 

1735 Le même. 

1736 Pons. 

1737 Lonic 

1738 Grosson. 

1739 Le même. 

1740 Bernard. 

1741 Bezaudin. 

1742 Sibon. 

1743 Olivier. 

1744 Chery. 

1745 Hazard. 

1746 Aubin Bermond. 

1747 Girard. 

1748 Boyer. 

1749 OliTier. 



Années. 

1750 Coste. 

1751 unis. 

1752 Segond. 

1753 Bègue. 

1754 Richaud. 

1755 Durand. 

1756 Olivier. 

1757 Hazard. 

1758 Solomé. 

1759 Grosson. 

1760 Gourdan. 

1761 Olivier. 

1762 Bègue. 

1763 Aubin Bermond. 

1764 Ponsard et Grosson. 

1765 Aubin. 

1766 Aubert, Jean-Jacques. 

1767 Hazard. 

1768 Dejean. 

1769 Cosle. 

1770 Sard. 

1771 Aubin Bermond. 

1772 Solomé. 

1773 Hazard. 

1774 Laugier ( le jeune ) . 

1775 Ponsard. 

1776 Boisson , Jacques , 

1777 Aubert, Jean-Jacques, 

1 778 Berengier, J.-B.-Auguslin . 

1779 Dejean, Ant. 

1780 Maurel, Jean-Etienne. 

1781 Sard, Laurent. 

1782 Hazard. 

1783 Coste, Noël. 

1784 Grosson, J.-B.-Bernard. 

1785 Constantin, J.-Pre.-Fçois , 

1786 Ailhand. 

1787 Le même. 

1788 Le même. 

1789 Trie. 

1790 Le même. 



— 238 — 

hoc questio uel discordia mota uel orta fuerit inter 
aliquos super eo in curia Massilie uel extra alicubi 
an ille qui dicitur uel diceretur ab aliquo notarius 
publicus esse uel fuisse esset notarius publicus uel 
non tune quandocuraque hoc reuerletur in ques- 
tione inter aliquos liligantes uel alios in Massilia 
uel eius in territorio stetur inde semper predicte 
scripture inde facte in dicto cartulario nec alias quis 
habeat necesse in dicta curia Massilie uel in eius 
territorio probare illum de quo dicitur esse publi- 
cum notarium Massilie imo eo sic probato uel os- 
tenso ut dictum est negans illum pubUcum esse no- 
tarium Massilie ab inde nullatenus audiatur sed 
habeat necesse acquiescere semper probacioni 
prelibate. Et hec eadem dicimus simili ter facienda 
et tenenda de notarijs illis Massilie quibus quo— 
cumque modo officium tabellionatus est prohibitum 
uelinterdictum uel qui ab eo officie remotisuntiam 
et deinceps remouebuntur hoc est quod similiter 
scribantur et anni et dies et menses remocionis et 
interdictionis eorum et singulorum et per eam 
semtenciam fiât fides plenaria super premissis cui- 
libet ea dubitanti uel neganti et hec omnia predicta 
et singula fiant de notarijs dictis uelcirca eos semel 
scilicet de eis de quibus predicta scripta ut dictum 
est in cartulario curie uel capituli non inuenienlur. 



Item sanximus obseruandum quod nuUus 
deinceps nisi domicilium habens uel stagiam in ci- 
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uilaleMassilie faciens audeat uel possit officium ta- 
bclliouatus exercere cartas publicas uel alia facien- 
do nisi primo factus fuerit publicus notarius dicle 
ciuitatis. Et simililerut iiullus a modo fiât notarius 
dicte ciuitatis Massilie uel creetur in Massilia qui 
non sit ad minus etatis uiginti quatuor annorum et 
nisi esset aut fieret tune ciuis ciuitatis uicecomi- 
talis Massilie et cum creatus fuerit non liceat^il- 
lud officium exercere nisi prius lapsis tribus men- 
sibus a die creacionis sue infra quod quidem spa- 
cium precipimus hoc statuto quod usum addiscat 
faciendi instrumenta. 



Item quod supradictus qui fiet uel creabitur nota- 
rius non fiât uel creetur nisi eo tempore quo fietuel 
creabitur sit discretus bonis que moribus imbutus 
et bone elhonesle famé inler uicinos et eciam no- 
tes suos litteratos et precipue inter notarios Curie 
et capituli Massilie et qui non est uel esset suffi- 
ciens uel ydoneus litteraturagrammatice et eciam 
moribus et honeste âd- officium tabellionatus de- 
center in Massilia exercendum. Et similiter nisi 
anlea quam fiet uel creetur notarius steterit per 
biennium ad minus in Massilia ut in ea stagia eius 
conuersacio cognoscatur et nisi sit uel esset liber 
non subditus racione seruitutis alicuius alterius 
polestati et omnium horum inquisicio et circum- 
scripcio fiant soUiciti a rectore etiudicibus curia- 
rum comunis Massilie qui prouideant secundum 
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quod eis uidebilur expedirc ad utiliiatem comunis 
Massilic an taies erunt qualcs superius dicitur iiii 
qui in dictoofficio tabellionatus constituentur dein- 
ceps. 



Et preterea deinceps statuimus obseruandum 
quod nuUus notarius Massiiie aliquod publicum 
înstrumentum per alteram personam scribi faciat 
sed ipse propria manu scribat nisi rector aut curia 
Massiiie hoc mandauerint uel fieri facerent ab alijs 
notarijs Massiiie et quod cartularia sua non relin- 
quant aliquis notarius dictus absque sua presencia 
alicui alij pro scriptura uel nota ibi inquirenda uel 
uidenda nisi forsan curie Massiiie uel iudicibus 
eiusdem aut alicui publico notarié Massiiie et quod 
cartularia sua ponat custodiat semper et teneat in 
tuto loco et securo. 



Decernentur similiter ne quis a modo in dicte 
officie statuatur uel ordinelur nisi primo iuret 
quando recipiet dictum officium quod faciat ftla- 
giam suam et mansionem in Massilia ab ea die in 
antea perpétue facturum domiciliumue omni tem— 
poresehabitaturumin ciuitate Massiiie nisi forsan 
postea intraret religionem talem in qua et propria 
habere non liceret uel nisi assumeret ordinem 
clericalem et quod nullus exerceat dictum officium 
in ciuitate Massiiie nisi primo examinatus esset ue 
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fuerit ab aliqnibus uiris iurisperitis tam iudicibus 
curiarum quam aduocaiis et tabeiiionibus curiarum 
quam alijs et eciam ofHcialibus syndicis et ciaua- 
rijs et septimanarijs uocatis et statutis ad ea a rec- 
tore uel comuui Massilie et inuentus ab eisdem 
scrutantibus fore sufficiens uel ydoneus uel eciam 
sustinendus ac toUerandus in eo officio tabellio- 
iiatus exercendo et quod aliter non admittatur 
aliquis in ofïicio notarié nisi esset litteratus de- 
center in gramatica ad cognicionem iudicum curie 
Massilie et ceterorum tam aduocatorum quam 
notariorum qui ad hoc uocali fuerint et nisi a 
rectore Massilie comunis auloritate et nomine co- 
luunis Massilie susceperit officium supradictum. In 
ouius officij recepcionem faciat ille notarius rectori 
pro comuni Massilie taie sacramentum quale tune 
exigetur ab eo super dicto officio exercendo et 
super fidelitate comuni Massilie seruanda et tune 
quando creabitur dictus notarius in Massilia scriban- 
tur per publicum notarium Massilie illa dies in qua 
factus erit notarius et annus et mensis in publico 
eartulario curie ad memoriam retinendam et si 
post modum questio fuerit de eo scilicet si fuerit 
notarius nec ne illi scripture predicte stelur nec 
alias probare aliquis necesse habeat ipsum esse 
notarium quo sic probato negans eum esse nota- 
rium non audiatur. Hec autem omnia que dicta 
sunt de sacramento et sacramentis façienda locum 
habeaut in officio tabellionatus utentibus qui non- 
(lum examinati fuerunt a statutis ibi uiris a comuni 

//. 16 
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et recepti uel aprobati ab eisdem. Itcmquc stmi- 
liter bis adijcimus slatueudo quod nuUus clericus 
gaudens priuilegio clericali sit uel possit esse aut 
fiât a modo publicus notarius Massilie et hoc pre- 
cipue dicimus de eis qui in sacris ordinibus hoc est 
in subdiaconatu uel supra sunt uel erunl promet i 
el si qui sunt taies uel erunt in futurum notarij Mas- 
silie remoueantur inde quam citius eisque exercî- 
tium illius officij interdicatur ut non peroccasio- 
nem illius officij sacris domibus dampnum fiai et 
sacra ministeria impediantur quibus ipsi uacare 
debent et non se talibus secularibus actibus immis- 
cere. Decernentes simili ter quod nuUus exerceat 
in Massilia dictum officium qui cum alio moretur 
qui ei prouideat occasione alicuius seruicij quod ei 
impendat ipse notarius ex pacto uel aliter merce- 
dem inde accipiendo uel prouisionem uictus uel 
alimentorum et si quis notarius talia faciebs-uel 
recipiens est uel erit in Massilia nisi infra menâ^ém 
ex quo huiusmodi statutum ei notum fuerit inde 
recesserit ex tune interdicatur ei a rectore uel 
consulibus aut curia officium tabellionatus supra- 
dictum in perpetuum in ciuitate predicta. 

Itemque similiter dicimus quod nullus quicum— 
que notarius Massilie remotus est uel erit deinceps 
a rectore uel consulibus aut alio uel alijs pro co- 
muni Massilie pro falsitate uel pro fraude a'dictô 
notarié officio cui perpétue est uel erit prohibitum 
uel interdictum predictum officium causa tamen 
remocionis expressa ad illud officium exercendum 
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tn dicta ciuilate iiullatenus admîtlatur uel resti- 
iuatur ullo tempore dum iamen dicta interdictio 
uel remocio sit facta uel fuerit in consilîo gênerait 
cause cognicione plenaria preeunte uel inquisi- 
cione plenaria habita super eo sine libelle accusa- 
torio. 



Staiuentes insuper quod si quis predictorum 
nolariorum contra prohibicionem supradictam aut 
aliquorum ex premissis cis notarijs prohibitis uenire 
presumpserit puniatur inde ofGicio consutum aut 
rectoris taliter quod unius pena sit metus cerleris 
circa ea delinquentibus. 



Item statuimus quod nuUus notarius procura- 
cionem in causis recipiat uel actoriam nisi in eau- 
sis propinquorum suorum uel affinium usque ad 
quartum gradum et in quarto gradu uel nisi in rem 
suam factus procurator sine fraude hoc est ita quod 
nichilominus eo nomine constituentireddere te- 
neatur sed aduocacionis officium eisdem interdi- 
cimus nisi pro personis presuperius nominatis. 



CAPtfT !ILXV1II« 



Qualiler notarij debenl suum officium exercere (i) 




|RDiNAMus ut omaes notarij Massilie qui sunt 
et qui pro tempore erunt debeant scribere in om- 
nibus cartis publicis uel instrumentis que facient 
a modo et scribant diligenler millesimum seu nu- 
merum annorura Domini ab incarnacione et in- 
dictionis et kaiendarum et nonarum et iduum et 
horam prout melius poteruut secundum suam 
discrecionem et animi sui opinionem et numerum 
quantitatis pecunie et nomina contrahencium uel 
se obligancium personarum et res que in instru- 
mentis continenlur uel apponentur ad minus in 
aliqua parte instrumenti quod facient non per abre- 
uiacionem sed per continuacionem litterarum uel 
taliter ad minus nequa super his possit oriri du- 
bietas uel machinacio aut decepcio aliquorum 
rasura uel aliter fabricari nec alias intelligi quam 
scriptura dicit et quod similiter in scribendis 
nominibus dictorum contrahencium apponantur 

(1) Comment les Notaires doivent exercer leur office. 
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cognomina uel agnouiioa eorum si ea sciunt per se 
uel inquirani ab eisdem aut alijs et apponant et 
similiter ut supradicitur scribant per coniinuacio- 
nem litterarum numerum mensium uel annorum sta- 
tu lorum ad solucioaes faciendas uel ad aliqua pacta 
seu conuencioues aut facta et simrtia facieudaab 
aliquibus coutrabeatibus. Addentes insuper huic 
capitule quod omnes et singuli noiarij Massilie te- 
neantur sacramento apponere et scribei^e in omni- 
bus instrumentis que facient nomen et cognoxnen 
partis uel nomen artis seu officij illius uel illorumt 
qui contrahunt et nichilominus in fine cuiuslibet 
notule subscribantincartulariosuum nomeu id est 
ipsius notarij uerbi gracia et ego talis notarius Mas- 
silie mandate parcium uel talis testatoris uel talis 
iudicis. Statuentes similiter ut omnes predicti no- 
tarij speciali sacramento lurent si nondum id iu- 
rauerint scilicet oflîcium notarié sibi commissum 
uel committendum bona fide et sine dolo et fraude 
prout melius scient uel poterunt se exercere se— 
cundum formam in hoc capitulo uel statuto com— 
prehensam uidelicet ipsi teneantur sacramento om- 
nia pacta et conuencioues omnesquecontractus ad 
que scribenda uocati erunt secundum quod inter se 
contrabentes uel paeiscentes conuenerint uel con^ 
uenient presentibus ipsis notarijs bona fide et sine 
fraude scribere uel secundum quod eis notarijs in- 
terrogantibus forte ad preces uel pro utilitate al- 
terius partis adictis contrahentibus eis expressim 
tune dictum fuerit uel concessum et quod credeu— 
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ciam super his tenere debeant omnibus conlra- 
hentibus et pàsciscentibus ex quo ab eis uel ali- 
quibus eorum super eo moniti fuerint uisi inde a 
reclore uel consulibus aut curia requiraniur inuiti 
et quia compuisi eis ea que iniuncta sibi celanda 
reue!are. 



Itemque si a teslatore ad lestamentum et ad 
aliam ultimam uoluntatem disponente ad scribén— 
dum uocati èrunt a quocumque tune secundun> 
quod testator testamentumillud uel aliam ultimam 
uolantatèm ordinauerit uel secundum quod eisdem 
forte interrogantibus disponens dicetuelconsenciet 
fideproutmeliusetfirmiuspoleruntscribantetbona 
credenciamsi super eo monili fuerint teneant donec 
illud lestamentum uel alia ultima uoluntas fuerit 
publicata. Sed quia interest moriencium ut eorum 
extrême uoluntates exitum habeant etcompleantur 
uolumus quod notarius qui lestamentum scripserit 
clausum uel non clausum teneatur post morlem 
testatoris reuelare heredi uel heredibus legalo- 
rio uel legatorijs et fideicommissarijs uel eciam 
gadiatoribus qui ignorarent se institutos heredes 
uel ignorarent se esse legatorios uel fideicommis- 
sarios aut gadiatores reuelare hoc uidelicel quod 
ipsi sunt heredes scripli in dicto testamento uelle- 
gatorij uel fideicommissarij aut gadiatores in pre- 
dicto tegtamento et hoc dicimus inlendentes per 
hanc reuelacionem notarij obuiare. malicjjs homi- 



— Î248 — 

num qui forleaut perpetuo celare ueltcnt aiit nimium 
tardarq ne nolantates testatorum iuxta dîsposi— 
cionem contentam in dictis testamentis adimple— 
renlur nisi forte reuelacionem testator fieri prohi— 
buisset quod tamen nunqaam credimus dicturum 
aliquem testatorem. 



Item statuimus quod quilibet notarius tenea- 
tur bona fide et »ine fraude uel dolo cum oocatus 
fueritad testamentum ordiDaudum uel ad aliam ul- 
timamuoluntatem aticuius quodiibet capitulum tes- 
tamenli seu eciam ultime uoluatatis a testatore 
dicto uel disponente iuquirere an eius uoluutas sii 
diclum capitulum sic statuere uel ordinare et die— 
tum capitulum uel mentem capituli per seriem dicto 
testatori legat uel dicat et secundum quod testator 
responderit ore proprio uel statuent uel ordinauerît 
scribat uel affirmet et dictus notarius sacramento 
teneatur non facere testamentum uel aliam ultimam 
uoluntatem alicuius nisi cognouerit dictumtestar 
torem uel ultimam uoluntatem condentem sacre 
mentis esse saluo iure reprobacionis dicti testa- 
menti sicut in statuto de fide instrumentis habenda 
quod incipit ad euitandas lites continetur. 



Item quod confessiones et attestaciones se- 
cundum quod confitentes seu testes dicent eis pre- 
sentibus pro posse suo bona fide scribant nisi index 
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iiel arbiter qui his adesset confessiones uel atles- 
taciones illas eis dictaret timc eDimsecundum quad 
iudex uel arbiter ille eis ditatis ea scribant 
nisi constaret eis teslem aliter dixisse quam iudex 
uel arbiter intellexerit quo casu possit iterum 
testem requirere antequam scribat ad omnem 
scrupulum ampulandum et credenciani super at- 
testacionibus illis teneatur quousque sint facte 
partibus manifeste. 



Item quod sentencias et mandamenta sicut au- 
dienla iudice uel arbitre pro posse suo scribant et 
credenciam sibi a iudice uel arbitre sibidesentencijs 
illis inlunctam seu eciamnon iniunctam aut manda- 
mentis si sentencie uel mandamenti uigorem didis- 
cerint teneant et cèlent eaque nuUi reuelentnutu uel 
signis uel alio quocunque modo per quem aliquid 
de defectu sentencie uel mandamenti illius ab ali- 
qua parcium perpendi possit donec a iudice uel 
arbitro aut alio pro eis fuerint partibus recitate aut 
recitata et cum erunt ad legendum uocati prout 
melius et uerius poterunt legenl nisi forsan a curia 
uel iudice uel rectore Massilie inde taceri manda- 
rentur. . 



Itempostquam instrumentum publicum semel 
integrum in publicam formam rescripserint. Ita 
quod signe suo illud signauerint postea iUud non 
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]))u(cnt ncc aliud indc scribant in forma publica 
nisi de conseDsu contrahencium uel alias pascis- 
cencium aut eciam aliquas uUimas uoluntates or— 
dinan^num expresso uelmandato uel nisi mandato 
curie expresso sibi inde iniuncto hoc facerent uel 
nisi se in eo errasse cognoscerent sicut in millesimo 
uel numéro annorum et mense et die et nominibus 
contrahencium uel testium uel numéro quantitatis 
pecunie uel termino uel loco solucionis uel nisi 
magis aut minus quam inter partes conuenerint 
se in dictoinstrumento posuisse cognoscerent tune 
enim eis liceat instrumenta illa aut testaments in 
quibus se predictis modis errasse cognoscerent 
reficere uel emendare aut in melius reformare. Et 
hec si in nota inde facta aliter quam instrumenta 
scriplum esset se errasse inuenirent. 



Prelerea lîceat dictis notarijs instrumenta 
tamen a se facta a uermibus uel muribus corrosa 
uel in parte aliqua combusta seu aliter madefacta 
aut alias fortiter peioratanon tàmen scisa uel can- 
cellata reficere. Ita tamen quod si forsitan presu- 
matur uel aliter titubando uideretur eis postulari 

* 

maliciose refectio instrumenti a se scripti tune 
nullatenus ea reficiant sine autoritate curie Mas- 
silie uel iudicis eiusdem uel mandato ea reficiant 
que autoritas uel mandatum quandocumque inter- 
uenient in cartulario curie redigantur taliter quod 
scribant ibi quo postulante et cuius iudicis man- 
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dato et qua ut causa et a quo fiet ea refeclio et 
cuius instramenti et quocumque predictorum mo- 
dorum fietabeîs notarijsdictisrefectioinstrumenli 
fiât nulle modo penitus ab eis addito pro possesuo 
uel detracto aut alias immutato nisi quantum spec- 
taret ad immutacionem forme litterarum aut dic- 
tionum aut sitlabarum et hec fiant si tamen ipsi 
cognoscerent absque omni dubio illud înstrumen- 
tum predicto modo peioratum scriptum fuisse per 
manum suam et si inde notam inuenerint in suo 
cartutario scriptam antequam aliquid inde reficiant 
prouideant dilîgenter et scrutentur cum dicto ins- 
trumente peîorato et si aliquid amplius inuenient in 
nota quam instrumente peiorato uel e conuerso 
nunquam illud reficiant absque autorilate curie et 
mandato ut dictum est. 



Item statuîmus quod si dictum fuerit uel ex- 
pressim concessum in contractibus uel pactis dictis 
notarijs quod instrumentum inde faciant consilio 
sapientisprout melius poterunt facereadutilitatem 
alicuius parcium liceat eis hoc facere sicut est in 
renunciacionihus et excepcionibus et alijs omni- 
bus et quo tamen dictis notarijs in ipsis contracti- 
bus aut post incontinenti ab ipsis contrahentibus 
uel paciscentibus expresse dictum fuerit uel con- 

• 

cessum dum tamen non perpenderent dicti notarU 
quod ab eo sapiente qui illud dictaret aliquid 
aliud quam deberet dictaretur et hoc fiât quamu is 
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in nola iiiius coutractus non sit apposilum illud 
quod additum fuerit generaiilci* omni iuri scripto 
uei non scripto legali et cauonico confecto et con-> 
ficiendo. 



Item quod de omnibus cartis pubiicis quâs 
de cetero facient antequam testes apponant in car- 
tulario note quam inde facient sine fraude satisfa- 
ciant eis scilicet quod consuetum est per statu- 
tum uel assuetum pro uoluntate sua sicut per fide 
iussionem uel pignus uel promissionem uel alias de 
illius carte precio sit satisfactum nisi quantum 
obliuione remaneret uel uoluntate notarij uel nisi 
cartam illam alicui ex mera liberalitate dare uel 
facere uellent nuUo inde certo munere exigendo 
uel petendo. 



Item quod de omnibus extraneis uel eciam 
Massiliensîbus qui confestim uel breuiter erunt 
recessuri uel cartas suas extra Massilie illico 
transmissuri quam citius poterunt bona fide ad- 
hibita faciant nihil amplius sub eo prétexta uel 
eciam calua occasione obiecta siue facta ab aliquo 
exacluri seu petituri. 



Itemquo omnes cartas quas se facturas sus— 
ciperintuelsuscipîent faciant in totum etcompleaul 
infra duos menscs ab ea die qua primo uotam fe— 
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cerint uelcoinpleuerint in suo caiiulario eompn- 
tandos uisi iusto impedimento inierueniente nel 
licencia curie uel iHorum quorum essent dicta ins- 
trumenta esset eis iiotarijs prorogatum tempus 
diclum iustum quidem impedimenlum intelligimus 
infirmitalem etabscenciam ueluiagium uel négocia 
curie uelcapituli et casum fortuitum et similia. 



Sane quia multi conqueruntur quolidie de ins- 
trumentis que recuperare non possunt. Statuimus 
qiiod infra octo menses a die quo fuerint requisiti 
reddant omnes notarij instrumenta quorum notas 
hactenus receperunt et ea quorum notas ex inde 
in antea récipient compleant infra duos menses a 
die note recepte ut supra dicitur et si non fecerint 
puniantur pro singulis instrumentis de quibus non 
redditis aliquis curie conqueretur in decera solidis 
regalium nisi ex causis predictis se poterunt ex- 
cusare. 



Super excusacionibus si controuersainferatur 
index per offîcium expédiât prout melius et faci- 
lius uiderit faciendum sacramento notarij super 
impedimento quod allegabit credilurus. 



Item statuimus quod nullus notarius aliquid 
accipiat pro querenda nota uel instrumento a se 
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confecto sed sil conlenius merccde sibi data uel 
danda pro confectioDe instrumenti et si contra fe- 
cerit in centum solidis puniantur. 



Si uero notarius sit cui cartalaria alicuius no- 
tarij forsan raortui uel remoti uel deponentis offi— 
cium sint commissa liceat eis pro querendis notis 
iiiorum cartulariorum iustam mercedem recipere 
pro labore habita racione laboris quem habuit 
in querendo et de hoc bona fide et sacramento 
quilibet eorum aliéna cartularia tenens ael reci— 
piens teneatur et si in his aliqua fuerit dissencio 
iudicis officie dirimatur. 



Quod autem diximus supra de octo mensibus 
notariés a sacramento non releuat si commodius 
et citius ea reddere poterunt imo ad id sacramento 
tenentur sed iam hoc tempus statuimus nepropler 
occupaciones aliquas possint se excusare sed eciam 
quotidie licet instrumentum non possint perficere 
notam exhibeant ei cuius interest quociens racio— 
nabiliter fuerit postulatum. 



Addentes insuper huic capitule quod quan- 
documquecontigerit quod notarius cancellet notam 
aliquam in suo cartulario aut in alio sibi commisse 
contentam teneatur semper et incontinenti in eo- 
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dem carlulario prope notam subscribere manu pro- 
pria quarecancellaucrit eam cum secundum uarias 
causas cancellandi posset euenire quod talis sùbs- 
cripcio prodesset uel obesset si racione cancella- 
cionis defide illius notule quererelur scu in dubium 
uerteretur. 



Quandocuroquc autem contigerit notarium 
canceliare notulam ut prope diclum est si forte 
cancellat eam ob hanc causam quia sumptum est 
indeinstrumentum et in carta pargameni redactum 
liceat ei sine omni presencia aliquorum testium in 
dicto casufacere cancellaciouemsi autem cancella- 
uerit ob hoc quod solutumsit debitum ibi conten- 
tum aut aliter satisfactum aut a contractu uel obli- 
gacionibus ibi contentis recessum tune non audeat 
canceUar3 sine uoluntate expressa et in presencia 
dictorum contrahencium uel successorum suorum 
et cum testium presencia et hoc idem in sua subs- 
cripcione idem notarius exprimât et annum et diem 
et nomina testium qui tune interuenerunt illi can- 
cellacioni. 



Item quod aliquis notarius in curia Massilie 
constitutus non cancellet de cetero uel faciat can- 
cellari aut deleri aliqua scripta que in curia Mas- 
silie uel in curijs fuerint apportata ab aliquibus 
personnis litigantibus. 



Et ne notarij de qnibns dictum est exercentes 
ofiicium notarié aut nesciendo obmiltant aut ne- 
gligendo que pertinent ad eorum officium uiolent 
culpabiiiler et offendant precipimus ut singuli no— 
tarij supradicti habeant pênes se tenorem totum 
deuerto ad uerbumtamhuius statut! quam alterius 
proxime subsequentis et ipsuni tenorem dictoram 
statulorum sibi legant de duobus in duobus men- 
sibns. 



Quantum debeant notarij accipere de imlru 

mentis (l). 

» j3j (StOI0 ccc t 




[TATumus oranes notarios ciuitatis Massilie 
Sacramenlo sui officij leneri quod de cartis com- 
mendacionumueluendicionuQi mcrciumaut rerum 
mobilium et mutuorum pignora uel hypothecas 
spéciales in se non continencium et cessionum 
debitorum aut iurium seu nominumetdepositorum 
et libellorum agencium et manumicionum suo- 
rum non possint uel debeant exigere ultra sex 
denarios regalium nisi forsan notarius ille in uil- 
lam uel a suo tabulario uel disco alibi duceretur. 



Item de instrumente sentencie in confitentem 
I>ost litem contestatum usque ad très solides de 
^ nstrumento tutele et cure seu confirmacionis tu- 
^ele uel cure sine fide iussore duos solides et cum 

(1) Combien les Notaires doivent recevoir de leurs actes. 

Il 17 
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fideiussoiibus nonaccipiant ultra très sol. de cura- 
tore dalo bonis uel prodigo aut furioso et de 
actorid duos solidos ad plus de instrumenlo iedialis 
possessionis non ultra duos solidos cum ipsamîs- 
sione in possessionem rei mobilis et cum missionc 
in possessionem rei seu rerum immobilium non 
ultra très solidos. De instrumente possessionis 
date cum mandatur senlencia diffinitiua execu- 
cioni etmittiturquis in possessionem per cursorem 
super actione in rem usque ad duos solidos ad 
plus. 



De cartis extimacionum faciendis ità sçiRcet 
a quindecim libris usque ad quinquaginta libras 
très solidos et a quindecim libris infra duos solidos 
et quinquaginta libris supra quinque solidos usque 
ad centum libras et a centum libris supra usque ad 
quingentas libras decem solidos et a quingentis li- 
bris supra uiginti sol. ad plus de sentencia diffinitiua 
in actione in rem litis extimate a quindecim libris 
usque ad uinginti quinque libras ires soKdosel a 
centum sol. usque ad ducentos solidos duos solidos 
et a centum solidos infra xij denarijs et a uinginti 
quinque libris usque ad LX libras quatuor solidos 
a sexaginta libris usque ad centum libris quinque 
solidos a centum libris supra décem solidos usque 
ad quingentas libras et a quingentis libris supra 
uiginti solidos ad plus et secundum hanc taxa- 
cionem accipiant nolarij de sonlencijs personalium 
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clionum. De inslrumento uendicionîs et dacionis 
ÎTi solutum facte ob es alienum de bonis minoiiim 
c^îum deereto iudicis si est a quindecira libris infra 
t.res solidos ad quindecim libris usque ad quin- 
c^uagintas libras quinque solidos. De quinqua- 
f^inta libris usque ad centum libras sex solidos 
Si centum libris usque ad quingentas libras de- 
<;ein solidos a quingentis libris supra uiginti so- 
lidos ad plus. 



De emancipacionibus siue donacione très so- 
lidos et cum donacione bonorum seu remissione 
quinque solidos. 



De insirumentis illorum notariorum qui creati 
sunt ucl creabuntur in posterum possint accipere 
illi notarij qui illa facient instrumenta uel facere 
lenentur decem solidos. 



Item de omnibus contraclibus alijs seu rébus 
uelnegocijs alijs de quibus fient a dictisnotarijs ins- 
trumenta liceat eis petere seu recipere iusto modo 
aut secundum quod conuenerint uel conuenient cum 
eis quibus facient seu facere debebunt eainstrumen- 
lauel alijs pro eis seu illorum occasîone et si nulla 
faetaconuencioneinler eos aliqua forsitan oriretur 
«liscordia internotarios dictos et eos quibus fece- 
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riûl uel facieut uel facere debcbunl instrumenta 
que per hoc statutum certam taxacionem pecunîe 
dande notarijs non habent recurratur super hoc 
ad arbitrium boni uiri scilicet iudicis Massilie uel 
recloris. Qui tam iudex quam Rector teneantur 
sacramento sui officij seu regimiuis illud bona iide 
arbitrari et estimai e et eslimando non excedere 
ultra sexaginta solidos quantumcumque magna 
fuit carta illa. 



Item statuimus quod notarij curiarum uel ahj 
scriptores qui dicta testium transcribent uel alia 
acta curie pro quatuor folijs cartarium papericarum 
accipiant xij denar. reg. tantum. Ita quod ille 
quatuor carte sint de duobus folijs papiri et sint 
in qualibet pagina uiginti linee ad minus. Uerum 
si conlingeret quod in una carta uel minus uel in 
una pagina uel minus unus testis tantum recipe— 
retur nichilominus habeant uel possint habere 
dicti scriptores duos denarios pro illo teste hoc 
autem prouideant quod translata predicta faciant 
per competentem abreuiaturam et non de littera 
nimis sparsa sed talem formam in scribendo ob— 
serueut qualem in alijs scripturis obseruant uel 
cartularijs siue cartis nec dimitlant ex utroque 
latere margines nimis spaciosas et si hoc trans— 
grossi fuerint inde arbitrio curie puniantur. 
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Taxaciones (i) aulem quas superius fecimus 
de certa quantitale pecunie notarijs Massilie danda 
pro instrumentis seu cartis superius nominatis uo- 
lumus ipsos teneri seruare super cartis tamen 
quas facîent aut facere tenehuntur ciui uel ciuibus 
Massilie iurisdictionis ciuitatis nicecomitalis et 
negocialoribus mercatorihus et peregrinis cruce 
signatis habitantibos in dicta ciuitati uicecomitali 
sed licet quo ad alias personas eos non astrin- 
gamus hoc staluto ad certam quantitatem precr- 
pimus tamen ut ab illis personis iuste et moderale 
accipiant et si super hoc esset contencio per iudi- 
cem uel rectorem quera super hoc adiret ille con- 
querens illa pecunie quantitate diffiniatur. 



Attendant insuper notarij et alij scriptores 
quod de incausto compelenter nigro faciant scripta 
sua et precipue de bono incausto et nigro scri— 
bant omnes cartas quas facient et sibi caueant 
ne in cartis pinguibus scribant instrumenta. 



Ad scribendum autem translata testium neï 
atlorum actorum curie non admittantur scriptores 
nisi semel in anno iurauerint antequam admit- 
tantur seruare lenorem istius statuti quo ad ea 
que ipsi scriptores scripserint Iranslatando et quod 

(i) Ce paragraphe est relatif aui croisés. 



omaia scripla et carias, que uel pcr iudices uol, 
notarios uel Htigantes uel per alios eis tradentur 
ucl alio modo in posse ipsorum peruenirent custo- 
diant bona fidc el rcddant illis quibus debebuntur 
et quando debebunt et sicut debebunt sine omni 
difficuUale. 



CAPUT XSLX. 

De nolarijs indifferenler admit tendis ad 

omnia (i). 




UTiiORiTATE huius statuU (lecernimus quod si. 

quis io Massilia omit uel emct rem aliquam ueliura< 

aliqua unde fieri debeat publicum instrumentum* 

in quo uel in quibus necessarium sit laudimium 

domini uel consensus a quo tenentur res ille ad 

censum aliqueiu inde dandum uel seruicium ali- 

quod inde facienduni quod tamen sit in efectione 

emptoris habere uel adducere iiium notariumMas- 

silie quem ipse emptor uoiet uel ei placebit ad 

instrumentuni inde faciendum dum tamen ille no- 

t arius sit ydoneus et discretus et de ciuitate Massilie 

^t nisi dominus ille qui dictam uendicionem laudare 

débet uel deberet iustam causam et honestam ha- 

beat uel haberet illum notarium recusandi uel rem 

dictam uenditam mallet retinere tune uelemere eo 

precio quo diclus emptor ibi oblulit uel offerret 

quara laudare et concedere emptori supradicto si 

ucro dictam uendicionem propter notarium uel oc- 

(1) Des yolaires indifféremment admis à tous Us actes. 
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casione notarij clicti prcdictus Doininus admonilus 
inde uel interpeliatus laudare ucl concedere recu- 
saret per très dies proximos dicte denunciacioni 
cum testibus sibi factequos eciam très dies predicta 
re iaudanda uel retinenda habeat dominus ille tune 
debeat habere et habeat pro laudimio uel consensu 
ab eo in prestando quinquagesimampartem tantum 
modo precij ibi dati sicut ius ex postulat et hoc ha- 
beat tune et non ante quam dictam rem predicto 
emptori uel eius heredi laudabit et in eo casu dictus 
notarius uel alius Massilie quem ibi adducet uel 
habere uolet dictus emptor possit et debeat facere 
instrumentum aulhoritate curie Massilie predicte 
empcionis et absque laudimio uel consensu dieti 
Domini et illa uendicio taliter facta dictutnque 
instrumentum inde factum teneani et rata ha— 
beantur perpetuo ac si Dominus dictus tune eam 
laudauisset et si Dominus dictus postea infra duos 
menses tune proximos uendicionem laudare uo— 
luerit uel concedere ab inde nihil habeat uel petere 
possit unquam occasionequinquagesime dicte nec 
trezeni illius uendicionis eo tamen salua quod si 
per iustum impedimentum remaneret quod Do- 
minus non posset laudare uel differet predictam 
uendicionem quod tune in eo casu Dominus non 
puniatur in suo trezeno. 



CAPIJT XXXI. 

De nolarijs qui officium suum deserere 

voluerint W- 




;i quis aliquando tabellio in Massilia fuit pu- 
blicus uel erit et officium suum dictum deseruerit 

« 

uel deserat tune rector uel consules Massilie qui 
prolemporeerunt statuantsinemoracertum tempus 
illis notarijs infra quod iiii teneantur sacramento 
omnes notas quas in cartularijs suis inuenient uel 
erunt in publicam formam uel scripturam redigere 
accipiendo tamen de singulis iliis instrumentis 
taliter factis ab iilis quorum erunt uel ad quos per- 
tinebunt mercedem competentem secundum quod 
equum et iustum erit et hoc faciant dicti notarij 
nisi alias car tas publicas de dictis notis fecerint 
que tamen reficiende non essent a dicta curia aut 
nisi forsitan iusto impedimento corporis eoruni 
notariorum remaneret. 



Sane quoniam officium notarié publicum est 
et publica aulorilate concedilur staluimus quod 

{i) Des y otaircs qui veulent abandonner leur office. 
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nullus notarius officium susceptum deserat sine 
consciencia et concensu rectoris comunis Massilie 
et cum hoc facere uoluerit dicto rectori manifeslet 
in audiencia consilij generalis et supradictum sa— 
cramentum de notis âuis in formam publicam re— 
digendis faciat in consilio generali et eodem sa- 
cramento concludat quod ex tune nullam notam 
de nouo recipiat nec ad officium redeat quod se 
deserere profitetur et quod post tempus elapsum 
quod eisdem ad notas suas in formam publicam 
redigendas prefixum erit ut supra in presenti ca- 
pitule statim cartularia sua omnia bona fide curie 
resignabit in archiuum publicum reponenda. 



CAPUT XXXII. 



De carlularijs nolariorum et alijs scripturis publi- 
cisnotariorum reponendiset collocandis (^)- 




[tatuimus ut reclor Massiiie qui pro iempore 
erit teneatur et debeat inquirere et facere inquiri 
a syndicis comunis Massiiie omnia cartularia ta- 
beiiionum omnium Massiiie defunctorum et alio- 
rura similiter qui aliqua occasione oflicium tabel- 
iionatus occasione interdictionis dicti officij uel 
aliter in Massilia exercere deseruerunt ueldeserent 
eaque in tuto loco pro comuni Massiiie cum lesti- 
bus reponere aut alijs Massiiie notarijs bonis et 
honestis custodienda ea tradere aut si ea habent 
cartularia alij notarij sibi tradita dimiltere iilis qui 
ea habent pro comuni eis scribendo inde nomina 
iliorum omnium labcllionum quorum ea sunt uel 
fuerunt et quot cartularia sint uel fuerint in cartu- 
lario publico capituli quod scriptum fiât ab alio 
notarié publico Massiiie. 

(1) Des carlutaircs et autres écritures publiques des ^'otaires. 
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Item si qnis fuerit uel erit notarius uel ôcriba 
curie Massilie qui officium illud deseruit autdese- 
reret uel remotus est inde wel remouebitur quo- 
cunque modo teneantur aut debeant coiisules seu 
rector qui pro tempore erunt inquîrere et acci]^ 
facereper syndicos etaccipere eorum cartularia ui- 
delicet in quibus acta dicte curie stando ibi predicii 
scripserunt uel scribant eaque in tuto reponere ocl 
facere custodiri ut supra dictum est de cartularijs 
defunctorum aut alij uel alijs notarijs publiais in 
dicta curia constitutis ea tradere et insuper rector 
uel consules dicti infra mensem sui regiminis per 
se uel per alios faciant iurare ad sancta Dei Euan- 
gelia omnes et singulos notarîos publiées Massilie 
exercentes ibi officium tabellionatus qui tamea 
nondum fecerint huiusmodi sacramenta quod ipsi 
notarij ubicunque essent extra Massiiiam taliter 
custodiant in Massilia aut dimitlant cartularia sua 
publica quod quicunque de eis contigerint aul si 
officium in Massilia exercere desererent salua sint 
semper ipsa cartularia comuni Massilie aut alijs 
notarijs tradi custodienda ea cartularia ut supra 
dictum est. 



Cum autem rector aut consules comunis Mas- 
silie cartularia seu scripta notariorum defunctorum 
aut aliorum qui officium notarié deseruerunt aut 
dosèrent in futurum duxerint alij uel alijs notarijs 
Massilie collocanda et assignanda faciant hoc pu- 
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blice in consilio generali et de iila collocacione et 
assignacione fiât publicum instrumentum continens 
inter alia annum et diem et nomen iliius rectoris 
uel consulum et nomen seu nomina iliius notarij 
seu notariorum cuius uel quorum fuerint illa cartu- 
laria et causam quare illa cartularia alij uel alijs no- 
tarijs assignantur uel traduntur ueluli mortem uel 
officij desercionem aut alium defectum iliius uel 
illorum notariorum cuius uel quorum illa cartularia 
fuerunt etpotestatem seu autoritatem quam dicli 
rector uel consules et dictum générale consilium 
authoritate suaetcomunis Massilie dabunt ipsi no- 
tario seu notarijs tune recipienti uel recipientibus 
conficiendi publica instrumenta de notis et abre- 
uiaturis de quibus ille uel illi cuius uel quorum 
fuerunt illa cartularia seu abreuiature instrumenta 
facte tenebantur aut facere possent racione sui 
officij si uenirent aut alium defectum de predictis 
non paterentur. 



Super hac tamen collocacione dictorum cartu- 
lariorumattendalur semper rector et consilium ut 
talibus notarijs pocius assignentur et tradantur 
causa conficiendi publica instrumenta dum tamen 
sint ydonei et sufficientes qui habuerunt noticiam 
persone iliius notarij cuius fuerunt illa cartularia 
et qui nouerint modum et formam sui dictaminiset 
modum et formam litterarum iliius. 



CAPVT XXXIII. 



De nuncijs seti cursorihus curie et bacnlis curie 

signatis (1). 




[ECERNiMus hoc presenti statuto firmiler obser- 
uandum quod quisque cursor pro ioquerio cuiuslibel 
persone de qua quis conqueretur pro singulis uici- 
bus quibus ipsum inueniet uel ibit ad domum eius 
ab iila persona unum obolum habeat tanium pro 
qua recipit mandatum causa conquerendi aliam 
per aliquem iudicem curie uel per aliquem nota- 
rium curiarum et illum obolum soluet semper 
illa persona que querimoniam exponet et diclus 
cursor non possit per se uel per alium plus petere 
uel capere nisi obolum supradictum. Quod si 
contra faceret index teneatur ipsum cursorem con- 
dempnare in sex denarijs regalium coronatorum 
pro singulis denarijs quos accepisset uel rece- 
pisset et hec si citet cursor aliquem intramuros 
Massilie. 



Si uero in burgis possit accipere unum dena- 
rium et non ultra si uero extra ciuitatem et sub 



(1) Des messagers ou censeurs (huissiers) de la curie (tribunal) et 
des bâtons marqués de ta curie. 



— 272 — 

uibia lune proiit coniientum fuerit inter ipsum 
cl illum qui eum mitli postulabit et si dissen- 
serint arbitrio iudicis dirimatur quos quidem obo- 
ios et denarios supradictos iudex reslilui facial a 
persona citala si et incontinenti a prima citaclone 
in anteaexpensos si in prima citacione persona ci- 
tata et inuenta non comparuerit et sic fiât restitucio 
officio predieti iudicis de omnibus et singulis pre^ 
dictis obolis et denarijs usque ad diffinicionem 
cause predicto modo expensis per singulas uices 
quibus citarentur et citati inuenti non comparè- 
rent uel eciam si non inuenirentur a prima cita- 
cione in antea dum tamen ad domum ubi habitaret 
persona citata fieret citacio predicta. 



Statuentes eciam quod illi qui uoluerint esse 
cursores in predictum modum antequam incipiant 
suum officium exercere iurent ad sancta Dei Euan- 
gelia quod fideliter faciant per totum unum annum 
messaiarias et omnes alias causas et ea que per- 
tinebunt ad officium curie de quibus erit iniunctuin 
per îudices uel per notariés curiarum uel per rec— 
lorem seu uicarios seu milites suos et quod at- 
tendant omnia que in hoc emendamento scripta 
sunt et quod portent baculos et calotas de signo 
comunis Massilie et illos baculos et calotas det 
eis curia: 



Item staluimus quod baculi signati signo 
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cojnunis Massilie teneantur in curijs Massiiie et 
quod quilibet cuia suo aduersario uel alio ostensus 
fueritbaculus ille statim incontinenti ieneaiur ueni- 
re ad curiam et si quis forsan diceret bacuium sibi 
ostensum non esse uel fuisse iilius sacramento 
quod fecerit comuni Massilie stari debeat si as- 
seruerit se illi dictum bacuium ostendisse et si 
ad ostensionem dicti baculi ut supra dicitur ali- 
quis non ueniret uel uenire contempneret soluat 
nomine pêne XII den. (1) et secunda uice si pari 
modo uenire neglexerit soluat nomine pêne duos 
solidos et tertia uice si non uenerit soluat nomine 
pêne quinque sol. et plus singulis uicibus ad uo- 
luntatem curie. 



Item quod nullus qui a curia receperit aliquem 
ex dictis baculis ipsum retineat sed incontinenti 
ostenso baculo suo aduersario et ut ad curiam 
ueniat intimato uel ei quem ad curiam uenturum 
optauerit ipsum bacuium ad curiam reducat unde 
ipsum habuit et recepit. 

(1) Il faut lire solual nomine pêne prima uice XII den., etc. 
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CAPUT XXXIV. 

De tribus magistris lapidum eligendis ad diri^ 
mendas quasdam conlenciones de quibus fit 
mencio in presenti statuto et de alijs tribus uiris 
eligendis ad dirimendas contenciones limitum 
et exituum in terri torio ciuitatis Massilie (l). 

[tatuimus hoc presenti capitule quod consules 
seu rector teneantur eligi facere cum eligentur 
ceteri officiales très magistroslapidisbonos et léga- 
les quorum arbitrio terminentur etsopianturques- 
tiones omnes que in ciuitate Massilie uel eius sub 
urbijs orientur inler ciues Massilie occasione pa- 
rietum comunium factorum uel faciendorum seu 

(1) Des trois maîtres des pierres (\) devant être choisis pour Ju- 
ger certaines contestations dont il est fait mention dans le présent 
statut, et de trois autres hommes devant être nommés pour juger les 
contestations des limites et des issues dans le territoire de la cité 
de Marseille, 

La collection des rapports d'experts connue sous le nom de greffe 
de Vécritoirey laquelle est déposée aux archives de la ville, ren- 
ferme plusieurs rapports des maçons et des experts qui, sous le 
nom à'atterminateurs, décidaient sur le fait des chemins. Les actes du 
greffe de l'écritoire commencent à 1690 et continuent, sans interrup- 
tion, jusqnes à 1791. 

(i) Maçons. 
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qui medij sunt inter confines uicinos et que ori- 
rentur de andronis Massilie et aiguerijs et de 
gorguis et quod predicti très magistri predictum 
oflfîcium bona fide exerceant. 



Adijcienles eciam quod idem reclor teneatur 
eligi facere cum alijs officialibus infra predictum 
tempus très probes uiros prouidos et discretos 
qui teneantur terminare et sopire bona fide per 
sacramentum questiones omnes que orirentur de 
carrerijs et terminis et finibus et de eisseguis daur 
dis extra ciuitatem Massilie inter ciues eiusdem 
ciuitatis in territorio Massilie et si contigeret quod 
predicti très magistri lapidum uel aliquis ex eis 
amitteret suum iornale racione sui ofïîcij quod 
illi qui haberent contrastunt inter se debeant e^ 
ressarcire ambe partes comuniter suum iornale 
siue dampnum et si super dampno sui iornalis 
amissi inter dictes magistros et dictas partes uel 
aliquam earum contenderetur arbitrio iudicis hoc 
taxetur et dirimatur. 



Statuimus eciam quod si tertius de dictis tri- 
bus magistris uiris honestis electis seu eligendis 
ad terminandas questiones uiarum et terminorum 
interesse non posset uel non interesset suo offîcio 
exercendo nichilominus ceteri duo possint illud 
ofTficium exequi. 
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Hec autem controuersie que ipsorum comi- 
lunlur ofQcio de piano et sine strepitu iudicij 
iudicentur ab eisdem et si partes uel pars altéra 
poslulauerit cum consilio iudicis curie Massilie uel 
alterius sapientis si pars uel partes maluerint per 
ipsos magistros finaliter decidantur. 



Addeutes eciam huic capitule quod supradicti 
probi uiri sic statuti aut illi qui de ipsis ad hoc 
interfuerint faciant fieri et iubeant fieri instru- 
menta per publicum notarium comunis Massilie 
de illa diffinicione et lerminacione quam secun- 
dunoi suum officium super predictis facient inter 
partes. 



CAPUT XXXV. 



De observatoribus passagij in singulis 
passagijs eligendis (i). 



»^ «i ' 




ÏTATuiJttus quod in singulis passagijs eligantur 
et eligi debeant très probi uiri de arte maris siue 
habentes noticiamet experimentum artis maris sine 
additamento alterius persone in illis tribus légales 
et discreli uel plures secundum passagij qualita- 
lem super prouisione et obseruacione passagij 
qui iurabunt fideliter in omnibus se habere gracia 
cciam seu amore timoré et odio cuiuslibet persone 
postpositis nec quicquam ipsi uel uxores eorum 
seu liberi uel alie persone domestice eis scien- 
tibus uel consencientibus a Dominis nauium uel 
scriploribus uel nantis uel marinarijs uel pere- 
grinis uel cargatoribus nomine seruicij uel mu- 
iieris récipient prêter salarium constitutum scilicet 
(le qualibet naui mille peregrinorum decem solides 
sterlingorum tantum et per eandem racionem se- 
cundum magis et minus exceptis tamen esculentis 
et poculenlis que tanien summam seu ualorenx 

(1) De iélcclion des observateurs des passagies. 



— 280 — 

Irium solidos regalium non excédant nec fraudem 
in his aliqiiam facient uel fieri pacientur et sub 
eodem sacramento concludent quod si quid contra 
ordinaciones infra scriptas uiderint aut perpen— 
derint fieri per dominos nauium uel cargatores uel 
eciam aliquos ipsorum per unum uel plures de col- 
legis suis hoc protinus curie nunciabunt jurabont 
eciam quod nihil promiserunt uel dederunt uel 

dabunt uicario uel rectori uel alicui de socijs suis 
uel officialibus curie uel alicui alij ut in hoc officie 
ponerentur uel quod in eo remanerent erit autem 
eorum officium quod omnes naues que cum pere- 
grinis transire disponent in passagio cui ipsi pre- 
erunt inspiciant diligenter et considèrent ac men- 
surent ut sciant quod peregrinos comode porlare 
poterunt uel si peregrinos eum equis permixtim 
portauerint sciant similiter quot peregrinos et quot 
equos portare comode poterunt et numerum ipso- 
rum reddant curie in scriptis in cartulario curie 
conscribendum et eundem Dominus nauium singu- 
larum ne possint se per aliquam ignoranciam ex- 
cusare. 



Sane in hoc numéro placias illas non compu— 
tent que ab antennis anchoris et focone necessario 
pluries occupantur sed his arbitrio suo detractis 
illas solas in numéro computent quibus contiiHie 
et comode uti poterunt peregrini et hoc faciaut 
obseruatores infra tempus quod eis a curia prefi- 
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getur tenentur eciam ofBcio sibi iniunclo uictua- 
lia que a cargatoribus immittentur diligenter ios- 
picere adiunctis sibi in hac inspcciione dominis 
nauium singularum an sint bona et sufficiencia et 
quid uiderint emendandum iniungere et precipere 
cargatoribus sub pena uinginti lib. in quam inci- 
dent cargatores et hec pena curie applicabitur si 
eis non paruerint in hac parte. 



Ad eorumdem eciam ofQcium pertinebit in- 
teresse recollectioni peregrinorum in singulis na- 
uibus prout inter se conuenerint scilicet ad minus 
ut duo ex eis inlersint si omnes non poterunt 
interesse et inspicere et audire tune si quid in 
fraudem peregrinorum in placijs uel in alijs factum 
fuerit etpro uiribus omnia facere emendari et quod 
per eos expediri non poterit renunciare curie sine 
fraude incumbit eciam ipsorum officie ut omnes 
fraudes quas siuerint per cargatores uel dominos 
nauium uel alios qui ofûcium habent in nauibus 
fieri contra peregrinos curie denuncient punienda 
quod si in officio suo remissi fuerint uel eciam quod 
absit iuramenti proprij transgressores pro quali- 
tate excessus arbitrio curie puniantur medietale 
pêne in portus refectionem modis omnibus expen- 
denda. 



Huic de nouo addimus quod nullus de pre- 
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dictisolïicialibus supra eonstitutis scu constituen— 
dis per se uel per inlcrpositam personam audcal 
ucndere uinum uel alia uictualia alicui uel ali- 
quibus cargatoribus nauium predictarum uel alijs 
pro eis et si contra fecerit aliquis predictorum 
officialium arbitrio rectoris comunis Massilie pu- 
niatur. 




CAPUT XXXTI. 

De duobus probis uiris constituendis ad pannos 
uendendos et cannandos (^)- 

'uoNiAM in ciuitate Massilie tam inter dues 
quam extraneos negociaciones pannorum conti- 
nue frequentantur in quibus aliquando et multocies 
propter in scienciam et ignoranciam émeutes et 
uendentes uicissim decipiuntur id circo statuimus 
hocpresenticapitulodeincepsfirmiterobseniandum 
ut duo probi et légales homines ciues Massilie non 
tamen draperij nec socij draperiorum nec hospites 
mercalorum extraneorumeligantur quando ceteri 
ofQciales qui quidem uideant et cannent pannos qui 
uendentur et ementur uelpermutabuntur in Massilia 
ad peciam uel pecias alicui uel aliquibus ucl inter 
aliquoset cosdem pannos inspiciant etper quos de- 
cidantur emendentur aptature sint adobature et 
tache et malefacture et alia uitia et corrupcix)nes 
ipsorum pannorum et longitudines et breuitates 

(1) De deux honnêtes hommes établis pour la vente et le mcsuragc 
des draps. 
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dictorum pannorum si dicti panni in aliquo longio- 
res uel breuiores inuenirentur quam uenderentur 
uel permutareniar ita scilicet ut secundum illo- 
rum duoram proborum hominum estimacionem et 
arbitrium qaestiones predicte que super predictis 
pannis mouerentur cognita tamen primo ueritate 
ab eisdem de piano et non secundum formam iu- 
dicij sed quod eis uidebitur iustius dicte questio- 
nes sopiantur sacramento tamen ab eisdem 
duobus probis hominibus prestito rectori uel 
consulibus semel tamen in anno tempore elec- 
tionis ipsorum de predictis et super predictis légi- 
time peragendis eo quod mensuracio seu cannacio 
et inspectio seu cognicio dictorum pannorum 
debeat fieri infra quinque dies computandos a 
tempore contractus nisi remaneret de uoluntate et 
consensu dictorum contrahencium uel iusto im- 
pedimento dictorum proborum hominum et quod 
instrumentum seu instrumenta dicti contractus de- 
beat uel debeant fieiiintercontrahentes quicunque 
tamen ipsorum contrahencium postulauerit usque 
ad très dies computandos a die decisionis facte 
questionis seu questionum dictorum pannorum. 



Statuentes insuper quod hoc fieri sit de uo- 
luntate et assensu dictorum merCatorum tam pri- 
uatorum quam extraneorum quod pro qualibet 
pecia excedenle quantitatem seu mensuram septem 
cannarum dentur duo denarij exceplis pannis grane 
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pro quibus dentur pro qualibet pecia quatuor de- 
narios de illis uero pannis qui sunt septem canna- 
rum et infra detur unus denarius solum modo pro 
qualibet pecia cuius quantitatissuperius dicte singù- 
larum peciarum pannorumdet medietatem uenditor 
et aliam medietatem emptor uel permutator cuius 
pecunie medietas sit comunis et alia mcdietas dic- 
torum proborum hominum pro remuneracione sui 
laboris ethecomnia supradicta intelligi uolumus si 
forte aliqua discordia uel questio esset uel orire- 
tur inter émeutes et uendentes. 



CAPVT 3EXXTII. 



De satisdacione a campsoribus comunis seu curie 

Massilie prestanda (^)- 




[tatuimus quod nullus possit uel debeat esse 
campsor uel nummularius nisi fuerit ciuis Massilie 
et satisdederit ydonee ad cognicionem rectoris uel 
oonsulum Massilie per CGC marchas argenti sci- 
licet quod bene et fideliter exerceat ofQcium 
suum et tute et secure cum eo contrahatur uel 
quasi addentes eciam huic capitule quod pre- 
dicti campsores et quilibet eorum iurent tem- 
père predicte satisdacionis ad sancta Dei euan- 
gelia scribere fideliter et sine fraude manu pro- 
pria si scribere nouerint in cartularijs suis data 
et accepta et non absentareseaMassilia in fraudem 
credilorum suorum si uero scribere nesciuerint te- 
neantur habere et habeant quendam fidelem scrip- 
torem secum qui ea scribat et scribere teneatur 
speciali sacramento ab eo prestando fideliter et 
bona fide. 



(1) De la caution qui doit ^trc Tournie par les changeurs au conseil 
de la commune de Marseille. 
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Prediclam aulern satisdacionem CGC marclia- 
rum intelligimus interponi ad securitatem illorum 
qui cum dicto campsore contrahent uel quasi con— 
trahent racione officij dicte mense nummularie ita 
quod predicti fide iussores seu constitulores uel 
quocunque modo intercessores e t eorum bona et qui- 
libet eorum in solidum teneantur et ex sexpresentis 
statuticogantur ressarcirepredictis contrahentibus 
seu quasi contrahentibus usque ad dictas CGC mar- 
chas omne dampnum quod per defectum persone 
uel rerum dicticampsoris passi essent dicti contra* 
hentes seu quasi contrahentes super contractibus 
seu quasi contractibus cum eo uel alio pro eo faa- 
bitis racione officij campsorie et huiusmodi satis- 
dacio de tribus in tribus annis renouetur. 



Item si aliquis de predictis campsoribus in 
fraudem créditons seu creditorum qui racione fidei 
mense nummularie cum eo contraxissent uel quasi 
contraxissent aufugeret uel se absentaret. Ita quod 
requisitus a rectore Massilie ad instanciam credî- 
toris sui uel creditorum non inueniretur aut inuen- 
tus non compareret suis creditoribus satisfacturus 
arbitrio dicti rectoris Massilia pecuniariter pu- 
niatur et ob transgressionem sui iuramenti propr 
ter dictam fugam perpétue sit infamis. 



CAPUT XXXVIII. 



De statuendis tribus probis uiris super minislerio 

Blanquerie (^)- 




[tatuimus ul eligantiir quando céleri officiales 
1res discret! uiri boni et fidèles et ydonei ministerio 
blanquerie qui debeant curare et inquirereut adu- 
bum blanquerie bene et fideliter peragatur et qui 



(1) De Vétahliiîement de trois hommes probes sur le ministère 
(capitainerie) du quartier de Blanquerie. 

La ville divisée en 6 quartiers appelés sixains , au 13» siècle , ne le 
Tut plus qu'en 4 à partir de 1560; ces 4 quartiers portaient les noms, 
en 1790, de Corps de ville {a), de Blanquerie (b), de Cavaillon (g) et de 
Sain^^ean (d). La surveillance de chacun était dévolue à an officier 
appelé capitaine ; chaque capitaine avait un drapeau diflérent de celui 
des autres et commandait un certain nombre d\ rchers, dont un avait 
le titre de brigadier, pour l'administration de la police dans leur arron» 
dissement. L'enseigne ou drapeau du Corps de ville était blanche , 
celle du quartier de Blanquerie était bleue et blanche, celle du quartier 
de Cavaillon , blanche et rouge , et celle du quartier de Sainte Jean, 
ronge et noire. 

L'uniforme des gardes de ville était bleu avec des boutons et galons 
blancs. 

(A) Le quartier de THÔtel de Ville. 

(b) Le quartier en deçà du port . 

(c) Le quarUer des Carmes . 

(d) Le quartier de St-Jean en allant vers la Major. 

//. 19 
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tîciain habeant ciiram quod nullus aiuleat afferre 
in Massiliam herbas incameralas seu mixtas imo 
ille que apportabuntur apporlenlur in MassîUa 
innnde. 



Addentes eciam quod nullus blanquerius au- 
deat de cetero cmere herbas incameratas seu mix- 
tas uel de eis operari et quisque qui cordoanum 
apportauerit siuc adobauerit teneatur sacramento 
quod miitat ad minus terciam partem doros uel de 
fausil mixtim el si quis contra predicta uel aliqiiid 
depredictisfeceritpuniaturin decem libr. reg. Sfïh 
tuentes similiter quod hoc capitulum preconisetar 
per ciuitatem Massilie et predicta prohibita ut su- 
pra in penam ipsa prohibita apportantis seu addu- 
centis in hanc ciuitatem seu uendentis eam igné in 
loco publico concrcmetur et qui eas res predictas 
prohibitas uendiderit precium quod iam inde sibi 
solulumfuerat perdat et curie Massilie applicetur. 



Item statuimus quod postquam aliquis appor- 
tauerit uel adduxerit ad ciuitatem Massilie per mare 
uel per terram herbas predictas non possint postea 
indeextrahi uelexportari postquam illeherbeerunt 
in Massilia uel in portu MassiUe citra Turretara. 



CAPUT XXXVIIIT. 



De publico precone {^) 




JENERALiTER decemimus ut preco publicus ci- 
uitatis Massilie ieneatur annuatim iurare se bona 
fide preconatus officium exercere et quod ipse ha- 
l)eat secum boDam unum socium et ydoneum in 
dicto officio qui eum adiuuet et qui idem sacra- 
mentam faciat et in sacramentali ponatur quod 
preconisabunt secundum suum predictum officium 
quociens opus erit et quantum de singulis rébus 
preconisandishaberedebeant etnonplus scilicetde 
dolio uini unum denarium et unum cothofle uini te- 
neat ab uno denario usque ad très obolos et de 
porco duos denarios de asino très denarios de alijs 
bestijs grossis très denarios in die et de nocle qua- 
tuor denarios de claue porte duos denarios de 
claue capsie très denarios denaue cridenda sex de- 
narios et tie alio ligno quatuor denarios de incanto 
nauis très solides et de alio ligno sicut de galea 
duos solides de uestibus perditis duos denarios 
de domibus et alijs honoribus preconizandis qua- 

(1) Du héraut public . 
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luor denarios de seriio et de serua duos denarios de 
infantibus erratis duos denarios in die et de nocie 
très denarios. De instrumento amisso et alijs scrip- 
turis amissis très denarios et de consimilibus. Et 
insuper quociens contra fecerint aufferantur ei per 
curiam singulis uicibus decem sol. nomine pêne. 



Item statuimus quod in preconizacione uini 
dicatur a precone precium uini ad quam racionem 
uendetur millairola uini hoc est pro quo precio 
et postea nuUatenus augeatur precium illud nec 
mensura ibi posita ab inicio minuatur et quod talis 
sit mensura et mensuracio ne uerset et si quis 
uenditor uini tabernarius uel alius uenire presump- 
serit contra hec puniatur inde quociens contra hoc 
fecerit in uiginti sol. uel a rectore uel consulibus uel 
curia Massiiie ex quo eis inde constiterit decer- 
nentes insuper ut quilibet uenditor debeat habere 
et habeat dimidium dozenum et dozenum. 



Addimus huic statuto quod rector comunis 
Massiiie faciat fieri de pecunia comunis uiginti 
quatuor mensuras de cupro ad talem mensuram 
quod quatuor de predicto numéro faciant unam 
millairolam et cum illis uiginti quatuor mensuris de 
cupro debeat mensurariomne uinum quod uende- 
tur in Massilia en gros et non debeat mensurari 
cummillairoUauel cum alijs mensuris nisi illemillai- 
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rolle peripsos ementem et ueadentem uelalios pro 
eis eorum consensu essent approbale et coequate 
cum predictis mensiiris de cupro taliter quod dicta 
millairola faceret quatuor de dictis measuris cupri 
et cum ista obseruacione liceat dictum uinum uen- 
ditum en gros portari ad locum ubi uoluerit emp- 
tor et qui contra fecerit debeat soluere curie sin- 
gulos très solidos regalium pro singulis millairolis 
quociens contra fiet et de hac pena soluat uenditor 
medietatem et emptor aliam medietatem et bas 
predictas uiginti quatuor mensuras cupri teneat 
apud se ille qui tenebit millairollas comunis pro 
comuni Massilie et maneant signate de signo co- 
munis liceat tamenunicuiquepersonehabere quar- 
tinum et médium quartinum secum infra domum 
suam. 



CAPUT XI.. 



De Corraterijs (^)- 




loNSTiTuiMus ut omnes corraterij rerum mobi- 
lium uel immobilium teneantur annuatim in festo 
Sancte Marie Candelarie innouare et de nouo 

(1) Des corratiers. 

Les corratiers ( courtiers ) appelés aussi censeaux , agents de 
change, proxénètes y gr aheleur s, oiikié\.éxé\xu\^ en corps et leurs fonc- 
tions érigées en orfice sous le titre de courtiers royaux de change , 
banque et commerce, héréditaires de la ville de Marseille, par lesédits 
du roi, du mois de mai 1692 et du mois d'août 1709, le premier donné 
au camp devant Namur et le second à Mariy. 

Le règlement, approuvé par les lettres patentes du mois d'août 1654, 
fiie le nombre des courtiers de Marseille à 40 ; il établit entr*autres 
choses, art. YI, qu'ils ne pourront recevoir aucuns deniers, présents, 
promesses, ni récompenses , des mariages qu'ils traiteront, ce qu'ils 
feront gratis pour la révérence de ce sacrement, (a) 

L'édit de 1709 permettait aux courtiers de Marseille de posséder 
leurs offices conjointement et sans incompatibilité avec tous emplois et 
charges, à l'exception des offices de judicature seulement , et d'en 
faire les fonctions sans qu'il leur soit besoin d'arrêt ni de lettres de 
compatibilité dont nous les avons dispensés par le présent édit. Et afin 
de leur attirer d'autant plus la confiance du public, voulons que les deux 
premiers Syndics de leur corps agent entrée , séance et voix consul" 
tative dans la Chambre de Commerce de ladite ville de Marseille et 

A) Manuscrit appai leiiant à l'un dus aulcuis. 



— 296 — 

facere sacraineutum curie Massilie eo modo quod 
coDstilulum est et nullus nisi ciuis Massilie possit 
esse corraterias nec se audeat intromittere de 
corrateria exercenda aliquis eciam ciuis nisi illi 
qui sacramentuiD dictum fecerint et in sacramen- 
lali ponatur quantum de singulis rébus habere de- 
beau t et non ultra et qui et quot in officio corraterie 
esse debeant sit in prouisione curie et nullus cor- 
raterius possit esse particeps earum rerum de 

qu'ils jouissent des mêmes honneurs et privilèges que les autres partie 
culiers qui composent ladite Chambre de Commerce. 

Le même édit leur altribaait des gages , le droit de commilthnas (a) 
en la chancellerie près la Cour du Parlement de Provence etVexemp^ 
tion de tutelle , curatelle et toutes autres charges de ville et de police , 
de logement de gens de guerre et autres privilèges dont ont joui ou dû 
jouir lesdits courtiers, sans qu'ils puissent être taxés à l'avenir. 

L*édit de 1692 maintenait à 46 le nombre des courtiers de Marseille ; 
celui de 1709, revenant sur l'ordonnance du mois de novembre 1708, 
en fixait définitivement le nombre à 60. 

Les Statuts du corps des sieurs Courtiers royaux de Marseille de 
l'année 1713, porte, art. YIII , que les Courtiers ne prendront pour 
leur droit de courtage, savoir: des marchandises jusques d 1,200 
liv. 1/2 o/o» tant du vendeur que de l'acheteur , et lorsqu'elles exeé" 
deront ladite somme, un 1/3 0/0; des biens immeubles, bâtiments de 
mer et noHsement d'iceux , 1 0/0 , toujours de l'une et de Vautre des 
parties ; et à l'égard des remises , 1 par mille , tant de celui qui diS' 
pose ou prête , que de celui qui prend ou emprunte, et pour les assu" 
rances, 1 sol par écu de 3 livres, sur la prime d'icelles, le tout sui- 
vant l'usage. 

(a) Le droit de commitlimus n*avait lieu que dans les causes civiles , per- 
sonnelles , possessolres et mixtes , et pour une somme au moins de 200 Hv. 

Ces lettres étaient nécessaires à ceux-mômes qui étaient notoirement pri- 
vilégiés, à peine de nullité des procédures tt jugements. 

Celui qui abusait du rommi7/imii« pour dfttes feintes était condamné ài5001 
d'amende. 
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quibus crit corralerius et quod scienter non faciet 
uel sustinebit dampnum ciuium Massilie in emeiido 
uel uendendo . Statuentes ia super quod dicti cor- 
raterij teneantur denunciare clauarijs comunis Mas- 
silie uel eorum scriptoribus quicquid uendent 
hominibus extraneis et quicquid ab eis ement 
ethec faciant ipsa die dicta qua predicta emerint 
uel uendiderint. Et si contra predicta fecerit uel 
facere presumpserit puniatur inde arbitrio rectoris 
et insuper expellatur de officio corraterie et per 
ciuitatem Massilie cum tuba preconisetur qua de 
causa remotus est ab officio iurabunt autem se fi- 
dem gerere in officio omnibus qui eorum ministe- 
rioatentur et quod non habeant partem in eo de 
quo erunt corraterij nec accipiant pro corrateris 
ultra quantum recipi consueuit et quod auera 
ciuium non uilificabunt nec abatran ut préférant 
auera extraneorum et quod auera uenalia tene- 
buntur ex débite sui officij primo offerre et ex- 
ponere uenalia ciuibus Massilie quam extraneis et 
ipsos ciues in hoc preferre extraneis et quod te- 
neantur dicti corraterij sui officij sacramento non 
uendere necuendi facere nec baratare aliqua auera 
incamerata et si alicubi in Massilia talia auera 
sic incamerata sciuerint teneantur bec manifestare 
illis duobus probis hominibus qui erunt constituti 
a comuni Massilie super aueris incameratis. 



Hoc eciam siatuenles quod aliquis Chrislianus 
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uel iudeus seu aliquis alius masculus uel femina 
non possit uel debeat seu audeat esse corraterius 
in Massilia uel eius districtu super aliqaibus ma- 
trimonijs contrahendis de quibus debeant habere 
uel a capere aliquam pecuniam uel aliquid loco 
pecunie seu aliquam remuneracionem uel promis- 
sionem seu aliquam spem per quam sperent ali- 
quid habere occasione alicuius matrimonij . Et si 
aliquis contra predicta fecerit uel uenire presump- 
serit quod accepit reddere compellatur. et nichi- 
lominus puniatur a rectore uel consulibus Massilie 
authoritate huius capituli in uiginti quinque libris 
reg. cor. pro qualibet uicequa contra fecerit quam 
penam si soluere nonpoterit per ciuilatem Massilie 
fustigetur. 



CAPUT XL.I. 



De mis qui preerunt super fado partis 
bladis et farine (1). 




[resenti constituto sancimus ut quatuor probi 
uiri et légales et ydonei eligautur quando ceteri 
officiales qui debeant preesse et prouidere diti- 
genter et omni cura super facto bladi et farine 
et panis in Massilia. Ita quod aliqua falsitas siue 
decepcio aliqua in his fieri non possit et qui duo 
uiri habeant plenam potestatem quot uicibus no- 
ient enquirendi uenditores bladi et farine et panis 
et si quid ab aliquibus circa ea maliciose actum 
repererint notificent ea rectori uel consulibus ar- 
bitrio suo punienda. 



Addentes huic capitule quod si panes facti in 
Massilia ad uendendum ab aliquibus personis lion 
fuerint inuenti iuste facti uel non bene cocti uel 
non iusti ponderis arbitrio illorum uirorum qui ad 
hoc constituti fuerint quod ille persone quarum 

(1) De ceux qui veillent aux bleds , à la farine, aux boulangers et 
au pétrin. 
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erunt ilii panes aliam penam non paciantur nisi 
ut infra sequitur uidelicet quod frangantur panes 
illis personis a dictis probis uiris uel ab aliquo 
alio iussu eorum quos panes illi probi uiri authoritate 
hnius capituli frangere per se uel per alium suo 
arbitrio teneantur in duas partes et minor pars de 
illis sit ipsius frangentis in penam illius cuius erat 
ille panis aliam uero partem restituant seu dimit- 
tant ibi sic fractam illi cuius erat. 



Addentes huic capitulo quod rector uel con- 
sules teneantur facere iurare infra octos dies 
post consiliarios electos generalis consilij furna- 
rios et furnairones et posterios furnorum quod 
omnem panem coquent uel coqui facient bene et 
bona fide et sine fraude ad utilitatem illorum 
quorum est ille panis uel qui ement panem illum. 



Addentes insuper quod sub predicto sacra- 
mento furnariorum comprehendatur quod post- 
quam uniuersum panem illius cocte in furnaue- 
rint non recédant a furno sed ibi maneant aut 
alium ydoneum ibi dimittant causa custodiendi et 
bene coquendi panem donec uniuersus panis fuerit 
de furno extractus competenti hora et si occa— 
sione maie coquendi uel custodiendi panis amit- 
tetur uel deteriorabitur compellantur dicti furnarij 
restilucre arbitrio curie totum danipnum sine mora 
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scilicet infra duos dies post qiierimoniam factan) 
in curia et lioc sub pena dupli curie applicanda 
ultra dampni restitucionem. Ita quod predictum 
dampnuin possit probari cum taxacione iudicis per 
sacramenlum credulitatis nuncij uel familie que 
pro dicto pane coquendi fuerint ad dictum fur- 
nium destinata seu transmissa seu per sacramen- 
tum illius persone que transmisit aut nomine suo 
interfuit , uel cuiuslibet alterius persone maioris 
quatuordecim uel duodecim annis de illa domo 
cuius est panis que uiderit faciionem panis in domo 
ante transmissionem panis factam de domo ad 
furnum et sit in electione dampnificate persone 
utrum uelit tune recuperare panem sic deteriora- 
tum uel estimacionem tocius dampni et peiora- 
menti cum precio panis et dimitlere panem. 



9e 



CAPUT XI^II. 



De slratis publicis extra Massiliam nidendis et 

allargandis (1). 




lONSTiTUiMus quod duo probi uiri quando ceteri 
ofBciales eligentur eligantur et eligi debeant qui 
debeant uidere stratas publicas que sunt extra 
Massiliam in territorio Massilie et si eas nimis 
slrictas inuenient quod faciant eas allargari se- 
cundum quod eis uidebitur bona fide. 

(i) Des chemins publics hors de la ville. 

Les chemins communaux devaient avoir au moins deux cannes (a) 
de largeur, et les chemins voisinaux cinq pans (B).Le terrain pris pour 
l'élargissement de la voie publique ou pour le passage dans une pro- 
priété close pour arriver dans son fonds , était payé le double de sa 
valeur, laquelle était fixée par les atterminateurs (c). 

(A) k mètres. 

(b) 1 mètre 25 centimètres. 

(c) Manuscrit appartenant à l'un des auteurs. 




CAPUT XI.III. 

De Tabula maris (0- 

[rdinamus perpétue et inuiolabililer obseruan- 
dum quod tabula maris teneatur in domo clauarie 
comunis Massilie et illam expédiant clauarij prout 
exegit eorum officium et quod sit ibi scriptor bonus 
diligens et fidelis qui omnia scribat fideliter et sit 
in clauaria quotidie ne mercatores cum se expe- 
dire uoluerint retardentur et predicta expedicio 
fiât in dicta clauaria. 



Addentes eciam huic capitulo quod nullus 
expediatur nec iuret super expedicione mercium 
seu quarumlibet rerum alibi quam in clauaria et 



(1) De la table de la mer. On désignait ainsi le bureau où des offi- 
ciers municipaux appelés clavaires , percevaient les droits établis sur 
rentrée et la sortie des marchandises. Les droits de claverie ou de 
douane perçus sur les articles apportés par les étrangers dans le port 
de Marseille, s'élevaient ordinairement à un denier par livre. Voyez, 
du reste, les Statuts commerciaux et maritimes de Marseille en 1228, 
insérés dans le 1er vol. , pag. 327 et suiv. 

//. 20 



30G — 



nisi unus clauarius sit ibi presens ad minus et 
scriptor clauarie et quod in presencia illius merca- 
toris qui soluerit denarij reponantur in arca uel 
archis dicte clauarie. 



Item statuimus quod omnes intraie et ob- 
uenciones et reditus et auenture seu procaôsia 
ciuitatis et comunis Massilie que erunt in denarijs 
incontinenti cum habite fuerint et perceple re- 
ponantur in arca clauarie predicte per clauarios 
uel per aliquem ex eis. 



CAPUT XLIIII. 

Quod nemo teneatur bis dacitam preslare pro 

eodem auere (i). 




Iecernimus generaliter obseruandum qaod si 
mercatores apportabunt uel apporlari facient aue- 
ra uel merces aliquas in Massilia uel eius ter- 
rilorio per pelagus uel per riperiam undecunque 
pro quibus uelquarum occasione semel dederint 
uel soluerint dacitam tabule galearum de mare uel 
illi seu illis qui ad négocia maris expedieuda sunt 
uel erunt pro tempore constituli siue uectigalia 
inde dandum constitutum uel eciam constituendis 
in Massilia si postea uolent merces uel auera dicta 
extrahere de Massilia pro quibus semel ut dictum 
est dederunt uel dabunt aut soluerunt dacitam 
predictis pro comuni Massilie aut alijs pro eis 
liceat hoc dictis mercatoribus uel alijs predictis 
facere absque omni dacita tabule dicte denuo inde 
danda. 



(1) Que nul n'est tenu à donner deux fois le dacita. 

On entendait par dacita les droits de claverie imposés sur les mar- 
chandises à leur entrée ou à leur sortie du port de Marseille ; mais 
quand les marchandises étaient réexportées, elles ne payaient plus en 
sortant le dacita, que l'on aurait dû acquitter si elles n'avaient été 
frappées de l'impAt à leur arrivée dans la ville. r ^ ^ 



CAPUT XtV. 



De pipere dando religiosis domibus (l) 



> ^^ 




[tatuimus quod piper illud quod domini Massilie 
olim donauerunt uel reliquerunt domibus uel locis 
religiosis dandum uel soluendum super redditibus 
exeuntibus occasione portus uel ripe Massilie uel 
pro eis faciant reclor aut consules dari per ofB- 
cium suum sine mora postquam requisiti fueriDt 
uel interpellati a domibus diclis uel locis religiosis 
terminis statutis de bis uero que in hoc statuta 
continentur rector uel consules Massilie sacra— 
mento minime teneantur. 



(1) Du poivre que l'on donne aux maisons religieuses. 

Lesjaifs, en Proveoce, s'étaient attribué le commerce des épiceries; 
aussi les redevances auxquelles on les assujettissait consistaient son- 
Yent en épices. Lesjuiveriesd'Àix, de St-Maximin, de Lambesc, etc. 
payaient tons les ans une h deui livres de poivre à l'archevêque d'Àix; 
celles de quelques villages n'en payaient qu'une demi-livre. Lajuiverie 
de Malaucéne était taxée à un cens annuel consistant en une livre de 
poivre, une de gingembre et une de cire, pour le droit d'avoir un ci* 
metiére particulier et une école hébraïque. En 1385 , le roi de Pro- 
vence imposa k toute la nation juive de ses états un tribut consistant 
en 60 livres de poivre {Bi$t. du commerce, par Depping). 



CAPVT XLVI. 



De uasis nauium (i). 
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[oNSTiTuiMus ut comuDG MassiHa habeat nasos 
magnos et paruos ad naueset ad alia ligna uaran- 
da (2) eosque teneat bene aptatos et paratos ua- 
randum expensis comunis et quicunque nauem 
aut aliud quodcunque lignumuarareuolent a modo 
illud uareat cum dictis uasis duntaxat ita tamen 
qaod pro iade dentur et soluentur comuni Massilie 
de naue mille quintalium uiginti sol. et non plus 
uel ad eam racionem si qua nauis forte erit plu- 
rium quintalium mille qualiscunque fuerit et de 
alijs singulis lignis illis quecunque inde uarabuntur 
et nemo audeat uel possit tenere deinceps uasos 
aliquos in Massilia cum quibus naues uel aliqua 
ligna uarentur nisi comune Massilie uel alius seu 
alij nomine dicti comunis et pro eo. 



Addentes quod si contigerit aliquem uel ali- 

(i) Des instruments employés pour la mise à l'eau des navires, 
(2) Laocer an vaisseau ( Glossaire de Ducangc). 
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quos indigere raaioribus uasis uel alijs quam co- 
mune habeat possit eos quales uoluerit habere 
et cum eis uarare soluendo lamen pro inde co- 
muni Massilie tantum quaDturo solueret si cum 
uasis coraunis uararet. 



Item statuimus quod comune Massilie pro 
galeis uel alijs lignis suis uarandis nichil soluere 
teueatur. 



CAPUT XLTII. 



Quod una quoque nauis de ultra mare ueniens 
afferatunambalistam comiini (0- 
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loNSTiTuiMus ut rectores uel consules Massilie 
compellant omnes dominos uel ductores nauium 
de ultra mare ueniencium in Massiliam ut dent 
uel afferant in quolibet dicto uiagio comuni Massilie 
balistamunaro de cornu uel de cornouel deduobus 
pedibus prout nauis maioris uel minoris erit pon- 
deris et rector uel consules dicti aut alius uel alij 
pro eis ea arbitrabuntur eaque balista computetur 
in auarijs et eligantur et eligi debeant singulis 
annis cum eligentur alij ofBciales duo probi uiri 
Massilie boni et ydonei qui teneanlur et debeant 
uidere et numerare et regardare omnes balistas 
comunis Massilie aptarique facere si opus erit et 
in scriptis quotquot sint uel fuerint redigere an- 
nuatim inicio officij sui scilicet tam illas quas pro 



(1) Que tout navire venant d* outre-mer , sera obligé d'apporter une 
baliste à la commune. 

Voyez ce qui a été dit au sujet du don de cette baliste, dans le l«r vo- 
lume, page 356 et suivantes ; ainsi que dans Gelui-<;i , page 43. 
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tempore tune iuuenerint quam illas que comuni 
dicto allate erunt et scire et inquirere ubicunque 
sint et hoc eciam teneantur recognoscere quater 
in anno et facere diligenter et easdem balistas 
infra domum unam tutam et bene coopertam in- 
clusas uel catenis ligatas tenere ^t in tali loco 
ubi sint secure a furibus uel alijs eas maie ca- 
père uolentibus. Et quod notarius clauarie te- 
neatur speciali sacramento scribere dictas balistas 
in quodam cartulario appariato dictis balistis ad- 
monicionem dictoruoi proborumuirorum quodcar- 
tularium custodiant et custodire teneantur pre- 
dicti probi uiri si uero dictus rector uel consules 
uellent quod uice et loco balistarum de corno af- 
ferentur baliste duorum pedum sit in ipsius elec- 
tione et consulum qui pro tempore fuerint ultra 
mare an de corno uel de duobus pedibus et quod 
de duobus pedibus pro una de corno et si forte 
nauis aliqua de partibus ultra marinis apud Mas- 
siliam ueniret que balistam ut supra détermina- 
tum est comuni Massilie non afferret uel daret 
statuimus ut rector uel consules Massilie qui tune 
pro tempore erunt teneantur constringere uel com- 
pellere dominos nauis illius uel ductores et mer- 
catores qui ibi de dicto uiagio uenient ad dictam 
balistam comuni Massilie prestandam uel pro pre- 
dicta naue dandam et bec antequam nauis expo- 
neretur in Massilia et quod omnes dicte baliste 
et alie dicti comunis signentur tali signe comuais 
quod non possit inde de facili remoueri. Et die- 
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tum est quod omnes doraini uel ductores nauium 
teneantur dare uel afferre comuni Massilie in quo- 
libet dicto uiagio unam balistam de cornu secun- 
dam quod supradictum est sic intelligimus quod 
naues templi uel hospitalis de eo faciendo minime 
teneantur. Hoc saluo quod si in dictis nauibus 
templi uel hospitalis mercatores unus uel plures 
uenerint nichilominus ijdem mercatores ad pre~ 
diciam balistam dandam strictius compellantur! 
Simiiiter quod dictum est superius de custodia 
dictarum balistarum locum habeat in omnibus 
balistis dicti comunis nisi forte in eis que ad ali- 
qoiad partes uel loca alia extra Massiliam predicto 
cofioiuni portarentur uel mitlerentur extra Massiliam 
permansure. 



Item staluimus quod non liceat rectori uel 
consnlibus Massilie qui pro tempore fuerint nec 
cuiquâm alij commodare uel precario concedere 
aticui persone nec uUo modo alienare seu pignori 
obligare aliquam de dictis balistis comunis. Et 
quicumque consiliarius uel alius de Massilia de- 
derit consilium uel auxilium in consilio uel extra 
quod predicte baliste uel alique earum accom- 
modentur uel donentur seu precario concedantur 
aut obligentur seu alio modo âlienentur puniantur 
a rectore seu consulibus Massilie pro qualibet 
uice qua laie consilium uel auxilium dederit in 
decem libris regalium coronatorum de quibus nulla 
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fiai restitucio aliquo iempore. Et insuper quod 
consules Massilie uel rectores et syndici qui pro 
tempore fuerint teneantur suo [sacramento et de- 
beant inquirere diligeater et recuperare pro co— 
muni Massilie aut petere per se uel per alios om- 
nes balistas uel eciam earum precium si inueneri 
uel haberi non poterunt quod ualebant que apor— 
tare sunt uel fuerunt retrorsum uel date comuni 
"dicto uel alias ab eo comuni acquisite illas que 
non sunt uel essent in posse comunis et quod 
in predicta inquisicione balistarum uel earum 
occasione requiratur per sacramentiim uerîtas 
indë a clauarijs et eciam rectoribus et alijs of- 
ficialibus qui retrorsum fuerunt uel extiterunt 
inter of&ciales Massilie super eo quod illi omnes 
dicant inde quidquid sciunt pro dicto comuni et 
quod omnes supradicte baliste scribantur in car- 
tulario publico comunis predicti quales sint et 
cuiusmodi forme et a quibus uel pro quibus 
nauibus et unde et a quo uel a quibus habite 
et similiter idem fiât de omnibus alijs balistis 
que deinceps a dicto comuni predictis modis 
uel aliler habebuntur. 



CAPUT lULVm. 



De catenis ferreis perpétua conseruandis (0 




[tatuimus quod uel consules Massilie qui pro 
iempore fuerint in Massilia teneaniur et faciaut 
obseruari et teneri firmiter omnes catenas ferreas 
Massilie que posite sunt per carrerias seu fixe 
in parietibus transuersarum ita quod nemo sit 
ausus aliquam illarum catenarum remouere seu 
facere remoueri nisi forte hoc fieret meliorandi 
causa uel transmutandi loco meliori uel apciori 
ad opus ipsius calene uel catenarum et si quis 
contra fecerit hoc uel ueniet puniatur inde arbi- 
Irio rectoris uel consulum qui pro terapore ibi 
fuerint. 

(1) Des chaînes de fer qui doivent être per péiueliement conservées. 

11 est ici question des chaînes de fer qui pouvaient être placées trans- 
versalement h peu-près à 75 centimètres de hauteur du sol, aui eitré- 
tnités <les mes, principalement de celles q»i avoisinaient les portes de 
la ville. Nous avons lu quelque part que ces chaînes, suspendues en 
temps de paii contre le mur de façade des maisons où elles étaient 
fixées, étaient tendues dès que Marseille devait se tenir sur la défen- 
sive ; qne le but que l'on avait voulu atteindre en les établissant, était 
d'empêcher, au besoin, et surtout nuitamment, l'entrée des gens d'ar- 
mes à cheval. 
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Addentes liiiic capitulo quod rector ucl con- 
sules leneanlur inquirere bona fidc si alique ca- 
tene ia Massilia iurisdictioni comunis Massilic 
supposite ablate suDt uel remote et si quis ablatas 
uel remotas inuenerit alias in eodem loco uel 
alibi ubi melius uisum fuerit faciat restitui et ne 
id quod per hoc statutum ordinatur fieri obmit- 
tatur uolumus ut super huiusroodi cura duo probi 
uiri quando eligeutur ceteri of&ciales statuantur. 



CAPUT XLTIIII. 



De blado carnibus et piscibus non vendendis nisi 
in locis statutis a comuni Massilie (0- 




[tatuimus presenti capitule firmiter obseraan- 
dum quod nemo extraneus deindepossit uel audeat 
uendere aliquod bladum uel farinam quod aliunde 
extra Massiliam afferatur ia Massilia nisi in an- 
nonaria uel in platea (2) que est ante domum templi 
uel in caupolis seu lignis ante dictam plateam 
stantibus et quod oranes bladerij Massilie et sin- 
guli et eorum uxores tenentes operatoria in bla- 
daria comunis Massilie iurent et teneantur iurare 
ad sancta Dei euangelia ab ipsis corporaliter tacta 
quod non immisceant per se uel per alios nec fa- 
ciant immisceri fraudulenteraliquid inbladis allatis 
in operatorijs suis siue sint sua siue aliéna. Et 



(d) Des bled, viande et poissons ne pouvant être vendus qu'aux 
lieux indiqués par les statuts de la commune. 

(2) Une note consignée en marge de la page du manuscrit conte- 
nant ce statut, indique parfaitement le lieu où était située l'annonerie; 
cette note écrite vers la fin du XYI siècle , ainsi que le marque la for- 
me des lettres, est ainsi conçue : blada appelé de lanonnarie du tiltre 
qu'estoit anciennement au deuant la maison du tample où sont les 
magazins près les Augustins. 
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si quis contra fecerit arbitrio rectoris Massilie 
puniatur ab hac tamen conslilucione excipimus 
quod quilibet ciuis inferioris uille Massiliç afferens 
bladum cuiuscumque generis fuerit in Massiliam 
per mare uel per terrain uel quod illud habuerit de 
honore suo possit illud uendere ubicumque sibi 
placuerit sine fraude reuendicionis ciuibus uel ha- 
bitantibus seu residenciam facientibus in ciuitate 
Massilie et quilibet extraneus afferens bladum in 
.Massilia per mare po^sit illud exonerare ubicumque 
uoluerit in Massilia dum tamen illud uendat in 
annonaria comunis quando illud uendere uoluerit 
ueruntamen cum exonerabitur illud bladum an— 
tequam illud sit allatum in botiga possit illud uen- 
dere ubicunque uoluerit ementi ad opus uictus sui 
et familie sue sed non causa reuendendi. 

Item (4) statuimus quod aliquis extraneus uel 
ciuis non possit uendere pisces nisi in piscaria 
comunis uel ante bruginos in scario nauium se- 
cundum quod continetur in gabella piscarie neque 
aliquis ciuis uel extraneus carnes récentes nisi in 
macello comunis uel macello tholonei exceptis 
saluasinis et exceptis carnibus prohibitis quas licet 
uendere in bocaria et si quis contra fecerit punia- 
tur arbitrio rectoris uelconsulum. 



(1) Le sujet des dispositions prises dans cette partie du règlement, 
est indiqué, en écriture moderne, dans la marge du manuscrit ; ainsi 
en regard du passage concernant les épiceries se trouve le mot pisces 
et vis^à-'Vis de Tendroit relatif à la viande est écrit le mot carnes. 



CAPUT li. 

Quod pisces boni et récentes uendantur in pis- 

caria (i). 

m^msDobis cura esse débet ut places qui in 
piscaria comunis Massilie apportantur uendendi 
boni et récentes uendantur et alij qui salsati sunt 
omni putredine careant statuimus fîrmiter obser- 
uandum quod nuili pisces qui dicerentur uel ap- 
parerent récentes uendantur infra Massiliam alicui 
uel aliquibus nisi essent tune récentes cum uende- 
rentur nec pisces salsati uendantur in Massilia nisi 
boni et franchi. 



Et si aliqua persona per se uel per alium non 
tamen ad reuendendum uoluerit emere piscem uel 
pi&fiieià ab aliquo uel aliquibus quod aliquis homo 
^el feimina reuenditores non possint uel audeantse 
. intt0j(nittere de illo mercato nec illum uel illos 
*femere nec aliquam fraudem super eo facere donec 

(1) Des poisions frais et bons devant être vendus à la Halle. 

IL 21 
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ille qui prediclum piscem uel pisces ab aliquo uel 
ab aliquibus non tamen ad reuendendum emere 
iioluerint predictum mercatum in totum relinque— 
rint. 



Statuantes insuper quod nullus reuenditor 
possit uel audeat emere pisces aliquos in quadra- 
gesima usque ad meridiem nisi essent pisces de 
brogino. Et siquisinde predictorum uel alioram 
contrahec uelaliquid predictorum facere uel uenire 
presumpserit puniatur inde uiginti sol. quociens 
contra hec fecerit et uenerit quorum uiginti sol. me- 
dietas sitaccusantis et alia medietas comunisMas- 
silie. Et insuper ille uel illi qui dictos pisces non 
récentes et salsos non franches et uebdiderit uel 
uendideriut teneatur uel teneantur reddere precium 
emptori uel emptoribus. 



Addentes huic capitule ne aliqui uenditores 
piscium uel reuenditores sint ausi abluere pisces 
aliquos infra piscariam comunis uel circumcirca 
nec aliquam aquam fetidam uel lutuosam deablu- 
cione piscium proijcere in carrerijs piscarie uel 
circauel in ipsa piscariaquod si quis contra fecerit 
puniatur pro singulis uicibus in duodecim den. 
quorum medietas sit accusantis et alia comunis 
Massilie ethocpreconisetur. 
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Addentes eciam ut rector Massilie faciat 
omnes et singulos reuenditores piscium iurare ne 
contra ea faciant que in hoc capitulo continentur 
et ea faciat firmiter obseruari. 



Decernentes similiter ut omnes reuenditores pis- 
cium non alibi quam in macello Tholonei Massilie 
ab intrôitu quadragesime usque ad diem iouis 
ebdomade sancte pisces reuendantur. Et si quis 
reuendiderit alibi pro qualibet uice in uiginti sol. 
puniatur cuius pêne medietas sit accusantis et 
alia comunis Massilie cetere autem persone que 
non fuerint reuenditores uel reuenditrices possint 
pisces uendere in solita piscaria Massilie quando- 
cumqueuoluerint sine metu. Adjicientes insuper ad 
cautelam ut hoc statutum per Massiliam annis 
singulis preconizetur. 



CAPVT £.1. 



De lignamine non uendendo nisi m scaribtis (<) 
comuniset de tegulis uendendis in Massilia (^). 




[i Quis fustam uel lignamina aliqua per mare 
apudMassiliam detulerit uel deferet statuimus ut 
nullus reuenditor fustium uel lignaminum dictant 
fustam uel lignamina uel aliquid ex illis emere au- 
deat nisi transactis octo diebus potsquam intra 
missa fuerint et dum erunt in mari nuUatenus et st 
post octo dies fustam uel lignamina uel aliud ex 
ipsis reuenditor emerit uel émet. Et aliquis de ci- 
uitate Massilie de dicta fusta uel lignamina aliquid 
uolet emere decernimus ut ille reuenditor fuste uel 
lignaminis pro eodem precio quo ea habuerit uel 
habebit infra très dies prope sequentes a die qua 
emerit uel émet teneatur illud concedere dicto 
massiliensi uolenti emere. Et si quis reuenditor 
contra hec fecerit uel faciet in aliquo rector uel 
consules Massiliequi pro tempore erunt teneantur 
aufferre et auiîerantur dicto reuenditori ducentos 



(i) Quais (agger ad ripani (Gloss. de Ducange), 
(2) Bu bois qui ne peut se vendre , si ce n'est sur les quais de la 
commune à ce affectés, et des tuiles. 
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solidos nomine pêne applicandos comuni. lia 
quod nulla restitutio ei fiat aliquo tempore de 
qua quidem pena sit tertia pars accusantis et 
residuum comunis Massilie. Decernentes similiter 
quod nullus a modo audeat uel possit discaricare 
lignamina aliqua pro uendendo in Massilia alicubi 
infra portum uel prope illum aut infra Massiliam 
nisiin scari uel scaribus comunis Massilie alioquin 
si quis contra hec predicta uendendo fecerit pu- 
niatur a comuni dicto in sexaginta sol. regalium 
et nichilominus tune compellatur lignamina illa si 
ea habebit uel haberetper se uel per alios adducere 
uenalia aut mittere uel portare. 



Addentes insuper quod rector seu consules 
Massilie teneantur reuenditores fuste cuiuscumque 
generis fusle facere iurare annuatim ut obseruent 
hoc presens statutum. 



Item addimus huic statuto quod nulla per- 
sona sit ausa reuendendi causa emere in Massilia 
tegulas in mari aliquatenus nec intra infra très 
dies postquam caupulus uel lignumin quo appor- 
tata fuerint fuerit exoneratum. Et si quis reuen- 
ditor contra fecerit puniatur inde singulis uici- 
bus in decem lib. reg. coron. Et quicunque ciuis 
Massilie pro suo bastimento inde emere uoluerit 
uel habere ab ipso reuenditore teneatur reuendi- 
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tor eodem precio ipsas tegulas uendere quo emerit 
sub dicta pena infra octo dies postquam dictus 
reuenditor emerit eas. Et ab inde in antea liceat 
dicto reuenditori in illis tegulis lucrari quantum 
poterit. 



CAPUT LU. 

De ponderibus et mensuris conseruandis (^) 

» 3 33 0-o-^^-o-C CCct 




^RDiNAMus ut equitas seruetur in sextarijs et 
eminis et pomaderijs molendinorum et alijs men- 
suris et libris et marchis et alijs pensilibus et in 
cannis dextris et cordis meyllarolis uini et olei 
et in ferro quintaiis et in esmero auri et argenti. 



Et ad bec plenius conseruanda decernimus 
ut duodecim probi uiri annuatim constituantur 
quando ceteri officiales eligentur qui bec quater 
in anno uideant et diligenter inquirant et obser- 
uari faciant bona fide. Decernentes quod si quis 
mensuras dictas aut pondéra non légitima tenuerit 
mensurando uel ponderando cum eisdem puniatur 
inde arbitrio curie et quod dictum est de poma- 
derijs molendinorum fiât a predictis cum consilio 
illorum qui preerunt ponderi portalis laureti de 
que infra fit statim mencio sub rubrica de pondère 
laureti. 

(1) De laconservation des poids et mesures. 



CAPIJT I.IU. 



De pondère laureti (^) 



-•-»-9^-<3 ♦©♦©-€ C-*-^ 




[tatuimus ut unus probus uir et discretus co- 
munis Massilie statuatur ad pondus laureti grani 
et farine cui ponderatori alij officiales ipsius pon- 
deris sint subditi et respondere eidem de redditi- 
bus dicti ponderis teneantur ac reddere racionem 
in singulis dominicis diebus et dictus probus homo 
habeat potestatem etbailliam castigandi prout ius- 
tum ei uidebitur illos qui farinam malemoluerint et 
ille probus homo teneatur coequare pomhaderias 
molendinorum et facere accipi pro ponderacione de 
singulis saumalis quinque eminarum. Et supra 
unum denarium et de omnibus saumatis minoribus 
c|uinque eminarum unum obolum. Et ille dictus 
probus homo teneatur speciali sacramento pon- 



(J) Du poids du lauret. 

On appelait ainsi le lieu où l'on pesait les grains et la farine. Fran- 
çois d'Àix pense que cette appellation \ient du mot vieux et vulgaire 
AURET autrement oratoire ; la porte royale , d'après le même auteur, 
aurait porté le nom de porte du lauret, à une époque reculée. Quoi 
qu'il en soit, le poids du lauret était situé dehors et au devant de la 
porte royale, qui, comme l'on sait, se trouvait à rextrémité Est de 
la rue des Tabres. 
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derare uel facere ponderari ad dictum pondus 
portails laureli totum granum et farinam que ibi 
apportabuntur bona fide et legaliter. Qui si con- 
tra predicta fecerit non teneantur mulaterij uel alij 
aliquidaresibidenarium uel obolum supradictum 
et insuper amittat ea de causa omne ius quod ipse 
habet in dicto pondère et hoc dicimus statuimus 
similiter obseruandum eciam in eo qui ius dicti 
ponderis tune emerit uel incantauerit seu teneret. 
Statuentes insuper quod nuUus mulaterius acci- 
piat de saumata septem eminarum uelocto pro uec- 
tura ultra quatuor denarios et de quatuor eminis 
très obolos et de tribus uel duabus emiiiis uel 
unum denarium et quod superius dictum est de 
coequacione pomhaderiarum a dicto probo homine 
facienda fiât ab eodem pariter cum illis duodecim 
probis uiris uel maiori parte eorum qui ad mensu- 
ras et pondéra ciuitatis Massilie conseruanda et 
coequanda suntuelpro tempore fuerint constituti 
de quibus fit mencio sub rubrica supra proxime 
precedenti. 



Decernentes similiter quod nullus faciat sau- 
matam portandam ad molendinum in qua sintplus 
quam septem emine annone. Et si quis contra 
fecerit taliter quod in saumata dicta inueniantur 
ultra quam septem emine quicquid ultra ea fuerit 
aufferatur inde a dicto ponderatore et in domo 
ubi est pondus illud retineatur et postmodum res- 
titutur pro uno denario. 
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Âddentes huic capitulo quod ponderator 
tetieatur tenere continue ad pondus septem eminas 
farine optime annone de hac terra ex qmbus su- 
pleat defectum saumatarum ita quod incontinenti 
cum saumate farine recognite fuerint deferantur 
ad; doiQum illius uel illorum quorum fuerint. 

Item quod mulaterius pro deferendo accipiat 
de saumata quinque eminarum et ultra duos de- 
narioseta quinque eminis infra unum denarium. 
Et si quis contra fecerit puniatur pro singulis ui- 
cibus in quinque sol. 



Âddentes huic capitulo quod tocius defectus 
farine debeat reddi ut dictum est dampnificate per- 
sonne et hoc sub pena dupli ultra dictum defec- 
tum, Itascilicet quod restitucio defectus sitipsius 
dampnifiqati et pena diuidatur. Hoc modo uide- 
licet ut medietas applicetur curie Massilie et alia 
medietas diuidatur comuniterinter emptorem pon- 
deris et scriptorem qui pro temporeibimanebrt. 
Et de hac pena uolumus teneri tam molnerium 
quam eciam mulaterium scilicet unum quemque 
in solidum eo saluo quod illi ad inuicem scilicet 
unus contra alium scilicet mulaterius contra mol- 
nerium uel e contra teneatur unus alij restituere 
et indempnem conseruare secundum suam pro- 
priam culpam. Ita quod unus non sustineatdamp- 
num pro culpa alterius et prefatus ponderator 
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statim cum farinam ponderauerit supleai ut supra 
dictum est diclum defectum de sua farina et faciat 
incontinenti per illum mulaterium farinam pon- 
deratam reportari ad domum unde et ille ponde- 
rator non admittat postea illum mulaterium ad 
aliquid ponderandum nec sinat eum portare uel 
portari facere sauraatas ad molendum donec ille 
defectus si in integrum reslitutus cum pena su- 
pradicta tam dampnificate persone quam scriptori 
et ponderi. 



Item statuimus quod si ponderator statutus in 
dicto officio ponderandi inueniet plus ponderîs in 
farina quando reportabitur de molendino quam 
ponderabat quando fuit portatum bladum ad mo- 
lendinum quod illud non debeat ponderator uel 
quisquam alius aufferre Uel minuere illi cuius esset 
dicta farina et si contra faceret puniatur in quinque 
sol. pro qualibet uice. 



CAPIJT I.IIII. 

De eodem sub pondère Laureti (i) 




[tablem que aquel que per temps encantara 
la renda del pes de lauret sia tengut que hy meta 
i tal home que sapra far Tofizi que al pes apparten 
et que lo fasse ben et lialmen.Et garde que limo- 
nier dels molins non prennan ni retengan de la 
saumada que molran outra lo uinter e doas liuras 
de saumada de poluerage. Et si alcuna farina 
uen merma del molin duna liura en sus que el ho 
deia esmendar e rendre daquella saumada de la 
farina que deu escer tenguda al pes per rendre 
les defalhimentz de la farina que uenra merma 
aissi cousi conten en lo capitol prop dan dessus e 
que blat ni farina non remanga denfra la mayson 
del pes pos sera uespre si non era moutura e que 
alcuna saumada de farina non iesca de la maison 
del pes si non auia complidament son dreg del 
pes. 



Item que al pes deia auer e tener continua- 



(1) Du même sur h poids du Icmret, 
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ment aquel que encântârâ la renda del pes duos 
ferres de pezar per so que quant lun sera gastatz 
que lautre meta en son luec ab que peze e que 
lautre fassa de mantenent adoubar. 



Item quel pezayres en lo comensament de 
son officî cascun an iure e delà iurar en lo palaye 
del comun dauant lo rector que el atendra com- 
plîdament e sens tota frau tôt aquo que es escrig 
de suse que partenra a son offici. et a la soa cura. 
E si le dauant digtz pezaires sera trobar en fdiilhi- 
ment de las causas que apartenram al sieu of&cr e 
a la soa cura sobre lo fach del pes sia destregz 
de pagar a la cort per pena decem sol. per càscom 
faylhiment et outra deia restituir lo dan al perdent 
de mantenent e que lo pezaires non ara part ni 
companhia ab los meuniers ni ab los mounatrons 
ni en las bestias que portaran blat alz molins ni 
en los molins. 



CAPIJT I-V. 



De motnerijset molnaironisetmulaterijsetduobus 
officialtbus super hoc eligendis (i). 




lONSTiTuiMus quod annuatim quando ceteri of- 
ficiales comunis Massilie eligentur duo probi ho- 
miaes honeste uite et fidèles qui habeant per 
totum illum annum cuiam et diligenciam uidendi 
et cognoscendi et recognoscendi quolibet mense 
mensuras qiie appellantur pomhaderie molen- 
dinorum et quaslibet alias mensuras que in roo- 
lendinis debent teneri utrum sunt uel erunt iuste 
et recte uel non et compellendi molnerios ha- 
bere et tenere rectas et iustas pomhaderias et 
quaslibet alias mensuras in molendino. Et qui 
duo probi liomines habeant curam et potestatem 
et ex debito offîcij teneantur facere fieri illas rec- 
tas et iustas. Et taies semper ibi teneri et haberi 
et facere esmendari et restitui a molnerijs molen- 
dinorum dampnum dalum seu factum in blado 



(1 ) Des meuniers, ouvriers meuniers et muletiers, et de V élection de 
deux officiers pour les surveiller, 

IL '22 
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maie mouto siue in farina maie monta illi et illis 
personis que bladum illnd in quo illud dampnam 
factum est miserint ad molendinum. 



Item quod omnes moinerij et mounaironij et 
mulaterij et alij ductores bladi ad molendinum 
annuatiip infra octo dies post festum omnium 
Sanctorum iurent in palacio comunis Massilie co- 
ram rectore hoc quod infra sequitur uidelicet 
quod dicti mulaterij et alij ductores bladi ad mo- 
lendinum postquam bladum portandum ad molen- 
dinum' receperint et onerauerint super bestias 
quas ducunt uel ducent non audeant exonerare 
uel dimittere in aliqua parte uel loco causa reci- 
piendi uel portandum aliud bladum donec illud 
bladum quod anie portandi susceperant perdu- 
xerint ad molendinum. Et illud ibi posuerint 
causa molendi. Et quod dicti mulaterij teneantur 
sacramento portare et reportare eundo et re- 
deundo predictum bladum et farinam ad dictum 
pondus causa ponderandi et ipsum faciant pon- 
derari. 



Et predicti tam moinerij quam molnaironi iu- 
rent ad Sancta Dei Euuangelia. Bene et fideliter 
tam bladum quam farinam custodire et fideliter 
molere bladum et nichil inde diminuere nisi 
quantum esset de molendinis sou molendi nec 



— 339 — 

uUam fraudem ibi committere nec ullum bladuni 
seu farinam alienum uel alienam fraudulenter im- 
miscere. Et si aliquis de predictis nuilaterijs uei 
inounerijs uel mounaironis in predictis reperlus 
fuerit fraudem committere puniatur pro qualibet 
uice in decem sol. regalium de qua pena sit 
medietas illorum duorum officialium et alla curie 
Massilie et si hanc penam soluere non poterit 
per ciuitatem Massilie fustigetur. 



Et predicti duo probi homincs constituendi 
super dicto officio rautcntur et debeant mu tari 
causa uitandi omnem fraudem ter in anno de qua- 
tuor in quatuor mensibus. lia scilicet quod illi 
duo primi officiales eligantur quando céleri offi- 
ciales eligentur. 



Et quatuor mensibus alij duo eligantur in 
eodem officio prouidencia rectoris et syndicorum 
et clauariorum et septimanariorum et simili modo 
fiât de alijs duobus ultimo eligendis. 



CAPUT liVI. 

De argento non faciendo nisi de esmera 

comunis W- 




'STATuiMus iniiiolahiliter obseruandum ne ali- 
quis homo sit ausus facere argentum nisi in es- 
mero comunis Massilie et quod ille uel ilii qui 
habebunt inde esmerum dictum teneantur speciali 
sacramento facere in dicto esmero argentum bene 
et legaliter et sine aliqua fraude uel dolo et quod 
très probi homines campsores boni et légales eli- 
gantur annuatim qui teneantur speciali sacramento 
facere exire argentum de dicto esmero ad eamdem 
legem qua exit argentum de Montepessulano sci- 
licet quod teneat marcham argenti duos denarios 
et obolorum sterlingorum sine piuri et quod aliter 
non debeat exire argentum de dicto esmero nisi 
esset iudicatum iudicio et arbitrio dictorum pro- 
borum hominum ad eandem legem qua exit ar- 
gentum de Montepessulano. Qui dicti très probi 
homines teneantur speciali sacramento quod secun- 

(1) De l'argent ne devant être fait si ce n'est par la commune,. 
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dum quod inuenerint argentum quod uoq sit faclum 
ad legem qua exil argentum de montepessulano 
ut supra dicitur quod in ipso argentofaciantsubtus 
infundo scilicet dans la guillamen unam crucem 
cum scalpro et sumant ipsum argentum eo intel- 
lecto quod aliquis dictorum proborum hominum 
non possit iudicare in suo argento et eo similiter 
inteïlecto quod dictum esmerum cum illo magislro 
qui operabitur dictum argentum in dicto esmero 
nullatenus accipiat uel habere seu accipere possit 
pro argento fundendo de singulis marchis que fient 
in dicto esmero ut supra dicitur nisi sex den. 
tantum reg. cor. Et si contingeret quod dictum 
argentum non exiret de dicto esmero ad legem 
predictam quod dictus magister uel funditor dicti 
argent! teneatur dictum argentum tamdiu et to- 
ciens refundere in dicto esmero pro dictis sex den. 
dandis pro singulis marchis donec dictum argen- 
tum exeat ac legem supra nominatam ad arbitrium 
trium proborum hominum predictorum et cenrada 
cum hijs que pertinent ad dictam cenradam sint 
super mercatores seu mercatorum quorum funde- 
tur argentum in dicto esmero. 



CAPUT L,VII. 



De honoribus extraneorum inquirendis (•)• 



g> q» ^ si " 




RDiNAMus présent! constitulo quod rector uei 
consules teneantur et debeaut facere inquiri al> 
aliquibus uiris statutis ab eo uel ab eis infra duos 
menses inicij sui regiminis quot et quales et qui 
sint honores omnium personarum extranearum eas 
habitancium Massilie et eius territorio et quod de 
his ad memoriam faciant scribi in cartulario co- 
munis Massilie publiée quot sint et quales et quo- 
rum et ubi ad hoc ut quando fient collecte alique 
in MassiUa et alias quandocumque comunis inte- 
rerit appareat uel de illis honoribus quoi sint et 
quales et ubi similiter et quorum. 

(1) Des biens des étrangers. 



CitPUT £.¥UI. 



De paluis infra Massiliam claiidendis (l) 




[tatuimus ut si aliqua persona paluum habet 
uel habebit infra Massiliam alicubi ubi fit uel fiet 
fimoracium quod illa persona cuius patuum est 
uel esset ad quam pertinet uel pertinere débet 
ipsum patuum ita claudere et alte teneatur ne 
ibi fiât uel possit fieri fimoracium uel fimus aut 
scobilla aliquatenus prohijici. Quod si non fecerit 
infra mensem postquam eis per curiam uel per 
quemcumque alium denunciantem nomine comunis 
cum presentia notarij facientis inde tune scriptu- 
ram sub presencia duorum testium tercio denun- 
ciatum fuerit soluat nomine pêne pro singulis 
uicibus quibus denunciatum fuerit uiginti sol. reg. 
predicte uero denunciationes fiant de decem in 
decem diebus et in scriptis testibus ibi conuocatis 
et quicunque notarius exercens officium notarié 
uoeatus fuerit seu rogatus a dicto denunciante ut 
intersit illis denunciacionibus causa scribendi eas 
ot faciendi instrumentum teneatur interesse et si 

(1) Des patis (cloaques) devant être fermés dans Marseille, 
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interesse uoluerit per curiam ad hoc compellatur. 
Et de illo instrumento satisfaciat denuncians no- 
tarié supradicto. Et hoc statutum preconizelur 
ter in anno scilicet infra octo dies post introitum 
rectoris et post modum de quatuor in quatuor 
mensibus. 



CAPVT liVIIII. 



De aqua Jarretti adducenda (l) 




[rdinamus présent! statuto quod duo uel 1res 
probi uiri eligantur qui debeant et teneantur ad- 
ducere aquam Jarretti uersus Massiliam ad ortos 
et blancarias adaquandas et illi teneantur speciali 
sacramento quod dictam aquam adducant per loca 
magis apta et per que eis uidebitur quod melius 
et utilius et cum minori dampno possit adduci et 
hoc remotis hodio et amore et prece et precio 
et promissis quibuslibet et speciali proficuo et 
dampno sui et suorum prouiso quod aqua taliter 
ducatur ne fluat in portum Massilie. 

(1) De l'eau de Jarret devant être amenée. 



CAPUT L.X. 



Quod nullus habeat officium pro pecunia (U 




TATuiMus ut nullus possit esse deinceps baiulus 
Uiel sùbbaiulus aut uicarius uel iudexseu scriba 
uel tabellio curie Massilie pro pecunia quam tradat 
aut det uel dederit seu Iradiderit uel promiserit 
alicui nomine seu occasione mutui aut alio quo— 
cumque modo. 



Addentes huic capitule quod si quis dederit 
pro officio habendo pecuniam et repertum fuerit 
quod usque ad decem annos a die dacionis nullum 
in Massilia uel extra pro comuni officium habere 
possit. Et insuper rector Massilie teneatur ei auf- 
ferre nomine pêne uigintilib. reg. cor. curie ap- 
plicandas et accipiens puniatur in dupplum pecunie 
accepte. 

(1) Que nul n'ait son office par l'argent. 



CAPVT liXI. 



Quod nullus excusetur a muneribus publias (l). 




[resenti statuto ordinamus obseruandum ut 
nuUus ciuis Massilie a comunibus Massilie ex- 
pensis et exactionibus et excubijs seu caualcatis 
uel alijs sumptibus uel contribucionibus omnibus 
excusetur aliqua excepcione seu priuilegio co- 
munis siue concessione uel franquesia sibi aliquo 
modo concessa nisi fuerit hoc factum consilio rec- 
toris uel consulum Massilie et in consilio generali 
Massilie uel fieret deinceps. 

(1) Que nul ne soit excusé des charges publiques. 







CAPUT MjULH. 

Quod nulle possessiones Massilie ab honerihus 

excusentur (i). 




'resenti consliiuto firmamus et statuimusquod 
omnes possessiones uel honores seu res immo- 
biles quecumque sint in ciuitaie Massilie uel extra 
in eius territorio uel tenemento a quocumque 
uel a quibuscumque personis secularibus possi- 
(lentur uel tenentur in presenti siue quorum- 
cumque secularium sint uel erunt deinceps siue 
illi honores seu possessiones libère uel franche 
sunt uel erunt seu censuales aliquibus seruitu- 
tibus annexe aut alie quecumque sint uel erunt 
a quocumque uel a quibuscumque sint a modo his 
honeribus uelmuneribus annexe et astricte personis 
aut locis singularibus uel uniuersalibus deinceps 
quandocumque possidebuntur uel destinebuntur 
uel quocumque erunt siue ad quoscumque qua- 
cumque de causa uel quocumque titulo in solidum 
uel diuisim peruenient uel transferentur uidelicet 

(1) Que nul possédant à Marseille ne soit excusé des honneurs 
publics, 

IL 23 



quod in omnibus expensis uel collectis comunibus 
uel exaciionibus et caualcaiis et excubijs et alijs 
similibus quibuscumque sumptibus aut contribu- 
cionibus predicti honoris seu rei conferre uel con- 
tribuere amodoper solidum et libram efficacissime 
t^neantur et similibus modis per omnia quibus 
alij honores seu res alique predictis consimiles 
existentes uel in dicta ciuitate et eius terri- 
torio détente ab aliquibus personis in ciuitate sta- 
giam facientibus aut aliquibus pro eis in predictis 
sumptibus uel consimilibus necesse habeant uel 
habebunt contribuere aut dare siue conférant aul 
contribuant in posterum et hec predicta facient 
dicte res uel pro eis fieri debeant secundum quod 
de consilio rectoris pretoris aut consulum Massilie 
et consiliariorum eorum uisum fuerit confereudum 
pro comuni uel occasione comunis dictas res uel 
pro eis et nulla pars singularis uel uniuersalis 
quecumque sint aut quecumque predicte posses- 
siones aut res quorumcumque sunt uel erunt se 
ualeant a modo pro predictis sumptibus pro pre- 
dictis possessionibus uel rébus prestandis ut dic- 
tum est inuiolabiliter excusare uel defendere inde 
res supradictas quecumque sint ille et modo semper 
res huiusmodi muneribus seu honeribus realibus 
annexe et cum eodem honore semper trauseant ad 
quoscumque homines uel loca uel personas dein- 
ceps transferantur et a nemine ualeani inde excu- 
sari aliqua excusacione seu priuilegio comunis 
^iue concessione seu franquesia sibi aliquo modo 
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a quocumque seu a quibuscunique concessa uel 
indulta siue in posterum indulgenda nisi hoc fa- 
ceret consilio et sufferta rectoris uel consulum 
Massilieet consiliariorum uelmaioris partis eorum. 



Preterea similiter decernimus ut quandocum- 
que collecte alique aut exactiones aut sumptus 
aliqui ex predictis nomine dicti comunis et pro eo 
iaterponerentur dictis rébus aut peterentur in 
ipsis aut pro eis tune detentores earum rerum 
aut possessores quicumque sint teneantur sine, 
mora per soluere inde illis quod pro illis posses- 
sionibus cognitum uel dictum fuerit a comuni 
uel eius administratoribus aut ab alio uel alijs pro 
eis conferendum aut uel soluendum alioquin illi 
qui coUectis aut alijs sumptibus predictis coUigendis 
uel faciendis statuti fuerint possintper se uel per 
alios authoritatehuius capituli res illas seu posses- 
siones inde capere uel pignorare seu uendere red- 
ditus earum seu fructus inde capere seu percipere 
donec de predictis omnibus fructibus uel alio 
modo in solidum satisfiat. His precedentibus de 
nouo addimus quod per ea que supradicta sunt 
în presenti statuto non intellegimus derogare in 
aliquo illis conuencionibus et composicionibus que 
olim facte sunt et incartate inter episcopum et 
ecclesiam et canonicos ecclesie Massiliensis et co- 
mune Massilie. 



CAPUT liXIII. 

Quod aqua Tarreni non intret portum 

Massilie (i). 



»o^ 




[tatuimus quod rector uel consules Massilie 
teneaniur prohibere seu laliter facere quod aqua 
larreni non ueniat uel currat ad portum Massilie 
et si ortolani inde acciperent uel acceperint aquam 
inde accipiant taliter quod aqua illa uel aliquid ex 
illa non ueniat uel currat ad portum dictum et si 
contra hec facerent aliqui puniantur inde quo- 
ciescumque contra facient in uiginti sol. reg. 
cor. Et ad hoc très probi homines statuantur 
quando ceteri ofBciales de anno in anno eli- 
guntur. 

(i) Que Veau de Jarret n'entre pas dans le port de Marseille. 




CAPVT liXIIII. 

Quod nullus accipiat in uilla superiori sine con- 

sensu curie (\). 

[rdinamus présent! capitula utuullus ciuis Mas- 
silie subditus tamen comunu Massilie possit uet 
debeat esse baiulus uel subuicarius uel uicarius 
uel subbaiulus siue iudex ordinarius in principa- 
libus causis uel in causis appellacionum in uilla 
superiori Massilie sine licencia et uoluntate rectoris 
et consilij generalis Massilie quod si quis terne- 
rario ausu aliquod ex predictis officijs et petere 
seu recipere presumpseritpuniatur inde in centum 
marchis argenti a rectore uel consulibus et postea 
fton possit esse uel debeat in officio aliquo uel con- 
silio comunis Massilie per decennium continuum. 



(1) Que nul n'accepte un office dans îa ville supérieure de Marseille^ 
sans le consentement de la curie. 



CAPUT liXV. 

De mis qui pro comuni se obligauerunt indamp- 

nibus conseruandis {\) . 



*^»* 




I aliqua personaprincipaliterueliniercessorio 
nominepro comuni siue pro capiiulo Massilie seu 
occasione comunis uel capiiuli predicti aliquomo- 
do se uel sua obligauerit uel obligabilur uel con- 
stituent seu obligabit uel constitue! deinceps seu 
debitorem se constituent. Statuimus ut rector uel 

* 

consules Massilie qui pro comuni erunt dictam 
personam obligatam pro comuni uel pro capitule 
Massilie ut dictum est teneantur semper indemp- 
nem penitus inde seruare et ab omni grauamine 
eximere de rébus uel cum rébus uel bonis dicti 
capituli seu dicti comunis. Statuentes insuper quod 
si de dicta persona obligata pro comuni uel ca- 
pitulp Massilie ut dictum est fuerit querimonia 
exposita se debeat pro eo parare defensionem et 
cum officium publicum nemini debeat esse damp- 
nosum decernimussimiliter quod de omni officio 
in quo quis fuerit uel erit pro comuni Massilie ser- 
uetur indempnis a dicto comuni. 

(i) De ceux qui s' obligeant pour la commune, doivent avoir leurs 
droits d'indemnités maintenus. 




CAPVT liXiri. 

De blado non extrahendo de Massilia nec reuen-- 
dendo in platea templi et de uino ad Massiliam 
non afferendo (*). 

[t sterilitas ubertati equiparetur et ut status 
ciuitatis Massilie de bono in melius reformetur 
hoc présent! capitulo decernimus firmiter obser- 
uandum ut bladum quodhuc usque apportatum 
est uel a modo apportabitur per mare uel per terram 
in ciuitate Massilie nuUatenus extrahatur uel ex- 
portetur de ciuitate Massilie per mare uel per ter- 
ram ab aliquo extraneo uelpriuato nisihoc facerei 
pro uianda sua uel marinariorum suorum uel nisi 
hoc fieret utilitate euidenti comunis Massilie et 
castrorum ciuium Massilie et si quis contra fecerit 
amittat bladum et farinam et idem dicimus de 
farina. 



Item statuimus similitcr obseruandum quod a 

(1) Du blé ne pouvant être Qxtrait de Marseille ni revendu sur la 
place du Temple et du vin ne devant pas être porté dans Marseille, 
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modo uinum aliquod pcr tcrram uelmare ad ciuita- 
lem islam Massilie nullatenus afferaiur nec eciam 
vuenisi uinum illud esset factum uel nisi vue ille es- 
sentde uineis terrilorij Massilie et si aliquis hoc fa- 
cere atlentauerit uinum ipsum amittat.De territorio 
autem Massilie intelligimus esse territorium castri 
Sancti Marcelli huic capitulo addimus quod nul- 
lus ciuis uel extraneus de cetero possit reuendere 
bladum annonam seu legumma in platea templi seu 
in lignis uel scaupolis ante dictam plateam stan- 
tibus et si quis contra facerit ciuis uel extraneus 
puniatur pro qualibet eminabladi uel leguminis 
in xij den. ciuis pêne medietas applicetur curie 
et alia medietas sit accusantis uel curie denun- 
ciantis. 



Item statuimus quod nuUus ciuis uel extra- 
neus reponens bladum uel legumina in dicta pla- 
tea non possit ea ibi tenere ultra xv dies et hoc 
dicimus ne propter longiorem moram possit fieri 
impedimentum alijs qui ibidem uellent simili modo 
ponere bladum seu legumina sua. Et propter 
contenciones dirimendas que sepe oriuntur oc- 
casione platearum seu locorum inter personas 
habentes bladum uel legumina in dicta platea ordi- 
namus quod annualim quando ceteri officiales eli- 
gentur debeant cligi duo probi uiri fidèles et 
honcsti qui prouidcant ne fiât contra id quod 
diximus supra propc de XV diebus et qui dirimant 
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contenciones de quibus supra prope fecimus nien- 
cionem si qua orireniur inier predicias personas 
occasione dictarum platearum et causa uitandi 
omnem turpem questum statuimus quodpredicti 
duo officiales debeant muiari quater in anno de 
tribus in tribus mensibus et alij subrogari in eo- 
dem officio per electionem faciendam inde pro- 
uidencia rectoris syndicorum clauariorum et septi- 
manariorum. 



CAPUT 1.XVII. 



De libertate conseruanda quant habenl homines 
Massilie in clauaria uel alibi et de pena statuta 
contra violatores illius liber tatis (i). 



H0.0i 




|0NSTiTuiMus firmiter obseruandum quod nullus 
audeat loqui uel tractare consulendo in aliquo 
coDsilio général! uel priuato quod ille denarius de 
quo prestando ad tabulam maris in clauaria comunis 
Massilie homines Massiliensium sunt immunes uel 
aliquid aliud de his a quibus homines Massilie sunt 
liberi et immunes in Massilia debeat ab aliquo uel ab 
aliquibus Massiliensium nuUatenus prestari secun- 
dum antiquum modum uel eciam secundum aliquem 
modum de celero constituendum et quod nullus au- 
deat de cetero contra has libertates aliquid exigere 
pro comuni Massilie uel alio modo prohibemus 
alioquin si quis contra faceret aut si rector contra 
hec fieri ex certa sciencia pateretur penas hu- 
iusmodi paciantur uidelicet quod rector teneatur 



(1) Z>u maintien de la liberté qu'ont les hommes de Marseille et des 
peines établies contre ceux qui violent les libertés de la curie. 
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(lare et soluere comuni Massilie nomiiie pêne cen- 
lum marchas argeuti de suo salarie per soluendas 
quam quidempenam leneanlur exigere cum effectu 
suo sacramenlo syndici comunis ante exitum sui 
regiminis a dicto rectore uel consulibus supradictis 
et si aliquis ciuis Massilie ausu temerario deduce- 
ret seu proponeret in aliquo consilio aut consilium 
uel auxilium daret contra predicta uel aliquid de 
predictis teneantur ei auferre dictus recto r" siue 
consules centum librorum regalium coronatorum 
nomine pêne pro singulis uicibus quibus contra fle- 
ret de quibus nuUa fiât restitucio unquam magis. 



Anno Domini millésime ducentesimo quinquage- 
simo lercio sexto decimo calendis nouembris reci- 
tatum fuit et confirmatum in consilio generali con- 
siliariorum et capilum minisleriorum hoc statutum 
in palacio comunis Massilie existente rectore eius- 
dem ciuitatis domino Philippe uice domino. 



CAPUT liXTIII. 



De Salarijs iudicum nofariorum syndicorum et 
clavariorum curie comunis Massilie (^). 




Ialario que hinc rétro per lempora de anno ia 
anDum de clauaria comuDis Massilie consueta sunt 
dari duobus iudicibus curiarum Massilie comunis 
et notarijs officialibus comunis Massilie et syndicis 
et clauarijs eiusdem ciuitatis per hoc presens statu- 
tum fieri uolumus manifestum et enim unius cuius- 
que duorum iudicum comunis Massilie qui per tem- 
pora consueuenint eligi de anno in annum in dua- 
bus curijs prêter iudicem palacij et iudicem appella- 
cionum est salarium LX lib. reg. coronatorum. 



Item unius cuiusque illorum duorum notario- 
rum qui per eadem tempora consueuerunt eligi de 
anno in annum in prediclis duabus curijs pro scri- 
bendis actis causarum ad tabularia dictorum iudi- 
cum est salarium XII lib. cor. 

(1) Dti salaire des Juges, Notaires, Syndics et Clavaires de la curie 
de la commune de JUarseille, 

IL 24 



— 370 — 

Item unias cuhisque illorum duorum notario- 
rum qui per eadem tempora de anno in annum 
consueuerunt eligi in predictis duabus curijs pro 
recipiendis testibus et scribendis attestationibus in 
cartularijs dictarum curiarum scilicet eorum tes- 
tium qui producuntur in causis que agitantur in 
dictis curijs est salarium XV lib. dicte monete. 



Item unius cuiusque illorum duorum notariorum 
qui similiter ut dictum est supra de alijs consueue* 
runt eligi in illa curia que dicitur esse causarum ap- 
pellacionum quorum unus débet esse pro scriben- 
dis actis ad tabularium iudicis illius curie et alter 
ad aliud tabularium eiusdem curie pro recipiendis 
testibus et scribendis attestacionibus est salarium 
tante quantitatis sicut dictum est supra de alijs no- 
tarijs et simili modo istis duobus sicut illis est taxa- 
tum hoc est illi notariô qui erit ad tabularium dicti 
iudicis appellacionum est salarium xij libr. et alteri 
predicto notarié qui erit ad tabularium recipiendî 
testes est salarium xv libr. 



Item unius cuiusque illorum quatuor notario- 
rum quorum duo consueuerunt eligi per tempora de 
anno in annum in officijs palacij quorum duo habent 
esse ad tabularium ante rectorem uel judicem pa- 
lacij et duo ad tabularium seu tabularia accusacio- 
num et inqui^'icionum est salarium xxx libr. dicte 
monde. 
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Item illius notarij qui secundum morem prete- 
riti temporis consueuit eligi pro scribendo in claua* 
ria ea que pertinent ad clauariam comunis est sala- 
rium XXX libr. dicte monete. 



Item illius scriptoris qui similiter consueuit 
eligi in of&cio recipiendi pignora curiarum pro iudi- 
caturis causarum est secundum morem preteriti 
temporis salarium xvlib. 



Item uniuscuiusque illorumduorum procerum 
qui per eadem tempera de anno in annum consue- 
uerunt eligi ad ofScium syndicatus comunis Massi- 
lie est salarium uiginti libr. dicte monete. 



Item unius cuiusque illorum trium procerum 
qui per eadem tempora de anno in annum consue- 
ueruut eligi in ofBcio clauarie qui clauàrij nuncu- 
pantur est salarium uiginti libr. dicte monete. 



Salaria uero superius taxata iudicibus et nota- 
rijs solui debeat secundum statula olim facta in 
hune modum uidelicet inter très equales soluciones 
de tribus in tribus mensibus scilicet singulis tribus 
mensibus tertia pars salarij qui très menses habeant 
inicium temppre quo ipsi indicés incipient curiam 
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regere et ad hec isalarîa sic soluenda per tempora 
superius constîtuta syndici et clauarij suo sacra- 
mento teneantur. Recitatum fuit hoc slatutum îd 
generali consilio Massilîe anno m^ cc^ l® uj® xvj^ 
kalendis nouembris existeote rectore eiusdem cîui- 
iatis Domino Philippo uice Domino. 



EXPLICIT LIBER PRIMUS. 



TABI^ESI 



DU 



SECOND VOLUME. 



ORDRE CHRONOLOGIQUE 



ET 



ANALYTIQUE. 



506 ans de 


n.ère 


530 » 


» 


926 




à 




1486 




1005 » 


» 


1120 » 


» 


1180 » 


» 


à 




1210 




12n»e Siècle. 


» 


1188 janvier. 


1188 décembre. 



1211 » 



» 



1213 


» 


» 


1214 


» 


» 


1223 


» 


» 


k 






1229 






1225 


» 


)> 


1226 


» 


» 


1229 


» 


» 



Le code Théodosien est publié 18 

Le code JustiDien est composé 18 

Marseille sous les comtes de Provence.... 5 

Les privilèges de l'abbaye de Saint^Victor sont 

fliés et garantis 23 

Hugues Fer était viguier à Marseille 25 

Hugues Fer flls était viguier à Marseille 25 

( Vers la Gn du ) Thôpilal du Saint-Esprit de 

Marseille est Tonde 20 

139 

Barrai , vicomte de Marseille, accorde un privi- 
lège à l'hôpital du Saint-Esprit de Marseille. 20 

L'hôpital du St.-£sprit de Marseille est agrandi 
avec une maison donnée par Hospinel ou 

Hosimel 20 

Hugues de Baux, vicomte de Marseille, prend 

l'hôpital du Saint-Esprit sous sa protection . 20 

Pierre de St.- Jacques était viguier à Marseille. 25 

Guillaume Yivaud était viguier à Marseille.. . . 25 

Liste des podestats qui ont gouverné Marseille 

pendant cette époque 24 

André de Surreiina était viguier à Marseille. . 25 

Hugolin Donedame était viguier à Marseille. . . 25 

Guillaume Augier était viguier à Marseille. ... 25 



1233 


» » 


1236 


x> » 


1240 


» » 


1242 


» » 


1243 


» » 


1244 


» » 


et 




1245 




1245 


» » 


1245 


» » 


A 




1387 




1246 


» » 


et 




1247 




1248 


» » 


1249 


» » 


1251 


avril 29 


1251 


mai 7 


1253 


» » 
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Joardan de Lautard était vjguier à Marseille. . 25 

Rostang de Poihaut était vigaier à Marseille. . 2I( 

Raymond Porcelet était \igaier k Marseille ... 26 

Rostang de Puihaut était \igaier à Marseille. . 26 

Louis de Nayo était viguier k Marseille 26 

Fulco de Rarreiria était vigaier à Marseille. ... 26 



Charles , comte d'Anjou , épouse Réatrix , com- 
tesse de Provence ; il est installé sur le siège 
comtal de Provence 6 

I** maison d'Anjou 5 



Rertrand de Cardaillac était viguier à Marseille. 26 



Raymond de Candolle était viguier à Marseille. 26 
Arnaud de Marmande était viguier k Marseille. 26 

Arles capitule devant Charles d'Anjou 7 

Avignon capitule devant Charles d'Anjou 7 

Cette date est celle de la confirmation du statut 

sur y office du juge du palais 142 

1255 » » Les Statuts de Marseille ont probablement été 

rédigés ou recueillis celte année-là 50 

51 

81 

1257 » » Raymond de Candolle était viguier à Marseille. 26 

1257 » » Charles d'Anjou, comte de Provence, approuve, 

tout en les modifiant , les Statuts municipaux 
deMarseille 49 

1258 » » Avant cette époque, la justice était administrée 

publiquement et gratuitement à Marseille 
devant l'église des Acconles 139 

1258 » » Odouard de Rret était viguier à Marseille 26 

1258—59 » Robert de Nayo , jurisconsulte , était viguier k 

Marseille 26 

1258 » » La justice fat administrée k Marseille, pendant 
k cette époque , dans l'hôpital da St.-Esprit. . 139 

la fin du 15* siècle. 



1259--eo 


» 


1262 


» 


>i 


1262 


» 


» 


1270 


» 


» 


1271 


» 


» 


1273—74 


» 


1276 


» 


» 


1277 


» 


» 


1278 


» 


» 


1279 





» 


1281 


» 


» 


1283 


» 


» 


1284 


» 


» 


1285 


» 


» 


1285 


» 


» 


k 






1429 







1286 » 

1287 » 

1288 » 



1289 o 

1290 » 

1291 » 

1292 » 



» 
» 



» 



» 



» 
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Triand éuit viguier k Marseille 26 

Isnard d'Entrevénes était figuier k Marseille.. 26 
Les syndics de Marseille cédait à Charles, 
comte de Provence, et à Béatrix, son épouse, 

la place et le château de Saint-Marcel 203 

Gérard Adhémar éUit viguier à Marseille 20 

Pterre Lemangenr était viguier k Marseille. ... 26 
Grégoire de Vicedominis était viguier à Mar-« 

seille , 26 

Grégoire de Vicedominis était viguier à Mar- 
seille .26 

Gaucher de La Roche, seigneur de Ceyrestre, 

était viguier k Marseille 26 

Isnard d'Entrevénes , chevalier d'Àgoot , était 

viguier k Marseille 26 

Mathieu Ballolio était viguier à Marseille 26 

Raymond de Courtlieu , chevalier, était viguier 

àMarseille 26 

Pierre Guittard était viguier k Marseille 26 

EIzéard d'Oraison était viguier à Marseille. . . 26 
Pierre Àycard était greffier du juge-mage de 

Marseille * 140 

Les registres des anciennes jndicatures de Mar- 
seille dites de Saint^Louis et de Saint-Lazare, 
contiennent les jugements rendus pendant 
cette époque par les juges de ces tribunaui. 140 
Gaucher de La Roche , seigneur de Ceyrestre , 

était viguier k Marseille 27 

Louis de Forcalquier était viguier à Marseille . 27 
Bertrand de Courtlieu , ] étaient viguiers 
j^aymond de Monidragon, \ à 

Jean Cornillan , | Marseille 27 

Barras de Barras, chevalier, seigneur de Sainte 

Etienne , était viguier à Marseille 27 

AlphantdeSoliers, i étaient viguiers 

Isnard d'Entrevénes , j à Marseille. ... 27. 
Raymond Porcelet, seigneur de Senas, était 

viguier à Marseille • 27 

Ricaut Corvi, chevalier, éUit viguier à Marseille. 27 
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1293 » » Gaillaume , seigneur de \ étaient vigoiers 

Cadenet , \ h 

Pierre de Cornillan , | Marseille 27 

1294- » » Barras de Barras était vlgnier k Marseille .... 27 
i 295 » » Arnaud de Tilleneuve , seigneur des A rcs , était 

Yiguier à Marseille 27 

1296 » » Raymond d'Esparron , chevalier, était viguier 

Marseille 27 

1297 » » Raymond de Bani, cheTalier, seigneur de Pny- 

ricard , était viguier à Marseille 27 

1296 » » Guillaume, chevalier, seigneur de Cadenet, 

était viguier k Marseille 27 

1299 » » Isnard d'Entrevènes , seigneur d'Agout, était 

viguier à Marseille 27 

13»« siècle » Le directeur de l'hApital du Saint-Esprit avait 

le titre de commandeur 20 

13>ne siècle 9 Valeur de la livre couronnée k cette époque. . . 24 
13me siècle » La ville était divisée en sii quartiers appelés 

sixains 289 

1300 » » Amiel Gassoli , chevalier, était viguier à Mar- 

seille 27 

Paul Fabri était viguier à Marseille 27 

Adhémar de Nangansa, damoiseau, était viguier 

à Marseille 27 

Rostaog de Sabran était viguier à Marseille. . . 27 

Pierre Audibert était viguier à Marseille 27 

Guillaume de Féraud , sieur de Torame, était 

viguier à Marseille 27 

1306 » » Formule des actes de réception des religieux qui 

se dévouaient au service de l'hôpital du St.- 
Esprit 20 

1307 » » Guillaume du Pnget était viguier à Marseille. • 27 

1308 » » Audibert de Barras , | étaient viguiers 

Conrad de Brayda, j à Marseille. ... 27 

28 

1309 » » Raymond Blanchi , \ étaient viguiers 

Adhémar de Negausio \ à 

ou de Nagansa, j Marseille. .... 28 

1310 » » Gabriel Sauvage était viguier à Marseille 28 

1311 » » Pierre Raymond était viguier à Marseille 28 



1301—2 


» 


1303 J> 


9 


1304 9 


D 


1305 » 


9 


1306 » 


9 



1313 


» 


» 


1314- 


-16 


» 


1317 


» 


» 


1318 


» 


» 


1318 


mai 


7 


1319 


» 


» 


13tS0 


» 


» 


1321 


» 


» 
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Adhémar deNagansa, damoiseau , était viguier 

à Marseille 28 

Goiran de Simiane, seigneur d'Apt, était viguier 

à Marseille 28 

•Raymond Blanchi , damoiseau , était viguier à 

Marseille 28 

Raymond de Villeneuve, chevalier, éuit viguier 

àMarseille 28 

133 
Notice sur les quatre religieni du tiers-ordre de 

Saint-François condamnés et brûlés vifs ce 

Jour là à Marseille 133 

Pierre Audiber t était viguier à Marseille 28 

Raymond de Villeneuve était viguier à Marseille. 28 
Bertrand de Grasse, seigneur de Bar, était 

viguier à Marseille 28 

1322 r> » Sigibald de Flisco , comte de Lavagra , était 

viguier à Marseille 28 

Guillaume de la Voûte était viguier à Marseille. 28 
Rostang de Sabran, chevalier, seigneur de Chà- 

teauneuf , était viguier à Marseille 28 

Raymond Gantelmi était viguier à Marseille.. . 28 

Pierre Audibert était viguier à Marseille 28 

Gabriel Sauvage était viguier à Marseille. ... 28 
Angelin de Grimaldis , de Gènes , était viguier 

à Marseille 28 

Bertrand, seigneur deBoulbon, chevalier, était 

viguier à Marseille 28 

Raymond d'Agout, seigneur de Sault, était 

viguier à Marseille 28 

Rimbaud de Grasse, chevalier» seigneur de Bar, 

était viguier k Marseille 28 

Guillaume de Sabran , chevalier, était viguier à 

Marseille 28 

Boniface de Castelanne était viguier à Marseille. 29 
Jacques , seigneur d'Oraison , était viguier k 

Marseille 29 

1336 » » François Raymond, \ étaient viguiers 

Guillaune Augier, sieur \ k 

de Viens, 1 Marseille 29 



YSlé 


)) 


» 


1324 


» 


» 


1325 


D 


» 


1326 


» 


» 


1327 


» 


» 


1328 


» 


» 


1329 


)> 


» 


1330 


]> 


» 


1331 


» 


» 


1332 


» 


» 


1334 


9 


» 


1335 


]) 


» 
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i:)37 « " Pierre ErmeDgaud de Sabran éuîl figoier à 

Marseille 29 

1338 • » Goillaoïne do Paget était Tigoier à Marseille.. 29 

1339 * » Rostang Ganleline , seigneur d'Aiguières , éuit 

▼igoier à Marseille 29 

1340 » » ElioD de Villeneuve , seigoenr de Trans , était 

%iguier à Marseille 29 

1341 « Rérenger Aodibert était Tiguier à Marseille ... 29 

1342 « " Keforciat d' A goût , seigneur d'Orgon • était Ti- 

guier à Marseille 29 

1343 n I» Isnard deGlanderés, «eigneur de Cuers, était 

viguier k Blarseille 29 

9 Bérenger Audiberi était viguier k Marseille. . . 29 
» Guillaume Jordan , seigneur de la Bastide-des- 

Jordans , était viguier à Marseille 29 

V Jacques Artaud, seigneur de Venelles, était 

viguier à Marseille 29 

» François Raymond , d'Avignon , était viguier à 

Marseille 29 

» Meolllon de St-Savournin | étaient vîguiers 

OcUvian deCavalcantibns \ à Marseille 29 

» Flotte de Flotte était viguier à Marseille 29 

9 Guillaume Ferand , chevalier, seigneur de la 
Garde-Théonier, noble damoiseau, éUit vi- 
guier à Marseille ^ 

» Guiran de Simiane, chevalier, seigneur d'Apt 

et de Caseueuve , était viguier à Marseille. . . 29 
» Raymond de Barriaco , chevalier, était viguier 

à Marseille 30 

» Paul de Villeneuve, seigneur \ 

de Vence , I étaient viguiers 

Raynaud de Montanban, che- 1 à Marseille.. 30 
valier, s'du Val d'Ardène, ) 
1354 » » Guillaume de Barras, chevalier, seigneur de 

Caslellar , était viguier à Marseille 30 

131M$ » » François Guidon était viguier à Marseille 30 

1366 » » Raymond de Bariaco, chevalier, était viguier à 

Marseille 30 



1344 


» 


134» 


n 


1346 


JU 


1347 


» 


1348 


» 


1349 


n 


1350 


i> 


1351 


• » 


1352 


» 


1353 


» 



1357 oiitobre 



1357 n » 

1358 mars 9 



1358 » » 
1359— <0 » 
1361 » » 



1362 


» 


» 


1363 


» 


» 


1364 


» 


» 


1365 


» 


» 


1366 


» 


» 



1367 » 



1368 » 



» 



» 



1369 


» 


» 


1370 


» . 


» 


1371 


» 


. » 


1372 


» 


» 


1373 


» 


:» 


1374 


j) 


)> 


1375 


» 


» 
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Philippe , prince de Tarenie , lieutenant et gou- 
Terneur de Provence , donne , an nom de la 
reine Jeanne , le chAtean de Saint-Marcel ' 
aux Marseillais. . • 203 

Jacques d'Agout, seignenrd'Olières, était fi- 
guier à Marseille 30 

Paroles de la reine Jeanne et du roi Louis au 
sujet de la donation par eui faite à la com- 
mune de Marseille, de la place et du chAteau 
de Saint-Marcel 203 

Geoffroi Lercaro > seigneur du Luc, était \iguier 
à Marseille.... 30 

Jacques Carasnli , de NapleS , était viguier à 
Marseille , . . 30 

AmielGassoli, l 

Jean de Amicis de Carama- f étaient viguiers 
nico, docteur en droit, à Marseille. . . 

Mathieu de Gisvaldo , / ^ 

Pons de Monteil , baron d'Idronte , était viguier 
à Marseille.. 30 

Jacques Albe , chevalier, seigneur de Roque- 
martine , était viguier à Marseille 30 

Landulf de Brancas , chevalier ; de Naples , 
était viguier à Marseille 30 

Guillaume de Remusat était viguier à Marseille. 30 

Elzéard, seigneur d'Oraison, était viguier à Mar- 
seille 30 

Raymond d'Agonlt , seigneur du Val d*Oule, 
était viguier à Marseille ; 31 

Gérard Adbémar, chevalier, seigneur de Gri- 
gnan , était viguier à Marseille 31 

Barrai de Pontevès était viguier à Marseille. . . 31 

Isnard de Glandevès, seigneur de Cuers, était 
viguier à Marseille., 31 

Thomas de Aquaviva était viguier à Marseille. 31 

Laurent de Fracassinis était viguier à Marseille. 31 

Pons de Lagnac était viguier à Marseille 31 

Guigues Flotte était viguier à Marseille 31 

Florens de Castellane, seigneur d'Andon, était 
viguier à Marseille 31 
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Blacas de Pontevès. seigneur de Chiteao-Re- 
nard » était viguier à Marseille 31 

Gantier de La Roche » seignenr de Ceyrestre , 
était \ignier à Marseille 31 

Amiel d'Agont, seigneur du Claret, était yi- 
guier à Marseille 31 

Raymond de Yilleneuve était viguier à Mar- 
seille 31 

Isnard de Glandevès, seignenr de Cners, était 
viguier à Marseille.. . • • 31 

Jean de Sabran , seignenr d'Ansouis , était vi- 
guier à Marseille • 31 

Pierre Rostang, chevalier, seigneur de Saint- 
Crépin , était viguier à Marseille 31 

Pierre de Lanchac était vignier à Marseille. ... 31 

Pierre Gnittard , seignenr de Pierrelatte , da- 
moiseau, était vignier k Marseille 31 

Raymond Brésilhe était vignier à Marseille. . . 31 

Marie de Blois, régente de Louis II, roi de 
Sicile et comte de Provence, ordonne que les 
consuls et les autres officiers de la ville s^ 
raient élus annuellement par la voie du sort. . 177 

1385 » » Le roi de Provence impose à la nation juive de 

ses états un tribut consistant en 66 livres 
de poivre 309 

1386 » » Gantier de La Roche était vignier à Marseille.. 31 

1387 » » Georges de Montemalo, seigneur de Cadarache, 

était viguier à Marseile 31 

1388 » » Louis de Forcalquier , sel- \ étaient vigniers 

gneur de Ceyrestre , [ à 

Raymond de Montdragon , | Marseille. . . 31 

1389 » » Fouquet d'Agout, seignenr de Forcalquier, 

était viguier à Marseille 32 

1390 » » Guigonet-Flotte, seigneur de Curbans, était 

viguier k Marseille 32 

1391 » » Nicolas Michel , de Venise , \ étaient viguiers 

Gnillanme de Sault, damoi- \ k 

seau, j Marseille... 32 

1392 » 9 Elion de Villeneuve éUit viguier à Marseille... 32 



1376 


» 


» 


1377 


» 


» 


1378 


» 


» 


1379 


» 


» 


1380 


)» 


» 


1381 


» 


» 


1382 


» 


» 


1383 


» 


» 


1384 


» 


» 


1385 


» 


» 


1385 


» 


» 
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1393 » » Ritius de Amanatis était yigaier à Marseille. . . 32 

1394 » » Lambert Adhémar, seigneur de Monteil et de 

La Garde , était vigaier à Marseille 32 

1394 » » Julien de Casauli établit une rente pour, le re- 

yena, être distribué par les recteurs des h6pi« 
taui du Saint-Esprit et de SaintrJacques de 
Galice 20 

1395 » » Gauthier de La Roche, chevalier, était y iguier 

à Marseille 32 

1396 » » Jean Lausardi était viguier à Marseille 32 

1397 » 9 Remard Arcamoni , de Naples, chevalier, ma- 

réchal du royaume de Sicile, était viguier à 

Marseille 32 

1396 » » Fouquet d'Agout, seigneur de Forcalquier, 

était viguier à Marseille 32 

1399 » x> Raymond de Montdragon, chevalier, était viguier 

à Marseille...... 32 

14b« siècle » Ce n'est guère qu'à partir de cette époque , que 

les conseils de ville ont été tenus dans la saUe 
verre de l'hôtel de ville 126 

1400 » » Fouquet d'Agout, seigneur de Forcalquier, 

était viguier à Marseille. 32 

1401 » » Reforciat d'Agout, seigneur de Yergons, était 

viguier à Marseille 32 

1402 » » Guillaume-Pierre de Lascaris , des comtes de 

Yintimille , était viguier à Marseille 32 

1403 » » lean Gonsalvi , chevalier, était viguier à Mar- 

seille.... 32 

1404 » . » Guillaume-Pierre de Lascaris , des Comtes de 

Yintimille et de Tende, était viguier à 
Marseille 32 

1405 » » Jean de GrimaldiséUit viguier à Marseille... 32 

1406 » » Mathieu de Beau vau, était viguier à Marseille 32 

1407 » » AmouiJocale, mattre d'hôtel du roi-comte , 

était viguier à Marseille. . * 32 

1406 » » Pierre de Bornan , était viguier à Marseille. . . 32 

1409 » » Arnoui Jocale était viguier à Marseille 32 

et 
1410 
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1411 » » Pierre de Bornan , maître d'hètél da roi^eomte, 

était irigaier à Marseille.. 32 

1412 » » Bernard de Grasse , seignenr de Bar , cham- 

bellan dn roi-comte, était irignier à Marseille 32 

1413 avril 22. Louis II autorise l'élection annuelle d'an avocat 

pour assister les consuls de Marseille à la 

manutention des privilèges de la ville 227 

1413 avril 22. Les avocats n'ont plus prêté serment à la Com- 
mune depuis cette époque^ 227 

1413 » » Jean Louvet, seigneur d'Aigaliéres, était viguier 

à Marseille 33 

1414 » » Pierre de Yenterol était viguier à Marseille. . . 33 

1415 » » Rolland de la Goye^Blaye, chevalier, était 

viguier à Marseille.. 33 

1416 » » Mathieu de Laval était viguier à Marseille.... 33 

1417 « » Jean de Chamassé était viguier à Marseille... 33 

1418 » » Guillaume de Forcalquier , seigneur de Tiens , 

était viguier à MarseDle 33 

1419 » » Guillaume de Forcalquier fils était viguier à 

Marseille : 33 

1420 a » Bernard Gornaldi, chevalier , seigneur de Gar- 

danne , était viguier à Marseille 33 

1421 » » Guillaume Seignet , seigneur de Yaucluse , 

était viguier à Marseille 33 

1422 » » Nicolas de Grimaldis , seigneur d'Àntibes , 

était viguier À Marseille 33 

1423 » » Raymond d'Agout, seigneur de Sault, était 

viguier à Marseille 33 

1424 » n Arnaud de Villeneuve , \ 

seigneur de Trets y I étaient viguiers i 
Hector de la Peyre, | à Marseille. | 
seigneur de Trans, / 
1224 » » Aycard Brot était viguier subrogé à Marseille. 33 

1425 » M Pierre de Glandevès^ seigneur de Chàteauneuf , 

était viguier À Marseille 33 

1426 » » Elion de Glandev'ès , seigneur de Faucon , était 

viguier à Marseille 33 

1427 » » Geoffroy de Yenasque , seigneur de Modène , 

était viguier à Marseille 33 
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1428 » » Raymond d'Àgoat, sei-\ 

gneur de Sault , f étaient \igaiers 
Jean d'Ârlatan, sei*-l à Marseille. .. . 33 
gneur de Gignac , ' 

1429 » » Guillaume , bâtard de j 

Poitiers ( étaient vigoiers à 

Jean d'Arlalan, seigneur | Marseille 33 

de Gignac, ) ^^^ 

Voy, l'errala. 
1429 » » Honoré Menani était lieutenant des viguiers à 

Marseille 33 

140 
1429 » » Jean Elesan ou Eleseu était juge du Palais. . . . 140 
1429 » » Jacques Albert était greffier du juge du Palais. 140 

1429 (de 1285 à) Les registres des anciennes judicatures de 

Marseille , dites Tribunaux de S^-Louis et 
de St-Lazare , contiennent les jugements ren- 
dus pendant cette époque par les juges de ces 
tribunaux 140 

1430 » » Louis de Bolliers, \icomte de Raillanne, gou- 

verneur de Provence , était viguier à Mar- 
seille 34 

Jean Duplessis était viguier à Marseille 3i 

Bremond Bermond était viguier à Marseille.. 34 
Jean deQuiqueran , chevalier, était viguier à 

Marseille 34 

Jean de Saint-Michel était viguier à Marseille. 34 
Louis de Bolliers , vicomte deRaillane, était 
viguier à Marseille 34 

1435 » » Les archives du Tribunal des Prud'hommes 

patrons pêcheurs de Marseille ne remontent 
qu'à cette époque 48 

1436 » » Antoine Hermentier , sieur d'Orgon , était 

viguier à Marseille 34 

1437 » Gaubert de Massuet, damoiseau, était viguier 

à Marseille 34 

1437 » » René vend la baronic d'Aubagne , comprenant 

la seigneurie de Saint- Marcel , à Charles 
de Castillon 204 

//. 25 
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I4.Î8 A » Goillaoïne, BâUrd de Poitiers, éuic ^igairr 

k Marseille 34 

4439 » J» Louis deBolliers^firoBtc 

de RaillaDDe 

Honoré de Lascaris, des I étaiect fiffaiers 

Comtes de Yintimine, ( & Marseille. 
Gaillanme, seigneur de 
Tillemns 

1440 » » Jaeqnes , seigneur de Tillemns , était tiguier 

à Marseille 34 

i442 n n Louis de Boman , cheralier , seigneur de Cou- 
drai, était iriguier à Marseille 34 

1443 » » Fouquet d'Agout était iriguier à Marseille • • • 34 

1447 » » Antoine Cahi était figuier à Marseille. .•..'••• 34 

1448 » 9 Jean de Sebancuria était Tiguier à Marseille. . 34 

1449 D » Surléon Spinola était Tiguier à Marseille 34 

1450 » » Antoine de Forcalquier était Tiguier à Mar- 

seille 34 

14M 9 » Jean Arlatan , sieur de \ 

Chàteauneuf I étaient Tigniers ^ 

Jean de Villages, sei- ( à Marseille, j 
gneur d'Alençon.... 

1451 i> » René rachète de Charles de Castillon, pour le 

donner à son épouse , le château de Saint- 
Marcel compris dans la baronie d'Aubagne 204 

1452 2) » Fouquet de Forcalquier était Tiguier à Mar- 

seille 35 

1453 » j> Honoré de Serre, sieur d'EntreTènes , était 

Tiguier à Marseille 35 

1454 » » Elias de PonteTès , seigneur de Cotignac et de 

la Yallée , était Tiguier à Marseille 35 

1455 » » Pierre de Méoillon , sieur de Ribiés , était 

Tiguier à Marseille 35 

1456 » » Daniel Enigii , sieur de Bouc, était Tiguier à 

Marseille 35 

1456 » » L'aTOcat dont l'éleciion annuelle par le Conseil 

de Ville fut autorisée par Louis U le 22aTril 
1413, prend le titre d'Assesseur 227 

1457 » » Surléon Spinola était Tiguier à Marseille 35 
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1458 » » Jean de Villages , siear d'Alençon , était 

viguier à Marseille 35 

1459 » » Jacques de Passis était vigaier à Marseille. . 85 

1460 » » Jean de Villages , sieur d'Alençon , était 

viguier à Marseille 35 

1461 » . » Honoré de Berre, seigneur d'Entrevènes» était 

Yiguier à Marseille 35 

1462 9 » Jacques de Passis était viguier à Marseille.. 35 

1463 » » Georges de Fontanilles était viguier à Marseille 35 

1464 » » Jacques de Passis était viguier à Marseille. . 35 

1465 » » Pierre de Tronhon était viguier à Marseille. • . 35 
à 

1467 

1468 9 » Antoine de la Tour dit Lobran , seigneur de 

la Colle , était viguier à Marseille 35 

1669 » » Jean de Vaux était viguier à Marseille 35 

1470 » D Barrai dePontevés était viguier à Marseille.. 35 

1471 » » BobertCrespin était viguier à Marseille 35 

1472 9 » Fouquet d'Agout , sieur de Sault , était 

viguier à Marseille 35 

1473 révrier 20. René échange la baronie d'Aubagne compre- 

nant le château de Saint- Marcel , avec 
l'Evéque de Marseille , contre les terres de 
Saint-Cannat , Alen et Yalbonnette 204 

1473 » » Robert Crespin était viguier à Marseille 35 

1474 » » Jean Duplessis I ^ . ^ . . ^ ,, ....*« 

M «r... } étaient viguiers À Marseille 36 
Jean de Villages 1 

1475 » » Antoine Boissii 

Hugues d'Alamanon 

1475 » » NouveUa forma delgouvernament de Marseilha 

(delà) 177 

1476 » » Louis Duranti , seigneur du Castellet de 

Sausses , était viguier à Marseille 36 

Jean Duplessis était viguier à Marseille 36 

Jean de Vaux , sieur Dubreuil , était viguier 

à Marseille 36 

Poucet Rasaud était viguier à Marseille 36 

Visian de Loménie était viguier à Marseille. . . 36 

Visian de Loménie I ^ . ,,_ .,, .^ 

. ^. . ? étaient viguiers à Marseille 36 
Antoine Girael... ' 



étaient viguiers ) «^ 

) • . • . 3d 

à Marseille.. I 
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14S2 2> 

1483 » 

1485 » 

1486 » 

1487 » 

1488 
1489 
1490 
1491 

1492 f> 

1492 > 

1493 » 

1494 > 
U96 » 

%I96 » 

^497 > 

U98 » 

1499 » 

XVe Siècle 

XV» Siècle. 



1500 » 

1501 » 

1502 » 

1503 » 
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» Honoré de Glandevès , siear de Gréouli , éurit 

viguier à Marseille. 35 

» Alphonse de Yègae , de Castille , était \igaier 

à Marseille 35 

» Honoré de Glandevès , siear de Gréoalx , était 

viguier À Marseille 39^ 

» Jean Benselin était \igaier À Marseille 36 

> Charles de Castellane , siear de Saleme , était ' 

Tîguier à Marseille 35 

» Jacques de Maznyet était viguier à Marseille. . 36 
» Georges de Castellane était viguier à Marseille 36 

y> Jean Taurel était viguier à Marseille 36 

» Jean d'Arlatan , sieur de Yentabren , était 

V iguier à Marseille 36 

» Bertrand de Marseille, des Comtes de Yintimille, 

était viguier à Marseille 36 

» Jean Cottier était viguier subrogé à Marseille. . 37 
» Balthazard de Sado était viguier À Marseille. . 37 

» Pierre d'Arlatan était viguier à Marseille 37 

» De Orfuelh , seigneur d'Orfuelh , était viguier 

À Marseille 37 

» Bertrand de Marseille , des comtes de Tinti- 

mille, était viguier subrogée Marseille... 37 
» Jacques de Brono, sieur de Yarennes , était 

yigoier À Marseille. 37 

» François , seigneur de Cholei , était viguier 

à Marseille 37 

» Fouquet de Castillon , sieur de Cucuron , était 

viguier à Marseille 37 

( de 1258 à la fin du ) la justice fut administrée à 

Marseille dans l'hôpital du Saint-Esprit . . 139 
Cette date est probablement celle de la construc- 
tion du palais de justice qui existait à la 
méconnue de nos jours sous le nom de Rue 

du Vieux Palais 139 

)) Béné Matheron était viguier à Marseille 37 

» Jean Joannis était viguier à Marseille 37 

)) Reynaud d'Altoviti était viguier à Marseille. . . 37 
» Pierre de Yento était viguier à Marseille 37* 
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Christophe Camot était \igaier à Marseille.. 37 
Pierre de Grimaldis , seigneur de Cbàteauneuf, 

était \iguier à Marseille 37 

Jean Chaunalha était viguier à Marseille 37 

Charles de Forbin était viguier à Marseille. ... 37 
Louis XII ordonne que les procureurs ne se- 
raient plus admis, après un ou deai ans , à 
demander le paiement de leurs honoraires. 231 
1508 » » Bertrand de Marseille , des comtes de Yinti- 

miile, seigneur d'Ollioules , était viguier à 

Marseille 37 

Dominique Anselme était \ignier subrogé à 

Marseille 37 

Jean Clou , | 

André de Andréa/ 
Christophe Camot était >iguier à Marseille. ... 37 

OItoman Aigre était viguier à Marseille 38 

Bernard de Ceriaso était viguier à Marseille. . . 38 
Pierre de Guiramand , seigneur de la Penne , 

était viguier à Marseille 38 

Jean de Forbin était viguier à Marseille.... 38 
Jean de Fabri, sieur de Fabrégues, était viguier 
à Marseille 38 

1516 » » Charles de Forbin était viguier à Marseille... 38 

Louis de Yento était viguier subrogé à Mar- 
seille 3â; 

1517 » » Antoine de Glandevés , sieur de Cuges, était 

viguier à Marseille 38 

» Pierre de Baissan était viguier à Marseille... 38 

» Jean Blancard était viguier à Marseille 3ft 

» Formule des actes de réception des religieux 

qui se dévouaient au service de l'hôpital du 

Saint-Esprit 21 

» Jean de Saint-Martin était viguier à Marseille 38 
» Antoine de Glandevès , sieur de Cuges, était 

figuier à Marseille 38 

» Christophe Camot , sieur d'Aygalades , était 

viguier à Marseille 38 

» Fouquet Nomcau était viguier à Marseille... 38 
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1530 


» 


» 


1531 


avril 


» 


1531 


» 


» 


et 






1532 






1532 


ï> 


» 



— 390 - 

Quiniin de Lasearis, seigneur de Cbàteaaneaf, 
était viguier à Marseille 3S 

François de Forbin , seigneur de Gardanne , 

était Yiguier à Marseille 3S 

Dispositions concernant les notaires 233 

Jean Luc était viguier à Marseille. 38 



Nicolas de Cossîis était viguier subrogé à Mar- 
seille. 38 

1533 octobre 24. Costume des Consuls et de TÀssesseur de 

Marseille, à l'arrivée dans cette vilIO; de la reine 
Ëléonore d'Autriche 125 

1533 » » Jacques de Caradet de Bourgogne était viguier 

à Marseille 125 

1534 )x » Pierre de Ceriaso, sieur de la Salle, était viguier 

à Marseille 3S 

1535 octob. » Dispositions concernant les notaires 233 

1535 » » François 1er ordonne que les procureurs ne 

seraient plus admis, après un ou deui ans , 
à demander le paiement de leurs honoraires. 231 

1535 » » Nicolas d'Arène était Yiguier à Marseille.... 38 

1536 » » Germain d'Urre, sieur de Molaui, était viguier 

À à Marseill 38 

1539 

1539 9 » François ler défend aut procureurs de commu- 

niquer à leurs clients, avant le jugement , 
les pièces qui leur seraient confiées par hi 
partie adverse • 231 

1540 » » Fouquet d'Agout était viguier à Marseille 38 

à 

1542 

1542 » » Nicolas d'Arène était viguier à Marseille 38 

et 
1543 
1544 » » Germain d'Urre, sieur de Molaui, était viguier 

et à Marseille ^ 
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Charles de Yento était viguier à Marseille 38 



Jean de Lasignan était viguier à Marseille. ... 38 

Charles de Yento était viguier à Marseille... 38 
Jean de Benaut, sieur de Yillages, était viguier 

À Marseille 39 

Jean de Lusignan était viguier à Marseille. ... 39 

Louis d'Ancesune était viguier À Marseille. . . 39 
Claude de Lascaris, seigneur de Chàteauneuf» 

était viguier à Marseille 39 

PoncetBellon était viguier à Marseille 39 

Pierre d'Abeilles , de Tarascon , était viguier 

À Marseille 39 

1556 s> » Gaspard Garret dit Catin , était viguier a 

Marseille 39 

Michel de Redon était viguier à Marseille. ... 39 



La division de la ville est réduite de 6 à 4 

quartiers 289 

Antoine Mouton était viguier à Marseille. ... 39 
Christophe Camot était viguier à Marseille. . . 39 
Jean de Forbin, de Lambesc, était viguier à 

Marseille 39 

Honoré Murot était viguier à Marseille 39 

Honoré de Nas, était viguier à Marseille.... 39 
Charles IX supprime les tribunaux deSt-Louis 

et de St-Lazare i40 

Pierre de Sado était viguier à Marseille 39 



Antoine de Risso, sieur de Tournon, était 
viguier à Marseille 39 

Les dames chargées de la distribution des au- 
mônes de l'hôpital , reçoivent du conseil de 
ville , le nom de Dames gouvernantes de 
r Hôtel-Dieu 21 
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Roslaog de Beccaris était \igaiefr à Marseille. . 39 
Jean Gautier, siear de Grambois , était viguier 

à Marseille 39 

Claude de Duano , sieur de Rigaud , était 

viguier à Marseille '. 39 

François du Canet était viguier à Marseille... 39 
Jean^'Etienne Chaussegros , sieur de Mimet , 

était \iguier à Marseille 39 

1576 ■ » » Une délibération du conseil de \ille de cette 

époque fait connaître la couleur des robes 
que les consuls devaient porter aux pro^ 
cessions * 126 

1576 » » Henri deCastellane, sieur deBiosc, était \iguier . . 

à Marseille 39 

1577 » » François de Morinean , de Tarascon, était 

viguier à Marseille 39 

1578 )> » Sauzéde, notaire , était secrétaive de la com- 

munauté 235 

1578 » » Claude de Duano, sieur de Rigaud, était viguier 

à Marseille 39 

t579 » » Pierre de Guirand était viguier à Marseille. ... 39 

1579 » » Bodier, notaire, était secrétaire de la commun. 235 

1580 » » Jean de Bourg était viguier à Marseille 39 

1580 » » Deea^auU et Arnaud , notaires , étaient secré- 

et taires de la communauté 235 

1581 

1581 » » Jean de Bouquier, des Martigues, était viguier 

À Marseille 39 

t582 » » Gaspard de Puget , seigneur de Bouc , était 

viguier à Marseille 3^ 

De Ruffietde Lascourt, notaires, étaient secr^ 
taires de la communauté 235 
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lOoa 

1583 mai 


18 


1583 » 


» 


1584 » 


» 



Arrêt de la cour de Provence concernant les 

fêtes chômées par les notaires 234 

Barthélemi de Boyer était viguier à Marseille. 40 
Blanc, notaire, était secrétaire de la commu- 
nauté ^ 235 

1584 » » René de Caslellanue, sieur d' A luis, était viguier 

à Marseille 40 
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f58S> »^ » Honoré de Castillon, sieur du Castclet, éfait 

viguier à Marseille 40 

1585 9 » Bernier et Lenièce, notaires, étaient secrétaires 

de la communauté 23^ 

1586 » » Dnpré, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 235 

1586 » » Antoine d'e Rolland , sieur de BeauviUe, était 

\iguier à Marseille. . < .< 40 

I5S7 » » Decazaulx. notaire, était secrétaire de la com- 
munauté 235 

1587 » i> René du Bousquet, sieur du Buisson, était 

viguier àf Marseille 40 

1588 2> » Decazaulx et Dupré, notaires, étaient secrétaires 

de la communauté 235i 

1588 » » Rolland de Castellane , sieur de Alonlmeyan , 

était viguier à Marseille. 40 

1589 » » Louis-Honoré de Castellane , sieur du Bezau- 

dun , Était >iguier à Marseille. 40 

1589 D » Antoine de Laurenci était viguier subrogé. ... 40 

1589 D » DecazauU et Bodier, notaires , étaient secré- 

taires de la communauté 235 

1590 8^re 28. Les Dames gouvernantes de VHÔtel-Dieu re- 

çoivent, du conseil de ville, le titre de 

. Dames rectoresses 21 

1590 » » Vincent de Forbin , sieur de Labarben, était 

viguier à Marseille 40 

1590 » » Bodier otMittre, notaires, étaient secrétaires de 

la communauté 235 

1591 » » Louis-Honoré de Castellane, sieur de Bezau- 

dun, était viguier à Marseille 40 

1591 » » Mittre , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 235 

1592 » ]» Delascourt et Blanc, notaires, étaient secrétaires 

de la communauté 235 

1592 » » Louis d'Aix était viguier à Marseille 40 

a 

1595 

1593 7>'«8. Reconstruction des anciennes bâtisses de 

rU6tel-Dieu actuel 21 
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Blanc et Boyer, notaires , étaient secrétaires de 
la communauté 235 

Bodier et Boyer , notaires , étaient secrétaires 
de la communauté 235 

D'Àix, notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

IMlle, notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté... p 235 

Pierre de Libertat était \iguier à Marseille. ... 40 



Dispositions de l'ordonnance de Henry IV 
relative aux procédures 231 

Prat, notaire y était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Dupré, notaire, était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Barthélémy de Libertat était viguier À Marseille 40 



Brunet, notaire, était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Ferrier, notaire, était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Benoît, notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Pompée de Pontevès , sieur de Buous , était 

\iguier à Marseille 40 

Le parlement de Provence réduit à 3 ans le 
délai accordé aui procureurs pour la remise 
des pièces de procès 231 

Antoine de Boyer était viguier À Marseille. . . 40 

Àlbaye, notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 235 

Palamède de Val voire était viguier à Marseille. 40 

Bérardy , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 235 

Gaspard de Sabran, baron ^'Ansouis, était 
viguier àMarseille 40 
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De Bastianne , notaire» était secrétaire de la 
communauté 235 

Baltbazard dePontevès, sieur de Ste-Catherine, 
était Yiguier À Marseille 40 

Gaspard d'Àutric , sieur de Banmette , était 
\iguier k Marseille 40 

Féris, notaire, était secret, de la communauté 235 

Baldouin, notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 235 

Jean-Jacques de Villeneuve, sieur de Ville- 
vieille, était viguier à Marseille 40 

Jacques de Quiqueran , sieur de Vers , était 
viguier À Marseille 40 

Poette, notaire, était secrétaire de la commun. 235 



Jean de Barras, sieur de Mirabeau, était viguier 

À Marseille. 40 

Arnaud de Villeneuve, baron des Arcs, était 

viguier à Marseille 40 

Boubaud , notaire, était secrétaire de la com- 
munauté 235 

Taiil, notaire, était secret, de la communauté. 236 
Antoine de Pontevès , sieur de Buons , était 

viguier à Marseille 40 

1612 » » Melchior de Forbin , sieur de Janson , était 

viguier k Marseille 40 

Arnaud, notaire, était secret, de la commun. 236 
Gaspard de Forbin , sieur de Soliers , était 

viguier à Marseille 40 

Piquet, notaire, était secrétaire delà commun. 236 
Carlon, notaire, était secret, de la commnnauté 236 
Jean de Castellane , sieur de la Verdière , 

était viguier à Marseille 40 

Boyer, notaire, était secret, delà communauté 236 
Bolland de Castellane , sieur de Montmeyan , 

était viguier à Marseille 41 

1616 » » Madalon de Vintimillo, baron de Torves, était 

viguier à Marseille 41 
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Baya, notaire, étaitsécrétairedelacommunaalé 236 
Tarcaty, notaire) était secrétaire de la commun. 236 
François de Raynand, siear d'ÀUeins, était 

\igaier à Marseille 41 

1618 » » Jean de Perier, siear d'Argen, était yigaier à 

Marseille 41 

Parât, notaire, était secret, de la communauté 236 
Bernier, notaire, était secret, de la communauté 236 
Gaspard de Brancas^ baron d'Oise, était figuier 

à Marseille 41 

Guillaume du Yair laisse 36,000 liv. à rh6- 

pital du Saint-Esprit 22 

Drac de Villeneuve , marquis des Arcs, était 

viguier à Marseille 41 

Brunet, notaire, était secret, de la commun . 236 
Mort de Guillaume du Yair, garde des sceaux 
de France, l'un des bienfaiteurs de l'hô- 
pital dn St-Esprit 22 

Aubergy, notaire, était secret, de la commun. 236 
Ange de Pontevès, sieur de Buous, était viguier 

à Marseille 41 

Costume des consuls de Marseille à l'arrivée de 

Louis XIII dans cette ville 126 

Pélissier , notaire , était secret, de la commun. 236 
André , marquis d'Oraison , était viguier À 

Marseille 41 

Date de la création en Provence des offices de 

procureur 231 

Mille, notaire, était secret, de la communauté. 236 
Pierre de Castillon , sieur du Castellet, était 

viguier à Marseille 41 

Piquet, notaire, était secret, de la communauté 236 
François de Villeneuve , sieur d'Espinousse, 

était viguier à Marseille. 41 

1625 » » Henri de Castellane , sieur de Mazargues, était 

viguier à Marseille. 41 

1625 » » Giraudon, notaire, était secret, de la commun. 236 

1626 » » Compian, notaire, était secret, de la commun. 236 
1626 » » Jean de Sabran , sieur de Baudinard , était 

viguier à Marseille 41 
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1620 


» 


» 


620 


» 


» 


1621 ao&t 6 


• 


1621 


» 


» 


1621 


» 


» 


1622 octobre 8 


1622 


» 


» 


1622 


» 


» 


1623 


.nov. 


6 


1622 


» 


» 


1622 


» 


» 


1624 


» 


9 


1624 


» 


» 
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1627 » » Gaspard de Forbin , marquis de Janson, était 

. . \iguier à Marseille 41 

1627 » » Rivier, nptaire, était secrétaire de la commun. 236 

1628 » » Poney, notaire, était secret, de la communauté 236 

1628 » » Pierre de Vallevoire, sieur de Yallevoire, 

était viguier à Marseille 41 

1629 » » Verguini, notaire, était secret, de la commun. 236 

1629 » » Paul de Marin, sieùr de St:-Michel , était 
figuier à Marseille. 41 

1630 » » Dque. de Mistral, baron de Crose, était \iguier 

à Marseille 41 

^630. )) ». Bernier, notaire, était secrétaire de la commun. 23i5 

1631 » . » . . . Lobet , notaire, était secrétaire de la commun. 236 

1631 ». » François de Galiens , sieur des Àissarts, était 

- \iguier à Marseille 41 

1632 » » Mille, notaire, était secret, de la communauté. 236 

1632 » i> Fçois de Rainaud, sieur d'Allen, était yiguier 

à Marseille 41 

1633 » » Palamède de Forbin, sieur de Rians, était 

\iguier à Marseille 41 

Prat, notaire, était secret, delà communauté. . 236 
Gaspard de Forbin , sieur de Labarben , était 

viguier à Marseille 41 

Arnaud, notaire, était secret, de la commun. 236 



1633 


» 


» 


1634 


» 


» 


1634 


■» 


» 


et 






1635 


w 




1635 


» 


» 



Pompée de Barras , sieur de Mirabeau , était 

\lguier à Marseille 41 

1636 » » Siite de Scalis, baron d'Ansouis. était viguier 

à Marseille 41 

Sopin, notaire, était secret, de la communauté 236 
Benoit, notaire, était secret, delà communauté 236 
Jean-Bapt. des Martins, sieur de Puyioubier, 
était viguier à Marseille 41 

Yachier, notaire , était secret, de la commun. 236 
Jean-Bapt. deDoni, sieur de Gau, était viguier 

à Marseille 41 

Icard et Yachier , notaires , étaient secrétaires 

de la communauté 236 



IIKM) 


» 


» 


1637 


» 


» 


1637 


» 


» 


et 
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1638 


» 


» 


1639 


» 


» 


1639 


» 


» 


et 






1640 
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François de DamUm, siear de Yernègoes, était 
\ignier à Marseille 41 

Maladon de Yintimille, baron de Torves, était 
viguier à Marseille* 41 

Gabriel • notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 41 

Gaspard de Foresta , baron de Trets , éuit fi- 
guier à Marseille « * 41 

Jean de Demandoli, seigneur de Demandoix > 
était Tigaier à Marseille 41 

Jean de YiHenenve , baron de Flaïosc, était fi- 
guier A Marseille -41 

Yachier , notaire » était secrétaire de la commu- 
nauté * 236 

Arnaud , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 296 

François de Rascas , sieur da Mui , était Ti- 
guier à Marseille 42 

Annibal de Grasse, sieur deMoans,étaitTiguier 
à Marseille 42 

Compian , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 236 

Etienne du Puget , évéque de Marseille , cède 
à la \ille de Marseille , la juridiction de 
St. -Marcel , des Camoins et de la Rey- 

narde 204 

1647 » » Paul de Maistral , sieur de Montdragon , était 

iriguier à Marseille 42 

1647 » )> Gazel, notaire, était secrétaire de la conunu- 

nauté 236 

1648 » » Piquet , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1648 » » François de Yintimille , seigneur du Luc, était 

\igoier à Marseille 42 

1649 » » David de Hugues» baron de Beaujeu , était 

\igaier A Marseille 42 

1649 » » Jaubert , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 236 



1640 


» 


)> 


1641 


» 


» 


1641 


» 


» 


à 






1643 






1642 


» 


» 


1643 


» 


» 


1644 


» 


» 


1644 


4 


>» 


1645 


» 


» 


1645 


» 


» 


1646 


» 


f» 


1646 





» 


1647 


mai 


21 



— 399 — 

Prai , notaire , était secrétaire de la commo- 

naaté 236 

Jean-Baptiste de Castellane, sièur d'Àmpns , 

était \igaier à Marseille 42 

Jacques de Forbin , sienr de Labarben , était 

irigaier à Marseille 42 

Bezaadin , notaire , était secrétaire de la corn- 

munaaté 236 

Jossin , notaire , était secrétaire de la com- 

manaaté 236 

Dominique de Castellane , siear d'Àmpos , 

était Yigaier à Marseille 42 

Laurent de Forbin , marquis de Janson , était 

\iguier à Marseille 42 

Boyer, notaire» était secrétaire de la commu- 
nauté 236 

Règlement ( du ) pour les corratiers (courtiers ) 

de Marseille 295 

» Bezandin , notaire , était secrétaire de la com. 

mnnanté 236 

Il ne fut point nommé de viguier à Marseille 

pendant ces années-là 42 

F. Bezandin ; notaire, était secrétaire de la 

communauté 236 

1656 » » François d*Àii, publie son ouvrage intitulé 

tes statuts municipaux et coustumes an- 
ciennes de la ville de Marseille 49 

1656 » » Chanlan» notaire» était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1657 » » Compian , notaire » était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1658 » » Bezaud in , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1659 » » Bérardy et Mittre» notaires» étaient secrétai- 

res de la communauté 236 

1660 septembre. Paul de Fortia» seigneur de Pilles , était gou- 

à verneur-viguier à Marseille 42 

1682 

Voyez V errata. 



1650 » 


» 


1650 » 


» 


1651 » 


» 


1651 » 


» 


1652 » 


» 


1652 » 


» 


1653 » 


» 


1653 » 


i> 


1654 août. 


» 


1654 s> 


» 


4654 » 


» 


à 




1659 




1655 » 


» 
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1660 » » Poney, notaire , èlait secrétaire de la cominn- 

nauté 236 

1661 » » Lombard , notaire , était secrétaire de la coni- 

manauté *. 296 

1662 » » Lebon , notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté * 236 

1663 » » Chapuis , notaire, était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1664 » » Mallet , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1665 » » Rampai , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1666 » » Boyer, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1667 » » Compian , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1668 » » Àudier, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1669 » » Eméric , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1670 » » Jossin , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1671 » » Laure, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1672 » » Lombard , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1673 » » Carfeuil , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1674 » » Roquemaure , notaire , était secrétaire de la 

communauté 236 

1675 » » Juge, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1676 » 9 Roquemaure, notaire, était secrétaire delà 

communauté 236 

1677 » » Rezaudin , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1678 » » Eméric , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1679 » » Barrelier, notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 
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1080 » » Mabill y, notaire, était secrétaire de la cotaimu- 

naaté » « « . 23ft 

1681 » » Jullian , notaire > était secrétaire de la commH- 

naaté ^ 236 

1682 octobre 8 Alphonse de Fortia-For ville de Pilles , cbeva- 
à lier de Tordre militaire da Roi , lieutenant 

1729 9>»« 24 pour S. M. en Provence» maréchal de camp 

des armées da Roi, chef d'escadre des galères 
de S. M. y était gonverneur-vignier à Mar- 
seille * 42 

Voyez l'errata. 

1682 n >» Boyer, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1683 » » Carfeuil , notaire , était secrétaire de la commti- 

tiauté , « 236 

1684 » » Ro^uemaqre , notaire, était secrétaire de la 

communauté. . 4 ... * 236 

1686 » » Sossin , notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté » « 236 

1686 » » Amoreui , notaire , était secrétaire de la com* 

tnnnauté ^ 236 

1687 >» » Elnéric , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté ». * 4 .... » 236 

1688 » » Gourdan , notaire, était secrétaire de la com- 

mxmauté 236 

1689 » » Bezandin, notaire , était secrétaire de la com- 

munauté... »...« ^ 236 

1690 » » Piscatoris , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1691 » Roués , notaire , était secrétaire de la commu- 

niiuté 236 

1692 mai » Edit (de 1') du Roi sur les corratiers (courtiers) 

de Marseille * » 295 

296 

1692 P » Ponchin , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 4 236 

1693 » » Rampai , notaire , itait secrétaire de la com- 

munauté .... » 230 

1694 » » Reynier, notaire , éuit secrétaire de la commu- 

nauté 236 

//. 26 
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1695 » a Jâubéf t , notaire , était secrétaire de la coin- 

munaaté 236 

1696 )> » Girard , notaire , était secrétaire de la comina- 

nauté 236 

1697 M » Mabilly , notaire , était secrétaire de la commiF* 

nauté 236 

1698 » » Bezaudin , notaire , était secrétaire de la coiih 

munauté 236 

1699 » » Cuzin , notaire , était secrétaire de la commu- 

nautéi . 4 .... 4 ... < 4 236 

1700 » » Maillet , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1701 » x> Urtis , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1702 » » Amoreux , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté. ..é 4 236 

1703 » » Rampai, notaire» était secrétaire de la com- 

munauté 236 

1704 o » Fabron» notaire, était secrétaire de la com- 

à munauté ««....*« 236 

170» 

1706 » » Seguin , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 236 

1707 » » Giraud , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté • 237 

1708 Novembre Ordonnance (de 1') sur les corratiers (courtiers) 

de Marseille 296 

1708 » Remusat , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté ; 237 

1709 août » Edit (de F) sur les corratiers (courtiers) de 

Marseille 295 

1709 » » Fougasse , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1710 D » Cuzin , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1711 » » Rezaudin , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1712 2> D Natoire, notaire, était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1713 » )> Rlanc et Reynier , notaires , fuient secrétaires 

de la communauté 237 



1713 


» 


» 


1714 


» 


» 


1715 


» 


» 


1716 


» 


» 


1717 


» 


» 


el 






1718 






1719 mars 113 
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Statals des courtiers de Marseille ( des ) 290 

Reynicr , notaire • était secrétaire de la com- 
munauté 237 

Moisson , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté » 237 

Rougier, notaire , était secrétaire de la com- 
munauté *....».. 237 

Mouret , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté. * . . . . ^ . . » é 237 

Un règlement de cette époque dérendait aux 
notaires de recevoir des actes des personnes 
illitérées en faveur de leurs parents, jus- 
qu'au degré de cousin germain 233 

Rampai , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté ^. 237 

Gourdan , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 237 

Bernard ^ notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 237 



Arrêt de la cour de Provence concernant les 
fêtes chômées par les notaires 234 

ftougier , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté».... 237 

Grosson , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 237 

Bezaudin , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 237 

Sibon , notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 237 

Fabron , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1729 octobre 25 Toussaint de Fortia de Pilles , chevalier de 

l'ordre militaire de St.-Louis , capitaine 
d*une des galères du Roi , était capitaine- 

gouverneur-viguier de Marseille 42 

Voyez l'errata, 
1729 » )> Gueyrard , notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 237 



1719 


» 


» 
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» 
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» 
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» 


1727 


9 


» 


1728 


» 


» 


1729 ( 


[>ctobre 25 
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1730 » » Olivier , notaire , était secrétaire de la cofii- 

munanté ** 237 

1731 » » Bezandin , notaire , était secrétaire de la corn- 

tnanauté • 237 

1732 » » Boyer , notaire , était s<N:rétaire de la corn- 

munanté 237 

1733 » » Sibon , notaire . était secrétaire de la comniu- 

nanté 237 

1734 » » Girard , notaire, était secrétaire de la commu- 

et naaté > 337 

1735 

1736 » » Pons , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1737 » y> Louic , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1738 » » Grosson , notaire , était secrétaire de la com- 

et munauté 237 

1739 

1739 cet. 28 Alphonse de Fortia , chevalier , marquis de 
à Pilles , baron des Baumes, de Pertuis , 

1766 déc. 31 Pieuzin , Montfort , Cotechaude , Aubret 

et antres places, était capitaine-gouverneur- 

viguier de Marseille 42 

Voyez V errata, 

1740 » IX Bernard , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1741 » D Bezaudin , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1742 » » Sibon, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1743 » » Olivier , notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1744 )» » Chéry, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté ; 237 

1745 )» » Hazard , nolahrc , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1745 i> i> Le palais qui existait à la me connue de nos 

jours sous le nom de rueduvieux palais est 
démoli; les tribunaux sont transportés provi- 
soirement à l'ancien hôtel de Jarente , rue 
de la Miséricorde 139 
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1746 9 » Âabin Bermond, noUire, était secrétaire de 

la Gonumanauté 237 

1747 » » Girard , notaire , était secrétaire de la comma- 

nanté 237 

1748 » 9 Boyer, notaire, était secrétaire de la commo- 

naaté 237 

1749 9 9 Olivier, notaire, était secrétaire de la coramu- 

naaté 237 

1750 » » Coste, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1751 9 9 Urtis , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1752 » 9 Second , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1753 sept. 4 Les bâtisses modernes de l'hôpital du St-Esprit 

sont édifiées 22 

1753 9 » Bègue, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1754 9 9 Ricbaud, notaire, était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1755 9 9 Durand, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1756 » 9 Olivier, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté. 237 

1757 9 9 Hazard, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1758 9 9 Solomé , notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1759 9 9 Grosson, notaire, était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1760 9 9 Gourdan, notaire, était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1761 > » Olivier, notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1762 9 t Bègue, notaire, était secréuire delà commu- 

nauté 237 

1763 2> 9 Aubin Bermond , était secrétaire de la commu- 

nauté • 237 

1764 9 9 Ponsard et Grosson, notaires, étaient sécrétai- 

rcsde la communauté 237 



^ 106 -^ 

1765 x> » Aubin ^ notaire, étail secrétaire de la cominu-» 

nauté 237 

1766 D » Anbert, Jean^acqnes, était secrétaire de la 

commanaaté 237 

1767 janvier i Toussaint- Alphonse de Fortia, marquis de 
à Pilles, duc des Beaam^s ( au comté Venais- 
la Révol. franc. sin); baron de Peyrnis, seigneur de Pieuzin, 

Auges, Montfort et autres places, chevalier 
de Tordre royal et militaire de Saint-Loui^, 
était capitaine^gouverneur-viguier-comman- 
dant de Marseille. 
Voyez V errata. 

1767 i> » Hazard, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1768 \> » Dejean , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1769 )^ » Coste , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1770 » » Sard , notaire , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1771 » » Aubin Bermond, notaire, était secrétaire delà 

communauté 237 

1772 » » Solomé, notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté , 237 

1773 » » Hazard , notaire, était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1774 » » Laugier le jeune , était secrétaire de la commu- 

nauté 237 

1775 » V Ponsard , notaire , était secrétaire de la com- 

munauté 237 

1776 » » Boisson, Jacques , notaire , était secrétaire de 

la communauté 237 

1777 » » Aubert, Jean-Jacques, notaire , était secrétaire 

de la communauté 237 

1778 » » Bérengier, Jean -Baptiste- Augustin, notaire, 

était secrétaire de la communauté 237 

1779 » 3» Dejean, André, notaire, était secrétaire de 

la communauté , 237 

1780 9 j> Maurei, Jean-Etienne, notaire, était secrétaire 

de la communauté. . , 237 
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» Sard, Laurent, notaire» était secrétaire de la 

communauté 237 

» P. Harmitte , construit l'un des escaliers de 

l'hôpital du Saint-Esprit 23 

» Hazard , notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté 237 

» Coste, Noël, notaire, était secrétaire de la 

communauté 237 

» Grosson , J.-B. Bernard , notaire , était secré- 
taire de la communauté. ... 237 

» Constantin, Jean - Pierre - François , notaire, 

était secrétaire de la communauté 237 

» Les FF. Galinié, construisent l'un des escaliers 

de l'hôpital du Saint-Esprit 23 

» Àillaud, notaire , était secrétaire de la com- 
munauté 237 

ï> Trie, notaire, était secrétaire de la commu- 
nauté 237 

» On voyait encore à cette époque dans la grande 
salle de l'hôtel de ville , un tableau re- 
présentant les consuls de Marseille vêtus 
d'une robe d'écarlate, à manches étroites.. 125 
1830 » » Cette date est celle de la suppression de la rue 

de la Misécorde 139 
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» 


1781 


» 


1782 


» 


1783 


» 


1784 


» 


1785 


» 


1785 


» 


1786 


» 


k 




1788 




1789 


» 


et 




1790 




1790 


» 



ORDRE ALPHABÉTIQUE 



ET 



ANALYTIQUE 



A 

Abbaye de rUaveaane. Voy. Andini 

Abbaye de Sahit-Victor de Marseille ; ses privilèges sont fixés 

et garantis en 1005 23 

Abbaye de Bylvacane. Voy. Raymond, abbé de Silvacane. 

Abbés. Voy, Arbitrateurs. 

Abeilles ( Pierre d' ) , de Tarascon , était viguicr à 

Marseille en 1555 39 

Accoales. Voy, Cimetière des Acceales. 

Église des Accoulcs. 
Acteurs ( défenseurs ) de la commune de Marseille, 

Voy, Syndics ou consuls de Marseille. 
Adhémar de Nagansa , damoiseau , était viguier à Marseille en 

1303 et en 1313 27 

Adhémar de Xegausio ou de Nagansa, était un des figuiers de 

Marseille en 1309 28 

Adhémar. Voj/. Lambert Adhémar. 

Adjudications. Voy. Procureurs. 

Administrateurs de Marseille ( notice sur le costume , à diverses 

époques, des anciens ) 125 

Administrateurs de iMarseilIc. Voy. Magistrats, 

Serment. 
Administration de Marseille. Voy. Nouvella forma delgouverna- 

meni, 
Office de la communauté. 
Agathias dit que Marseille ne cessa d'être grecque que pour de- 
venir barbare 18 

Agents de change. Voy, Corratiers. 
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Agents du commerce. Voy. Consuls. 

Agout ( Amiel d' ) , seigneur da Claret , était vigoier 

à Marseille en 1378 31 

Agout ( Isnard d'Entrevénes , chevalier d' ) était \i- 

gnicr à Marseille en 1278 26 

Agout ( Fouqnet d' ) , était viguier h Marseille , en 

1443 34 

Agout ( Fouquetd' ) , sieur de Sault , éuit viguier à 

Marseille en 1472 35 

Agout ( Fouqoet d*), était viguier à Marseille en 

1540-^ 42 38 

Agout ( Fouquet d' ), seigneur de Forcalqnier, était vi- 

guier à Marseille en 1389 , 1396 et 1400. . . 32 

Agout ( Jacques d' ) y seigneur d'Ollières , était viguier 

à Marseille en 1357 30 

Agout ( Raymond d* ) , seigneur de Sault, était vi- 
guier à Marseille en 1423 et 1428 33 

Agout ( Reforciat d' ) , sieur de Yergons , était viguier 

àMarseilIe en 1401.. 32 

Aicard Brot. Votj. Aycard Brot. 

Aigre ( Ottoman ) , était viguier à Marseille en 1511. 37 

Ailbaud , notaire , était secrétaire de la communauté 

de 1786 à 1788 237 

Aissarts ( François de Galiens ^ sieur des ) était vi- 
guier à Marseille en 1631 41 

Ail ( d* ) ; notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté en 1595 235 

Aix ( Louis d' ). Voy, d'Aix. 

Ail ( Juiverie d' ]. Voy, archevêque d'Aix. 

Alamanon ( Hugues d' ) , était un des viguieis de Mar- 
seille 'en 1475 36 

Alardcau ou Alardel ( Jean } , évéque de Marseille , assiste en 

1475 , à l'approbation de la nouvella forma 
del gouvernament de MarseilhapM le grand 
sénéchal de Provence 177 

Alardcau ou Alardel, évéque de Marseille. Voy, René. 

Alaric II , roi des Goths , rassemble les lois publiées en 

506 sous le nom de code Théodosien 18 

Albaye , notaire , était secrétaire de la communauté en 

J602 235 
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Albe (Jacques), chevalier, seigneur dé Roque 

martine , était vigaier à Marseille en 
1363 30 

Albert de Sison , juge à Marseille, assiste an jugement de qua- 
tre hérétiques condamnés et brûlés à Mar- 
seille le 7 mai 1318 133 

Albert ( Jacques ) était greffier du juge du palais , en 

1429 140 

Alen ( Terre d* ) Voy, René, comte de Provence. 

Alençon ( sieur ou seigneur d' ). Voy. Villages. 

Alexandrie. Voy. consuls à établir hors de Marseille. 

Alphant de Soliers était l'un des viguiers de Marseille en 1289. . . 27 

Altoviti ( Reynaud d' ) était viguier à Marseille en 

1502 37 

Aluis. ( seigneur d' ). FoT/. Castelanne. 

Amanatis ( Ritius de ) , était viguier à Marseille en 1393 32 

Amiable compositeur. Voy. Arbilrateurs. 

Amiables compositeurs. Voy. Maîtres des pierres. 

Amicis de Caramanico ( Jean de ) , chevalier , docteur en droite 

était un des viguiers de Marseille en 
1361 30 

Amiel Gassoli était viguier à Marseille en 1300 27 

Amureux , notaire j était secrétaire de la communauté 

en 1686 et en 1702 236 

Anselme ( Dominique ) , était viguier subrogé à Mar- 
seille en 1508 37 

Ancesune ( Louis d' ) , était viguier à Marseille en 1552 39 

Anciennes judicatures de Marseille. Voy. Tribunaux de Saint- 
Louis et de Saint-Lazare. 

Andini , abbé du monastère de l'Huveaune , assiste 

au jugement de 4 hérétiques condamnés et 
brûlés vifs à Marseille le 7 mai 1318 133 

André , marquis d'Oraison , était viguier à Marseille 

en 1622 41 

André de Surrexina. Voy. de Surrexina. 

Andréa ( André de ) , était viguier subrogé à Marseille 

en 1509 37 

Angelin de Grimaldis. Voy. Grimaldis. 

Anjou ( lr« maison d' ) 1 
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Anuibal de Grasse. Voy. Grasse . 
Annonerie. Voy, Blé. 

Poids du lauret. 
Aperçu sur la forme de l'administration à Marseille avant la do- 
mination de Charles d'Anjou 11 

Apollon Delphinien était l'une des trois grandes divinités honorées 

k Marseille 13 

Appel des causes. Foy. Tribunaux. 

Appointements. Voy. Salaire. 

Aquaviva ( Thomas de ) était viguier à Marseille en 

1371 31 

Arbalétriers. Voy. Gouverneurs des armes. 
Arbitra'.eors ou amiables compositeurs, et arbitres. — Conditions 

qu'il fallait réunir pour pouvoir l'être à 

Marseille 161 

Arbitrateurs ou amiables compositeurs , et arbitres. Voy. Élec- 
tions. 
Arcamonis ( Bernard) , de Naples , chevalier, maréchal 

du royaume de Sicile, était viguier àMarseille 

en 1397 • 32 

Archers. Fo^. Gouverneurs des armes. 

Archevêque d'Aii recevait annuellement des Jnifs une cer- 
taine quantité de poivre , de gingembre et de 
cire; les juiveries d'Aii,de St.-Maiimin, de 
Lambesc, lui payaient tous les ans une à deux 

livres de poivre 309 

Archidiacre de Marseille ( Raymond ) assiste au jugement de 

quatre hérétiques condamnés et brûlés vifs à 

Marseille le 7 mai 1318 133 

Archivaires et archives de Marseille ; attributions , etc 42 

165 
189 
197 
305 
Arcs (baron des). Foy. Arnaud de Villeneuve.. 

Arcs ( marquis des ). Voy. Drac de Yilleneuve. 

Arcs ( seigneur des ) . Fo;/. Arnaud de Villeneuve. 

Arène ( Nicolas d' ) était viguier à Marseille en 1535 38 

Arène ( Nicolas d' ) , était viguier subrogé à Marseille 

en 1542 et en 1543 38 



Argent. 

Argent fin 
A fia tan 



Arlatan 



Arlatan 



Arlatan 
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( de r ) qui ne pouvait être fait si ce n'est par 

la commune. 34 1 

( marc d' } ; sa valeur au 13« siècle 3tf 

( Jean ) i seigneur de Gignac, était un des vi- 
guiers de Marseille en 1428 et 1429... 33 

140 
( Jean d' ) , sieur de Chateanncuf , était un 

des viguiers de Marseille en 1451 34 

( Jean d' ) » sieur de Ventabren , était viguier à 

Marseille en 1491 36 

( Pierre ) , était viguier à Marseille en 1494. . . 37 
Arles, Marseille , Avignon et Barrai des Baux concluent entr*eax 

un traité d'alliance offensive et défensive. 7 
Armes de la commune. Voy. Gouverneurs des armes 

Arnaud de Marmande était viguier à Marseille en 1249 20 

Arnaud de YiHeneave , baron des Arcs , était viguier à Marseille 

en 1610 40 

Arnaud de Villeneuve, seigneur des arcs, était viguier à Marseille 

en 1296 27 

Arnaud de Villeneuve , seigneur de Trans , était un des viguiers 

de Marseille en 1424 33 

Arnaud et DecazauU , notaires , étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1580 et 1581 235 

notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1612, 1634, 1635 et 1645 236 

maître d'hôtel du Roi^omte , était viguier à 

Marseille en 1407 , 1409 et 1410 32 

(Jacques), seigneur de Venelles, était viguier 

& Marseille en 1346 29 

sous-prieur des carmes , assiste au jugement 
de quatre hérétiques condamnés et brûlés à 

Marseille le 7 mai 1318 133 

Voy. Tribunaux. 
Assesseur de Marseille. Voy, Administrateurs , 

Louis II. 
Voy, Maîtres des pierres. 
( baronie d'). Voy, ChAteau de Saint-Marcel, 

René, comte de Provence, 
notaire , était secrétaire de la communauté 
en 1621 236 



Arnaud , 
Arnoux Jocale, 
Artaud 
Artaud , 



Assemblées. 



Atterminateurs. 
Aubagne 

Aubergy , 
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Âubert (Jéan-Jacqaes } notaire , était secrétaire de la 

communauté en 1766 et eh 1777 ^37 

Aubin^ notaire , était secrétaire de la communauté en 

1765 -*w. 237 

Aubin-Bcrmond , notaire ^ était secrétaire de la communauté en 

1746 , 1763 et 1771 *.i 237 

Àudibert de Barras était viguier à Marseille en 1308 27 

Àudibert ( Bérenger ). Voy- Bérenger Audibert. 

Audibert ( Pierre ) était viguicr à Marseille en 1305 , 

1319et 1326 27 

28 

Andier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1668.. 236 

Augier Guillaume] était viguier à Marseille en 1229. 25 

Augier (Guillaume], sieur de Viens , était un des 

Yiguiers de Marseille en 1336 • * . > . 29 

Autonomie* Marseille conserve le droit de se gouverner elle- 

même après avoir été vaincue par César. . . 17 

Autric (Gaspard d' ] , sieur de Baumette , était viguier 

à Marseille en 1606 40 

Avignon déclare que les biens des étrangers doivent être respec- 

pectés, même en temps de guerre 76 

Avocat ( 1' ) ne pouvait plaider contre celui pour le- 
quel il avait donné une sentence dans la 
cause principale. . . * 225 

Avocats ( du salaire des ) 213 

Avocats. De ceux qui ne pouvaient postuler si ce n'est 

dans certains cas 221 

Avocats. De ceux qui n'en pouvaient avoir 223 

Avocats. Du serment qu'ils devaient prêter à la com- 
mune 227 

Aycard Brot était viguier subrogé à Marseille en 1424 33 

Aycard ( Pierre ) , notaire ^ était greffier du juge^ 

mage de Marseille en 1285 140 
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Baissai! (Pierre de) était vigaier à Marseille en 1 518 .... 38 

Baldouin , notaire , était secrétaire de la commanauté 

en 1607 235 

Baliste. Chaqae navire venant d'outre-mer était obligé 

d'en apporter une à la communauté 313 

Bailolio ( Mathieu de ) , était viguier à Marseille en 

1279 26 

Banlieue. Foy. Maîtres des pierres. 

Barrai , vicomte de Marseille , accorde un privilège à 

THôpital du Saint-Esprit de cette ville 20 

Barrai de Pontcvès était viguier à Marseille en 1369 31 

Barrai des Baux. Voy. Arles. 

Barras de Barras , chevalier, seigneur de Saint -Etienne , était 

viguier à Marseille en 1289 27 

Barras de Barras était viguier à Marseille en 1294 27 

Barras ( Guillaume de ) , chevalier , seigneur de Cas- 

tellar , était l'un des viguiers de Marseille 

en 1354 30 

Barras ( Jean de ) , sieur de Mirabeau , était viguier 

à Marseille en 1609 40 

Berras ( Pompée de) , sieur de Mirabeau, était viguier 

à Marseille en 1625 41 

Barras (Àudibert de) était viguier à Marseille en 1308. 27 

Barrciria ( Fulco de ) était viguier à Marseille en 1244 

et 1245 26 

Barriaco (Raymond de ), chevalier, était viguier à Mar- 

seilleen 1352 et en 1356 30 

Bastianne ( de ) , notaire , était secrétaire de la commu- 
nauté en 1605 235 
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Bâtard de Poitiers ( Guillaume ) était viguicr à Marseille en 1429 

dt 1438 ...*.... 33 

34 

BAtiments. Ceux qui arrivaient d'ontre-mcr à Marseille 

étaient obligés d'apporter une baiiste À la 
communauté é,,** 313 

Bâtons dorés de la curie ( des Messagers , des huissiers et des) 271 

Baux ( Barrai des) Vo^, Arles. 

Baux (Raymond de), seigneur de Puyricard, était 

Tiguier à Marseille en 1297. . . • « 27 

Baux ( Hugues de) , vicomte de Matsêille , prend 

rhôpital du Saint-Esprit sous sa protection. 20 

Bayn i notaire , était secrétaire de la communauté en 

1616 * 236 

Béatrix ( la main de ), comtesse de Provence, est recher- 
chée par le comte de Toulouse , le neveu de 
l'empereur Frédéric II et le fils du roi Jacques 
d'Aragon * 6 

Beauvâd ( Mathieu de ) était viguier à Marseille en 1406 32 

Beccaris ( Rostang de) était viguier à Marseille en 1571. 39 

Bègue , notaire , était secrétaire de la communauté en 

17»3 et en 1762 237 

Benaut (Jean de), sieur de Village, était viguier à 

Marseille en 1550 39 

Benoit , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1601 eten 1637 235 

Benselin ( Jean ) était viguier à Marseille en 1486 36 

Bérardy, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1603 et 1604 235 

Bérardy et Mitre , notaires, étaient secrétaires de la communauté 

en 1659 236 

Bérenger-Audibert était viguier à Marseille en 1341 et 1 344 29 



Bérenger 



Bérengier , 

Bermond, 
Bermond 



( Geoffroy ) , juge du palais de Marseille, as*- 
siste au jugement de quatre hérétiques con- 
damnés et brûlés vifs dans cette ville le 7 
mai 1318 133 

(Jean-Baptiste-Augustin), notaire, était secré- 
taire de la communauté en 1778 237 

Voy, Aubin-Bermond. 

(Brcmond). Voy. Bremond-Bermond. 
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Bernard » notaire , était secrétaire de la communauté en 

172i, 1722 et 1740 237 

Bernard, de Grasse, seigneur de Bar, chambellan du roi- 

comte , était viguier à Marseille en 1412. ... 32 

Bernier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1619 et 1630 236 

Bernier et Leniére , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1585 235 

Berre (Honoré de), seigneur d'Ëntrevénes, était vi- 
guier à Marseille en 1453 et 1461 35 

Bertrand, gardien des frères\ 

mineurs, 1 — assistent au jugement' 

Bertrand , prieur de Montrieu,f de quatre hérétiques r .^^ 

Bertrand , sacristain de Cavail-( condamnés et brûlés vifs f 

Ion, et officiai delà Marseille le 7 mai 1318 
Marseille , ) 

Bertrand , seigneur de Boolbon , était \iguier à Marseille 

en 1329 28 

Bertrand de Grasse , seigneur de Bar , était \iguier à Marseille 

en 1321.. 28 

Bertrand de Marseille , des Comtes de Yintimille , était \iguier à 

Marseille en 1492 36 

Bertrand de Marseille , des Comtes de Yintimille , était viguier 

subrogé à Marseille en 1496 37 

Bertrand de Marseille, des Comtes de Yintimille, seigneur 

d'Ollioules^ était viguier à Marseille en 1508 37 

Bezaudin, notaire , était secrétaire de la communauté en 

1654,1655, 1658. 1677, 1089. 1698.... 236 

Bezaudin, notaire, était secrétaire de la communauté en 1711, 

1726, 1731 011741 237 

Bianchi (Jean). Voy, Statuts Municipaux. 

Blanchi (Raymond ) était un des viguiersde Marseille 

en 1309 28 

Bianchi ( Raymond ) , damoiseau , était viguier h 

Marseiîle en 1317 28 

Biens des citoyen s. Voy Propriétés particulières. 

Biens des étrangers. Dispositions y relatives 343 

Bières ( deux ) appelées Lybitines , étaient constam- 
ment placées aux portes de l'anfienne Mar- 
seille i3 

//. 27 



— 418 — 

Blanc » notaire , était secrétaire de la tommunauté en 

1584 235 

Blanc et Boyer , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1»93 235 

Blanc etDelascour, notaires, étaient secrétaires de la communauté 

enl592 235 

Blanc et Reynier , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1713 237 

Blancard ( Jean ) était \iguier à Marseille en 1519. ... 38 

Blanquerie ( quartier de ).. Voy, Capitaines de police. 

Blé, farine, etc., ne pouvaient être extraits de Marseille ni 

revendus sur la place du Temple 363 

Blé , viande et poissons ( des ) ne pouvant être vendus qu'aux 

lieux indiqués par les statuts de la com- 
mune 319 

Blé (du), de la farine, des boulangers et du 

pétrin 299 

Bodier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1579 235 

Bodier et Boyer , notaires, étaient secrétaires de la communauté 

en 1594 235 

Bodier et Decazaulx, notaires, étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1589 235 

Bodier et Mittre , notaires , étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1590 : 235 

Bois ( du ) qui ne pouvait se vendre -, si ce n'est sur 

les quais de la commune à oeaffectés 325 

Boissii ( Antoine) était un des viguiers de Marseille en 

1475 3ft 

Boisson ( Jacques ) , notaire . était secrétaire de la com- 
munauté en 1776. 237 

Bollicrs ( Louis de ), vicomlc de Raillanne , gouverneur 

de Provence , était viguier à Marseille en 
1430, 1435 et 1439 34 

Bonafossous. C'est à lui que nous devpns la rédaction ou la 

compilation de nos Statuts Municipaux ••• . 49 

Bornan (Louis de ), seigneur de Coudrai , était viguier 

àMarseillecn 1442 34 

Bornan ( Pierre de ) était viguier à Marseille en 1408 et 

1411 32 



-- 4IS — 

Botan (Guillaume). Foy. Statuts Manicipaux. 

Boues , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1691 236 

Bougie Voy. Consuls à établir hors de Marseille. 

Boulangerie et Boulangers. Voy. Blé. 

Bouquier ( Jean de ) , du Martigues , était vignier à Mar- 
seille en 1581 39 

Bourg ( Jean du ) était viguier à Marseille en 1580. 39 

Bourgeois. Voy. Conseil de \ille. 

Bourrelier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1679 236 

Bousquet ( René du ) sieur du Buisson , était vlguier à 

Marseille en 1587 40 

Boyer , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1615 et 1653 236 

Boyer , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1666, 236 

Boyer, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1682 236 

Boyer, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1732, 1748 237 

Boyer ( Antoine de) était figuier à Marseille en 1602. 40 

Boyer ( Barthélémy de ) était viguier À Marseille en 

1583 40 

Boyer et Blanc , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1593 235 

Boyer et Bodier , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1594 235 

Brancas (Gaspard de), baron d'Oise, était \iguier à 

Marseille en 1619 41 

Brancas (de). Fof/. Laoduif de Brancas. 
Brayda ( de ) Voy. Conrad de Brayda. 

Bremond-Bermond était viguier a Marseille en 1432 34 

Brésilhe (Raynaud) était \iguier à Marseille en 1385. 31 

Bret ( Odouard de) aait viguier à Marseille en 1258 26 

Brono ( Jacques de ) , sieur de Yarennc , était viguier 

à Marseille en 1497 37 

Brunet , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1599 et 1620 235 

236 
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Bucco ( Bertrand de ). Voy, Statuts Manicipani. 
Basselin (Guillaume). Voy-» Statuts Mnnicipaui. 



€ 



Calamités publiques. — Nos pères précipitaient dans la mer, 

toutes les fois qu'il s'agissait d'écarter un 
fléau de la ville , un pauvre délicatement 
nourri pendant un an 13 

Calenus (Furius). Voy. Cicéron. 

Camoins (Juridiction des). Voy. Etienne de Puget , 

évêque de Marseille. 

Camot ( Christophe ) était viguier à Marseille en ltf04 

et 1510 37 

Camot (Christophe), sieur d'Aygalade, était viguier 

àMarseille en 1526 38 

Camot^ ( Christophe) était viguier à Marseille en i561. 39 

Campis ( frère Jacques de ), lecteur des Frères Mineurs , 

assiste au jugement de 4 hérétiques con- 
damnés et brûlés vifs à Marseille le 7 mai 1318. 133 

Candolle ( Raymond de ) était viguier àMarseille en 1248 

et 1257 26 

Canet ( François du ) était viguier à Marseille en 1574. 39 

Capitaines de police (des) 289 

Caivi (Antoine) était viguier à Marseille en 1447. . . 34 

Caradet de Bourgogne (Jacques de) était viguier à Marseille en 

1533 38 

Caramanico (de). Voy. Amicis de Cararoanico. 

Carasuli ( Jacques ), de Naples, était viguier à Marseille 

en 1359--60 30 

Cardaillac ( Bertrand de ) était viguier à Marseille en 

1246 et 1247 26 

Carfeuil, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1673 et en 1683 23ti 
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Carlon, notaire, était secrétaire de la communaaté en 

1614 236 

Carmoleos. Voy, Droit commun à Marseille. 

Cartulaire des Notaires. Voy, Notaires. 

Carvalaris de Orzano , podestat de Marseille. Voy, Podestats. 

Caves de Saint-Sanvenr. Voy, Dendrophores. 

Casaulx (Charles de). Foy. d' A ix. 

Casaulx (Julien de) établit une rente en 1394 pour, le 

revenu, être distribué par les receveurs des 

hôpitaux du Saint-Esprit et de Saint-Jacques 

de Galice 20 

( Boniface de ) était viguier à Marseille en 1 334. 29 
(Charles), sieur de Salerne, était viguier à 

Marseille en 1487 36 

(Dominique de), sieur d'Ampus, était viguier 

à Marseille en 1652 42 

(Florens de), seigneur d'Andon , était viguier 

à Marseille en 137» 31 

( Georges de ) était viguier à Marseille en 1489. 36 
(Henri de); sieur de Biosc, était viguier à 

Marseille en 1576 39 

(Henri de), sieur de Mazaugiies , était viguier 

à Marseille en 1641 .^ . . • . .41 

( Jean de) , sieur de la Yerdière, était viguier 

à Marseille en 1614 40 

(Jean-rBaptiste), sieur d'Ampus , était viguier 

à Marseille en 1650 42 

(Louis- Honoré de), sieur de Bezaudun, était 

viguier à Marseille en 1589 et 1591 40 

( René de), sieur d'Aluis, était viguier à Mar* 

seille en 1584 40 

(Rolland de); sieur de Montmeyan, était viguier 

à Marseille en 1588 et 1615 40 

41 
(Charles de) Voy, René, comte de Provence. 
( Fouquet de ) , sieur de Cucuron , était viguier 

à Marseille en 1499 37 

(Honoré de), sieur de Caslelet, était viguier à 

Marseille en 1585 40 

(Pierre), sieur de Castellet, était viguier à 

Marseille en 1623 4t 



Castellane 
Castellane 

Castellane 

Castellane 

Castellane 
Castellane 

Castellane 

Castellane 

Castellane 

Castellane 

Castellane 

Castellane 



Castillon 
Castillon 

Castillon 

Castillon 
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Catin ( Garrct dit). Yoy. Garret dit CaUb. 

Causes des appeflations. Voy. Tribunaux. 

CautioD. Les chaugeiirs devaient en fournir une au conseil 

de la commune 287 

€availlon (quartier de). Fo]/. Quartiers ou Stxatfa de 

la \ille. 

Cavalcantibos ( Octavian de ) était un des vigniers de Marseille 

en 1348 7!^ 

Cavaliers (les) n'étaient point admis en armes dans l'an- 
cienne Marseille 13 

Caves de SaintrSauveur. Voy, Dendrophores. 

Censeaux. Voy. Corratiers. 

Censeurs de la curie. Voy. Élections, 

Messagers. 

Cériaso ( Bernard de ) était Tignier à Marseille en 1 512. 38 

Cériaso ( Pierre de ), sieur de la Sallet était viguier à Mar- 
seille en 1534 38 

César conserve à Marseille son autonomie , etc 17 

Chaînes de fer ( des ) qui devaient perpétuellement élre conser* 

vées 317 

Chambre de Commerce de Marseille. Les deux premiers syndics 

du corps des corratiende cette ville y avaient 
entrée 295 

Chambre des notaires de Marseille. Voy, Notaires. 

Changeurs. De la caution qui devait être fournie par eux au 

conseil de la commune 287 

Changeurs. — Agents de Change. Voy, Corratiers. 

Chapelle de rH6tel-Dien de Marseille (la ) est bAtie sur l'empla- 
cement occupé par l'ancien hôtel de ville. . 126 

Dispositions du h* livre des Statuts deMarseille. 52 

83 

Chapitre !•'• Des fonctions et du serment des recleurs de la 

cité de Marseille 125 

Chapitre II. Du serment du vicaire et du sous-vicaire 137 

Chapitre ni. De l'office du Juge du palais 139 

Chapitre Illlt Des deux cours qui devaient être établies on 

ordonnées 143 

Chapitre Y. De la translation des juges dans la cour de 

Marseille, et de l'installation d'un juge 147 



Chapitre VI. 



Chapitre YII. 



Chapitre YIII. 

Chapitre YIIII. 
Chapitre X. 
Chapitre XI. 

Chapitre XII. 

Chapitre XIII. 
Chapitre XIUI. 

Chapitre XY. 

Chapitre XYI. 

Chapitre XYII. 
Chapitre XVIU. 
Chapitre XYIIII. 
Chapitre .XX. 
Chapitre XXI. 

Chapitre XXII. 
Chapitre XXIU. 



Chapitre XXIIII. 
Chapitre XXY. 
Chapitre XXVI. 
Chap. XXYII. 
Chap. XXVIII. 

Chap. XXYUII. 
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Du Tribunal de la commune de Marseille tou- 
chant l'appel des causes, et qui est appelé et 
par qui on est appelé Itfl 

Du serment de tous les juges du Tribunal de la 
commune de Marseille, tant des causes prin* 
cipales que des appellations 1K7 

De l'élection et du serment des conseillers et 
autres 165 

Du changement des orOciers 173 

De rélection des chers de métiers 177 

Des syndics , soit des acteurs ( dérenseurs ) de 
la commune de Marseille, annuellement élus. 183 

De l'élection et du serment des clavaires de 
Marseille 189 

De l'élection des conseillers du conseil secret. 193 

De l'office de celui qui reçoit les gages des 
assemblées ( Tribunaux ) 195 

Des chartes de la commune qui doivent être 
recueillies 197 

De certaines personnes qui doivent être écartées 
de l'office de la communauté 201 

Du châtelain du château de Saint-Marcel 203 

[ Des consuls à établir hors de Marseille. . 205 

Du salaire des avocats 213 

De ceux qui ne sont pas admis à postuler, si ce 

n'est dans certains cas 221 

De ceux qui ne peuvent pas avoir des avœats. 223 
Nul ne peut être avocat dans la cause de l'appel 
contre celui pour lequel il a donné une sen- 
tence dans la cause principale 225 

Sur le serment que les avocats doivent 

prêter à la commune 227 

Des procureurs 231 

Des notaires 233 

Comment les notaires doivent exercer leur 

office 245 

Combien les notaires doivent recevoir de leurs 
actes • • . . • 257 
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Cbap. XXX. Des notaires indifféremment admis à tous les 

actes 2^ 

Chap. XXXI. Des notaires qui veulent abandonner leur ofGce. 26^ 
Chap. XXXII. Des cartulaires et autres écritures publiques des 

notaires , 267 

Chap. XXXni. Des messagers ou censeurs (huissiers) de la 

curie (Tribunal) et des bAtons marqués de la 

curie , 27i 

Chftp. XXXIIII. Des trois maîtres de pierres choisis pour juger 

certaines contestations , et de trois autres 
hommes nommés pour juger les contestations 

des limites des issues dans le territoire 275 

Chap. XXXY. De l'élection des observateurs des passages. . . 279 
Chap. XXXYI. De deux honnêtes hommes établis pour la vente 

et le mesurage des draps 289 

Chap. XXXVII. De la caution qui doit être fournie par les chan- 
geurs au conseil de la commune 287 

Chap. XXXym. De l'établissement de trois hommes probes sur 

le ministère (capitainerie) du quartier de 

BraD(suerie 289 

Chap. XXXYim. Du héraut public 291 

Chapitre XL. Des corratiers ( courtiers ) 295 

Chapitre XLI. De ceux qui veillent au blé, à la farine, aux 

boulangers et au pétrin 299 

Chapitre XLII. Des chemins publics hors de la ville 303 

Chapitre ^XJSl. De la table de la mer 305 

Chapitre XLIIII. Que nul n'est tenu à donner deux fois le doct'ra. 307 
Chapitre XLY. Du poivre que l'on donne aux maisons reli- 
gieuses 309 

Chapitré XLYI. Des instruments employés pour la mise à l'eau 

des navires 311 

Chapitre XLYII. Que tout navire venant d'outre-mer sera obligé 

d'apporter une baliste à la commune 313 

Chap. XLYIII. Des chaînes de fer qui doivent perpétuellement 

être conservées 317 

Chap XLYIflI. Des blé, viande et poisson» ne pouvant être 

vendus qu'aux lieux indiqués par les statuts 

de la commune 319 

Chapitre L. Des poissons frais et bons devant être vendus 

à la halle 321 
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Chapitre LI. Du bois qui ne peut se vendre si ce n'est sur 

les quais de la commune à ce affectés , et des 
tuiles . . 325 

Chapitre LU. De la conservation des poids et mesures 329 

Chapitre LUI. ! ^ .^ ^ . 

, ,„, I>a POïds du lauret 331 

Chapitre Lim. *^ 

Chapitre LY. Des meuniers, ouvriers meuniers et muletiers, 

et de l'élection de deux officiers pour les sur- 
veiller 337 

Chapitre LYI. De l'argent ne devant être fait si ce n'est par la 

commune 341 

Chapitre LYU. Des biens des étrangers 343 

Chapitre LYIII. Des patis ( cloaques ) devant être fermés dans 

Marseille 345 

Chapitre LYIUI. De l'eau de Jarret 347 

Chapitre LX. Que nul n'ait son office par l'argent 349 

Chapitre LXI. Que nul ne soit excusé des charges publiques. . 351 

Chapitre LXII. Que nul possédant à Marseille ne soit excusé 

des honneurs publics 353 

Chapitre LXIII. Que l'eau de Jarret n'entre pas dans le port de 

Marseille 357 

Chapitre LXIIII. Que nul n'accepte un office dans la ville supé- 
rieure de Marseille sans le consentement de 
la curie 359 

ChapKre LXY. De ceux qui s'obligeant pour la commune, doi- 
vent avoir leurs droits d'indemnités main- 
tenus 361 

Chapitre LXYI. Du blé ne pouvant être extrait de Marseille ni 

revendu sur la place du Temple , et dn vin 
ne devant pas être porté dans Marseille. . . . 363 

Chapitre LXYII. Du maintien de la liberté qu'ont les hommes de 

Marseille , et des peines établies contre ceux 
qui violent les libertés de la curie 367 

Chapitre LXYIIT. Do salaire des juges , notaires, syndics et cla- 
vaires de la curie de Marseille 369 

Chapitre du Recteur ( la salle du ) servait pour les prestations 

de serment. Voy, Serment. 

Chardins ( Simon ). Voy, Lois nautiques de Marseille. 

Charges publiques. Nul n'en pouvait être excusé. Dispositions y 

relatives 354 
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Charibert esl le premier qui établit des goavemeiirs particaliers, 

désignés sous les noms de Patrices, Préfets, 
Ducs et Juges 18 

Charles d'Anjou assiège , prend et punit Arles , Marseille et 

Avignon qui s'étaient révoltées contre son 
autorité. — Conditions imposées à Marseille 7 

Charles d'Anjou approuve, tout en les modifiant, en 1257, les 

Statuts de Marseille 49 

Charles , comte de Provence , et Béatrix , son épouse , 

manifestent le désir d'avoir le cbàteaa de 
Saint-Marcel 203 

Charles de CasauU pose avec Louis d'Aix, le 8 septembre 1503 , 

la première pierre des anciennes b&tisses de 
THétel-Dieu 21 

Charles IX , roi de France. -— Costumes des consuls dé 

Marseille à son arrivée dans cette ville 126 

Chamassé ( Jean de) était vignier à Marseille en 1417. • • 33 

Charpentiers. Voy. Dendrophores. 

Charpuis, notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1663 236 

Chartes de la commune. Les syndics étaient obligés de les ras- 
sembler et de les remettre ensuite' aux 
Clavairei , chargés seulement de leur 
conservation 197 

ChAteao de Saint-Marcel , paroles de la reine Jeanne et du roi 

Louis au sujet de la donation de ce chAteau 
aux Marseillais. — 9 mars 1358 , etc 203 

ChAteau de Saint-Marcel. Voy. René , comte de Provence. 

ChAtelain de Saint-Marcel (du) 203 

Chaulan , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1656 236 

Chaunalha ( Jean ) était viguier à Marseille en 1506 37 

Chaussegros ( Jean-Etienne ) , sieur de Mimet, était viguier 

à Marseille 39 

Chefs de métiers. — Mode d'élection , attributions , etc 45 

177 

Chemins publics hors de la ville ( des ) 303 

Chemins ( des intendants des ) 275 
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Chéry» notaire , éiail secrétaire de la communauté 

en 1744 , 237 

Chevauchée ( qu'entcndait-oo par droit de ) 24 

Cholex ( François , seigneur de ) était \iguier à Mar- 
seille, en 1498 37 

Cibon , notaire. Voy, Sibon. 

Cicéron défend Marseille contre Furius Calenus 17 

Cimetière des Accoules. — Notice y relative 47 

Cimetière des 4ccouies. — On y brûle 4 hérétiques le 7 mai 

1318 133 

Cire. Voy, Archevêque d'Aii. 

Cité Abbatiale. — Sa juridiction appartenait à l'abbé de Saintr- 

Victor 24 

Cité Ëpiscopale. — Sa jurisdiction appartenait à l'Ëvéque 24 

Cité Yicomtale appelée Ville -Basse ou Ville Vice**Comitale. 

Voy. Commune de Marseille. 

Cité de Marseille. — De ceux qui s'obliga^ent pour elle 361 

Citoyens de Marseille. Voy. Hommes de Marseille. 

Citoyens de Marseille qui ne peuvaient avoir, des avocats 223 

Citoyens de Marseille. Voy, Honneurs publics. 

Clavaires de la commune. — Attributions, etc 42 

189 
305 

Claverie ( droit de ) 305 

Cloaques. Dispositions y relatives 345 

Clocher des Accoules. *- Notice y relative 47 

Clou ( Jean ) était viguier à Marseille en 1509 37 

Code Justinien ( le) fut composé en 530 18 

Code Théodosien (le) fut publié en506 18 

Comestibles ( surveillants de la vente et du poids des ). 

Voy . Élections. 
Commerce de Marseille. Voy, Consuls à établir hors de Marseille, 

Table de la mer. 
Commerce des épiceries. Les Juifs en Provence se l'étaient 

attribué 309 

Commandeur de l'Hôpital du SaintrEsprit. 

Voy, Directeur de l'Hôpital. 
Committimuê ( qu'entendait-on par droit de ). 296 
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(Commune de Marseille. — Forme de son administra lion au 

Xlll« siècle , etCb > i, 24 

etsuiv. 

32 

et soiv . 

47 

173 

183 

lg9 

193 

301 

Compian , notaire , était secrétaire de la commnnanté en 

1626, 1646,1657 et 1667 236 

Compositeurs ( amiables ) Voy. Mattres des pierres. 

Confrérie du Saint- Esprit. Voy. Hôpital du Saint-Esprit. 
Conrad de Brayda était \igaier à Marseille en 1308 ; il remplaça 

Audibert de Barras 28 

Conseil des 3 dans l'ancienne Marseille 12 

Conseil des Itf dans l'ancienne Marseille 12 

Conseil des 600 dans l'ancienne Marseille 12 

Conseil de Yille. *- Sa composition , conditions d'admission , etc. 31 

42 
126 

m 

Conseil de ville. Voy. Changeurs. 

Conseil général de la Commune (le) s'assemblait dans le cimetière 

des Accoules 47 

Conseil général de la Commune. Les affaires , avant de lui être 

présentées, étaient instruites par le conseil 

secret 193 

Conseil secret de la Commune. —Nombre de ses membres, etc. 193 
Conseillers de la Commune. Conditions d'élection, d'expulsion, etc. 32 

etsuiv. 

Conseillers du conseil secret ( de Télection des ) 193 

Conserve ( o/2er(f 6). Explication de celte appellation... 70 

Constantin , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1785 287 

Constitutions de la Curie. Voy. Libertés de la Curie. 

Consuls ou syndics de Marseille. — Traitement, etc 26 

27 
177 
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ConsDls ou Syndics de Marseille. Voy. Administrateurs. 

Consuls k établir hors de Marseille (des ) 205 

Convois funèbres. Voy. Funérailles. 

Cornillan ( Jean ) était l'un des \iguiers de Marseille 

en 1288 27 

Cornillan (Pierre de ) était l'un des \iguiers de Marseille 

en 1293 27 

Corps de Ville. — Voy. Quartiers ousta;atnj de la ville. 

Corratiers ( des courtiers ou ) 295 

et suiv. 

Corvi ( Ricaut ). Voy, Ricaut-Corvi. 

Cossils (Nicolas de) était viguier subrogé à Marseille 

en 1532 38 

Coste , notaire, était secrétaire de la communauté 

en 1750, 1769 et 1783 237 

Costume des anciens administrateurs de Marseille. — Notice y 

rotative 125 

Cottier ( Jean ) était v iguier subrogé à Marseille en 1492 37 

Cour de Marseille ( de la translation et de la nomination d'un 

juge dans la ) 147 

Cours de Marseille ( des deux ) qui devaient être établies ou 

ordonnées à Marseille 143 

Courtiers. Voy. Corratiers. 

Courtlieu ( Bertrand de ) était l'un des viguiers de Mar- 
seille en 1288 27 

Courtlieu ( Rainaud de ) était viguier à Marseille en 1281 26 

Crespin ( Robert ) était viguier à Marseille en 1471 et 

1473 35 

Criées. Voy. Héraut public. 

Curaiier (Albert), juge des appellations à Marseille, 

assiste au jugement de quatre hérétiques 
condamnés et brûlés vifs à Marseille le 7 mai 
1318 133 

Cuzin , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1699 et 1710 236 

237 
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Dacila on droit de claverie ; nul n'était tena à le donner deoi 

fois, etc aOK 

307 

D'Àgout ( Amtel ) , seigneur da Claret , était viguier 

à Marseille en 1378 di 

D'A goût ( Isnard d'Entrevènes, chevalier ) était viguier 

à Marseille en 1278.. 96 

D'À goût ( Jacques) , seigneur d'Olières, était viguier à 

Marseille en 1357 30 

D'A goût (Fouquet) , seigneur de Forcalquier , était 

viguier à Marseille en 1380 , 1398 et 1400.. 32 

D'Agout ( Raymond } , seigneur de Sault , était viguier à 

Marseille en 1330 28 

D'Agout (Raymond), seigneur du Yal-d'Oule, était 

viguier à Marseille en 1367 31 

D'Agout ( Raymond ) , seigneur de Sault , était figuier 

à Marseille en 1423 et 1428 33 

D'A goût ( Reforciat ) , seigneur d'Orgon , était viguier à 

Marseille en 1342 29 

D'Agout ( Reforciat) , sieur de Yergons , était viguier 

àMarseillecn 1401 32 

D'Aix , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1595 235 

D'Aix ( François) publie en 1656, son ouvrage inti- 
tulé : les statuts municipaux et coustumes 
anciennes de la ville de Marseille, etc 49 

D'Aix ( Louis ) était viguier à MarseUle en 1592--95 40 

Il pose avec Charles de Casaulx , le 8 sep- 
tembre 1593 j la première pierre des an- 
ciennes bâtisses de l'Hôtel-Dieu 21 

Dames gouvernantes de VHÔtel^Dieu ( les ) , appelées plus tard 

dames rectoresse^, distribuaient les aumônes 
au nom de rh6pital 21 
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Damian ( François de ) , sieur de Vernégues, était vi- 

guier à Marseille en 1640 41 

De Bncco ( Bertrand ) . Voy, Statuts municipaux . 

D'EntreTènes ( Isnard ) était l'un des viguiers de Marseille 

en 1289 27 

D'Entrevènes (Isnard) chevalier d'Â goût , était \iguier à 

Marseille en 1262 et 1278 26 

d'Entrevènes ( Isnard d' ) seigneur d'Agout , était viguier 

àMarseilleen 1299 27 

Défenseurs delà commune de Marseille. Voy. Syndics on con- 
suls de Marseille. 
Dejean , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1768 et 1779 237 

De la Peyre ( Hector ) , seigneur de Trets , était un des 

\iguiers de Marseille en 1424 33 

DelasGourt et Blanc, notaires , étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1592 235 

Delascoart et Ruffi » notaires , étaient secrétaires de la commn- 

nautéen 1582 et 1583 235 

Demandoix ( Jean de ) , sieur de Demandolx, était \iguier 

à Marseille en 1643 41 

Démosthènes fait l'éloge des lois nautiques de Marseille 16 

Dendrophores ( un fragment d'inscription tronvé dans les 

caves de Saint-Sauveur , prouve qu'il exis- 
tait à Marseille un collège de charpentiers 

appelés) 10 

Be Raffi et Delascourt y notaires , étaient secrétaires de la com- 
munauté en 1582 et 1583 235 

I>es Martins ( Jean>Baptiste ) , sieur de Puyioubier j était 

viguier à Marseille en 1637 41 

Diane Téphésienne était l'une des trois grandes divinités hono- 
rées à Marseille 13 

t)ille , notaire, était secrétaire de la cx)mmunauté en 

1596 235 

directeur de l'hApital du St. -Esprit ( le ); avait le nom de com- 
mandeur à la fln du XIII« siècle 20 

divorce (le) fut inconnu dans l'ancienne Marseille 15 

Xlocteurs en droit. Voy, Conseil de ville. 
X)ocuments appartenant à la commune. Voy, Chartes de la com- 
mune. 



I>onedaine 
Doni 

D'Oraison 
D'Oraison 

Dot. 

]Doaanes 
Doaze tables. 
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( Hugolin ) éuit vignier à Harseille en 1226. . . 25 
( Jean-Baptiste de), sienr de Gan, était viguier 

à Marseille en 1639 41 

( Elzéard ) était vigaier à Marseille en 1284. 26 
( Elzéard , seigneur ) était viguier à Mar- 
seille en 1366 30 

Cent écas d'or formaient la dot la plus riche 

dans l'ancien Ae Marseille 13 

( bureau des ) . Voy, Table de la mer 

Vay. Lois des douze tables. 
Drac de Villeneuve , marquis des Arcs, était viguier à Marseille 

en 1620 41 

Draps. Des deux honnêtes hommes établis pour la 

vente et le mesurage 283 

Droit de claverie. Vay. Dacila, 

Table de la mer. 
Droit de committimus. Voy. Committimus. 
Droit commun à Marseille (les lois qui les formaientle ) auraient 

été Taites , d'après Ruffi , par Menecrates , 

Carmoleus et Zénothèmes père et fils 15 

Droit municipal à Marseille avant la domination de Charles 

d'Anjou (du) 11 

Droits de la curie. Voy. Libertés de la curie. 

Duano ( Claude de ) , sieur de Rigaud , était viguier à 

Marseille en 1573 et 1578 39 

Duplessis ( Jean ) était viguier à Marseille en 1431 34 

Duplessis ( Jean ) était viguier à Marseille en 1474 et 

1471 36 

Dupré , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1586 et 1598 235 

Dupré et Decazaulx , notaires , étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1588 235 

Durand , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1755 237 

Duranti ( Louis ) , seigneur du Castellet , était viguier 

à Marseille en 1476 3 
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Eaaxde Jarret. Voy. Jarret. 

Écritures publiques des notaires. Voy, Notaires, 

Église de Saint-Jean d'Aix. Voy. Raymond^érenger. 

Église des Àccoules. Etymologie du nom, etc 47 

139 
234 

Élection des chefs de métiers ( de T ) 177 

Élection des clavaires de la commune , etc 189 

Élection des conseillers de la commune 165 

Élection des eonseillers du conseil secret 193 

l^lection des officiers de la commune 4 

et 
suiv. 

Élection des observateurs des passages 279 

Élection des syndics de la commune 183 

Eléonore d'Autriche arrive à Marseille le 24 octobre 1533 ; cou- 
leur des robes des consuls de Marseille 125 

Elésan ou Eléseu (Jean) était juge du palais à Marseille en 1429. 140 

Elion de Villeneuve. Fo|/. Villeneuve. 

Éméric, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1669, 1678 et 1687 236 

Emplois. Voy, Charges publiques , 

Ville supérieure. 
Enchères. Voy. Procureurs. 

Enigii ( Daniel ) , sieur de Bouc, était viguier à Mar- 
seille en 1456 35 

Enterrements. Voy, Funérailles. 
Epiceries. Voy. Maisons religieuses. 

Esclaves. Le maître, à Marseille, pouvait revenir trots 

fois sur l'affranchissement accordé à son es* 

clave 13 

Escot , Evéque de Cominge , assiste au jugement de 

4 hérétiques condamnés et brûlés vifs à Mar- 
seille, le7 mai 1318 133 

// 28 
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Esparron ( Raymond d' ) , chevalier , était viguier àMar- 

seilleen 1296 2fT 

Etienne Martin^ juge des terres de l'évèché de Marseille , assiste 

au jugement de quatre hérétiques condam- 
nés et brûlés à Marseille le 7 mai 1318. . • 133 

Etienne de Puget, évéque de Marseille, cède à la ville, le 21 mai 

1647 , la juridiction de Saint-Marcel , des 
Camoins et de laReynarde,moyennantltf,000 
livres tournois . lesquelles devaient être em- 
ployées à la construction du palais épiscopal. 204 

Etrangers. Voy. Biens des étrangers. 

Ëvêché de Marseille (juge des terres de 1') en ISlS.Vbj/. Etienne 

Martin . 

Experts. Voy, Maîtres des pierres. 
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Fabri ( Jean de), sieur de Fabrègues, était vignier 

à Marseille en 151tf. 38 

Fabri (Paul), était viguier à Marseille en 1301 et 

1302 27 

Fabron , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1704, 1705 et 1728 236 

237 
Voy. Blé , 

Poids de Laurel. 
(Intendants pour la vente de la ). Voy. Elec- 
tions. 
Voy. Hérétiques. 
Marseille, ne pouvaient être saignées sans la présence 

de leurs parents 19 

Voy. Arbitrateurs , 
Dot, 
Parure. 
Féraud ( Guillaume de ) , sieur de Thorame , était vi- 
guier à Marseille en 1306 37 



Farine. 

Farine 

Fatricelli. 
Femmes à 

Femmes <. 
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FéraBd (Guillaame) , chevalier, seignear de laGarde* 

ThéoDier , noble damoiseau, était viguier à 

Marseille en 1350 20 

Féris , notaire , était secrétaire de communauté en 

1606 235 

Ferrier , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1600 235 

Festins. Le luie de la table était proscrit dans l'an- 

cienne Marseille; des inspecteurs appelés 
gynéconomes étaient chargés de s'assurer si 
. le nombre des conviés et la dépense du fes- 
tin ne dépassaient pas les chiffres fixés par 

le règlement 15 

Fêtes ch6mées par les notaires de Marseille ( tableau ) avant la 

révolution française. 234 

Fléaui. Foy. Calamités publiques. 

Flotte de Flotte était viguier à Marseille en 1349 29 

Flotte (Guignes). Foy. Guignes- Flotte. 

Fonctionnaires. Voy, officiers de la communauté. 
Fontanilles ( Georges de ) était viguier à Marseille en 

1463 35 

Forbin ( Charles de ) , était viguier à Marseille en 

1507 et 1516 37 

38 
Forbin ( François de ) , seigneur de Gardanne , était 

viguier à Marseille en 1530 38 

Forbin (Gaspard de), sieur de Soliers, était viguier 

à Marseille en 1613 40 

Forbin ( Gaspard de ) , marquis de Janson , était 

viguier à Marseille en 1627 41 

Forbin ( Gaspard de ) , sieur de Labarben , était vi- 
guier à Marseille en 1634 41 

Forbin ( Jacques de ) , sieur de Labarben , était vi- 
guier à Marseille en 1641 42 

Forbin (Jean de) était viguier à Marseille en 1514 38 
Forbin ( Jean de ) , de Lambesc , était viguier à Mar- 
seille en 1562 39 

Forbin ( Laurent de ) , marquis de Janson , était 

viguier à Marseille en 1653 42 

Forbin ( Melchior de ) , sieur de Janson, était viguier 

à Marseille en 1612 40 
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Fartia ( Toassaint-Àlphonse de ) , marqais de Pilles , 

dac des Baames , baron de Peyruis, sei- 
gneur dePienzin, Anges, Montfort, etc., a 
été viguier à Marseille da 1er. janvier 1767 

à la révolution 42 

Voy, rerrata. 

Forville de Pilles. Foy For tia-For ville de Pilles. 

Fougasse, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1709 237 

Fours. Voy. Blé. 

Fracassinis ( Laurent de ) était viguier à Marseille en 

1372 31 

Franchises de la curie. Voy. Libertés de la curie. 

François !•' ( Louis XII et ) , ordonnent que les procureurs 

ne seront plus admis après un ou deux ans, à 
demander le paiement de leurs honoraires* 
1507-153» 231 

François I«r défend aux procureurs de communiquer à leurs clients 

avant le jugement, les pièces qui leur seraient 
conflées par la partie adverse 231 

François du Cannet. Voy. Canet. 

François , seigneur de Cholex était viguier à Marseille en 

1498 37 

Frérots. Voy. Hérétiques. 

Frisons. Voy. Lois des Frisons. 

Fulco de Barreiria était viguier à Marseille en 1244 et 1245. ... 26 

Funérailles. On n'y pleurait point dans l'ancienne Mar- 
seille ; elles étaient au coDtraire terminées 
par un festin 13 
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Gabriel , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1641, 1642 et 1643 236 
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Gages des assemblées. — Tribonaui. — (De celai qai reçoit les ) . 195 

Gages. Voy. Salaire. 

Galiens ( François de ), sieur des Àissarts, était viguier 

à Marseille en 1631 41 

Galinié (les frères) construisent en 1785, l'un des es- 
caliers de rbôpital du Saint-Esprit 23 

Gantelme (Rostang) , seigneur d'Aiguières, était irignler 

à Marseille en 1339 29 

Gantelmi (Raymond) était \iguier à Marseille en 1325. 28 

Gardes de ville. Leur uniforme avant 1799 289 

Gardien des frères mineurs. Voy. Rertrand. 

Garret dit Catin ( Gaspard ) était viguier à Marseille en 1556. . . 39 

Gassoli (Àmiel) était un des viguiers de Marseille en 

1300 27 

Gassoli ( Amiel ) était viguier à Marseille en 1361 30 

Gaubert de Massuet était viguier à Marseille en 1437 34 

Gancber de la Rocbe, seigneur de Ceyrestre, était viguier à Mar- 
seille en 1277 et 1286 26 

27 

Gautier ( Jean ), sieur de Grambois, était viguier à Mar- 

seilleen 1572 39 

Gautier de la Roche était viguier à Marseille en 1386 81 

Gautier de la Roche, chevalier , était viguier à Marseille en 1395. 32 

Gautier de la Roche, seigneur de Ceyrestre , était viguier à Mar- 
seille en 1377 31 

Gazel , notaire , était secrétaire de la commnnanté en 

1647 236 

Gens d'armes ( les ) n'étaient point admis dans l'ancienne 

Marseille 13 

Gérard Adhémar était viguier à Marseille en 1270 26 

Gérard Adhémar , chevalier , seigneur de Grignan , était viguier à 

Marseille en 1368 31 

Gimel . (Antoine ) était viguier à Marseille en 1481 ... 36 

Gingembre. Voy. Archevêque d'Aix. 

Girard, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1696 236 

Girard , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1734. 1735 et 1747 237 

Giraud , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1707 237 
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Giraudon , notaire , élait secrélaire de la communauté en 

1625. 236 

Gisvaldo (Mathieu de) était un des viguiers de Marseille 

en i361 30 

Glandevés ( Antoine de ) , était \iguier à Marseille en 1517. 38 

Glandevés ( Antoine de) , sieur de Cuges, était viguier à 

Marseille 1525 38 

Glandevés (Elion de) , seigneur de Faucon , était viguier à 

Marseilleen 1426 33 

Glandevés ( Honoré de) , sieur de Gréoulx, était viguier à 

Marseille en 1482 et 1485 36 

Glandevés ( Isnard de) y Seigneur de Cuers , était viguier 

à Marseille en 1343 29 

Glandevés ( Isnard de ) • seigneur de Cuers , était viguier 

à Marseille en 1370 et 1380 31 

Glandevés ( Pierre de ), seigneur de Chateauneuf, était 

viguier à Marseille en 1525 33 

Gonsalvi ( Jean ) était viguier à Marseille en 1403 32 

Gornaldi ( Bernard ) , chevalier, seigneur de Gardanne , 

élait viguier à Marseille en 1420 33 

Golhs. Leurs lois ont été suivies à Marseille 19 

Gourdan , notaire, était secret^ de la communauté en 1688. 236 

Gourdan , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1720 237 

Gourdan, notaire , était secrétaire de la communauté en 

1760 237 

Gouvernement de Marseille. Voy, Nouvella forma del gouverner- 

mentde Marseiîha, 
Gouvernement de Marseille. Voy, OrOce delà communauté. 

Gouverneurs des armes de la commune ( des ) 43 

Gouverneurs de Marseille. Foy. Charibert. 
Grabeleurs. Voy, Corratiers. 

Grains. Voy, Blé, 

Poids de Lauret. 
Grasse ( Annibal de) , sieur de Moans , était viguier à 

Marseille en 1646 42 

Grasse ( Bernard de ) , seigneur de Bar , chambellaii 

du roi -comte, était viguier [à Marseille 

en 1412 32 
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Grasse ( Bertrand de ) , seignear de Bar , était viguiér 

à Marseille en 1321. . « 

Grasse ( Rimbaud de ) , seigneur de Bar , était viguier 

à Marseille en 1331 

Greffe de Vécritoire, Note y relative 278 

Greffier de la commune. Voy. Nolaire-greffier. 

Greffier du juge du palais en 1429. Voy, Albert. 

Greffier du juge-mage en 128tf. Voy, Aycard. 

Greffiers de la commune. Voy, Secrétaires-greffiers. 

Grégoire de Yice-Dominis. Voy, Yice^Dominis. 

Grimaldis ( Angelin de ) , de Gènes, était viguier h Mar- 
seille en 1328 28 

Grimaldis (Jean de) était \iguier à Marseille en 140tf. 32 

Grimaldis (Nicolas de } , seigneur d'Antibes, était viguier 

à Marseille en 1422 33 

Grimaldis ( Pierre de ) , seigneur de Cbàteauneuf , était 

viguier à Marseille en 1505 37 

Grosson , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1725, 1738, 1739 et 1759 237 

Grosson (J.-B. Bernard), notaire, était secrétaire de 

la communauté en 1784. 237 

Grosson et Ponsard , notaires, étaient secrétaires de la commu- 
nauté en 1764 237 

Gueyrard, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1729 237 

Guidon ( François) Guidonus était viguier à Marseille 

en 1355 30 

Guigonet Flotte, seigneur de Curbans , était viguier à Marseille 

en 4390 32 

Guignes Flotte , était viguier à Marseille en 1374 31 

Guillaume, prév6t de Riez, assiste au jugement de quatre 

hérétiques condamnés et brûlés à Marseille 
le7mai 1318 133 

Guillaume , bâtard de Poitiers, était nn des viguiers de Mar- 
seille en 1429 et 1438 33 

34 

Guillaume, seigneur de Cadenet, était l'un des viguiers de 

Marseille en 1293 27 

Guillaume, chevalier, seigneur de Cadenet, était viguier à 

Marseille en 1298 27 
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Guillaume, seigneur de Villemus , était un des figuiers de 

Marseille en 1439 34 

Guillaume de la Voûte ^ était viguier à Marseille en 1323 28 

Guiran ( Pierre de ) était figuier à Marseille en 1579. . 39 

Guiran de Siniane> seigneur d'Apt, était viguier à Marseille en 

1314-16 28 

Guiran de Simiane , chevalier , seigneur d'Apt et de Caseneuve , 

était viguier à Marseille en 1351 29 

Guillaume du Tair laisse par son testament du 12 juin 1620 , 

36,000 fr. à l'Hôpital du Saint-Esprit, etc. 22 
Guiramand ( Pierre) , seigneur delà Pêne , était viguier à 

Marseille en 1513 37 

Guittard (Pierre ) {était viguier à Marseille en 1283. . . 26 

Guittard- ( Pierre) , seigneur de Pierrelate , damoiseau, 

était viguier à Marseille en 1384 31 

Gynéconomes. Voy. Festins. 



H 



Halle au poisson. Voy. Poisson. 

Harmitte (P.), construit, en 1781 , l'un des escaliers de 

l'hôpital du Saint-Esprit 23 

Hazard» notaire, était secrétaire de la communauté, 

en 1745 , 1757, 1767, 1773 et 1782 237 

Henri IT ordonne» le 2 décembre 1597, que les procureurs ne 

pourraient se présenter aux enchères pour 
le compte de leurs clients, sans être mu-* 
nis de l'argent nécessaire , à moins d'en ré- 
pondre personnellement , et qu'ils seraient 
tenus de remettre aux parties , dans le délai 
de cinq à dix ans , les pièces de procès. 
Le parlement de Provence réduisit ce délai à 
Sans, le 30 décembre 1602...» 231 
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Héraut public (du ) Î9 

Héraut public. Voy. Élections. 

Hérétiques ( les ) étaient poursuivis à Marseille. — Notice 

sur les 4 religieui du tiers-ordre de Saint- 
François , appartenant à la secte des Frérot» 
appelés Fratiœlli en Italie , condamnés et 
brûlés vifs à Marseille le 7 mai 1318. — 

Noms des juges , etc 133 

Hermentier ( Antoine ) , sieur d'Orgon , était Tiguier à Mar- 
seille en 1436 , 34 

Hommes ( des deux honnêtes ) établis pour la venté et le 

mesurage des draps 283 

Hommes de Marseille. Du maintien de leur liberté 367 

Honneurs publics. Nul possédant à Marseille n'en pouvait être 

excusé 3tf3 

Honoraires Voy, Salaire des avocats. 

Hôpital du SaintrEsprit. — Notice y relative 20 

139 
Hôpitaux du Saint-Esprit et de Saint -Jacques de Galice. Les 

recteurs de ces hôpitaux distribuaient le re- 
venu d'une rente créée, en 1394, par Jullien 

de Casaulx 20 

Hosimel ou Hospinel donne une maison, en décembre 1188, pour 

l'agrandissement de l'hôpital du Saint-Esprit 

de Marseille 20 

Hôtel de Jarente situé rue de la Miséricorde ( ancien] ; les tribu- 
naux de Marseille y sont transportés en 1745 139 
Hôtel de ville. On y voyait encore en 1790 un tabteau représen- 
tant les consuls yètus d'une robe d'écarlate à 

manches étroites 12S 

Hôtel de ville ( l'ancien ) était situé sur l'emplacement occupé 

de nos jours par la chapelle et la cour de 

l'hôpital du Saint-Esprit 126 

Hôtel de ville (salle verte de l'ancien). Époque à laquelle on 

a commencé d'y tenir les oonseUs de ville. . . 126 
Hôtel-Dieu. Voy. Hôpital du SaintrEsprit , 

Hôtel de Ville. 
Hue ( Jean ) était viguier à Marseille en 1531 et 1533. 38 
Hugolin, podestat de Marseille. Voy. Podestats. 
Hugues était viguier à Marseille en 1120 25 
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Hugues y prieur des dominicains , assisle au jugement 

de 4 hérétiques condamnés et brûlés vifs à 
Marseille le 7 mai 1318 133 

Hugues ( David de), baron de Beaujeu , était viguier à 

Marseille en 1649 42 

Hugues de Baux , vicomte de Marseille , prend l'hôpital du St.- 

Esprit sous sa protection ^ 20 

Hugues Fer éuit vignier à Marseille en 1120 25 

Hugues fils était viguier à Marseille de 1180 à 1210 25 

Huissiers de la curie. Voy. Messagers. 



Icard et Tachier, notaires, étaient secrétaires de la communauté 

en 1639 - 40 236 

Immunités de Marseille. Voy. Libertés de la Curie. 

Inhumations. Voy, Funérailles. 

Inspecteurs des ai^mes. Voy. Gouverneurs des armes. 

Inspecteurs des chemins. Voy. Élections. 

Inspecteurs du poids et de la vente des comestibles. Voy. Élections. 

Inspecteurs des Festins. Voy. Elections, 

Festins. 
Inspecteurs des ventes du pain et de la farine. Voy, Élections. 
Intendants des armes. Voy. Élections , 

Gonverneors des armes. 
Intendants des chemins. Voy. Élections. 
Intendants pour la vente du pain et de la farine. Voy. Élections. 
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Jacqaes , sacristain de Marseille, assiste an jagement de 

quatre hérétiques condamnés et brûlés vifs 
à Marseille le 7 mai 1318 133 

Jacques , seigneur d'Oraison , était viguier à Marseille 

en 1335 29 

Jacques, seigneur de Yillemus, était viguier à Marseille 

en 1440 34 

Jacques de Campis, lecteur des Frères mineurs , assiste au juge- 
ment de quatre hérétiques condamnés et 
brûlés vifs à Marseille le 7 mai 1318 133 

Jacques Rodulpbi , lecteur des FF. Mineurs, assiste au jugement 

de quatre hérétiques condamnés et brûlés vifs 
à Marseille Ie7mail318 133 

Jarret. Dispositions prises relativement aux eaux de ce 

ruisseau , etc 86 

347 
357 

Jaubert, notaire , était secrétaire de la communanté 

en 1649 et 1695 236 

Jean , sous-prieur des Augustins, assiste au jugement 

de quatre hérétiques condamnés et brûlés vifs 
àMarseille le 7 mai 1318 133 

Jean de Terunis, lecteur des Frères Mineurs» assiste au jugement 

de quatre hérétiques condamnés et brûlés vifs 
à Marseille le 7 mai 1318 133 

Jeanne ( la reine ) donne le château de Saint -Marcel 

aux Marseillais. — Octobre 1357 203 

Joannis ( Jean ) était viguier à Marseille en 1501 37 

Jocale. Yoy, Arnoux Jocale. 
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Joatdan ( Gaillaume) , seigneur de la Bastide-deÉ-Jor* 

dans, était viguier à Marseille en 1345... 29 
Jossin , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1652 et 1670 236 

Jourdan de Lantar était yiguier à Marseille en 1233 25 

Judicatures de Marseille ( anciennes). Voy, Tribunaux. 

Juge, notaire» était secrétaire de la communauté 

en 1675 236 

Juge de la ville supérieure en 1318. Voy. Pandulphi. 

Juge de la province ( grand). Voy, Yivaud. 

Juge de Marseille en 1318. Voy, Albert de Sison. 

Juge des appellations à Marseille en 1318. Voy. Curatier. 

Juge des terres de l'évéché de Marseille en 1318. Voy, Etienne 

Martin. 

Juge du Palais ( de l'office du ) ; fonctions , etc 139 

et suiv. 
Juge du Palais à Marseille en 1318. Voy, Bérenger ( Geoffroy ). 
Juge du Palais à Marseille en 1429 Voy. Elesan. 

Juge d'appel ou Juge-mage à Marseille ( du ) 143 

Juge ordinaire ou premier juge à Marseille ( du ) 143 

Juge et Préfet de Marseille. Voy, Sain t>Bon net. 

Juges de la ville vice-comitale de Marseille. — De la prestation 

de serment 119 

Juges. De leur translation dans la cour de Marseille et 

de l'installation d'un juge 147 

Juges ( les )j à Marseille, ne pouvaient être nommés 

arbitrateurs ou arbitres 151 

Juges de Marseille. Voy. Charibert , 

Élections , 

Serment. 

Jugements rendus par les anciennes judicatures de Marseille. 

Voy. Tribunaux. 
Juifs en Provence ( les ) s'étaient attribué le commerce des 

épiceries 309 

Juiveries d'Aix , de Saint-Maximin, de Lambesc, de Malaucène , 

etc. Foy. Archevêque d'Aix. 
Jullien de Casaulx Voy. Casaulx. 
Jullian , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1681 236 



Juridiction 



Justice 



Justice 
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(ta) sur tes terres de Saint-Marcel, des Camoins 

et de la Reynarde , est cédée à la ville de 

Marseille. Voy, Etienne de Poget 
( la) était rendue publiquement et gratuitement 

à Marseille • . • 48 

139 
( la ) Tut rendue à Marseille, de 1258 à la fin du 

XVe siècle, dansl'b^piUl du S^-Esprit, etc. 130 



Lagnac ( Pons de) était \iguier à Marseille en 1373. . . 31 

Lambert-Âdhémar , seigneur de Monteil et de la Garde, était 

viguier à Marseille en 1394 32 

Lambesc ( juiverie de ). Voy. Archevêque d'Aii. 

Lanchac ( Pierre de ) était viguier à Marseille en 1383. 31 

Landuir de Brancas , chevalier , de Naples, était \iguier à Mar^ 

seilie en 1364 30 

Lascaris ( Claude de ) , seigneur de ChAteauneuf, était 

viguier k Marseille en 1553 39 

Lascaris ( Guillaume-Pierre de ) , des comtes de Yinti- 

mille , était viguier à Marseille en 1402 et 

1404 32 

Lascaris ( Honoré de ) , des comtes de Yintimille , était 

un des viguiers de Marseille en 1439 34 

Lascaris ( Quintin de), seigneur de ChAteanneur, était 

viguier à Marseille en 1528 et 1529 38 

Latour dit Lobrau ( Antoine de). Voy. Lobraa 

Latte ( droit de ). — Note y relative 69 

Laugier le jeune , notaire , était secréuire de la communauté 

en 1774 237 

Laure , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1671 236 



Laorenci 

Lansardi 

Laval 

Lebon, 



Lercaro 

Letaige 
Libertat 

Libertat 
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( Antoine de ) élait viguier subrogé à Mars«*lle 

en 1«89 40 

( Jean ) élait \iguier à Marseille en 1396 32 

( Mathien de ) était \igaier à Marseille en 1416 . 33 
notaire , était secrétaire de ta communauté 

en 1662 236 

Législation marseillaise. Voy, Statuts. 

Légumes. Voy. Blé. 

Lemangenr (Pierre) était \iguier à Marseille en 1271... 26 

Lenièreet Bemier, notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1585 235 

( Geoffroy ) , seigneur du Luc , était viguier 

à Marseille en 1358 30 

( droit de ) . Voy, Latte . 

( Barthélémy de ) était \iguier à Marseille 

enl598, 1599etl600 40 

( Pierre de ) était viguier à Marseille en 1596 et 

1597 40 

Libertés 4e la Ctirie. Des peines établies contre ceux qui les 

violaient • 367 

Libytines. Voy. Bières. 

Limites et issues dans le territoire. Voy. Maîtres des pierres. 

Livre ronge. Voy. Statuts municipaui. 

Livre royale couronnée. — Sa valeur au XIII« siècle 24 

139 
Livres des anciennes judicatures de Marseille. Voy, Tribunaux de 

Saint-Louis et de Saint- Lazare, 
notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1361 236 

( Antoine de la Tour dit ) , seigneur de la Colle, 

élait viguier à Marseille en 1468 35 

( la ) a été suivie à Marseille 19 

( les ) gravées sur des tables étaient posées sur 
les places publiques dans l'ancienne Marseille 12 
Lois nautiques de Marseille. — • Démoslhènes en fit l'éloge , 

d'après Simon Chardins 16 

Lois des Douze Tables ( les ) 



Lobet , 



Lobrau 



Loi du Talion 
Lois 



Lois des Frisons ( les ) . . . 

Lois des Goths ( les ) . . . 

Lois des Bipuaires ( les ). . . 

Lois des Yisigoths ( les ) . . . 



ont été observées à Marseille. . 18 

19 
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Lois dunt l'observation a été aussi gardée à Marseille. 

Koy. Code Jastinien , 
Code Théodosien. 

Lombard, notaire, était secrétaire de la communaaté 

en 1661 et 1672 

Loménie ( Yisian de) était viguier à Marseille en 1480 

et 1481 • 36 

Louic, notaire , était secrétaire de la commnnaaté 

en 1737 • 23r 

Louis ( Paroles de la reine Jeanne et do roi ) an sojet 

de leur donation du château de S^-Marcel 
aux Marseillais 203 

Louis II autorise l'élection annuelle d'un avocat pour 

assister les consuls à la manuteniion des 
privilèges de la viUe. — Cet avocat prend le 
titre d'Assesseur en 1456 237 

Louis n Voy, Marie de Blois. 

Loui XII et François I^r ordonnent que les procureurs ne seront 

plus admis , après un on deux ans , à 
demander le paiement de leurs honoraires. 231 

Louis XIII, roi de France, arrive i Marseille le 8 octobre 1622. 

— Costume des Consuls 126 

Loup, successeur de St-Bonnet, premier préfet et 

juge de Marseille, prend le titre de Duc de 
Marseille • 18 

Louvet ( Jean ) , seigneur d'Aigalières , était viguier 

à Marseille en 1413 33 

Lusignan ( Jean de ) était viguier à Marseille en 1548 

et 1551 39 



m 



Mabilly, 



notaire , était secrétaire de la commnnaaté en 
1680 et 1697 336 
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Maçons ( maîtres ). Voy, Maîtres des pierres. 

MadaloD de Tintimille, baron de Torves, était viguier k Marseille 

en 1616 et 1641 41 

Magistrats. Voy, Élections, 

Officiers de la communauté. 

Magistrats de T université marseillaise ne pouvaient recevoir des 

présents 27 

Maillet , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1700 236 

Matson d'Anjou ( 1» ) 5 

Maisons religieuses ( du poivre que Ton donnait aux ) 309 

Maistral (Pau! de ), sieur de Montdragon, était viguier 

à Marseille en 1647 42 

Maître des pierres (des trois ) choisis pour juger certaines contes- 
tations et de trois autres hommes nommés 
pour juger les contestations des limites et des 
issues dans le territoire 275 

Malaucéne (juiverie de). Fo^/. Archevêque d'Aix. 

Mallet , notaire, était secrétaire de la communauté en 

1664 236 

Marcd'argent fin ; sa valeur au 13« siècle 35 

Marchandises (entrée et sortie des ). Voy. Table de la mer. 

Marchands. Foj/. Conseil de ville. 

Marché au blé. Voy. Poids de lanret. 

Mariages. Les corratiers de Marseille ne pouvaient rece- 
voir aucuns denier 8 j présents, etc. pour les 
mariages qu'ils traitaient 295 

Marie de Blois , régente de Louis II , roi de Sicile et comte de 

Provence , ordonne que les consuls et autres 
officiers de ville seraient élus annuellement 
par la voiedu sort 177 

Marin ( Paul de ) , sieur de St-Michel , était viguier 

à Marseille en 1629 41 

Ifarmande ( Arnaud de ). Voy. Arnaud de Marmande. 

Marratius de St-Nazaire , podestat de Marseille. Voy. Podestats. 

Marseille, Arles, Avignon et Barrai des Baux concluent 

entre eux un traité d'alliance offensive et 
défensive. — Charles d'Anjou les assiège, 
[es punit, etc. — Conditions imposées à 
Marseille 7 

//. 29 
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Marseille. Aperçu sur la Torme de son administra lion 

avant la domination de Charles d'Anjou.. Il 
Marseille divisée . en 3 parties : la cité épiscopale . 

la cité vicorotale ou ville-basse 
et la cité abbatiale. 
La cité vicoratale était gouvernée par des 
consuls appelés recteurs de la confrérie du 

Saint-Esprit 19 

Marseille. Des deoi cours qui devaient y être établies on 

ordonnées. 143 

Marseille cède en 1262 au comte djs Provence, qui le lui donne 

en octobre 1357, le château de Saint-Marcel. 203 
Marseille. Ses vicomtes ont possédé le château de Saint- 

Marcel. Voy. Château de Saint-Marcel. 
Marseille était divisée en six quartiers appelés Sixains an XIII« 

siècle 289 

Marseille. . Voy, Administrateurs de Marseille. 
Marseille . ( Gouvernement de ). Voy. Nouvella forma del 

gouvfirnament» 
Marseille. . . ( Prestation de serment du vicaire et du 

sous-vicaire de la ville vice-comitale , etc. ) 
Voy, Serment. 
Marseille. ( De la prestation de serment des juges de ta 

ville vice-comilale de). Voy. Serment. 
Martin ( Etienne ) , juge des terres de l'évèché, assiste 

au jugement de quatre hérétiques condamnés 

et brûlés à Mareilie le 7 mai 1318 133 

Matheron ( René ) était viguier à Marseille en 1500. ». . 37 

Maurel ( Jean - Etienne ) , notaire , était secrétaire de 

la communauté en 1780 237 

Mazuguet ... ( Jacques ) était viguier à Marseille en 1488. . . 36 
Ménani ( Honoré) était lieutenant du viguier à Marseille 

en 1429 , 140 

Mendiants étaient bannis de Marseille «... 13 

Ménécrates Voy, Droit commun ( du ) à Marseille. 

Méoillon ( Pierre de ) , sieur de Ribiès , était viguier à 

Marseille en 1455 35 

Méoillon de Saint-Savournin était un des viguiers de Marseille 

en 1348 29 
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Messagers ou censeurs (huissiers) de la curie ( Iribunal ) et des 

bâtons dorés de la curie ( des ) 271 

Mesurage et vente des draps T Voy. Draps. 

Mesured. Voy, Poids et mesures 

Métiers. Voy. Chefs de métiers. 

Meuniers, Ouvriers meuniers et muletiers. — Dispositions 

y relatives 337 

Michel (Frère), inquisiteur, condamne quatre héré- 
tiques à être brûlés vifs à Marseille le 7 mai 
1318. — Terres sur lesquelles s'étendait 
son autorité 133 

Michel ( Nicolas ). Voy. Nicolas Michel. 

Militaires n'étaient point admis armés dans l'ancienne Mar- 
seille 13 

Mille , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1623 et 1632 326 

Mimes étaient bannis de Marseille 13 

Minerve était l'une des trois grandes divinités honorées à Mar- 
seille 13 

Mistral ( Dominique de ) , baron de Croze, était viguier 

à Marseille en 1630 41 

Mitte etBérardy, notaires, étaient secrétaires de la communauté 

en 1659 236 

Mittre , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1591 235 

Mittre et Bodicr, notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1590. 235 

Mœurs de Marseille ( les ) furent exaltées partout 14 

Moines claustraux. Voy. Arbilrateurs. 

Moisson , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1715 237 

Mondragon ( Raymond de ) était un des viguiers de Mar- 
seille en 1388 31 

Mondragon ( Raymond de) , chevalier, était viguier à Mar< 

seille en 1399 32 

Monnaie. Voy. Argent. 

Montauban ( Raynaud de). Voy. Raynaud de Montauban. 

Mondragon ( Raymond de ) était l'un des viguiers de Mar- 
seille en 1288 27 



Montdragon 

Montemalo 

Morineau 
Mounairons 
Mouret , 

Mouton 
Muletiers. 
Murot 
Musiciens étaient 
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( Paul de Maistral , sieur de ) , était Tigaier à 
Marseille en 1647 42 

(Georges de); seigneur de Cadarache, était 
\iguier à Marseille en 1387 31 

( François de ) était viguier à Marseille en 1577 39 

( ouvriers meuniers ) . Voy. Meuniers . 

notaire, était secrétaire de la communanté 
en 1717 et 1718 237 

( Antoine ) était vignier à Marseille en 1560. . 39 

Voy, Meuniers. 

( Honoré ) était viguier à Marseille en 1563. • . 39 
bannis de l'ancienne Marseille 13 



M 



( Adhémar de). Voy. Adhémar de Nagansa. 
( Honoré de ) était viguier à Marseille en 1564 • 39 
notaire, était secrétaire de la commun, en 1712 237 
( des instruments pour la mise à l'eau des ).. . 311 
Voy. Batistes. 

( Louis de } était viguier à Marseille en 1243. 26 
( Robert de ) était viguier à Marseille en 1258 
et 1259 26 

Voy. Adhémar de Negansio ou de Nagansa. 



Nagansa 

Nas 

Natoire , 

Navires 

Navires, 

Nayo 

Nayo 

Negausio 
ou 
de 

Negansa. 

Négociants. Voy. Conseil de Yille. 

Nicolas Michel , de Venise , était l'un des viguiers de Marseille 

en 1391 32 

Noël ou cantique sur la fête de la Nativité de N. S. J. C. , 

chanté annuellement , le 2 Tévrier, dans la 
chapelle que les notaires possédaient dans 
l'église souterraine des Accoules 234 
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NomioatioD d'un juge dans la cour de Marseille ( de la ) 147 

Notaire-greffier de la commune ( le ) a quelquefois cumulé les 

Tonctions d'archivaire et denotaire-grefCer. 189 
Notaires. — Dispositions y relatives. — Leurs fonctions difTéraient 

de celles des tabellions ; combien ils devaient 

recevoir de leurs actes , etc. » etc 233 

234 
245 
257 
263 
205 
267 
Nouveau ( Fouquet ) était viguier à Marseille en 1527.. . 38 
Nouvella forma del gouvernament de Marteilha. — 1475 177 



o 



Observateurs des passages. — Élections 279 

Office de la communauté de Marseille. Des personnes qui devaient 

en être écartées 201 

Offices ou emplois dans la ville supérieure. Voy. Ville supérieure. 

Officiers de la communauté. — De leur changement 173 

Officiers de la communauté. — Voy, Élections. 

Olivier , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1730, 1743, 1749, 1716 et 1761 237 

Oraison ( EIzéard d' ) était viguier à Marseille en 1284. 26 

OrHielh (de ) , seigneur d'Orfuelh , était viguier à 

Marseille en 1496 37 

Ouvriers meuniers. Voy, Meuniers. 
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P 



Paiu ( Intendant pour la vente du ). Voy, Élections. 

Palais de justice. Voy. Juge du palais. 

Palais de justice. La construction de celui qui existait à la rue con- 
nue de nos jours sous le nom de rue du Vieux 
Palais, doit être attribuéeàla fin du !{(« siè- 
cle. Les tribunaux, lors de sa démolition, 
furent provisoirement transférés à l'hMel de 
Jarente , rue de la Miséricorde 139 

Palais épiscopal. Voy, Etienne de Puget. 

Pandulphi ( Hugues), juge de la ville supérieure, assiste 

an jugement de quatre hérétiques condamnés 
et brûlés à Marseille, le7 mai 1318 133 

Papier coton fabriqué à Marseille ( les registres des anciennes ju- 

dicatures de cette ville sont tous écrits 
sur du ) .,., 140 

Papiers de la commune. Voy, Charles de la commune. 

Parât, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1618 236 

Parlement de Provence ( le ) réduit à trois ans le délai accordé 

aux procureurs pour la remise des pièces de 
procès 231 

Parlement de Provence règle ( le) en 1583 et en 1724 les fêtes qui 

devaient être chômées par les notaires 234 

Parure d'une femme dans l'ancienne Marseille (la) ne pouvait 

excéder 5 écus d'or 13 

Passages ( observateurs des). Be leur élection. ....... 279 

Passis ( Jaques de ) , était viguierà Marseille en 1459, 

1462 et 1464 35 

Palis ( cloaques). Dispositions y relatives. . . » 345 
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Palrices de Marseille. Voy, Charibert. 

Patrons pécheurs (tribunal des prud'hommes). Toj/. Tribunal. 

Pélissier, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1622 236 

Périer ( Jean de ), siear d'Argen , était viguier à Mar* 

seille en 1618 , 41 

Pétrins. Voy, Blé. 

Philippe de Tarente, lieutenant et gouverneur de Provence, 

donne, an nom de la reine Jeanne aux Marseil- 
lais , la place et le château de Saint-Marcel. 203 

Pièces de procès. Époque pendant laquelle elles devaient être re- 
mises 231 

Piquet y notaire, était secrétaire de la communauté en 

1613, 1624 et 1648 236 

Piscatoris, notaire, était secrétaire de la communauté en 

1690 236 

Places publiques. Les lois de l'état gravées sur des tables étaient 

posées sur les places publiques dans l'an- 
cienne Marseille 12 

Plaine St. Michel. Louis XIII y est reçu par les consuls de Mar- 
seille, le 8 octobre 1622 126 

Podestats de Marseille. Listes, attributions, traitement, etc 24 

27 
46 

Poette , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1608 et 1609. 235 

Poids de lauret ( du ). Porte royale , porte de Lauret. Ëtymolo- 

gie du mot, etc 321 

Poidset mesures (de la conservation des ) 329 

Poison. La vente en était interdite à Marseille 12 

Poissons frais et bons (des ) devant être vendus à la halle. . . . 321 

Poissons Voy, Blé. 

Poivre. Voy, Maisons religieuses. 

Police. Voy, Capitaines de police. 

Polygamie (la) fut si sévèrement interdite à Marseille, 

qu'on n'eut jamais i la punir 15 

Pompes funèbres. Voy, Funérailles. 

Poncet-Bellon était viguier à Marseille cnl554 39 

Ponchin , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1692 236 



I 
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PoDcy, Dolnire, élaii swrJLaire i 

1628eU660 

Pons, nolsire, é la il secrétaire de In c 

173fi 2 

PoDs de Monlejl , biron d'Idronlr, éUi\, yigufcr i Marseille en 

1362 

Fonsard , notaire, élail secrÉlaire de la communauté en 

1778 2 

Porisard et tlrosson , notaires , étaient secrétaires de la commu- 

nnméen 17fl4 2: 

Pontetis ( Angede ), sieur de Bu dus, était viguier d 

Marseille en 1621 ' 

Pontevès (Antoine de), sieur de Buous, était viguicr à 

Marseille en 1611 

Ponleïès [ Balthazard de), sieur de SI*. -Catherine, était vh 

guier à Marseille en 160S ■ 

Pontevés (Barrai de] était liguier 1 Marseille en 1360.. 

Pontevès (Barrai de] était lîgiiicr à Marscilleen14T0.. 

Ponie\è* ( Blacas de ) , seigneur de ChSieaurenard , élah 

figuier à Marseille en 1376 

Panlevè^ { Elias de ) , sieur de Cotignac et de la Vallée , 

était viguier à Marseille en 14M . 

Pontevès ( Pompée de ) , sieur de Buous , était i iguler à 

Marseille en 1601 

Porcelet (Baimond) était viguier ï Marseille en 1240.. ' 

Porcelet ( Raymond ) était viguier A Marseille en 1201 . . ! 

Port de Marseille. Dispositions prises pour empêcher l'eau de 

Jarret d'y arriver 3< 

Porte de Laurct. Voy. Poids de laurct. 
Porte royale. Voy. Poids de laurot, 
Pral , notaire , était seerétaire de la communauté en 

1307 2 

Prai, notaire, était secrétaire de la commanauié en 

lG33ei 1C50 2 

Prërel et Juge de Marseille. Voy. Sainl-Bonnct. 
Préfet de Marseille. Vo^. CharlLert. 

Fiemier juge ( du juge ordinaire et du ) 1< 

Première maison d'Anjou 

Prestation de serment, l'o^. Sernieol. 
Prieurs conventuels. Voij. Arbitraleur^. 
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PriiiWgcsdc In curie. Toi/. Liberlés de Is curip. 

Prwessions. Coulcms des rubcs que les consuls y porli- 

rent en 1576 120 

Proeurcuis ( des ) 231 

Procureurs en Provenra ( la créaliao des omces de ) dale du 6 

novembre 1623 231 

— Délai qui lenr élail accorda pour la re- 
mise des pièces de procès aui parties , elc. 231 

Propriélaires k Uarseille. Voy. Honnears pulilics. 

Propriétés particulières. — Les chapitres XXSIll el XXXIIII 
dn litre V des statuts municipaui, Établis- 
aonl que lors même que l'on est en guerre 
a«ee une ville ou un état , il Taui respecter 
les propriétés particulières des sujets de celte 
\ille ou de cel état. — Notice j relative. . . 76 

ProiladcE. Ëlymalogie du nom , etc 11 

Froiénélcs. Voij. Corraliers. 

Prud'hommes chargés de la surveillance des armes. Voy. GoU' 

Prud'hommes du mesurage des draps. Voy, Élections. 
Prud'hommes-Pécheurs ( tribunal des ]. Voi/. Tribunal. 
Publications. Voy. Héraut public, 

l'ugei ( Etienne de ) , évéque de Marseille. Yoij. 

Etienne de Puget. 
Pugel { (ïBspard du ) , seigneur de Bouc, était viguier 

it Marseille en 1S82 39 

Pugci ( Guillaume ) était viguier à Marseille en 

1307 Cl 1338 27 

Fuihaul ( Rostang de ] , était viguier â Marseille en 

1236 et 12« 2S 

Purification de la Vierge. Ce jour était celui que les notaires 

avaient choisi pour la célébration de leur 

fêle decorps 233 
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Q 



Quartiers ou Sixains de la ville au XIII» siècle. — Circonscrip- 



Qniqueran 
Quiqueran 



tioD , enseigne ou drapeau , etc 289 

{ Jean de ) était viguier k Marseille en J433. 34 
( Jacques de ) , sieur de Vers , était viguier à 

Marseille en 1608 40 



R 



Rampai , 
Rampai , 
Rampai, 
Rampai , 

Rasand 
Rascas 

Raymond 



notaire , était secrétaire de la communauté en 

1665 236 

notaire, était secrétaire de la communauté en 

16»3 , 236 

notaire était secrétaire de la communauté en 

1703 236 

notaire , était secrétaire de la communauté en 

1719 237 

(Poncet) était viguier à Marseille en 1479. . 36 
( François de ), sieur du Mui, était viguier à 

Marseille en 1645 42 

( François ) était un des viguiers de Marseille 

en 1336 29 
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Raymond (François^, d'A.vignoo , était viguier à Mar- 
seille en 1347 29 

Raymond , évéque de Marseille i assistent au juge- 

I ment de 4 héréti- 
Raymond , archidiacre de Marseille, > ques condamnés et 

I brûlés vifs à Mar- 

Raymond , abbé de Sylvacane /seillele 7 mai 1318, 133 

Raymond-Bérenger Tut inhumé dans l'église de Saint - Jean , 

dAix 6 

Raymond (Pierre) était viguier à Marseille en 1311.. . 28 

Raynaud (François de) , sieur d'ÂUeins , était viguier 

à Marseille en 1617 et 1632 41 

Raynaud de Montauban, chevalier, seigneur du Yal d'Ârdène, 

était un des viguiers de Marseille en 1353 .... 30 
Receveurs et archivistes de la commune au Xllfe siècle. 

Voy. Clavaires. 
Recteur de la ville vice-comitale ( des fonctions du ) 125 

Recteur de la ville vice-comitale | , 

,. , X ..... . . . 1 yoy» Serment. 

Recteur ( sous ) de la ville vice comitale. ) 

Recteurs de la confrérie du Saint-Esprit ( Les consuls adminis- 
traient la commune sous le nom de ) 20 

Redon ( Michel de ) était viguier à Marseille en J557 

et 1559 39 

Reforciat, podestat de Marseille. Fby. Podestats. 

Régime municipal de Marseille. — Statutside la commune.— 

XIIFi siècle , etc 177 

Régime municipal de Marseille. Voy. Office delà communauté. 

Registre des anciennes judicatures de Marseille. Voy. Tribunaux 

de St.-Louisetde St.-Lazare. 

Religieux du tiers-ordre de St. -François, apostats. Voy. héré- 
tiques. 

Religieux servants de l'hôpital du St. -Esprit de Marseille. For- 
mule des actes de réception , etc.. 20 

Rem usât , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1708 237 

Remusat ( Guillaume de ) était viguier à Marseille en 

1365 30 

René ( le roi ) fait approuver oa son nom par le 

grand sénéchal de Provence , la nouveUa 
forma del gouvernament de Marseilha — 
1475 177 
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René ( le roi ) vend, en 1437 à Charles de CasliliOD, 

la baronie d'Aubagne qu'il rachète de ses 
héritiers en 1451 pour la donner à sa fem- 
me à qui il la reprend en 1473 pour l'é- 
changer avec Jean Âlardel ou Alardeaa , 
évèque de Marseille, contre les terre de St.- 
Cannât , d'Allen et de Yalbonnette 204 

Repas. Voy. Festins. 

Reynarde ( la juridiction de la ) est cédée à la ville. 

Voy, Etienne de Puget , évéqnc de Mar- 
seille. 

Reynaud (François de ). Voy. Raynaud. 

Reynier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1694 , 1714 236 

237 

Reynier et Blanc, notaires, étaient secrétaires de la communauté 

en 1713 237 

RicautrCorvi , chevalier , était viguier à Marseille en 1292. 27 

Richaud , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1754 237 

Rimbaud de Grasse, seigneur de Bar, était viguier à Marseille 

en 1331 28 

Risso ( Antoine de ), sieur de Tournon , était viguier 

k Marseille en 1568— 70 39 

Ritias de Amanatis. Voy. Amanatis. 

Rivier , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1627 236 

Rue de la Miséricorde. — Époque de sa suppression , etc 139 

Rue du Yieui Palais. Voy. Palais de justice. 

Ruffy ( de ) et Delascourt , notaires , étaient secré- 

taires de la communauté en 1582 et 1583. . 235 

Robertus, podestat de Marseille. Voy. Podestats 

Robes des consuls de Marseille. Voy. Costume. 

Roduffi (frère Jacques } assiste au jugement de quatre 

hérétiques condamnés et brûlés vifs à Mar- 
seille le 7 mai 1318 133 

Rolland (Antoine de), sieur de Reattville, était viguier à 

Marseille en 1586 40 

Rolland de la Goye-Blaye, chevalier , était viguier à Marseille 

en 1415 33 
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Romée de Yilleneave , baron de Yence , soutient Charles, comte 

d'Anjou, pour la conquête de Proveuce... 6 
Roquemaure y notaire , était secrétaire de la communauté en 

1674,1676 et 1684 236 

Roslang ( Pierre ) , chevalier, seigneur de St.-<Crépin, 

était vigiiier à Marseille en 1382 31 

Roubaud , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1610 235 

Rougier, notaire , était secrétaire de la communauté en 

1716 et 1724 237 



S 



Sabran 

Sabran 

Sabran 

Sabran 

Sabran 
Sabran 

Sado 
Sado 
Saint-Ronnet , 

Saint-Cannat 
Saint-Jacques 
Saint-Jean 



(Gaspard de), baron d'Ansonis, était figuier À 

Marseille en 1604 40 

( Jean de ) , seigneur d'Ansouis, était \iguier à 

Marseille en 1381 31 

( Jean de ) , sieur de Reaudinard , était \iguier 

à Marseille en 1626 41 

(^Pierre-Ermengaud de] était \iguier à Marseille 

en 1337 29 

( Rostang de ) était viguier à Marseille en 1304 27 
(Rostangde), seigneur de Chàteauneuf, était 

viguier à Marseille en 1324 28 

(Ralthazard de) était viguier à Marseille en 1493 37 
( Pierre de) éuit viguier à Marseille en 1565-67 39 
premier préfet et juge de Marseille , défend dans 

cette ville la vente des esclaves 18 

( Terre de ). Voy, René, comte de Provence. 
( Pierre de ) était figuier à Marseille en 1213. 25 
(quartier de). Voy. Quartiers ou Sixains de la 
' Yille «a Xme siècle. 
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Saint- Jean d*Ait ( Église de ). Voy, Raymond-^Bérenger. 
Saint^Lazare ) 



Saint-Louis \ 

Saint^Marcel. 

Saint-Martin 

Saint-Maiimin 

Saint- Michel . 

Saint-Micbel 



( Tribunal de ) . Voy. Tribunaux. 



Voy. Châtean de Saint-Marcel. 

( Jean de ) était figuier à Marseille en 1522. . 38 

( Julveriede). Voy. Archevêque d'Aix. 

Voy. Plaine Saint-Michel. 

( Jean de ) était yiguier h Marseille en 1434. 34 

Salaire des avocats ( du ) 213 

SaYle-verte de l'Hôtel de Ville. Époque à laquelle on a commeneé 

d'y tenir les conseils de. ville J26 

notaire , était secrétaire de la communauté en 

1770 237 

( Laurent ) , notaire , était secrétaire de la 

communauté en 1781 237 

( Guillaume de ) , damoiseau , était un des 

viguiers de Marseille en 1391 32 

( Gabriel ) était viguier à Marseille en 1310 

et 1327 28 

notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1578 r 235 

( Jean de ) , baron de Saint - Martin , était 

viguier à Marseille en 1638 41 

( Siite ), baron d'Ansouis , était viguier à Mar- 
seille en 1636 , 41 

( Jean de ) était viguier à Marseille en 1448 . . 34 
notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1752. 237 

Secrétaires-greffiers ou secrétaires municipaux qui ont dressé les 

délibérations des conseils de ville et reçu les 
contrats de la communauté. 
Liste par ordre chronologique. 1578 - 1790. . 2^5 

etsuiv. 
Seguin , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1706 236 

Seignet ( Guillaume } , sieur de Vaucluse , était viguier 

à Marseille en 1421 33 

Seigneurie de Saint<-Marcel. Voy. Château de Saiot-Marcel. 
Sénéchal du Provence ( le grand) approuve en 1475 , an nom du 

roi René , la nouveUa forma del gouver-- 
nament de Marseilha 177 



Sard, 

Sart , 

Sault 

Sauvage 

Sauzède, 

Sealis 

Scalis 

Sebancuria 
Second , 
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Serment du recteur , du viguier et des autres orftciers de la cité 

( Notices sur les dessins représentant la 
prestation de) renfermés dans le Livre Rouge 
lequel contient les Statuts de Marseille. . .. 109 

125 
et suiv. 
Serment du recteur, du \iguier et des antres officiers de la cilé 

(du) 109 

117 
H9 
137 
187 
165 
189 
Sibon , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1727, 1733 et 1742 237 

Sigisbald de Flisco , comte de Lavagra , était viguier à Marseille 

en 1322 28 

Simon Chardins. Voy, Lois nautiques de Marseille. 
Sison ( Albert de ). Voy. Albert de Sison. 

Sixains. Voy, Quartiers ou Sixains de la ville au 

X1II« siècle. 
Soldats n'étaient point admis en armes dans l'ancienne Marseille. 13 
Solde. Voy. Salaire des avocats. 

Solomé , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1758 et 1772 237 

Sopin , notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1636 : 236 

Sossin, notaire , était secrétaire de la communauté 

en 1685 236 

Sous-recteur ou sous-vicaire de Marseille. Voy. Administrateurs , 

Serment. 
Spinola. Voy. Surléon Spinola. 

Spinus de Surreiina , podestat de Marseille. Voy. Podestats. 
Statuts Municipaux. — A qui est due leur rédaction ou compi- 

lation , etc. , etc 49 

et suiv. 

81 

Le texte du fer Livre commence à la page 109 
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Dispositions renfermées dans le 1er Livre tt3 

83 

id. 2e Livre 09 

89 

id. 3e Livre 6» 

93 

id. 4e Livre 68 

97 

id. 5e Livre 72 

101 

Suicide ( le ) était défendu À Marseille , etc 12 

Sorléon Spinola éuit vigaier à Marseille en 1449 et 14IS7 34 

Sarreiina ( André de ) était viguier k Marseille en 1225. 25 

Surveillants de la vente da pain et de la farine. Voy, Ëleetiuns. 
Surveillants des chemins. Voy, Élections. 
Surveillants du poids et delà vente des comestibles. 

Voy. Ëlectioiis. 
S^rndics ou consuls de Marseille an XlIIe sièce. Leur nombre , 

leur traitement , etc • 26 

27 
183 
Syndics ou consuls de Marseille. Voy. Chartes de la commune. 

Château de Saint-Marcel. 
Syrie. Voy. Consuls à établir hors de Marseille. 



T 



Tabellions. Voy. Notaires. 

Table de la mer (de la ). Claverie. Bureau des doaanes 305 

Table de la mer. Voy. Dacita, 
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Table des chapitres des 5 livres des statuts de Marseille : 

Livre 1 52 

83 
Livre 2 59 

89 
Livres 65 

93 
Livre 4 68 

97 
Livre 5 72 

101 

Tableau représentant les consuls de Marseille vêtus d'nne robe d'é- 

carlate j à manches étroites; ce tableau exis- 
tait encore en 1790 dans l'hôtel de ville 125 

Talion. Voy. Loi du Talion. 

Tarente. Voy, Philippe de Tarente. 

Taurel (Jean ) était viguier à Marseille en 1490. ... 36 

Tâxil , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1611 236 

Terres de révèché de Marseille (juge des) en 1318. Voy. Etienne 

Martin. 

Terres de Saint-Cannat, Âlen et Yalbonnette. Voy. René , comte 

de Provence. 

Terres sur lesquelles s'étendait, en 1318, le pouvoir du frère Mi- 
chel , inquisiteur 133 

Territoire de Marseille. Voy. Maîtres des pierres. 

Timouques ou Timouchos. Etymologie du nom , conditions d'é- 
lections, etc 12 

Titres de la ville. Voy. Chartes de la commune. 

Tour de Sauve^Terre. Notice y relative 47 

Traitement. Voy. Salaire des avocate. 

Trésoriers et archivaires de la commune au XI1I« siècle. 

Voy. Clavaires. 

Triand était viguier à Marseille en 1259-60 26 

Tribunal de la commune de Marseille ( du ) touchant l'appel des 

causes, etc 151 

Tribunal des appellations (juges du) Voy. Serment. 

Tribunal des causes principales (juges du). Voy. Serment. 

Tribunal des prud'hommes patrons-pêcheurs de Marseille. Note y 

relative 48 

H 30 
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Tribunaux de Marseille au 13« siècle 48 

Tribunaux des causes principales et des appellations. Serment 

des juges , etc 157 

Tribunaux. De rofGce de celui qui reçoit les gages des as- 
semblées * 195 

Tribunaux de StrLouis et de St-Lazare. Les archives de la ville 

possèdent une certaine quantité de registres 
provenant de ces Tribunaux; ces registres em- 
brassent les années 1285 à 1429 ; ils sont tous 

écrits sur du papier coton fabriqué à Marseille. 139 
Tribunaux de St-Louis et de St-Lazare, suppression et rétablis- 
sement 140 

141 
Trie , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1789etl790 237 

Tronhon (Pierre de) a été viguier k Marseille en 1465 

1467 36 

Tuiles (des) 325 

Tarcaty , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1617 236 



V 



Université de Marseille. De ceux qui s'obligeaient pour elle 361 

Université de Marseille. Voy, Commune de Marseille. 

Urre ( Germain d' ) , sieur de Molaux, était viguier à 

Marseille en 1536-39 et en 1544-45 38 

Urtis , notaire , était secrétaire de la communauté en 

1701 236 

Urtis y notaire , était secrétaire de la communauté en 

1751 237 

Usure ( parmi les règlements imposés à Marseille par 

César ; il s'en trouvait un sur 1' ) 17 
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Yachier , notaire , était secrétaire de la commanaoté en 

1638 et 1644 236 

Yachier et Icard , notaires , étaient secrétaires de la communauté 

en 1639 et 1640 236 

Yair ( Guillaume du ) . Voy, Guillaume du Yair. 

Yaisseaux. Voy, Baliste. 

Yalbonnette ( terre de ). Voy. René, comte de Provence. 

Yallevoire ( Pierre ) , sieur de Yallevoire , était viguier 

à Marseille en,1628 41 

Yalvoire (Palamède de} était viguier à Marseille en 

1603 40 

Yaui ( Jean de) était viguier à Marseille en 1469.. 35 

Yaui i ( Jean de ) , sieur du Brueil . était viguier à 

Marseille en 1478 36 

Yègue de Castille ( Alphonse de ) était viguier à Marseille en 

1483 36 

Yenasque ( Geoffroy de ) , seigneur de Modéne , était 

vigujer à Marseille en 1427 33 

Yentes juridiques. Voy, Procureurs. 

Yenterol (Pierre de) était figuier à Marseille en 1414 33 

Yento (Charles de) était viguier à Marseille en 1546, 

1547 et 1549 37 

38 
Yento ( Louis de ) était viguier subrogé à Marseille 

en 1516 38 

Yento (Pierre de) était viguier à Marseille en 1503 37 

Yerguini y notaire , était secrétaire de la communauté en 

1629 236 

Ycrunis ( frère Jean de). Voy. Jean de Yerunis. 

Yiandc. Voy. Blé. 
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Vicaire et soas-vicaire de la ville vice-comitale. 

Voy. Administrateurs, 
Élections , 
Serment. 
Yice-Dominis ( Grégoire de ) était \iguier à Marseille en 

1273, 1274 et 1276 26 

Vicomtes de Marseille. — Leur pouvoir, leurs obligations envers le 

comte de Provence , etc 23 

et 
suivant. 
Vieux Palais ( rue du ). roy. Palais de justice. 

Viguierde Marseille. Voy, Administrateurs^ 

Élections, 
Serment. 

Vîguiers de Marseille. — Nomenclature , attributions, etc 25 

et 
suivant. 
177 
Villages (Jean de) seigneur d'AIençoU; était un des 

vîguiers de Marseille en 1451 34 

Villages (Jean de) sieur d'AIençon , était viguier à 

Marseille en 1458 et 1460 35 

Villages ( Jean de ) était un des vîguiers de Marseille 

en 1474 36 

Villages ( sieur de ). Voy. Benaut, sieur de Villages. 

Ville Abbatiale. Voy. Cité Abbatiale. 

Ville de Marseille. De ccu\ qui s'obligeaient pour elle 361 

Vile épiscopale. Foy. Ciiéépiscopale, 

Ville supérieure. 
Villeneuve ( Arnaud de ) , seigneur des Arcs , était vi- 
guier à Marseille en 1296 27 

Villeneuve ( Arnaud de ) , baron des Arcs , était viguier 

à Marseille en 1610 40 

Villeneuve ( Arnaud de ) , seigneur de Trans , était un 

des viguiers de Marseille en 1424 33 

Villeneuve ( Drac de). Fo^/. Drac de Villeneuve. 

Villeneuve ( Elion de ) , soigneur de Trans , était viguier 

à Marseille en 1340 29 

Villeneuve ( Elion de ) était viguier à Marseille en 1392. 32 
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YilIcDeavc ( François de ) , sieur d'Ëspinousse, était vi- 

guier à Marseille en 1624 41 

Villenciivc ( Jean de ) , baron de Flaïosc , était viguier 

à Marseille en 1644 41 

Villeneuve ( Jean-Jacques de ) , sieur de Villevieille, était 

viguier à Marseille en 1607 40 

Villeneuve ( Paul de ) , seigneur de Vencc , était un des 

viguiers de Marseille en 1353 30 

Villeneuve ( Raymond de ) était viguier à Marseille en 

1318 et 1320 28 

133 
Villeneuve ( Raymond de ) était viguier à Marsdlle en 

1379 31 

Villeneuve. Voy. Romée de Villeneuve. 

Ville supérieure. Nul ne pouvait y accepter un ofGce sans le con* 

sentement de la Curie 359 

Ville supérieure. Voy, Cité épiscopale. 
Ville vice-comitale. Voy. Administration , 

Élections , 
Recteur , 
Serment , 
Sous-recteur , 
Sous-vicaire , 
Vicaire. 
Villes ieille ( sieur de ). Voy, Villeneuve. 

Vin ( le ) était défendu aui femmes dans l'ancienne 

Marseille 13 

Vin étranger au terroir ne pouvait être porté dans Marseille. . . . 363 
Vintimille ( comte de ) . Voy. Rertrand de Marseille , 

Lascaris . 
Vintimille ( François de ), seigneur du Luc, était viguier 

à Marseilleen 1648 43 

Vintimille. Voy. Maladon de Vintimille. 

Visian de Loraénie. Foy. Loménie. 

Visigotits. Leurs lois ont été suivies à Marseille 19 

Vivaud ( Guillaume ) était viguier à Marseille en 

1214 25 

Vivaud ( Roniface ) était grand juge de la province 

en 1475 177 
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Voie publique \ 

yQlflQ l yoV' Chemins publics 



Observateurs des passages. 



X 



Zéiiothème père et fils. Voy» Droit commun à Marseille. 



ERRATA. 



Pag. 21 lig. 28 au lieu de 1590 , lisez 1570. 

27 24 ou lieu de 1300-02— lisez 1301 — 02. 

28 11 au lieu de Raymond de Villeneuve j lisez Raymond 

de Villeneuve , chevalier. 
33 29 au lieu de Jean Arlatan , lisez Jean d'Arlatan. 

33 après la ligne 29 , ajoutez Honoré Menani , lieutenant des 

viguiers. 

34 10 au lieu de Louis de Boliers , lisez Louis de Bolliers. 
34 16 au lieu de Louis de Boliers , lisez Louis de Bolliers. 
36 20 au lieu de Vesian de Loménie , lisez Visian de Lo- 

ménie. 
38 12 au lieu de Jean Blacard , lisez Jean Blancard . 

41 20 au lieu de François de Rainaud , sieur d'Allen , lisez 

François deRaynaud , sieur d'Aleins. 

42 20 et sniv. lisez à leur place : 

1660 au 7 oct. 1682. Paul de Fortia y seigneur 

de Pilles y gouverneur-viguier. 

1682 oct. 8 au 24 oct. 1729. Alphonse de Fortia-Forville 

de Pilles , chevalier de l'or- 
dre militaire du roi , lieute- 
nant pour S . M . en Provence, 
maréchal - de- camp des ar- 
mées duRoi> chef d'escadre 
des galères de S. M., gou- 
verneur et viguier de Mar- 
seille. 

1729 oct. 25 au 27 oct.1739. Toussaint de Fortia de Pilles, 

chevalier de l'ordre militaire 
de St-Louis , capitaine d'une 
des galères du roi etcapt* 
taine-gouverneur-viguier de 
Marseille. 
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17390CI. 28 au 31 dée. 17(16. Alphonse de Fortia , chevi. 


% 




Jfcr, marquis de Pilles , ba- 
rnn des Baumes, de Perlais. 
Pieuiin , Moiiiron, Cole- 










chaude , Aubrcl et aulres 
places, capilalne-gouver- 
i.eur.->iguier de Marseille. 
17G7j«nY. 1"Maréiolmion. Toussainl-AlphonscdeFor- 
lia , mirquis de Pille?, due 
des Baumes ao comlé Ve- 
naissin , baroa de Pe;ruis , 
seigneur de Picuzin . Auge , 
Monlfort et antres places, 
chevalier de l'ordre royal et 
milUaire de Si, -Louis , ca- 




Pas. H 


g. 21 ou licit de venaienl de l'anliquilé , lise: venait de l'an- 
tiquité. 




5S, 


ceu\ qai s'obligeant pour la commune da- 




90 


teo ratis habendis , lise! De instrumentia fae- 
tis per paganum perpetuo ratis babciidis. 




103 


IS a» lieu de et ilcr, Use: el inler. 




139 


iZ a« lieu de tonde en 118S . liies tmàé vers la Du du 
XII1« siikle. 




140 


viguiera. 




387 


17 au liïH de François de Rainaud , sieur d'Allen, lUtt. 
François de Raynaud, sieur d'Ateioa, 




«1 


22 au lieu de Amicl Gassoli était *iguier à Marseille ei. 
1300, lises Amiel Gassoli , chevalier , ftaH 
liguier à Marseille en 1300. 




411 


tntre les lignes 'iiei 23, intercalez: Amiel Gassoli élaii 
viguier k Marseille page Si! 
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